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I. — LA JUSTICE RÉVOLUTIONNAIRE EN FRANCE (1) 
17 Mût 1702 — is pniriil an m. 
— ly article. — 

La Commismn populaire d'Orange. 

Mon essai de 1861 (2) comprenoit la commission d'Orange : 
c'étoit un croqais insuffisant où j'ai commis des erreurs, 
trompé alors par des renseignements venus du pays et dont 
je ne soupçonnois pas l'inexactitude. Mon voyage de 1864^ 
des communications {3\ puisées aux sources, m'ont permis, 
cette rois, d'être complet et fidèle. On aura la commission 
d'Orange de l'hisloire et non celle de la légende (4). 

(1) Voy. t. IX, p. 244; t. x, p. 22, 118, 197, 298; t. xi, p. 137, 2W; 
t. xif, p. 68, 120, 281. 

(2) lD-i8;p. i94etBoiT. 

(S) De M. PiDet de MeDteyer, substitut à Carpentns; un de met plus 
obligeants auxiliaires. 
U) Le nombre ées ntiïta» Ût eitte eomialisiDilItt iff lf9& imie 
il* «nnÈft. J4Dfiu^f)&friir 1117. Dop. I 




s LB caÎinbt éistoriqub. 

Cette Commission célèbre, on le sait, est due an mauTais 
géniè de Maignët, trop bien secondé par te Comité de salât 
public; eilè i dcbëvé la répulalion de ce représentant mon- 
tagnard, qu'avoient^u moins ébauchée le procès et, surtout, 
l'incendie de Bedoin. Ici abondent les documents originaux, 
véritables trésors; on a le registre des jugements; celui des 
exécutions; les notices officielles adressées par la Commis- 
sion au Comité de salut public; la correspondapce de ses 
àtiiilîaiféâ, de ses amis (i); J'y ai puisé largement, les juges 
d'Orange n'ayant pas encore eu rhislorien spécial qu'assu- 
rément ils méritent. 

Envoyé en mission dans les Bouches-du-Rhône et Yau- 
cliilè, Mâignët Sdngeoit, dés le 20 ^rminal, à étendre an 
second de ces départements les bienfaits de la justice révo- 
lutionnaire du prienliét*. Cë jdur riléme, Il écrivoit à Payan, 
en ce moment à Valence (2) : 

Tu sais combien il est indispensable d'assurer enllo la ven- 
geance du peuple. Mais tu connais la disette de sujets que Ton 
éprouve ici.... ladique moi une douzaine de francs républicams, 
bomineâ de mœurs et de probité... Je voudrois que les uns fussent 
propres à entrer dans un tribunal révoluhonàiiire.,., 

ba réponse de Payan ne se fit pas attendre ; le 22 germi- 
dah il enveyoit à Maignet les douze républicains deman- 
das (3), y compris Meilleret^ Yiot et Benêt, que nous 
retronverons, plus bas, juge, accusateur public et greffier 
dans la Commission d'Orange. 

él Une. La biographie Micbaad (t Lxxn, p. 350), le porte à Tac» millb. 
» Un grave magistrat [Les ParlemerUs de France, 1857, t. ii, p. 68S), Ta 
bien pluB loin encore, attribuant à an « on dit » son chiffre vraiment fa- 
buleux. 

(l) Compulsés, en septembre 186&, au greffe du tribunal de Carpeotrai. 
(S) Papiers trouvés chez Robespierre,», , Payan^ etc., t. n, p. SAO. 
(3) Dits papiers, Un, p. 354. 
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Mais le projet de Maifnet fut traversé p^t lé déérél da 
27 germinal an II qui réservoit, au tribunal de Paris, lë JA^ 
gement des conspirateurs de tous les points de la Répn- 
blique; il fallut s'adresser au Comité de salut publiCi 
Maignet envoya à Paris le citoyen Larigtie, sôn autiliâiré, 
et, le 4 floréal, d'Avignon, il écrivoit à Coutbon (1) : 

Tu verras, mon bon ami, notre brave compatriote (2)^ le cit. 
taivigne : il va vous exposer la situation du département ie Va^- 
cluse : tu liras le tableau que j'en fais.... Il n*y a plus qu'une chose 
que je vous demande, c'est de m'autoriser à former un ttibmàl 
révolutionnaire.,.. S'il faltoit exécuter, dans ces contrées, votre dé- 
cret qui ordonne la translation à Paris de tous les conspiratenrs, 
il faudrcii une armée pour tes conduire.... car, dans ces deux dé- 
partements je porte ô douzb à quinze iiiLLS hommes ceux qui ont iu 
mrm..k. Tn vois l'impossibilité d*un tel voyagé.^. d'tiUears 11 

FAUT ÉPOUVAHTEB. 

Ton sucre, ton café, ton huile d'olive sont en ronte^M. 
Une embrassade à ton petit Hippolyte. 

Signé : Maionbt. 

Arrivé à Paris, le citoyétl LàVigne ne perdit pas de temps ; 
assisté des frères Payan, il aborda lé Comité dé salùt public, 
Rbbespierre et Ck)uthoù. 

Le 13 floréal, il écrivoit à R(d)espierre (3) 

Avant-hier, citoyen repréimtattt, le Comité de saint publfc a 
pris connaissance des demandes du représentant Maigvet..»^ dont 
le principal objet est Vétablist^ement momentané d'un tribunal révo» 
lutiofmaire à Avignon ou dans quelque lieu voisin^ Les cit. Payan 
(de la Drôme) se rendront ce soir, i dix heures, au Comité qui 
doit les entendre à cause de leurs connaissances locales. Us dé- 
sirent y voir Robespierre..». (Suivent des compliments pour i'in- 
oorraptible.) 

(i) Dits papiers^ t n, p. 338. 

(3) GoaUion et Maigoet étoient Au? oiHta. 

<3) Dits papiers^ U n, p. Ail. 
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Le 15 floréal, Larigne ëcrivoit au bon et brave Cou- 
thon (i): 

(Il rappeloit d*abord les motifs exposés par Maignet, le 4 floréal, 
puis il ajoatoit) : Les Comités de salut poblic et de sûreté générale, 
dans la séance da il soir, ont para déterminés en faveur de Této- 
Uissement. Il a été seulement trouvé quelque inconvénient à faire 
siéger le tribunal à Avignon, à cause du mauvais esprit des habi- 
tants.... 

L'affaire n'a pu être traitée le 43 soir.... Les Payan... pensent 
que Vétabtissment doit être fait à Orange, commune qui ne par- 
ticipe pas à la corruption d'Avignon... 

Salut et amitié au bon Goutbon. 

Des notes (2), destinées par Maignet et Lavigne au Co- 
mité, ont été conservées; elles reproduisent des détails men- 
tionnés dans les lettres précédentes. Payan (agent national i 
la commune de Paris) les communiqua à Robespierre (3). 

Ainsi éclairé, le Comité de salut public prit l'arrêté sui- 
vant (4) : 

ExtrceU des registres du Comité de sahit public, etc.,du%i floréod. 
Van II, etc. 

Le Comité de salut public arrête qu'il sera établi & Orange une 

commission populaire, composée de cinq membres, pour juger le^ 
ennemis de la révolution qui seroient trouvés dans les pays envi- 
ronnants, et particulièrement dans les départements de Yaucluse 
et des Bouches-du-Rhône. 
Les membres de cette commission seront les citoyens : 

Fauvetty, juré au tribunal révolutionnaire; 

MeUleret, du département de la Drôme; 

Boman-Fontrosa, président du district de Die ; 

Femexy jui^e du tribunal de district de Commune affranchie; 

Eagoty menuisier, rue d'Auvergne, même commune. 

Le cit. Maignet, représentant du peuple, est chargé d'installer 
cetle commision sans délai. 

(1) Dits papier 9y t. ii, p. 612. 
(2, 3) Dits papiers y t. ii, p. 392. 
(4) Dits papiers^ U u« p. 60. 
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Le commissaire des admioistratioQs civiles fera exécDter le pré- 
sent arrêté. 

Signé au registre, Bobespierre, Collot DherboiSj Barére, Billaud- 
Varenne, Camot, PrieuTj Lindet, Coutkm. 

Par cette création, les Comités avoient outrepassé leurs 
pouvoirs; M. Micheiet (1) le déclare nettement. La Conven- 
tion, d'après un décret du 19 floréal, avoit seule, désormais, 
le droit d'établir de nouveaux tribunaux révolutionnaires. 
Aussi, le 17 nivôse an III, et c'étoit un peu tard, Merlin (de 
Douai) disoit à la Convention au nom des Comités : 
(( que la création de l'atroce Commission d'Orange étoit un 
crime (2). » 

Suivant M. Louis Blanc (3), au contraire, € l'arrêté du 
21 floréal étoit parfaitement légal, et c'est à tort qu'on le re- 
procha depuis aux Comités comme un acte qui excédoit leurs 
pouvoirs. Un décret du 29 ventôse (du 23) avoit chargé les 
Comités réunis de former six commissions populaires pour 
juger promptement les ennemis du peuple; ces Commissions, 
et tel étoit le Tribunal d'Orange, avoient un caractère à part 
et le décret du 19 floréal qui supprimoit les Tribunaux ré- 
volutionnaires des départements ne les concernoit pas. 
Cest ce que répondirent Biilaud-Varenne^ Collot d'Her- 
bois et Barére aux accusations de la Commission des 21. » 

A mon tour, je n'hésite pas à dire que ce raisonnement 
n'est que spécieux et qu'il tombe devant le caractère véri- 
table de la Commission d'Orange, devant les termes absolus 
du décret i9 floréal, postérieur à celui de ventôse. 

D'abord, est-ce que cette Commission n'étoit pas un véri- 
table tribunal révolutionnaire? Personne ne s'avisera de le 
contester. Le nom de populaire^ sous lequel le Comité de 

(1) Histoire de la Révolution, t. vu, p. S3A. 
(3) Moniteur da SO oiTôse an III, p. 455. 
(8) Histoire de la Bévolution^ U X| p. 671. 
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salut public avoit, peut-être, essayé de la déguiser, ne tou- 
c^oi^ pi à son or^^apisation ni à ses pouvoirs. En effet, ce 
nomn'étoit pas nouveau; il ayoi^ 9pp^^t^pu à la pr^IPiène 
commission de Feurs (1), présidée par Bonarme, en bru- 
maire an II ; à la deuxième Commission de Lyon, présidée 
par Dorfeuille (2), à la même époque; toutes les deux appe- 
lées populaires^ ces Commissions n'en avoient pas moins été 
des tribunaux révolutionnaires au premier chef. 

Maintenant, par ses termes, le décret du 19 floréal souf- 
froit-il quelque exception? Transcrivons son texte que 
H. Louis Blanc n'a fait qu'indiquer. 

Art. (AttribUia au tribunal de parjs toqa les erimes coutro- 
r^yolutionoiiaires, en que^up partie de la République qu'ils ptie^t 
été commis/ sauf les exceptions ci-aprés.)' 

Art. 1. Bu conséquence, les tribunaux et commissions rëvolutioa- 
pair^f M^bliB daas qqejqu^s 40p^rfeQ)ents, p^r les arrêtés des re- 

Sr^«^n^n^s ()u peuple sont supprimés, et il ne pourra en être 
tabli AUCUN à f avenir, si ce rest en vertu de décrets de la Con- 
vention nationale. 

Art. 3. Pourra néanmoins le Comité de salut public coNssBvni 
les tfibunapx ou commissions révolutionnaires qu'il jugera utiles, 
et autoriser..., tels tribunaux criminels.... à juger dans un arron- 
dissement déterminé..,. Tuniversalité ou partie des crimes réservés 
ap iribunai révolujtioanaire. 

Donc, plus (jle Tribunaux ou Commissions établis par des 
représentants; AUQUN, si ce n'est par la Convention, ne 
P^Hivoit ^tre créé à l'avenir; )e Coqiité de salut public ne 
pouvoit que conserver les Tribunaux ou Copipaissiops qu'il 
jugerpit utiles, et autoriser les Tribupaux criminels à juger, 
fjaps un arrondissement déterminé..., les crises de contre- 
révolution. 

Ainsi, à Orange, le Comité auroit pu autoriser le Tribunal 

(1) Cabinet historique, 1864, p. 23. 

(3) Voy. IDA Juetiee révùluHonwuTe, IS^l, p. 174. 
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cnmioel d'Avignon à juger : q^gaiil ^ y ^pl^fm^^ ^Ainj^li: 
sion nouvelle, c'étoit un manifeste excès de pouvoir. 

Quoiqu'il en soit, la Commission ije tarda p^s àse ^éun|r. 
FaiiFetly quitta Paris avec nn^ ^ndanpité |800 |r. ^Ilo^j^» 
le 30 floréal (1), par le Comité de salut public i titre d'a- 
vances et de frais de voyage. Fauve|tty emportoit, probable- 
ment avec lui> ripsiructipn rédigée (2) p^r }e Po.qiit^ po^jr 
les membres de la Commission ; la voici tout entière ; Cou- 
thon, qui étoit l'un des si|^natai|res, dpt en être leiéd^cteur; 
c'étoit Robespierre, lui-qnj^ma, suiv^iû Louis ^Upq (3) ; 

Paris, le 29 floréal, Pan If, etc. Le Comitji de salut pulflip (j^) ffn 
citoyen Mq,ignet, repr^enfant du pet^plfi à J^vignftn. 

Cher collègue, 

Noos te faisons passer une expédition de rinstruetion qui va ré- 
gler la conduite et les devoirs des membres de la cèm^iissioa po- 
pulaire établie à Oraage el dont tu es diargé de riostallation par 
notrt^ arrêté du 21 floréal. 

Saint et fraternité. L^s membr^çs di^ C(^pïié de sali^t pijLblic. 

Sigfné à 1 original, t 

Robespierre, Carnot, Billaud-Yârbnnil 

Instruction des membres de la commission popukdre étgbik à 
Orange (,9) etc. 

Les m^robreç de la cmm%^m H^W^ à Qri^pgje noopés 
pour juger les ennemis de la révolution. 

Le$ ennemis de la révolution sont tous ceux qui, par q^elque$ 
moyens que ce soit e( de (Quelques dehors qu'ils se'^iebt côuVeriSy 
ont cherché à contrarier U m^rdmM la révoliUioA et h çn)p(i^^ 
rpfferraissenaç^^ }^ riêpjbjiqup. 

La peine due à ce crPme est fa mort. 

La preuve requise pour la condamnation sont tous les renseigne' 

(1 ) Papiers du Comité de salut public^ Archives de Tempire. 

(3) Registre des jugements de ia CommissioD. 

(3) Histoire de la Bévolution, % x, p. û72. 

(4« 5) Registre de» jugemeott de i» committloo d'Orange. 
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menUf ds quelque nature qu'ili ioient, qoi peoTent conTaincre un 

bomme raiKonnnble et an ami de la liberté. 
La règle des Jagementa est la conscience des joges éclairée par 

Tamoar de lf« Justice et de la patrie. 
I^ear but est le «alat public et la raine des ennemis de la patrie* 
Les membres de la commission auront sans cesse les y^uJ flxés 

•or ce grand intérêt; ils lui sacriflêront toutes les considérations 

particulières. 

Ils vivront dans cet isolement salutaire qui est le pins sûr ga- 
rant de intégrité des Juges et qui, par cela même, leur concilie 
la confiance et le respect. Ils repousseront toutes sollicitations 
dangireuses. Ils fuiront toutes les sociétés et toutes les liaisons 

f particulières qui peuvent aiïaiblir l'énergie des défenseurs de la 
iberié et influencer la conscience des Juges. 

Ils n'oublieront pas qu'ils exercent le plus utile et le plus res- 
pectable ministère et qne la récompense de leurs vertus sera le 
triomphe de la république^ le bonheur de la patrie et l'estime de 
leurs concitoyens. 

Les membres du Comité de salut public. 

Signé à l'original : 

GàRNOT, BlLLAUD-VARKimE^ COUTHOh. 

On ^i (lit (I)» avec raison, que de cette instructiou, la fa- 
meuse loi du t% prairial étoit sortie; on y trouve, en effet, 
la même pensée, presque les mêmes termes et Ton y aperçoit 
aussi la guillotine. 

Voyei la dèOnition des crimes que la Commission d'O- 
range devoit punir; les éléments de preuve soumis i sa 
conscience I 

t Contrarier la marche de la révolution par quelques 
mêjfem que ce aoil, est un crime capital! 

t La preuve de ce crime est les reuseipœftkêuU ie quelque 
m$ture qu'ils seieni t > 

kftc de telles instructions et devant de tels jnfes, qndle 
défense $«ra possible, je le demande; ce ne sont pas les 
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condamnations, mais les acquittements qni deyront nous 
étonner! 

Le lendemain de l'incendie de Bedoin, et lorsque ce mal- 
heureux bourg brûloit encore, le 15 prairial» Maignet ins- 
talla à Orange la Commission et prononça un long discours^ 
puis, il nomma Viot, Paccusateur public, et lui adjoignit, à 
titre de conseil^ le citoyen Barjavel (1), accusateur public à 
Avignon. Déjà Nappier, huissier au Tribunal révolutionnaire 
de Paris^ avoit été attaché, en la même qualité à la 
Commission, et Cottier-Julian étoit devenu le secrétaire de 
Viot (3). 

Le personnel étoit complet; en même temps il étoit 
exquis. 

Fauvetty^ le président, d'abord fabricant de bas à Uzès, 
étoit l'un des jurés solides de Fouquier-Tin ville ; dés le 26 
septembre 1793, il figuroit sur les listes de Paris; son nom 
est encore porté dans le décret du 22 prairial an II, quoique 
Fauvetty fût déjà à Orange. 

Femex^ juge, avoit été membre de la grande Commission 
de Lyon, présidée parParein; avec Ragot il y formoit le 
côté gauche, et condamnoit presque toujours (4). 

Ragoî^ menuisier^ à Lyon et le Pylade de Fernex, étoit en 
correspondance avec Robespierre ; on le verra plus bas. 

Barjavel avoit été accusateur public dans l'affaire de Be- 
doin, c'est en dire assez. 

Quant à Viot^ Paccusateur public, et à Benêts le grefiBer, 
on lira, tout-à-l'heure, leurs lettres. 

(1) JagAment du tribauil crimioel d'Arignon, du 7 meteidor an m ; 
greffé de Cariientras. 

(1) Arrêté du Comité de salut pubUc du l*r prairial an H; registre de la 
GMnmisaion. 

(3) Lettre de la Commission à Maignet, da 30 prairial. 
(A) Yof. m» Juitiee révolutionnaire^ i86i« p iSf . 



Meilleref et Botnan-Fonfo^a seuls, n'étoien^ pas toi^ ^ 
à la hauteur. 

Il Q'y aygU plus qu'à aiQeopr les aff^ireç dey^nt ce tri- 
bïm^h Maignet y pourvut, par un arrêté (f ) il enjoignit aux 
Cq^i^tés surveillance et aux autorités des Boucfies du- 
Rhône e^ de Vaucluse d'envoyer, à la Commission, j^s ta- 
bleaux, pièces et renseignements sur tous les détenus. Cet^ 
circulaire dut activer et multiplier les arrestations. Le 2^ 
prairial, Mourreau (de Vaucluse) écrivoit d* Avignon, à 
Payan (2) : 

U Commission d*Orange va commencer ses opérations... 

La visite domiciliaire qui a eu lien ces jours derniers a produit 
une arreslation d^environ 500 personnes. Maignet a ordonpé 
Goipi^é de surveillance de faire la triaiHe,.. 

Rappelle-moi au souvenir de Maximilien. 

Les détenus d'Avignon dépassèrent largement ce chiffre, 
car ie 18 thermidor an II, Ruvëre disoit à la Convention (3> : 
« Il n'y a point de vexations qui n'aient été commises daB« 
les départements du midi ; à Avignon, il y a dans une église 
1000 personnes incarcérées; savez-vous pourqiioi? parce 
que leur fortune s'élève à plus de 15,000 livres. » 

Pourtant la Commission n'ètoit pas servie jio grè de ses 
désirs; elle trouvoit de la tiédeur, da mo4éra$Ui$m$ dans le 
pays ; elle s'en plaignit an Comité de salut public et elle lui 
écrivoit, le 28 prairial (4) : 

Un seul Comité, celui d*Orange, s'est exécuté..., ce n'est pas 
uotre faute si nous n*allons pas plus vite. Cependanu.» nous corn- 
et ) 15 prttriil an II, eomspondânoe de Im Conuaiasioo. 
(t) Buchoi et Roux, Histoire parlememtœrt, etc., L nxT, p. 18S. 

(3) Moniteur du f C Uiermidor an II, p. 1296. 

(4) QrttU du tribunal de Carpantm; cormpoodaM de U cowiHyiiw 
d*Oràa|e, à otua date. 
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^res; ppç^^ctie^pDç ensuite de regagner le temps perdu. 

C'est, ea effet, le i""^ messidor an II que ia Commission 
rendit son premier jugement et, comme elle Tavoit dit, elle 
regagna le temps perdu. Jusqu'au 17 thermidor, inclusive- 
ment, elle siégea tous les jours, les décadis et le messidor 
seuls exceptés, et tint 42 séances. 591 accusés furent jugés; 
trois cent trente et un (1) condamnés à mort, 287 hommes 
et 44 femmes; 98 à la détention; 2 au bannissement; 2 à 
l'amende ; 159 furent acquittés (2). 

Un jour messidor), la Commission prononça dix-huit 
condamnations à mort; un autre (27 messi(|or), qi)inzi3; les 
séance3 de dix, opze, douze et môme treize, n'étoi^nt pas 
rares; du 7 messidor au 12 thermidor, on peut compter 
douze de ces fournées. 

Quant aux défenseurs, aux témoins à décharge^ il n'^ en 
avoit pas; les accusés étoienjt, en général, interrogés som- 
ipairement; Fauvetty avoit importé à Orange les méthodes 
de Paris. 

La rédaction des jugements, verbeuse, déclamatoire, am« 
poulée, comme le style du temps, étoit l'œuvre spéciale de 
Rpman-Fonrosa (3). 

Cette expéditive justice n'enipva point leur courage à 
nombre de victimes; de simples cultivateurs bravèrent la 
mort; on en vit oanser sur l'échafaud (4). 

A Orange, comme dans tant d^auires tribunaux révoli^i- 

(1) Voir ma note ft, p. 1. 

(2) Même greffe; r^sir^ des Jaçeçients de la Commission,. — Ces chif- 
fres, relevés avec soin sur ce registre, sont autres que ceux de mon Èssai 
de 1861, p. 195, foarois par an digne magistrat du pays, fort mal serri 

(3) Lettre du 30 messidor à Payan ; Papiers de Robeipierrt^ etc. 

(4) Lettre de la Commission du lA maisidor, p. |^ 
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tionnaires, leur caractère 8acr6, leurs sentiments religieux, 
altirèrent à des accusés l'insulte^ le mépris, l'outrage de 
leurs juges; oubliant les devoirs de la modération la plus 
vulgaire, la Commission fil pressentir à des noliles, à des 
prêtres, dés l'ouverture des débats, le sort qui les attendoit; 
et, le croiroit-on, loin de rougir d'une telle conduite, Fer- 
nex (1) s'en fit gloire auprès de Robespierre t 

Si des accusés furent injuriés, d'autres furent dépouillés; 
pour s'être approprié une partie de leurs effets, bijoux et 
assignats, l'huissier de la Commission, Nappier, fut, plus 
tard^ condamné, aux fers, à Avignon (2). 

Les débats, les exécutions avoient, comme ailleurs, un 
public de Jacobins et de Sans-Culottes; les jugements de 
mort, les têtes abattues étoient salués du cri de : Vive la 
République 1 

Les nombreux conspirateurs et suspects à mettre en juge- 
ment occupoient à Orange au moins trois prisons; dans la 
maison d'arrêt du Cirque et la maison de réclusion des ci- 
devant Cordeliers^ étoient les hommes; dans la maison de 
réclusion, dite la maison Chiesse, ètoieut les femmes (3). Et 
ces prisons furent bi bien remplies, qu'au commencement 
de thermidor un convoi de prisonniers, à son arrivée de 
Marseille, dut être immédiatement réexpédié i Avignon, 
faute de place à Orange (4). Aussi des suspects effrayés vi- 
voient dans les bois et s'y cieusoient des abris (5). 

Les exécutions avoient lieu, le jour même, à l'extrémité 
de la promenade actuelle de la ville, en face de la montagne 

(1) Lettre da l*' thermidor, rtpportée plus bas. 
(S) Voir plus bas le Jagement da 7 messidor an m. 
ifi) ibidem. 

(k) Lettre de U Commission à Maignet da U thermidor, rapportée piaa 
(S) Antre lettre dn UnMseidor. 
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de Saint-Eatrope. Le placement de l'écbafaud, en cet en- 
droit, que j'ai vérifié moi-même (1), confirme le passage sui- 
vant d'une lettre que le citoyen Benêt, grefifier de la Com- 
mission, adressait à Tami Payan : 

Oraoge« messidor an n (S). 

...Neuf conspirateurs orangeois ont déjà subi la peine due à leor 
crime : le peufle a applaudi avec transport à leur chute. — Ta 
connois la position d*Orange : la guillotine est placée divant la 
montagne. On diroit que toutes les têtes lui rendent, en tombant, 
Vhommage qu'elle mérite : aUégorie précieuse pour de vrais amis de 
la liberté. Les deux Chiéze, prêtres (coodamnés à mort le 5 messi- 
dor), sont au nombre des conspirateurs punis; cela va, et ca ira. 

... Je t'embrasse. 

Le greHler de la CmmisgUmj 

BiNBT. 

Depuis primidi, plus de soixante scélérats ont courbé la tête. 

Mais ce n'est pas seulement par ses jugements que la 
Commission d'Orange doit être appréciée; suivant moi on 
laconnoit mieux encore par sa correspondance (3); là, quoti- 
diennement, se dessinent ces fanatiques abominables qui 
croyoient avoir fait une œuvre méritoire lors qu'ils avoient 
envoyé une victime de plus à Téchafaudl 

Chaque jour, la Commission rendoit un compte détaillé 
de ses opérations au Comité de salut public Elle obeissoit 
ainsi à l'arrêté de ce Comité (de la main de Robespierre), 
portant (4) : 

(1) A Orange, le 23 septembre 186i, d'après d'irrécusables témoignages. 
Bar le terrain de l'échafaad, tournant le dos à la statue de M. de Gas- 
parin, on est à moins de 100 mètres de la montagne de Saint^Eutrope, que 
eoaronoe aujourd'hui une sutue colossale de la Vierge. 

(S) Bnchfs, Histoire parlementaire , t. xxxt, p. 104; Papiers trouvés 
dieM l^toeipierre, 1. 1, p. 185. 

(3) Greffe du tribunal de Carpentras, 31 feuillets grand in-folio, para- 
phés et signés Fauvetty. C'est an des précieux monuments delà Justice 
rérolationnaire. 

(4) Archif es de l'empire, papien da Comité de sklnt publie, A. pw-tfw 
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Le Père étemel TaToit, dit-OD, envoyée à Pie YI; elle ayoit été 
remise en présence de tons les cardinaux ; ce coquin avoit encore 
les sept Béatilodes; ce devoit être qoelqne initié de don Gerle el 
de la bienheareose Pago ie, sa camarade. 

Les montagnes qui nons avoisinent sont penplé^ d'une grande 
partie des scélérats échappés à la jasiice dn peuple; favorisés par 
certaines municipalités, Ils Tivent dam les bm; ils font des trom 
en terre.». 

On nous rapporte que parmi des scélérats encore arrêtés ce 
jour dernier» se trouvent des personnes nanties d'immunités dn 
représentant Rovère ou Poullier. Oh Ixm Dieu^ bon Dieu! 

De son c6lé, Agricol Mourreau président de la Société po- 
pulaire d'Avignon, envoyoit, le 9 messidor, à Payan et pour 
être soumise à Robespierre, une adresse k la Convention ap- 
prouvant hautement le décret du Î2 prairial sur le tribunal 
révolutionnaire; la lettre étoit terminée par ce post-scrip- 
tum (1) : 

P. S. La Commission populaire marche bien; bier^ sur douze 
accusés, neuf ont été condamnés à mort, deux à la déportation, 
un à six mois de détention. 

Je croyois que, d'après le décret du 22 prairial^ il n'y avoit plus 
d'autre peine que la mort contre les coupables de délits contre la 
révolution. 

Puis, Fauvetty, président de la Conunission, écrivoit au 
même Payan, le 19 messidor (2) : 

Quoiqu'il nous manque au moins dix personnes pour que la 
Commission poisse aller, selon mes désirs, nous allons pourtant et 
nous avons plus fait dans les six premiers jours, que n'a fait dans 
six mois le Tribunal révolutionnaire de Nlmesi; la Commission a 
pourtant rendu cent quatre-vingt-dix-sept jugements dans dix- 
huit jours... 

Enfin la Commission, an Comité de salut public, le 20 
messidor (3) : 

(1) Hiitoire parlementaire de la Révolution, t. xxxt, p. IM. 

(S) Papiers trouvés chez Robespierre, 1. 1, p. 180. 

(3) Grtflè de Carpentras, oorretpoûdaaod dtée à caadalaa. 
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Un ami noas a écrit de Paris qn'ane assassin a encore attenté à 
la vie de Robespierre. Le sang des Républicains bouillonne; gare 
les nobles, les prêtres et leurs amis; nous allons redoubler de 
Tiimeur. Si nous avions tous les agents qu'il nous faut^ si les Co- 
mités de surveillance et les autres autorités nous aidoient, çà iroit 
miettx et plus vite. 

Ces actes, ces sentiments de la Commission, ce pàrfait 
accord entre elle et Maignet contentèrent le Comité de salut 
public et son illustre chef. Là-dessus, une heureuse réponse 
de Robespierre nous a élè conservée par Rovère. Un malin, 
dit-il, à la Convention, le 18 frimaire an III, il alla se 
plaindre au Comité du salut public des horreurs que Ton 
commettoit dans son département, etdeiUaignet; Robespierre 
lui répondit : c Nous en sonuues fort contents; il fait beau- 
« coup guillotiner (l)f » 

Du 21 messidor au 1*' thermidor, 23 religieuses et plu- 
sieurs prAtres parurent devant la Commission; tous furent 
condamnés à mort. Tous avoient refusé le serment civique; 
en outre, plusieurs des religieuses déclarèrent, à l'audience, 
avec une héroïque fermeté, qu'elles n'étaient point ea?-reli- 
gieuses, mais toujours religieuses; qu'elles préféroient le 
Roi à la Convention, etc. La plupart de ces accusés portoient 
des reliques et des chapelets. Quantité de ces objets pieux 
furent saii^is et brûlés. Voici eu quels termes la Commission 
rendoit compte de ces incidents au Comité de salut public : 

Le 22 messidor (2) : 

En fouillant les rellglenses (sœurs Guillermier et Rocher, con- 
damnées à mort), nous avons trouvé les signes des brigands de la 
Vendée, des morceaux d'étoffe de robe du saint corps de Jésus, 
des chapelets, un morceau de la verge du père Adam on de tout 
autre beat et, encore, une lettre de la mère de Dieu qui préserve 



(1) Moniteur du 17 frimaire an III, p. 326. 

(2) Greffé de Carpentras, correspondance citée à ces dates. 

13« année. JinTier-Pèfrier 1867. — Doo. 2 
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dé h peste^ de la guerre, de la mcri mibite et de la famioe... Mal- 
gré la si^me ieltre, les reUgiense^ (mt trépassé. 

Lé t4 messidor (1) : 

Les 4 religieuses (sœnrs Bez, Pellissier, Dalbarède, Blanc, con- 
damnées à mort) ont répondu, à Tobservation que la loi avoit 
aboli toutes les corporations, qu'elles étoient nonobstant reli- 
giçpses^ q\^^ le serment étoit contraire à leur conscience; les 
deux premières ont dit qu'elles auroient prêté serment de Gdélité 
aii roy; qu'éllés piréférdient l'ancien régime; après des réponses 
aussi cîaii^ qup tauâumtes, il a bien fallu fermer les débats^. 

(iOs condamnations prononcées^ le prêtre (Marcel) qui avoit joué 
le p«|triotisme et contre lequel même il y avoit peu de charges^ a 
demandé pardon dû scandaie qu'il avoit causé, en prêtant le ser- 
ment et Ta de suite publiquement rétracté à la grande satisfaction 
def béii^es ; il en a fait autant sur Véchafaud, 

Le noble Àugier a également dit publiquement qu'il étoit bien 
f&ché d'avoir fait le tartuffe pendant la révolulion et qu'il tnouroit 
noble et martyr. 

Le 26 messidor (2) : 

Le prl&tre Louis Gohnet qui savoît bien se rendre justice et se 
dontoit bien encore du résultat des débats, s'est, aux premières 
interpellations, publiquement rétracté... 

Le 2é messidor (3) : 

Les 6 béates (sœurs Lambert, Yachière, Minute» Faurie, Peyre, 
I^ocajd) ont dé> laré qn'il n'étoit pas au pouvoir des bommes de 
les empêcher d'être religi(^uses; iqué le serment étoit contre leur 
conscience et leurs vœux; â Tobservation que parmi ces voeux se 
trouvoit celui de l'obéissance; que saint Paul, lui-même, avoit dit, 
en rapportant ces paroles du Christ, qu'on devoit l'obéissance au 
souverain, même injuste, et qu'ain.<i leur refus de serment pour- 
rolt bien être considéré comme une révolte envers le peuple sou- 
verain, elles ont répondu qu*il n'y avoit plus de souverain, qu'on 
l'avoit tué, et que c'étoit alfreux de voir 600 rois à la Convention, 
et mille insultes pareilles; la Commission et l'auditoire étoient 
déjà justement indignés. 



(1, s, a) Dit greflé, dite eoRespoodanoeà cea date». 
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Le S9 messidor (1) : 

Lës 7 i^eligteuf^es.... ont pnbtiqnemeilt dit que la souYéràihet6 
dn peuple n*étoit pas légitime et cent horreurs paréillès. Ëlfeà ont 
bravé le peuple et la justice, mais elles ont trépassé et pourront 
être en esclavage dans l'autre monde tant qu'il leur plaira.... 

J'oubliois de vous dire, C. R^^ que lorsque Bon fils, l'un des 
condamnés, fut au supplice^ il eut bonne et grande compagnie- 
cbacnn âuroit voulu être soù bourreau; à mesure qu'il tnontbit a 
récbaraud la multitude Fbonoroit de 8es huées, et dès que sè tête 
eut tombé, les citoyens de crier, vive la République et les cha* 
peaux de voler pendant près d'un quart d'heure. 

Le 2 thermidor (2) : 

On a trouvé dans les effets des 4 flrères Jacqtiles (3), un ptein sàc 
de reliques, d*os de saints, des portraits dn Pie VI, du tyran d'AA^ 
gleterre, des médailles d'autres tyrans, des chapelets, des cœurs de 
la Vendée, Le tout a été consumé par les flammes. Quoique 
ces monstres, qui faisolent tous tes soirs parler une vierge^ fus* 
sent déjà jugés dans l'opinion des juges, la Commission a fftil durer 
les débats longtemps pour avoir celui de jeier sur les prêtres et 
leurs sainte reliques tout le ridicule que ces objetâ kbéritent. 
Cette manière d'écteirer le peuple est des meilleures; elle produit 
de très-bons effets. A mesure qu'on interro^eoit ces caffàrds sur les 
mérites de ces reliquaires, et surtout d'un mouchoir qui avoît 
frotté i'occfpnt d'un trés-gratid saint, l'&îiditoire Hôft de bien bbÉ 
cœur^ tandis que les prêtres scélérats levant les yeux au ciel sem- 
bloient appeler la sainte mère à leur aide, heureusement que ces 
grimaces ne letir ohl atiiré que le mépris et eosuiie l'éxécration 
dm assistants. A jieine le jugement de mdirta-t^H été probôbeé àtur 
çes demi-ëaints que ies cris de vive la République ont retenlide 
toutes parts. 

Le 5 thermidor (4) : 

Marie Durand, sœur hospitalière^ a été condamnée à la détention 
comme Insèrmentée... Ib {^rKéitieiit lui a expliqué ce qtte c'étbit 
qiie ce serment... Il 11 Sàisi cette Occasion pour faire ressortir les 
vices des prêtres; il s'est adressé aux trois qui étoientpréâ^nts; il 



[Z) Vby . sar les frères Jacques^ la lettre du citoyen Uély, qui est plaa bu. 



(1, 3} Dit greffe, dite correspondance, % ces dates. 
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8 parlé des abuê, des brigandages, des crimes dont les ecclésias- 
tiques ayolent c(nivert la terre aa Dom d'un Diea qal est toat 
Tenu; II a provoqué reiéciaiion publique sur toul ce qui lient à 
celle clasHe d*hommes; son discours a élé honoré de l'asseniiment 
de l'audiioire •••• 

Avec la correspondance personnelle de la Commission on 
a celle des agents nationaux du Comtat mis à conlribution 
par le tribunal modèle. Plusieurs furent d'utiles auxiliaires, 
entre autres le cit. Dulac, agent national d'Avignon, qui, du 
30 prairial au 3 thermidor, en six convois, envoya plus de 
140 détenus à Orange. Ce Dulac éioit à la hauteur, dans ses 
expressions comme dens ses actes ; le 8 me^^Mdor, il terminoii 
BiHâl sa lûtire i Taccusateur public de la Commission : 

Ta trotinmi Id l«i ttotnt én di;i-t|aatiiidjrldq« ^amm le 

liltH it fraternité. 

Lri^ sjîonts tUy Cnrpenlns et rl'Arlcs n'êtoient pas, à ce 
qu'il parulli pourvus du même zèle ou de la môme abon- 
àio^ di pfiwmAmt pm^^iéi^^ fèeèfùiU du premier, 
69 tltMenus, en trois convois, et, du second, 61 en un seul. 

Dans cette correspondance sont des lettres qui nous rè- 
Tâteni râducatton des autorités révolutionnaires du pays; 
leur instruction ëtoit celle des juges de Borde ux qne î*ii« 
plus hiul, rnppeîiSs Ainsi, JA.Q9lA^^ #|J« T^INHl^^ 
écrivivji le 6 nicssiiior : 

Au fiioyeii Viol acu^ieur t'Ubïic près lâ comissioo D^uir^nge, a 

Kiiits te hUim pà$seT sons teU pUi ts prcrès-verM de loul Im 

qnï i Mil • 

S.*,, {iiliï^iblf )i sMfttilalti; iiûfiibafd, MMMr«i 

\ê Omiiè d« saint public, tt Cpnmiisim démit mAt 
di» dicisittii i lenapqfw 
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Le messidor, à la première séance, de voit être jugé 
l'accusé Rosty fils; les témoins assignés, les notes du dossier 
ne concernoient que lui seul (I). Louis Agricol Rosty pére 
fut amené à la barre et condamné à mort; Fauvetty eut à 
rayer dans le jugement le mol fils (2) qui s'y trouvoit; ainsi 
devoit faire, à Paris, le président Cofflnbal, pour Loizerolles 
pérel 

Le 7 messidor paraissoit la veuve de Latour-Yidau, plus 
qu'octogénaire, en démence depuis plusieurs années; elle 
fut condamnée à mort et exécutée avec son fils. Il est de tra- 
dition à Orange que celte inforlunée,conduite à l'échafaud, 
croyoit ^^r^ mise en carosse et qu'elle le dit à son fils (3). 

Deux personnes, que l'accusateur public n'avoit pas dési- 
gnées, furent condamnées à mort. Viot demandant, à Car- 
pentras, plusieurs détenus, entre autres^ un seul Antoine 
Durand, et trois frères Jacques (c'étoient trois ea?-prôlres) : 
le 30 messidor le cit. Liély, administrateur de ce district, 
lui répond de la sorte (4) : 



(Tu ne demande <iu*u;i Antoine Dnrand, et cependant il s'en 
trouve deux, dont Tun est l'oncle et l'autre le neveu; comme Je ne 
sçai<i celui des deux que tu désire, je te les envoie tous les detun 
pour ne pas retarder tes opérations, tu auras soin de renvoyer 
l'autre dans le cas ou tu n*ea aurois rien à faire) 

Il se trouve une erreur parmi les noms des Jacques frères, ne 
sachant les deviner tu en recevras un de plus que ce que tu de- 
mandes (en effet quatre ^avqnes figurent sur la liste du cit. Liely); 
tu voudras bien faire attention à ces différences de nom. 



(1) Greffe de Carpeotras; Jagement des membres de la Commission, 
7 messidor ao III. 

(2) Dit greffe; registre des jugements de la Commission, 1** messidor 
an u. 

(a) Cabinet de Bf. de Crozet, à Marseille; Acte d'accasation contre la 
commission d'Orange (imprimé). | 
(4) Greffe de Çarpentras. 
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Vlnl fi<* fTrîvoyn itl un Jacques, îiî un Durand; les Jacques 
tunuii €(jjiilAiutu'i|i I mort loua Ick quatrct le leodemaiQ, 1« 
Uifimltlitr (11; l'un dei Ùnwi fut condamaé iè 3^ l'autre te 
4 llHviml'iur [il 

VmM* Vlul, aytiut à tuaUit, d'urgence, des accusés an 
luni'iitiutt, iH r^rUmoU par une estifottfi de geudarmeria; 



tl tfcmMor. rte Vk m' 

}êM Ivttr^ Véf lê^wWê lu fMMftdfs^ qm ie fosse pirtir de «gn 
I^HVH HiM'ftial ^1 (UudlliP^ iMlaii«d« Taqu^Tras rasidut ft âh 

|\«v tvi\ los tt^itn^ n^^£yt3i:safm four leur d^p«rt. Ifa» 

^sx^v^ >a 4 V ïNiK# M les il w w pmii i 

> ^4 \ix ^ «"ir W£ |TimWiBl l« H St- 

l' ic^v^v «^'énAa^i iMNîr ï^*^ amvvn «Éom i QMiligh 
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Orange^ ce l*r thermidor (1), an II. 

Brave sans cnlotte, si j*af différé si longtemps à te remercier 
d'avoir bien voqIu te charger de mon affafre^ c'est que ta me té- 
moignes tin vif désir de connoître reox qm cherchent leur ték^ et 
que j'attendois pour cela de pouvoir t'én faire passer la liste dans 
laquelle malgré que la majorité de la commission soit animée dés 
mêmes sentiments et guidée par les mêmes prfûcipeis que toi, ta 
verras encore une quantité de ceux qae tu crois n'avoir été que les 
mannequins et qui le sont affectivemeat selon moi. Malgré t« ré- 
pugnance que l'on éprouve à les condamner, néanmoins on ne peut 
s'e.i^ dispenser tant il se sont compromis, mais aussi quand nous 
trouvons l'occasion de nous en venger sur ceux qui ont criV se tenir 
derrière le rideau, tels que messieurs Ips gens d'aflfuire$, les 
prêtres, les nobles et ce qu'on appelait, ci-devant, ces messieurs de 
la première volée, nous ne les manquons guère, comme tu verras, 
et noas tâchons de les punir de leur perfidie, en leur faisabt près- 
sentir dés rouoerture des débats, quel en sera poor eux le ré- 
sultat..,. 

Je ne te parle pas de Ragot, parce que je sais qu'il t'écrit. Fau- 
vetty me charge de te làire ses amitiés..... 

Ton ami, 

FlBlfKX. 

Puis Juge, du Comité de Yalrëas, écrivoit à Pa^an : 

l«r jour de thermidor (a), an U. 

Ami, la sainte guilloHne va tons les joars. Ces jours derniers» je 
frère de Maury, l'ex-constituant, monta le premier en làch^, pnis 
Fialdt des Isies, notre ancien procureur de la commune; le mar- 
quis û*Autane (Fournier), cousin de Rovère, oÀtrs anden maire; 
nn autre manvais sujet de Valféas; s^/ de Grillon, et . ootr^ gé- 
néral Grefly^ qui monta le dei^nier, furent ensemble guillotinés. 

Valréas en fournira plusieurs. 



S^Ui pt traternité. 

JtJGE. 

(1) Papiers trouvés chez Robespierre y etc.» t. i, p. 193. 

(2) Dits papiers, etc., 1. 1^, p. 427. Cette lettre y est sans date; mais elle 
dot être écrite daos les premiers JdurS de thermidor; la rohriiée éeë sept 
de Grillon est du 30 messidor. 
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Enfin Viot, à son ami P:i}an, acljc voil ie tableau (1): 

Nos opérations, mon ch-^r ami, corulnu^'iu avec af tivitt**.* noi^ 
travaux nous mériteront la recannaissan^ e (Ur^ bons rlLoyens et 
des représentants qui siégHtit a la Mont^ne| uob tçbux alors se- 
ront remplis et notre ambition âaUsfaià^'fîil^'faifta}^ 
jaloux que de Testime pat}lique**„« 

Déjà plus de trcfis centë eon^Hréï^ftflAl^^ 
têtes les crimes qu'il ont oxmasMi Mié^ 

PLUS GRAND NOMBRB. 

En écrivant de la sorte, Viot n'Éloitpas au-Jessous de la 
réalité. Tout en expédianl les accusés qui lui éloient livrés 
a Commission ne laisiÉt pts ehOmer le6 atiMbfttôài dite 
le Comtat, et le vertueux (S) Maignet la secondoit de son* 
mieux à Marseille. En efTet la Commissiop ^rtfoit à ce te* 
présentant, le 3 thermidor (3) : 

P. S. Il nous arrive de tmile pM tm téiumifaildiif edsCmfoCfi- 
mite de surveillance de Bedarrides. [l est prouvé que seâ membres 
ou partie de ses membres vendent impudemment la jiistice. fis 
ont fait contribuer plusii nrâ indtvidns... ils font trembler tous 
les bons citoyens. Il faudrait un exf^mpie terrible. Nou±; vaudrions 
arrêter tout le Comité dans Dne nr ^ >'l tuer h kndcmaiu. A i>proLt- 
verois-iu celte mesure? Voudrai s^-iu en prernire (une) préalable- 
ment? C'est sur quoi la commission t^nvite â répondre. . L'ju- 
dace de ces coquins est au combidj la mort seub jpeut les cor- 
riger 

La réponse de Maigatt B*t' pèi 4^6 eâisitfèeî inâ^èlli^ 
étoit favorable, car rexécuiiûn de cet admirable projet fut 
commencée ; voici ce que la Commissioa éarivoU au reprê^ 
sentant^ le 13 thermidor (4) t 

Sur ce que tu répondiâ 1%' «Qitiii^^c^ 

(1) Ibidem^ t. ii, p. 425. 

(3) Lettre de Roman-Footnii^â ftifii^ 

(3) Greffe de Carpeotras; c^lWPâftijiW^l^^to 

(à) Ibidem. 
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sures de rigaear à prendre contre les anthorités qni trafiqnent de 
leurs pouvoirs et vexent les citoyens, nous avons fait partir, cette 
nuit, pour Bodarrides, un de nos huissiers esrorté de 12 gendarmes, 
autant de dragons et 80 à 100 hommes d'înfanlerie pour mettre en 
état d'arrestation et traduire dans nos prisons pour être jugés, les 
citoyens (suivent douze noms), tous membres du Comité de sur- 
veillance de cette commune 

P. S. Nous t'annonçons que tous les membres du Comité de Be- 
darrides sont dans les prisons de cette commune. 

Quant à Maignet^ les 409 victimes de Maillet et de Brutus 
à Marseille lie l'a voient pas contenté; ses soins préparèrent 
à Orange de nouvelles exécutions à l'époque même du 9 
thermidor; on le voit par ce P.-S. que la Commission lui 
adressoit le 11 thermidor (1) : 

(Après la liste quotidienne des accusés jugés la veille.) 

P. S. Nous apprenons qu'il nous arrive îi l'instant cent prison- 
niers de Marseille qni vont repartir de suite pour Avignon, attendu 
que les prisons sont pleines, et que nous ne pouvons les loger. 
Nous l'invitons à donner des ordres aux autorités de Marseille pour 
qu'elles ne nous en envoient pas ici mais bien à Avignon ou autre 
Ueu où on pourra les loyer. 

Gomme Fouquier, à Paris, Viot, à Orange, avoit ses 
fournées; un jour p ssoient en masse les accusés de telle 
localité, le lendemain ceux de telle autre (2). Du 1*' au 4 
thermidor (3) furent jugés 31 habitants de Caromb, petite 

(1) Ibidem. 

(3, 3) 1^, 2, 3, 6 messidor, 37 condamnés d'Avignon ; 
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de VeUeron; 
de Sorgues; 
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de Marnas ; 
de Gaderousae; 
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de Venasqae; 
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de Liste; 
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de Cabrières; 
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d'Apt; 


27 




13 




de Carpentras; 
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de Grillon ; 
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de Camaret. 
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yenlent (1*antres fomps que la conviction de lenr coniicipnce. — 
Les deux ju . es (leCoiniituDe atTranchie sont exci liens, et celui {i) 

qui les a choi.^is se connoît en hommes Les renseignements que 

je te donne, je les tiens de Viot, Fanvetty, Banavel, Benêt, et je 
ne leur ai pas laissé ignorer que je t'écrirois les cramtes qu'ils me 
témoignoient 

>; Puis, c'éloit le tour de Fauvetly, qui écrivoit à Payan (2) : 

Orange, le 19 messidor an IL 



Bagot, Fernex et moi sommes au pas; Boman-Fontrosa est an 
excellent sujet, mais formaliste enragé et un peu loin du point réi^- 
ItUionnaire où il le fa idroit; Meilleret, mon quatrième collègne- 
ne vaut rien, absolument rien an poste qu'il ocnipe; il est qoeb 
quefois d'avis de sauver des prêtres œnfre-révoluiionmires; il lui 
faut des preuves^ comme aux tribunaux ordinaires de l'ancien 
rf^glme. Il inculque cette manière de voir et d'aj^ir à Boman; il le 
tourmente, et tous les deux réunis nous tourmentent à leur tour. 
Nous avons quelquefois des scènes très-fortes. Meilleret, enfin, est 
patriote, mai> il n'est p.'is à sa place. Dieu veuille que Ragot, Fernex 
ou moi ne soyons jamais malades ! Si ce ma'heur arrivoit^ la Com- 
mission ne feroît plus que de l'eau claire; elle seroit, tout au plus, 
au niveau des tribunaux ordinaires de département. 

Déjà Payan, averti par Agricol Mourreau, avait songé à 
éclairer Roman Fontrosa sur ses erreurs et ses faiblesses; le 
20 messidor (3) il lui adressoit une lettre de doctrine que je 
regrette de ne pouvoir reproduire tout entière (4) : 

J'ai été iou$(tems, mon cher ami, membre du tribunal révolu- 
tionnaire (5), et je crois, à ce titre, te devoir queliiues observations 
sur la conduite des juges ou des jurés. Il est bon de t'observer 
d'abord que les commissions chargées de punir les cx)ns pirateurs, 
n'ont absolument aucuu rapport avec les tribunaux de l'ancien 
régime, ni même avec ceux du nouveau. Il ne doit y exister (m- 

(1) Robespierre. 

(2) Papiers trouvés chez Robespierre, etc., t. i, p. 181>. 
(S) Dits papiers, t. ii, p. 405. 

(A) Dits papiers y Ibid,, p. 370. ; 
2 (5) Celai de Paris. ,, ; 



LÀ lUSTICB RÉVOLUTIONNAIRB. 



29 



cunet fûmes; la ccmdence du juge est là, et les remplace. Il ne 
s'agit point de savoir si Toccnsf^ a été interrogé de telle ou telle 
manière; s'il a nié enienrin painbiement et longtemps lors de sa 
justilleation ; il s'a:iit de savoir s il est coupable. En un mot, ces 
commissions sont des commissions révolutionnaires, c'est-à-dire 
des tribunaux qui doivent aller au fait, et frapper sans pitié les 
conspirateurs; elles doivent t^tre aussi des tribunaïux volitiqves; 
elles doivent se rappeler que tous les hommes qui n'ont pas été 
pour la révolution ont été pour cela même contre elle, puisqu'ils 
n'ont lien fait pour la patrie. Dans une place de ce genre, la sensi- 
bilité individuelle doit cesser, elle doit prendre un caractère plus 
grand, plus auguste^ elle doit s'étendre à la République. Tout 
homme qni échappe à la justice nationale est un scélérat qui fera 
un jour périr des républicains que vous devez sauver. On répète 
sans cesse aux juges : prenez garde, sauvez Tinnoconce; et moi, 
je leur dis, au nom de la patrie : tremblez de sauver un coupable! 

Cette belle théorie n'était que la paraphrase de la déclara- 
tion de Robespierre aux Jacobins le 19 frimaire (1) : n Qu'en 
c politique on jugeoit avec ses soupçons d'un patriotisme 
€ éclairé > ; elle fit impression sur Roman-Fontrosa, qui, 
pour se justifier, adressa à Payan une réponse enco-e plus 
étendue (2); je ne puis en citer que quelques passages : 

Orange, le 30 messidor. 

J*ai reçu, citoyen et ami, ta lettre du 20 du courant; je te re- 
mercie bien sincèrement des avis que ton attachement pour moi 
t'inspire, bien que je croie être, à cet égard, à l'abri de tout 
reproche 

Honoré de la confiance du Comité de saint public conformé- 
ment à son instrurtion, je me suis bien pénétré que, pour acquérir 
en mon âme la conviction des dt^lits des prévenus mis en ingement, 
je n^avois besoin d^aucune des instructions préparatoires aux- 
quelles les autres tribunaux sont asservis. Mais, comme le vertueux 
McUgnet, j'ai cru qu^il fiilloit faire une diiïcrence entre les cou- 
pabiO^ : distinguer les coupahfes, c'esl-n-dlre tons les ci-devant 
nobles et prêtres ; tous les riches, les hommes d'affaires, et autres 

(1) Moniteur du 33 frimaire an II, p. 333. 
(3) DUs papiers^ U u, p. 
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audiences, du 3 au 7 messidor an IIL Pendant le procès 
l'ëmolion populaire étoit à son comble; pour protéger les 
accusés durant le trajet des prisons au tribunal. Ton dut 
employer une force armée considérable (1). Les accusés pré- 
sents étoient au nombre de dix (le seul Fernex avoit 
échappé) (2) : 

1» Viotf de Gharleville, 28 ans, ea^-accnsateur public ; 

2o Fauvetty, d*Uzès, 32 aDS, eo;- président; 

3* Rman-Fontrofia, de Die, 63 ans, ex juge; 

4'' Meilleret, de TEtolle (Drôme), 33 ans, ^-jage; 

5^ Ragot, de Lyon, 42 ans, ex-inge; 

6^ Barjavel, de Carpentras, 31 ans, ea;-conseil de Yiot; 

7^ Bentt, d'Orange, 31 ans, ea;-greffler ; 

S"* Nappier, de Monireuil (Calvados), ea>-huissier; 

^ Du Bousquet, eoshuissier; 

iO^ Cottier-JtUlian^ secrélaire de Yiot. 

Toutes les formalités alors prescrites furent remplies; les 
témoins à charge et à décharge entendus; mais les accusés 
durent se défendre eux-mêmes; aucun défenseur n'ayant 
voulu les assister, après avoir été présent à Tinformationet 
quoique mis en réquisition par le tribunal. Ce qu'il y a de 
singulier, dit le président Raphel, c'est que ces mêmes 
hommes, qui donnoient à peine une heure de temps pour 
juger 15 et 20 personnes, se plaignirent de la précipitation 
de leur jugement, lequel, pourtant, avoit occupé cinq 
audiences (3). 

Entre autres faits, les suivants furent déclarés constants par 
le jury (4). 

(1) Rapport da président Raphel, cité plus bas. 

(3) Greffe du trib mal de Carpentras; Jugement du 7 messidor ao III, 
tribunal criminel de Vaucluse. 

(3) Rapport du prés dnnt Raphel sur le procès des membres de la com- 
mission d*Orange; 9 thermidor ao 111. CommunicatiOD de M. Achard, ar- 
chiviste du département, à Aviguon. 

(ft) Dit Jugement du 7 messidor. 
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Les membres de la Commission avoient en nne existence illégale ; 

Les jugements qu'ils avoient rendus avoient été l'effet et la 
suite du système de terreur et d*attentat à la sûreté publique ; 

Les accusés que Ton traduisoit devant eux n*ayoient pas eu la 
liberté de se défendre; 

Les juges avoient refbsé d'entendre les témoins à décharge; 

Ils avoient refusé de donner aux accusés des défenseurs offlcieux ; 

Les juges avoient attenté à l'autorité de la Convention en faisant 
traduire devant eux des individus qui avoient été envoyés à la 
Convention par le tribunal criminel^ pour être statué sur leur sort; 

Les jugements rendus contre ces individus étoient autant d'as- 
sassinats ; 

lis avoient prononcé arbitrairement la peine de mort contre un 
grand nombre d'individus sans qu'il y eut aucune loi qui pronon- 
çât cette peine contre le genre de délit qui leur étoit imputé; 

fiarjavel avoit participé directement à tous ces jugements en in- 
fluençant les juges et il avoit été leur complice ; 

Benêt, greffier, avoit participé directement à ces délits et s'étoit 
rendu complice des juges; 

Les détenus à Orange avoient été dépouillés avec barbarie de 
leurs effets, bijoux et assignats par Yiot etNappier, officier minis- 
tériel près ladite Commission ; 

Il n'étoit pas constant que tous ces bijoux et assignats eussent 
été tous déposés au greffe de la Commission et ensuite rendus aux 
détenus acquittés ou remis dans la caisse du receveur du district 
d'Orange. Il est constant que Nappier s'étoit approprié partie de 
ces effetSj bijoux, assignats et qu'il les avoit par conséquent volé s 

Viot, Fauvetly, Roman-Fontrosa, Meilleret, Ragot, Barjavel 
et Benêt furent condamnés à la peine de mort; Nappier à 12 
années de fers et à 6 heures d'exposition; Du Bousquet fut 
seul acquitté (on ajourna raccusation de Coitier-Julian). Le 
jugement dut être imprimé à 1500 ex. et affiché dans toutes 
les communes des Bouches-du-Rhône et de Vaucluse (1), 
ainsi que la lettre de la Commission du 3 messidor an II, 
dont lecture avoit été donnée à l'audience (2). 

Le lendemain 8 messidor, à 3 h. 1/â, l'exécution eut lieu 



(1) Dit jugement. 

(a) Voir plus haut, p. 14. 

I3t innée. Jtnaier-FéTrier 1867. <-> Doe. 
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sufl» place du Palais. La Tople^ où tes femmes étoient en 
majorité^ tiYca %m MltfttWd^ ttfili tillÉlll % 
mod rex-boissier Nïippior. Le ii) tliemidor snivaril qïï re- 
prëseQtant (^isoit ainsi coi^^a^Ur^ ^ m^urlre à la Coaren* 
tion (1). 

GoupilhaudeMûnêaigu. Lb Commission po^Rilairt^ (VOrao^e a voit 
condamnée à Avignon ; uu huissier de i^b tribunal avoit paru 
moins coupable et étoii coadaïuBé à sii ana de fera ; il eel arratbé 
du poteau et inhumaineKifô^'ÉifliiAAA. 

Voici comment lesfUtoâe pnste^t d'Après im bîstoriia 
du pa;s (2) et des d(ieqm^p)e»iei^ 
Yaucluse. 

« Les cadavres dA Mfpllciés ftmiït insultés, et lorsque 
Nappier eut été exposé SUT Téchafand, ayant eu l'imprudence 
de répondre aux hu^eâ, il ftii arraclié tlu polenu; on lui tira 
un coup de pistolet; od lui porta mille coups et bientôt son 
cadavre, réuni à cevm Sm M^è&Mu^ iiî ittd jétifàMlfe 
Rhôae. » 

En flétrissant, comme on le doit, de tels actes, on se les 
explique. A Avignon, seulement, la Comtftfi>«f()n d'Ortngd 
avoil (ait au moins 27 tjiïtiiQe^ ( ï); plus d'une de ses veiiw^ 
plus d'un de ses orphelins en deuil, dut groplr to lBft|ttla|i^ 
irritée qui raccompagna à Téctialaud ! 

Quant à Cottier-Jt^lla^ Il Ittt éwdawiét teîX tteisidor 
au III, à 20 ans de fers et 6 heures d'expo^iiiori. Le jqry 
le déclara coupable i d avoir^ ét^al lecrétaire 4& Tiot» 
« participé directemeati M^ ê^Ê^à )0m^^ IQX 

(i) Moniteur da SA thermidor lUrP- 1906* 

(3) ChhTl» SouWier, Hiittoiré de la révolution d'Avignon^ t. ii^ p. as 7. 

(S) Adresse da 30 messidor an 1 1 1 , de^ odjoiûl^rMMQÉ.iÉ-f gttg^ 
Gon?eotion ; commumcatiou de M. Aciiard* 

M) Voir plos haut, p. !»^Ém$*^ 



LBS FAUX AUTOOHAP^S DE M. LE YIG. DS GOBDOM. 35, 

« lits et as9a$ismat9 commis par les juges de la Commis- 
sittD (i). » 

Ch. Bsrbus Saiht Pw« 

Confiner à la Cour impériale de PûHe, 



II. - LBS FAUX AUTOGRAPHES 

DE MONSIEUR LE VICOMTE DE OOBDON. 

« Eitrtûu du rmeil de plusieqr» lettres def ï^pyf et Reynee de Frwofs^ et 
d'autres sqaTerains de TEarope et des Ministres 4*estats, escntes ao^ 
vicomtes, comtes et m^rqais de Gordon, Mirabel et Sennevières, tous 
d^ même maison, où i*ôn ajoute seulement les points et les ?irgules. « 

(Copies du XVJl* siècle. — Ree. Valkmt, t. i» Fr., 1744*} 



Voici le certificat de Boblesse qae le géDéalogIsIe Chevillafé a 
bien Toula délivrer à le comte de Ifirabel de Gordon : 

< L'ancienne et illustre maison de Gordon ou Gourdon, coomoé 
en France de teaips immémorial, du rang de la haute noblesse, 
et issue du sang roial d'Ecosse^ selon la généalogie prouvée des 
ânip.^ Gcu^OQ, descend par les rois d'Ecosse, des rois d'Angle- 
Ie0*e^ de f rance et d'autres souverains de TEurope. — Selon 
Bûbert ^gufû pi Jean Le Ferrou, — Boulandre et Guillaume de 
ê^éf^ du Goar^n furent Diiç^ dçs François et Maîtres de la che- 
Titeffr de France ou Connestables, et portoient anciennement 
pGpF lime^ . d uif double trescheur fleurdelisé et contrefleurde- 
IM, de lînoj ^ " Hn sautoir de gueules, brochant sur le tout, qui pou- 
Toit Hr^ liuti bri:»are des rois d'Esçossp. 

Depuis, Olivier de Pêne, dernier de sa maison^ dont les armes 
étoient : b*azur à trois étoiles aor^ posées en pal écartelé d*or, à trois 
bandes de gueules, selon Blancaard le père, en la généalogie ma- 
nu9Prite de cette maison dressée par lui sur les titres originaux^ 
fit héritier son neveu et filleul, Olivier de Gordon, à condition de 



(1) Ircbiiet du tribunal de Garpeoftras; communkation da M, Fiiiatda 
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porter son nom et ses armes, qa'il peat mettre sur le toat des an- 
ciennes armes.de Gordon, et en vertu de la substitution et adoption 
faite par François de Gordon au défaut des masles de sa race, à 
la maison de Mirabel ou Mirambel, descendante deux fois de cette 
grande maison; à la même condition de porter son nom et ses 
armes : et aujourd'hui M. le comte de Mirabel de Gordon porte, 
suivant les lettres patentes du roy données à Marli, au mois de 
mai 1715, signées : LOUIS, par le roy : Phelippeâux, visa Voisin, 
sur le tout des armes anciennes de Gordon et de Pêne, les armes 
de Mirabel qui sont : D'azur à trois boucliers d'argent, bordés et 
cloués d'oTj 'parti de écartelè dor et de gueules^ à la fasc^ d'hermines^ 
brochante sur le tout. Supports : Deux aigles au naturel, acolés dune 
couronne antique, doù pend une médaille dor sur laquelle est écrit 
ALTius, qui est la devise de Gordon, et pour cimier : Un lion nais- 
sant dor, couronné dune couronne rcyale dEeosse, tenant à droite 
un cimetére d*argent, garni dor, et à senestre un boucHer. Devise : 
Nascor ad pugnandum : telles qu'elles sont ici empreintes et bia- 
sonnées par nous Jacques Cheviilard, généalogiste du roy et his- 
toriographe de France.—* Fait à Paris le il mai 1715.— « Signé: 
Chevillard. » — Avec paraphe. 

A l'original de cette complaisante notice que nous fournit le 
Cabinet des Titres, se trouve en marge ce léger correctif : 

« Vision ridicule que tout cet article, et surtout le nom de Che- 
viilard, qui déshonore tout nom où l'on emploie son témoignage. 

• d'Hoztbb. • 



En réalité la maison de Gourdon n'avoit nul besoin qu^on surfit 
sa noblesse et son extraction, et les descendants de cette race 
pouvoient, aux xvu' et xviu* siècles, se contenter de ce que This- 
toire et les bonnes traditions leur avoient transmis d'honorable et 
de certain. Gathala-Coture, le principal historien du Querci, dit 
que, c Raymond IV, comte de Querci^ au xi* siècle, fit b&tir le 
château de Gourdon, où s'est formé depuis une ville, l'une des 
quatre châtellenies du Querci ; et que cette ville donna son nom 
à une maison illustre qui fondit depuis dans celle de Cardalhac. > 
— Nous renvoyons au surplus pour l'histoire généalogique de cette 
maison à Moréri, au P. Anselme et aux heraldistes sérieux. 

Antoine de Gourdon, auquel les lettres qu'on va lire sont dites 
adressées, étoit fils de Flotard de Gourdon et de Marguerite de 
Gardaillac, — vicomte de Gourdon et de Gaiffier, seigneur de 
Gènevières, baron de Puylagarde, chevalier de l'ordre, con- 
seiller d'Ëtat d'épée, et capitaine de cinquante hommes d'armes 
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des ordonnaTices. Sa terre de Gènevières fut érigée en marqalsat 
en 1612. — Ardent calviniste, comme il s'est montré dans les 
guerres du xvi* siècle, il n*est pas doateux que le vicomte de 
Gourdon n'ait en bonne part dans l'estime de Jehanne d'Albret et 
de son fils Henri. Rien de surprenant non plus que la famille de 
Gonrdon ait conservé dans ses archives quelques lettres de Henri 
de Navarre et de son illustre mère. Toutes les anciennes familles 
ont de semblables témoignages dans leurs archives : ce sont des 
trophées pour les descendants. Mais les héritiers du nom ne res- 
pectent pas toujours, dans toute leur sincérité, ces précieux auto- 
graphes; car malgré leur provenance, ces lettres ne sont pas tou- 
jours aussi flatteuses qu'il faudroit. — Parfois à côté d'une courte 
missive qui donne un ordre ou qui confère une mission, on vou- 
droit des louanges directes, une reconnoissance plus accentuée 
pour les services rendus, la preuve, en un mot^ que tel ou tel 
ancêtre fut le confident le plus intime de son souverain, qu'il en 
fut le bras droit, l'indispensable conseiller; qu'il a dirigé sa poli- 
tique et pris part à tous les actes importants de son règne. Il y a 
deux ou trois familles en France dont les descendants peuvent 
revendiquer un pareil honneur. — Nous n'avons vu nulle part 
que les Gourdon l'aient eu en partage. Quoiqu'il en soit voici ces 
lettres. Tontes celles que nous donnons aujourd'hui sont à l'a- 
dresse d'Antoine de Gourdon. — Nous ajouterons à ce que nous 
avons dit de lui, qu'après avoir été marié deux fois, sans posté- 
rité, il avoit épousé, en troisièmes noces, Isabeau d'Asiorg de 
Montbartier, dont il n'eut point non plus de postérité, mais qu'il 
institua son héritière universelle. — Les altérations des lettres qui 
lui Turent adressées ne peuvent certainemeut lui être impu- 
tées. Contemporain des sip^nataires il n'eut songé ni à rajeunir, 
ni encore moins à vieillir le style et la forme du langage de son 
temps. Cette altération est donc postérieure : — c'est l'œuvre d'un 
arrière-neveu, intéressé, qui, tout en recourant à des formes de 
langage ridiculement archaïques, a cherché à éviter les anachro- 
nismes et à concilier les faits de son invention avec les faits gé- 
néraux les plus incontestables de l'histoire. Voici donc ces lettres 
telles que nous les fournit le recueil du médecin Yallant. 



Première lettre de Jehanne d'Albret, Reyne de 
Navare. 

Pau, 23 aoast 1555. 

Monsieur le Viscomte. Je vous escript la présente pour 
vous dire que jusque^ a maintenant jay estée surjes voyes 



àû h defancte Royne^ Sad:iTDe ma très hQDOiiç iifi|| ^ii 
Dieu, absolue ta regird du dotibLe entre les itelisiiM i 
qtielle RoTne taduitt pàt dcftenCI son fl!tfi Moasîeiir te Wff 
ftmçùtal^M Wmt ft glorieuse mémoire, mon ttm honoté 
oocJe. • ne se meUre en cerreUe dogmes Douresm^ ne se 
eu jdi oncqnes qoe de romans joTials. — Oultres pliis^ me re- 

imct Roy, mor.^i/ur mcn ire^ honoré pt?re ei îeignenr, qoe 
Dit^n tienne ea ^r3:t\ r^i:hertha. alors qoe laditte BoTne ftï- 
siiit dâO£ fa f ti3I^^^e prières aTecqnes les miatstre» fiouKl 
m flOcL qu? d heor se^aifCfijA pMd «Mift; fan buUi 
an £oaf!lit siir b jciîê ieiire, et me Ijdcsj de Termes. ïot de- 
feiiluil as^3ieal de ne le oic&kr de doirtnae ; — ce qpj 
m tMMI *àèf<* «liBi îÉtêiÉe M a tutlf it tai^ 
f trîBîepî^^fS 1 î*^T2rs Tne; ? 'rt li- ; et f arunî présent 
UIk |iif 11 mês% 4^ St^Mear R^t moiA (om. inirte 
ieuac t£i a. dèt i^ii^éîÉs^li^SÀlites qai l'iaBiÇliEfat.itpîi 
^Vmi^^^it £t Mm ^ ma^îï 9Êm ts$ Èîk^ lircr 
fvsca i:Jr3fte de li f^frerse m^isfca et de^iise de son 
TP^ae {or Fer^zEisJ. R:; d'Am(^» c« leiEpettnr 

el •c.L-^ ï esr^.,':c3:# dr> ti-.npies ei sefzioa.'w Éi 
&i Aisi^e k Di:l^*5ée -ie FcîTtne, — U m^ê^miA fit 
•i Et •r'trf css Us: îiss treafe^ft ^e Jesdiat 1 

|«rt m:j T** «fe «eîï-î rc:'miri:i* itUjM^ «rerï Dm, 
tipf <ëB!cj*-.Y î&>2 it dœ?zj«r f is 

fiicJKSl ei 9!Z^^*iZii il ;KTi .i\t^— lîzé^ xc» ^lat£ et 
■ If ^asiçs* je -fic^^ is» Mm- 
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ledit Roy, trois ans y a, un esdict t^^t sévère a rencontre 
de laditte reforme, il est mestier que les ^gens *de bièn 
couëtctnent tiennent colloques ensemble pour resou.lre la 
manière de gcrer lant du présent que da&s Tadvenir. Bien 
advertye qu'avés près de vous deetes perseoagies et q«e 
reconnois en vous esprit, noblesse et courage, *sy voulez 
avecques eux vous rendre au chasteau d'Odos en Bigom, 
je ne fauldra^ a y eslte devers la fin du prochain 'nrH)is 
de septembre. Espérant que viendrez, je prie Dion ^ous 
avoir, monsieur le Viscomte^ en sa très saiocte ei (i^giie 
garde. Escript a Pani, le 2t aoast 1555. Votre bien bemdAe et 
asseurée amye. 

Signé : Jeiianne, Royne. ' 
Subscription. ^ A monsieur le Yiscomte de Gonrdon. 

i 

Nous ne ferons pas à nos lecteurs Tinjure de leur signaler tout 
ce que cette affectation de vieu^ langage a de ^puéril ^et de gro- 
tesque, et nous n'avons pas besoin d^afflrraèr que Jehanne, dont le 
styiid connu est d'une netteté et d'une concision remarquables, ne 
parla jamais en pareils termes des auteurs ses jours. On sait assez 
d'ailleurs qu'elle n'abjura le catholicisme (|n'i)près la mort d'An- 
toine, son mari, et que jeune et belle encore, et aimant amtant^ 
danse qu*un sermon, elle voyoit avec inquiétude les tendances du 
duc de Vendôme vers les doctrines nouvelle. «lËlle ne sé pTaisoit 
peint 'à eette nouveauté 'de religFon^-dit Brantôme, «i bien qu^elle 
remonstra un jour au Roy son mary, et Lui dit tout à trae ^que 
s'il vouloit ruiner et faire confisquer son bien, elle ne vouloit 
point perdre le sien, ni si peu qui étoil resté du royaume des rois, 
ses prédéces^tirs. •»'dr^ en ^555, date de cette lettre, Antoine 
loi-même étoit encore Oans l'ardeur des croyances catholiques. 
Lieutenant général et gouverneur en Picardie, il avoit notam- 
ment pour mission d'y surveitlfer et contenir l6? nouveaux sec- 
taires, iebanne i'ac^ompegnoit, autant que le lui p9rmuttjDit:ré- 
poquo deses,gro<.se>ses, — et r<}sidoit avec ou 6aîis.luy,ù laf-èi;e, 
à Gaillon, à Coucy, à Vendôme ou à la Flèche. Antoine devenoit 
'père et faisoit baptiser tons ses enfants selon le rit catholique, 'le 
dnc'de Beaumont en 1551 à Coucy par le cardinal de Boufbon, 
Henri IV à Pau en 1553 par le cardinal de Vendôme, — en 1554 
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h GaillOD son troisième fils par fév^q^ie d'Oléron- — Qnanl à 
JehaDne, quelques jours avanl la date de la ietire qu'où vient de 
lire, Hlt^ ai romplissoii dans toutes les pompes tîu cuîie cailiolique 
le^ funéraillei? d'Henri d'Albret son père, « ohsi^ques et funémilles 
(écrit i'ëvôque d'Oléron, Vun de ses nonseiller^)^ aussi honoralies 
que forent Jamais faîctes par deçri et tout ainsi (tu^ori înki aux 
roys de France : el y furent envoyés pour y assister [lour le roy 
de France : monseigneur te Daupliin, madame Marguerite de 
Fianee, dncbesse de Bern, messieurs Les cardioaux de Bourbon et 
de Eiominet ^ Longnevill^ 4^1Siiifie, de KeTers, d'Aumalle, 
dç Monunofeiicf^ de madame déTiÏMitlQoya, de plusieurs baroii» 
et e^ttbhomitHii^ td la» bonoemi et cérâmoulfi f fïirait hkat 
luâéeaelcéeanNieiit ' 

Ce seroft doue ûq aiiiliiÉBnlmttiil après ce^; funérailles, ^doi 
les GirconsUDce» qusiuïiis teaôifs d*exposer, que ta Jeune HMM 
de Navarre anroit écrit dans le style qu'où vient d^apprécier m 
vioomte de Gourdon t — Cda n'est pas admissible, — Nous en 
laissons juge [e loctrui- i|ai, pour les lettres suivantes, voudra 
bieu suppléer à notre siLuiiCf. , et faire Itii-méme le coiuoientaire. 



SlCmiïE LKTTa£ PB LA EEÏNE DE NaVARRE. 

P&a, 10 jAii^«r 1551. 

Honsiear le Yi»»mte, Loags jours y a que j'attends ea 
wpmm llaâTia deiâaitdoift M TégisA imim^ 

moires et projets Inclus dans ma lettre missive que deubtcs 
d {minci recevoir a Sainta-Foy^ par fiidal, Vun des serriteurs 

coulpe Tostre, mais tant seulement les poyiies qoavez trou- 
Téis ès esprits de par de là, pour se resouldre, ou iaultâ de 
âtessigtes mun quy trop ne peuvent l'estre, en cas tant 
gfllVi^^tt fiiBt i cette fitt que jft daspeche devers nuM 1^ 
présent, auquiel debvez prendre toute fiance. Les rigoeurs 
de Tesdict de Chasteaubriaot et les cruautâz des inquisiteurs 
émuler iMiÉ m»U$t éâeati^mkokèn^ que osulx de It 
Réforme et des Valée* d*AngrogDe et de Luzeru^^ rrcoivent 
traitemeiita tant crtLels el rasoiibliiis a ceux exerçai par le 
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parlement d'Aix contre les Vallées de Mérindol et de Ca- 
brieres^ on plus de vingt mille, comme bcavez, furent occis, 
hommes par la hart, femmes et enfans par le feu et aultres 
suplices. Et la paix faites entre le Roy Henry et l'Empereur 
Charles par les prestiges et trames du Pape Paul, n'est a 
aultre fin que par le fer et la flame couvrir de calamitez 
les dogmatisans de reforme et leurs adhérents, bien que les 
villes de Zurich, Bern et Schaffhousen, premiers par embas- 
sadeurs, et l'électeur Palatin^ le duc Cliristophle de Virtem- 
berg, le landgrave de Hessen^ et Georges comte de Montbe- 
liart, par nos secrètes instigations ayent en derniers par am- 
bassadeurs, grandement requis ledit Roy Henry de changier 
besoignes tant cruelles a l'instartde l'Empereur Charles, quy 
jusqnes a un concile a accordé a l'Alemagne Tinterim. Je 
prye Dieu de bon cueur vous avoir, monsieur le Viscomte, 
en sa très sainte et digne garde. Escript a Pau le 10 jan- 
vier 1S57. Votre bien bonne et asseurée amye, 

Jehanne, Royne. 
Subscription. — A monsieur le Viscomte de Gourdon. 



Troisième lettre de la reyne de Navarb. 

Pau^ SB octobre 1560. 

Monsieur le Viscomte ès précédants règnes, la puissance 
énorme et l'outrecuidance des Guises, au regard des princes 
de la maison de Bourbon, la condemnntion et exécution a 
mort du conseiller du Bourg, et d'aultres personages nota- 
bles, vrays croyants de l'Évangile, la cognoissance concédée 
par prestiges de Rome aux Evesques, bien que parties obse- 
nées és cas de religion et d'en juger les débats aprez que les 
juges royaux eu aurotentiftrttuigt» avoieni taat t:oiiâtri»té 

m» m$i pÊ(i Émf^mmm& à^pm tt i^ipinMi 
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detroisBes, sans mot dire quoique renoonfortée de Taficran- 
iement de la reritabte doctrioa. De preseat le Roy, Mondear 
mmMàtf tâ mn Irere^ le priaise de Goodé êmttmmt 

ccus de madame la Royne Mere destourneront îes tant 
siaistmet perverses calamitez couLrouvées és eafera a l'en- 
mm ê&s f^ÊÊ6mm; tèiM âè ïontaîiiebteia mié^ m 

mois pa.^seZj aprez te sacre de monsieur le jeune Roy, mon 
Ires hoQnoré coostii, arreste cours au ftupUce et ta boat^ 
WBt et oontfaiiicte des cooscieitceft, jas<iM î «di<AâM 4l 
^ooeile libre et ecnnieiriqne ; en oattra et alleiile d^iœlaf, 

jonr est assigné au lieu de Poisiîy pour cl esbatre entre Mi- 
nistres, Evesques et Cardiaaux devatil MoQsieur ledit Rojy 

■Théodore de Beze que bien coimoissez, s'y trouvera porUnt 
.^role aveçqoaa dotise mlQLstres et m&iiàts despulaa. Je pr;e 
Biea Qull î«i tortife la féree de pwm tarâi» U 4â 
fouB avoir, monaî^ifr lîTiftcomte, en sa très samcilitillpi' 
garde attendant que me porterez jovialement vous rnesme 
responce a la présente* Escript a I^erac le t% octobre 1360. 

■onsienr le Yi^^eonite, premiers temps dapreisat règne 
f^nt madame la Hoyue Mere et Monsieur le Rdy de Na- 
wm^ mon mary, gérer en concorde la t«g«iioe et afftine 
0la royaume et non tant seulement amster les tortafee et 
suplices^ mais hiisser libre les consciences avecques UbeHé 
d'iTOir des temples boi^ des villes et dans les cba^tatii de 
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ftôfs aéBMtibert, comme léé rostres; lourdeméhi îJeùsiTe 
i'âvois crû que toiiteè besoignes slirgiroient b tihs heu- 
reuses t tbuteé fois dli depui? en ça, ledit Ro^ de Nâvâfre 
aspre allx allfechemenls des gënlilles donzellcs tant dfextres 
et scaVàhtes aux routes d'atnour, et desqufelleè ladite ftbyne 
se sert tarit a t)oinct pour promouvoir et parfaite occulie- 
ment ses èesoignes décrètes, appertement s'est ledit Roy de 
Navarre, tant vaultré et énervé d'esprit ès délices et fé- 
néanlises, que les Guises assistez du Connestable ont repris 
le dessus a sa honte et malheur publiq (1) et oultre ont les 
susdits triumvirs traîtreusement assailly et villipendé, le 
Prince de Condé et ledit Roy de Navare s'y tellement aîourdy 
il la pippée des promesses fallacieuses de Rome faictes a la- 
£te Rôytlë mere, de nous faire restituer nostre royaume 
tant iniquement détenu par les Espagnols, et en bref en 
iiter droit et raison, de tremeur de perdre les reliques quy 
iôas en réstent par deçà, ne vetîlt què luy ny que hioy 
disions ny gérions choses quelcbnques, sur ce quy se oïlr- 
dit tant slnistrement; et partant le cueur bien havrë et do- 
lent, je contemple que le susdit triumvirat, tant contraire a 
i^ison et paix, s'en va ressetner y roye discorde dans le 
royaume, ce que bien recoiifaoissent les plus experts et 
rompus ës affairés de doctrine et de gouvememehi comme 
rai"chevesque de Vienne, les evesques de Valence et d'Ole- 
ron, le Chancelier de Lhospital, et autres personnages nôn 
obsenez et devôyez par ire avarice et ignorance. En cas tàht 
graves mon esprit perplex a mestier destre réconforté et con- 
seillé pàr un loyal amy: venez doncques ou nie iiiandez ce 
quy vous apparoitra debvoir èslre faict et m'y conformerÉy 
de touts pôincts. — Du dèpuis la rupture oultrecuidée ar- 
rivée a Vassy par ledit duc de Guise et aultre infractidn 

(i) Qdèllè déUcattfsM de style et de pensée l et timnm tout cela a b6àtie 
grioe sous la plaine de Jehanne d'Albret I 
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des esdits, le prruce de ConJé snimcusemeDt s'est porté 
deffendear de la reforme et eooeniy découvert dudîl trium- 
virat, bien qoA intramênemrât léfil M JN&ttÀt ^ 
frère, soit a la leste. Je [nye Dieu vous avoir, monsieur le 
Yiscomte, en sa très aaincte et di^ae |;ar4e* Ëscript a Paa 
le 28 janvier iîMZp TolcirïiM lopM^É^ 



RbSPONSE de ltÛ?VaiEOR LE VISGOMTE DE GODBDOfT JL Ul 

Madame, 

Auparavant que bien humblemenl j'aye receu la lettre 
qu'il a plefti TûMM iàljeÉlé dâ m'eserire en datte da H Ht* 
passé, j'estois adverty de maints endroits et pariirulieremeol 
par une missive de monsieur l'Mmiral avecques bien grande 
tristesse des nigdCflè maleiioontreiix qicf Méttent en esmn; et 
tiennent en noysea les plus notables de la conr pour troubler 
les consciences et le royaume, et mettre a néant les ediets 
tant équitables quy ont par cy devant parus, notenment celuf 
de janvier du l'an dernier^ et ce alencontre des TWliâlM^ 
mesmes de M.'n.lame la Rnyne Mère, laquelle de présent 
boRlée, n'a autlioritù bastante pour se voidir contre les trois 
des triumvffiti if Hiônsîeur le pirtilC0 de Condè partagé par 
nature et experiauze de quaïitez grandes et notoires pour ta 
guerre, se trouve en teste, Monsieur le Roy de Navare p» 
mier que lay en naissance et aalhoritû. Monsieur le Connil- 
table plus fiperis, et moni^ieur le duc de Guise, liravé ftonr 
dart quy grand nombre ilamys a dedans et dehoi^ et tous 
les trois plus en denier? que ledit prince et ^ubs le pavois 
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de la puissance royalle et ancienne croyance; — ce qny me 
rend grandemeni perplex me conlriste et me lient en sus- 
pend sy les besoignes quy se vont entamer se conduiront ot 
surgiront a fins heureuses. Au regard des voyes qu'il m'appa- 
roit que doibt tenir Votre Majesté en l'occurance présente, il 
mest adyis questant soubs puissance de mary et despouillée 
de Yos propres estats et en espoir d'y rentrer, que vous ne 
devez ouvertement faire choses quelconques contre les vo- 
lontez d'iceluy mary. Eu fait de religion, chacun sçait et se 
double bien (lue Voslre Majesir, tant esiiairée et vertueuse- 
ment ferme, suit la reforme et la soutient. Il n'est mestier d'en 
fournir acte ny déclaration a vos ennemis, comme par cy 
devant le party de la reforme recebvera reconfort et ayde par 
les moyens tant sages qu'avez tenus et suivis en grande pru- 
dence et ardeur. Je ne fauldré auparavant partir pour me 
rendre a Orléans le mois d'avril venant^ d'aller en toute re- 
verance prendre vos instructions et vos intentions. 

Madame Je prye l'Éternel qu'il maintienne Vostre Majesté 
en très parfaite sancté et prospérité. Escript à Senevieres 
le 9 février 1562. Votre très humble et très affectionné et 
fidelle serviteur (1), Gourdon. 

SubscriptUm. — A Madame la Royne de Navare. 



Cinquième lettre de la retne de Navare. 

Pau, 13 mai 1563 

Monsieur le Visc^mte, j'ay receu avecques bien grand con- 
tentement la vostre du 12 du précèdent mois d'avril par la- 
quelle j'apprends que le joui* de devant iceluy, mon beau 
frère le prince de Condé^ dans l'assemblée d'Orléans avoit 

(1) Nous avons retroa?é quelques lettres, rëiitables antographoi da 
vkofflte de Gourdoo : le style est tout aatre> nous rassuioiis. 



esté e^lu chef de^ refondez popr le ipaintiçf^ de t'^icl de 
janvier et pour libérer Monsieur te jeune Boy et Madame li 
Royne mere dettenus en capLiviiè d'esprit et de paissancô ei 
pour procurer la liberté des consdencet; jem tÔMOtdoii^ 
qu^s de me tenir couette et de travailler comme ay faîct pir 
cy devant, la cause est tant saiaote et t^on^e^ua cfui^ ^ 
Dieu 1^ portera et fortifiera tt fi^ puiMiâl|i: irtitil#|^ 
bieq que je ne parle bault et cltir^ jê me (^mportefil tuft 
de^trement et animeusement cfue je ayderay par Ifm 
gnes la cause commune a la gloire de Véleruel et concofile pOr 
bliqu^, car il est temps de sourdir d'Egipte a tnftti Itilif 
rouge et d'eslever l'humble E^rlise du Chrât sar les niynes 
du throne de tout orgueil de l'iomonde Slb|lone. 
page, le sieur Vassignac, gébUl mprii, pûiliaf di ïi 
m'a appris jovialement agréables choses advenues a ladiUi 
assemblée et que votre nejveu de Mirabel avoit a commin* 
der des bandes de gens de pieJs rnub^ son nom et se% w 
seignes et que doibt eiptoiMT iû^fiiiioltmiiil avocfiH 
celles du bas Dauphiné, cpmmandéei par des Adrets, Moat- 
bruQ et aultres nobles. Je pe fais double a^lçuQ qi^'a W0n 
exemple et semonce touts mu% devoi; qliMfl^irs, ftraK 
amys et vos Compi^gnies d'homoies d'armer argolets et che* 
vaux legiers, ne se comportent animeusement en gens de bien 
comme par cy devant et doni parties dHceulx soubs le de> 
funct Yiscomle voslre pere, «|!4Mi1l^ |^pA^ifi«li|»^ 
appris de bonne voye le meetier ^r. règnes des roys François 
et Henry, mes très honnorez oncle et cousin d'heureuse 
mémoire. Je prye Dieu de bteii mon eDAfTi monsTeiif feTte^ 
comte, vous avoir en sa très sainctc et lîigne gnnie. riBl 
a Pau^le 13 mai 1562. Votre bien bonne et ris^^i jree am^ 

Jeha^ne, Reyne. 

A monsiew ifi Yiscimta 4^ %misML 
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SlUSME I^ETTIii; m LA RE^YNE DE NaYARE. 
^ I9erac, 38 mars i56S. 

Monsieur leViscomte, je me conjouis grandement arec- 
ques YOQS de ce que du depuis en ça en maintes manières 
avez d'heur avancé tant dextrementies besoignes de la cause 
commun?, grj^pds tourments et poignantes doul^u^s que 
ay souffert et ressenly en premier de la mort arrivée au 
siège de Rouan a deffunct de bonne mémoire, Monsieur le 
Roy de Navare, mon très honnoré seigneur et mary, que 
Dieu tienne en gloire, en aprez de la perte de la tant malen- 
contreuse bataille de Dreux gagnée et perduê, et perduê en 
mesme journée ou fustes tant grièvement blessé,— la prison 
de mon beau frère le prince de Condé, el en oultre plus ce 
que font faire monsieur le Roy et madame la Royne mere au 
prince de Béarn mon fils, qu'ils détiennent et luy font signer 
et notifier requêtes fallacieuses a Rencontre vérité et le nou- 
rissent en son enfance en haine de la religion reformée et 
des dogmalisans: iceulx tourments et icelles poignantes dou- 
leurs m'avoient de passé jettée en angoisse et tant navré et 
contristé le cueur que je ne me suis trouvée en joye d'ame 
et paix d'esprit jusques a vostres, que par icelles tant sages 
et tant utiles besoignes vostrcs. Ce quy dans iceluy allége- 
ment de peines me regrève de présent, est que j'entends que 
vous départez d'amitié de monsieur l'Admirai, du depuis la 
mort du duc de Guise, qui ne peuU estre partie ny conseillée 
de luy ; et a tort, est il villipendé et accusé; fors que ne sç^- 
cbiez, a par t vous, choses occultes, outre celles qui couvrent 
sur icelle mort, et ne se peut dire et croire sur accusations 
d'un meurtrier infâme que tant lasche et tant vilain conseil 
puisse auculnement estre cogité par homme aultant preux 
et loyal que le susdit admirai est et bien recognu de touts. 
Ainsin, faisant tant bien d'une part, je vous prye ne faites 
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mal d'aaltre. Espérant que me accorderes chose tant juste 
et tant atile a la susdite caase commune^ prieray Dieu tous 
aroir en sa ires saincte et digne garde. Escript a Nerac le 
t8 mars 1563. 

Jkhannb, Reyne. 



SbPTIÈMB LETTaS DE LA REniE DE NaYARBB (1). 

Pao^lSjaiUetlMS. 

Monsieur le Yiscomle, bien que Tray soit, comme le dites 
dernièrement, que ès collations faittes de la parole de Dieu 
escripte et donnée par son esprit et oultre laissée pour guide 
a touts hommes Tivants, avecques les poincts principaux de 
doctrine et de foy, les deux religions se trouvent du tout 
semblable, sauf la sene, et tiennent mesme symbole des 
apôtres, appertement sy cette parole nest romans, ce quy ne 
se peut dire ny penser sans grande folie et blasphèmes ; nuls 
rapports ne se trouvant entre icelles par les contravations 
augmentations et soubstraclions des Evesques de Rome et 
moins entre les préceptes de Dieu et les meurs et usances pré- 
sentes de la religion romaine. Dans icelle Escripture-Saincle 
appert-il en manière quelconque que le Pape aye licence 
d'usurper les qualitez deuës au seul Jesus-Christ? qu'il 
puisse, a gré de ire et d'auarice, ouvrir le ciel, fermer Tenfer 
estendre le feu du purgatoire, lier les diables, hausser la teste 

(1 ) Nous Tenons de|voir Jehaone protestante, puritaine et politique; — voici 
maintenant la Papesse Jebanne , dogmatisant comme Faret, David on 
Théodore de Bezc*. On connolt, du reste^ ia tradition qui ?eut que la mère 
d'Henri IV ait prêché à Limoges, dont elle t:toit vicomtesse. Le Magasin 
pittoresque (1845, p. 176) a donné la reproduction d*un vitrail qui, dit-on, 
la représentoit en une chaire et sermonant le populaire. — Au bas du vi- 
trail se Usoient ces deux vers tracés d'une main cathoUque : 

Mal sont les gens endoctrinés 
Quand par fenune sont sermonés. 

La lettre qui soit n'est peut-être qu'un soavenir de cette tradition. 
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aa pardessas des thrones des anges et des déterminations des 
conciles, et de donner mil ans d'indulgences de touts crimes? 
Aa rebours n'est-ce pas prestiges et œuvres de 1 anlechrist 
prédit ès derniers jours dans la susdite Escriture? et de pré- 
sent Rome nest elle pas cette paillarde quy ennyyre les 
princes de la terre du vin de ses prostitutions! neantmoins 
ledit te&tament du Pere céleste porte fulmination et malheure 
a ceolx quy tant seulement osteront et mettront une seule 
lettre; et nous apprend que les vespres que Christ establit la 
seue, ce fust soubs deux espèces: et les papistres par grand 
crime changent Tordre que la sagesse éternelle a tant bien 
prescrit. Il n'est point mention quelconque de confession se- 
crète, de purgatoire, de prières pour mort, de culte aux images 
âlnvoquer auprez du pére aultre que le ûls, ny de maintes 
aaltres choses failasieuses et controuvées chez les profanes ; 
mais plus au long ramentevoir choses de doctrine et de îoj 
mais tant seulement usances et les meurs, dans le dict Tes- 
tament il nest pas dit que Christ et ses apostres voulissient 
enyahir les biens de la terre et disposer des dominations par 
foiblesse des simples et la perverse et vaniteuse volonté du 
CQcur : ils n'avoient rien et donnoient tout aux pauvres 
membres nécessiteux; au rebours et grand destriment du 
christianisme, les Ësveques et Prestres se comportent sans 
charité de cueur ny manuelle : ils suivent les payens et 
avei^ques des colloques et accoustrements fallacieusement 
sainctes et humbles^ il sont loups comme les hypocrites et 
pnarisiens tancés dans la parole, et par sacrilège maintien- 
nent l'abomination de la désolation dans le lieu sainct. Tel 
se trouve quy ne voit qui ne lit le livre de la loy qu'il def- 
fendeot aux fiJeilB de lire, et partant seuls, s'en disent in- 
î^reles : nottemeat celuy de Rome» quy se dit infalible, 
qupy que soit bien recognu, de touts vn chacun que tel y a 
m Meù souillé da tôats crimes. Les roys de France et ml' 



tm puissants par foi blesse et tollerence ont grandement 
contribuâ a promouvoir ceUa trop grande puissance et 
nuûkt tant egpiritQdUd tevrtàaûét gn;, s'estend oaltFR, 
iHUneii quoi que Chriat a;e mainte fois redil que son règne 
n'estoU (le ce moode^ et que tliumble seruiteur seroit ëleaè 
et le superbe abaissé; et qu'aux fruicta sera recognu Tarbre; 
ki fidtlk )qtifill^^p^ tfmkt ay eoulemr ny saveur i!e 
Oâuk t\m' ilonott!^ leiiit Te?;t:iraf»nt ou Escriture saînclQ ertlC 
bvicts lie salui. La trouva Uon des ÏDdulgeaces et ia fefi4i> 
ttoft d'ictll^ 4SQt IPO et illeelient a la tnxH- 

uivs^ion la lll^|.Ie concordat de François premier et de 
Léon par t^que! l*nn vend ce qu'il ne peul en coa^tenceet 
TiHtl^ acheté ce qu'il ne doit, monstre que Tun ne soDgeoit 
niéurement a cboses justes, alos a sei coacoMn^ et TasM 
au\ rit lie^^t\ï ei pouvoii-s illicites. — Je suis entrée dans cette 
vaUtH* kirukH* de int>sme ten-e que Les anllneSt ei il me IB" 
cord# que, petît^^ deTiMfiiï taef|ii|écâra <êmedBi^ 
que ï m lue lenolL, qu'il estoii mesUer tant seoleinenl 
q[iie |e tis$e pratiques apparaiiles de icUgioB romaïne poiu: 
T^tyct €t lenir Wàté sÉÈrjectl «s^telnes. san» tku flm mÂlrau 
TetlilMiit de decmler? volonté d« pm âelew n*i appris 
qii# ti>utf fm&i4a.** Tien! ^îe tjy. poor TOitotenir jusiice 
T^llf%<$« ilV^ U,ia£« Cutiifs^. l'Jum^Â, c^miut ini^ en paa 

IMi IVJLT sav*:il t r et â^>ii%tror^i€i!. tTar.ce e: nnité Jins 
U e; i^* foîne»! tue z-é^ ^4,:,-^ «a ce 

. % ^i!:.! : î ^'f<; :^tasr 

-pi^*\ tî, ^,>^ : .:z; lizV Çt-A té 
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tiques, le croyant et suyvant mieux que ils ne font, aveques 
les préceptes du deucalogue et le symbole des apôtres : tout 
ainsin comme sy vray esloit que la reforme des perversités 
de croyance et de meurs inventées et establies par les 
liommes et non de Dieu, comme apparoit par le dit Testa- 
ment, estoyent hérésies controuvées a rencontre de la lu- 
mière de la vérité. Pour cette reforme aulcunement il nest 
mestier de nouvelle misson ny myracles : et témoing en est 
Isaie, Daniel, Amos^ Zacharie prophètes, et Paul apotre, 
quand vne foys la parole de Dieu est escripte et recognue, 
il ne fault choses aultres que Tobservance, sans altercations 
ny diminuer ny changier ny mettre. — L'Église romaine fait 
et a fait touttes les susdites prévarications et comme a dit 
maints siècles il y a, Cyrille d'Alexandrie, par une antopo- 
pbagie contradictoire a la clause de Testablissement de la 
Cens quy porte que c'est Tesprif qui vivifie et non la chair 
et a aultre clause dudit Testament quy dit Jesus-Christ dans 
le ciel assis a la droite du pere, cette ditte religion porte 
et induit a grande erreur de doctrine, encores que nous 
croyons a la Cene recevoir véritablement et reelement par 
la foy la substance du vray corps de Christ comme vray 
est« le dit Testament le disant, mais ne croyons la conver- 
sion des espèces et changement dicelles dont il ne parle» — 
ains an contraire. L'allégation de la susditte église au re- 
gard de son ancienne croyance n'est que viel abus et vielle 
erreur : elle n'a gardé ny retenue sa première innocence et 
pureté de doctrine, passant de l'esprit a la chair, en Caphar- 
nalles, ses roses sont changées en chardons : son heaume en 
acconite,et sa charité en froidure et vanité; et les Evesques 
etPrestres quy devroienl estre, comme Paul le mande a 
Thimothée, chastes, sobres, humbles, charritables et soigneux 
jour et nuit du feu sacré de la doctrine, se sont prostitués et 
dévoyés par avarice et damnable fénéantise vaniteuse; ce quy 
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de présent doit animeusemeîit porter les désireux de IumîiS 
et salut, de recourir audit Testament, pour en revoir et bien 
ruminer a. part soy les cl&uaea aC ûiiltre pins las documents 
des apôtres. Bien clair et bien vray sera immè en après 
icelles recherches et examens que la reforme se comporte^ Je 
tout et en tout à Tesprit etpiwedpfesâa li lof de Dièa coâclièft 
es escritures, et rejette superritîons idolâtries et nogoces coû- 
trouvées des hommes par orgueil aYarîce et sujeclionp du 
diable : qu'en oultre les Ministres, Diacres et anciens^ 
synodes et décrets dicetilx naf ent gfilidéliieni bien ofSm 
d'abolir toute primauté en la dicipline ries i?gli<;es^ pour re** 
tablir la fraternité apostolique enseignée par Christ, |^our m 
tenir a Téxécution des €ûéimitià^éli«i pré^Ê^Êâ éfl iÉi» 
calogue, symbolle des apolres* el premiers conciles; pour 
abroger abus des biens des evesques dont moitié au moins 
des revenus appartient aux pauvres, pour libérer moines et 
nones de force ès cloitres, sans apel de l'esprit saincti^ veÉlw^ 
bastantes quy y brullent et oflenrf^nt Dieu nt naturp; pour 
iceulx ministres estre ès asssemblèeâ choisis doctes et sages, 
mariez ou non, et enti^tfflînir GoiieiSâMent ^ Ha^^ 
apôtres, et pour répriniRr irunirlref^j rnpmeSj paillardises 
adultères parjures et blasphèmes 1^ indii1|[fQces oQt 
authorisé dans les papistes.— Si BèiEÎyéit et^iràûsélieo^ 
pourra vous dire choses plus disertes que cette mienne pni- 
sente. Je prye Dieu vous avoir, Mf^nsioiir h viscomte^ en sa 
tres-saincte et digne garde- Escripl a Pau le 42 juillet iS63. 
Votre bien bonne et assaffët 



jlfonsîeur leViscomte, je crois que, bien diieinent e^lo6 
informé que , par la grâce da Dieu^ sans faintise n; fallaca. 
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j*ay déclaré notoirement qne je suyvois et professois le 
religion réformée, el qu'asprement moy, ma couronne, 
mes biens et mon fils, péririons à la peine de la exercer et 
pratiquer de cœur et publiquemet, avecque tous ceulx quj 
la suyvent el croyent. Si il arrive meschesf à vos terres» 
biens et chasteaux, au regard des edicts cruels et inic^ues 
donnés depuis ma susdite déclaration, ne vous en espouvan- 
tez pas hastivement ; le Dieu des armées soustiendra sa tant 
juste et bonne cause, et bénira les armes et labeurs des 
siens serviteurs. Le prince de Condé, mon beau-frére, ré- 
clame et reçoit ayde et reconfort des princes d'Allemiagné » 
et la royne d'Angleterre, quy suit animeusement votre 
croyance, en bref temps me secourra d'hommes et dç de- 
niers et' les fidelles qui ne s'agenouillent plus devant Baal. 
Par le passé , trop de tardivelé et tant peu de résistance ont 
du tout dévoyé les enfans d'Abraham, mais de présent 
Mmrdis d'Egypte, il fault faire le sault entier pour surgir I 
la terre promise et sortir de Timmcnse Babylone. Tous et les 
aultres viscomtes, roidcs comme moi, apporteriez exemples 
forts et suyvis; l'Élemel ne veult tièdes et couards ainsîn, 
que n'estes aulcunement, et partant l'heure benoite s'ap- 
procbe et monstre appertement qu'il fault que les enfans 
d'Israël, és risques et despends de biens et vies, establissent 
(Sfmement un culte et dressent des temples où Diea soit 
adoré en esprit et vérité, et se retirent de cœur et de corps 
de ceulx où se voyent idoles abominables devant le Dieu fort 
et jaloux et qu'ils suivent sans retard ne tremeur quelcon- 
ques le testament de leur Pére céleste, lequiel a été de long- 
temps par grande fraude et dol changié, lasseré, augmenté 
et soubstrait en maintes manières et maints endroits par ie$ 
ruses des papistes à leur propice ignorance et avarice. A 
icelle? $mû\ie^ pmir tout entreprendre virtueusemenl 
au maintient dû sainte et étemeile vérité et franc exercice 
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de pure croyance, sur la fin du présent mois. Je me meUra| 
en marche pour ma jôtiadtî»vi ÏMI»^ fflS I k Bd- 
chelle avec le prince de Béarn. mon fils, quy t^^ ni vous Ostinie 
et que tant aymez. Depuis (jull est près de moy , il se est 
bien instruit en M ifeîlsidtiÊ il é« ll^^ ée Tét^té 

et d'armes; arrivez que serons le verrez grand pour l'âge 
qu'il a, et vous prjeray d avoir souventes fois ensemJïle col- 
loques de doctriiie et de guerre, esquelles matières eries 
tant expert et luf.tmtJpfe. Je pr ye Dieu vous avoir, mon- 
sieur le Viscomte, en sa trôs-sainie et rlï^ne garde. Escrill 
Nérac, le 1*' septembre Vostre bien bonne et assurée 
amye, 

Jehakne, Heyne» 
Subscription : A Monsieur le Vicomte de Gourdon, 

(Sera conUnué,} 



Lettres de Vabhé mv^^^émfmUm^émmmm 
IK ngties et na^re/l» lîr miWf Jii^ 

et Chérsst, membres d»$éMfilâMt^f!i^ 
S1866. l»» vol. in^. 

g;Lorsque l'abbé Lebeuf écrivoit^ iu couiam de la plume, h ses 
nombreux correspondants ce^ Jeltras que quelques-un^ de ses 
contemporains se sont plu à recueillir, tl ne s-attendoit pas qu'un 
jour ses autographes aeroient payés fsoig»e; ilSm4%Vd 4lft;p9ifli 
de Tor, et recherchés^ avidement. 

Mais, si ces légers souvenir? <lu s^^MUt ahb^- sont déjà précieux 
un à un, que seroit-ce donc s'ils étoîeni rassemblés et publiés en- 
suite pour la plus grande satisfaction des curieux? C'est ce qu';^ 
pensé la Société des Scieiusea historiques et naturelles de ITanne 
qui cultive avec «SIe ftsuerta |e||«H^d#ldl#|iM^ 
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Lebœuf, mais trop abandonné depuis. C'est donc à elle quo nous 
devrons de connoitre pins intimement le sayant historien des dé- 
tails de l'histoire de France^ car ses lettres le peignent sons un 
aspect tout différent de celui sous lequel on le connolt par ses 
livres. Ce n'est plus seulement le profond érudit, le travailleur 
infatigable^ c'est l'homme plein de verve et de cœur^ le véritable 
ami et le pieux et religieux chrétien. 

Deux membres de la Société des Sciences, MM. Quantin et 
Gbérest, ont entrepris de réaliser les intentions de la docte Gom* 
pagnie. Le premier est connu dans le monde érudit par ses nom- 
breux travaux d'histoire et d'archéologie sur le département de 
ITonne ; le second, avocat distingué, a publié récemment le pre- 
mier volume d'une histoire de l'abbaye et de la ville de Vézelay, 
qui annonce un historien consommé. 

Le premier volume de la correspondance de Lebeuf vient de 
paroltre, et comprend une durée de quinze années qui va depuis 
i7ii jusqu'à 1725. Dans cette période, à la fin de laquelle l'abbé 
Lebeuf est âgé à peine de 38 ans, il se montre d'abord occupé de 
réformes liturgiques et d'agiographie. Il veut qu'on revienne aux 
saines traditions de l'Eglise, singulièrement négligées par les cha- 
noines, ses confrères. C'est là son grand grief, aussi bien au sujet 
des pratiques canonicales que lorsqu'il s'agit de la composition 
des nouveaux livres liturgiques à laquelle il prit une part active. 
La correspondance que nous examinons est donc un peu concen- 
trée sur ces matières qui n'offrent plus aujourd'hui qu'un intérêt 
restreint; toutefois on trouve déjà, dans ces lettres inédites jus- 
qu'ici, la passion pour la vérité, la critique sévère mais juste des 
documents historiques, qui seront plus tard et toujours les qua- 
lités dominantes de Lebeuf. Les sujets historiques, proprement 
dits, sont aussi l'objet des recherches de Lebeuf, et l'on pressent 
déjà, dans ce volume, qu'il va bientôt se détacher des sujets 
d'étude qui ont été la passion de sa première jeunesse, pour se 
porter sur des matières plus générales et dans lesquelles l'esprit 
trouvera des satisfactions plus durables que dans les controverses. 
Il se dégage çà et là dans cette correspondance des figures in- 
connues jusqu'ici et qui méritent d'être tirées de l'obscurité. Mais 
les éditeurs n'ont pas encore satisfait à cel égard notre juste cu- 
riosité, notamment au sujet d'un M. de la Cbauvinière^ person- 
nage laïque, qui paroît fort considérable et savant dans les ma- 
tières liturgiques, Lebeuf et ses correspondants en font le plus 
grand cas et lui soumettent souvent les questions de cet ordre qui 
les embarrassent Cet homme est demeuré inconnu; il ne paroît 
pas avoir publié de travaux, et il est absent des dictionnaires bio- 
graphiques. 
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Les sources, auxquelles ont puise les éditeurs des Lettres 
Lebeuf, sont de Iruis sortes : la collecliim fie la Sociét»^ à^î 
Sciences de rYonntj, deux Recueils de la BibtioUiùquc Saime- 
Geneviève et, surtout, ta Collée Uou de M. de P'Qutaïûe. Les cor- 
l'espondânts de Lelir^uf ir.imi dmas ne premier volume, Cbastei^, 
le P. Lebfan, le doyen Kernel, de Sens, el son neveu Pascal Femèi, 
îb P. Prévost, de Saime-Geueviève, ie P. Eeliard^ le ccré Viltoau, 
Taivenne, ligure inconnue, Genevaui, le P. Viger, Jubé, Gtté- 
liiéir, D. Martène, M. de la Gbaurintère^ etc. Le premier vi^lDine 
tiè la côrrespondanœ ne cobtlent pss moios de cent ^uâtame-quaire 
lettres. Terminons ce rapide compte rendu du pnsoïiet volume des 
le^es de Pabbé Mteuf^ en disant qu'il baI précédé dlûtiie ample et 
isavante préface dmê M^ G^fymh fan des édiliimy'lft âaâ 1t* 
quelle 11 a réuni laos £^ élfiÉBUlé fiiograptiif^aei Bifr fle^eof #a 
renferment les lettres qui soiteGoi, Muiia, des notes uùïïibrmÊê 
t&clairent chaque lettre et en fkdUteni singulièrement FUne^ 
tence. 

' Mous attendrons la poblicaLiou du deuxième volume pour iiOQ£ 
tortiier une idée plus complète iJe cette iEu^miLdiiLL' coi respotï- 
liance q[ui doit avoir trois volumes, et qoi etnlïi a;:^e uou période 
Ae près de cinquante années. Les éléments iiuiil^' mettrai Jour 
seront assurément fort uiUes pour Tlûstoire littéraire 4e i^Jtt* 
mièfe moitié du x^m^mÉ^ ■ ' ' * ^ « 



L'Anuttotre de h ^ûblem, par U* BoRSL &*0A^TKmv7^ 
ik^ année, vient de paroiire. C'ait un livre qu'on a besoin de 
consulter à cbaque imiaul, outre la partie biâiorique et rétro- 
jipecUvey il donne Tetat actuel des grandes familles, ies aUtanceS; 
les naissances et les décès de la noules^^e, eu iS^^ la jurispru- 
dence du Conseil du sceau ei des Cour^ impériales en matière 4e 
titre et d'armoiries. La cuUclUlhi îles uuuuiiircs forme le nobiiiaiîB 
ie plus complet, et ctiaitne volume e^t uu mauuel et un giuidf ée 
ceux qui bantent les ^iou^ de la liante société. Il M -Ê^ijêtf'i 
détrùaèr en Fraaoe k%tm$mçb da fr4Aa deveim jimiiip* 
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IV. — REMONTRANCES 

DE FRANÇOIS I" AU PAPE ADRIEN VI. 
(Ane. F., 8527, ^ 1.) 

La pièce ga'on va lire nous paroît non-seulement inédite, maïs 
avoir été complètement ignorée des historiens. On trouvera comme 
nous, pent-être, qu'elle prend un intérêt tout particulier des cir- 
constances politiques de notre époque. François I*% on lésait assez, 
n*avoit pas toujours eu à se louer du pape Léon X. Retrouvant des 
dispositions aussi peu favorables dans son successeur, et à la veille 
de nouvelles luttes avec Charies-Quint, il crut devoir adresser 
quelques remontrances au chef do l'Église, et rappeler au nou- 
Tean pontife la série des actes de la France auxquels la pa- 
pauté avoit dû son pouvoir temporel. — Il est vrai qu'Adrien VI, 
de son côté, devoit tout à la maison d'Autriche, et son élection 
particulièrement n Charles-Quint. — Né à Utrecht, en 4459, 
et Gis d'un simple brasseur de bierre, il avoit eu pour pre- 
mière protectrice Marguerite de Bourgogne, tante de Charles et 
gouvernante des Pays-Bas. Maximilien le donna ensuite pour 
précepteur à son petit-fils (Charles-Quint), alors âgé de sept ans; 
plus tard, envoyé comme ambassadeur en Espagne, Ferdinand 
l'avoit fait évêqne de Tortose, puis, après la mort de ce prince, 
il avoît partagé la régence dvec te eaï4(0it XinienèB, et déâot 
tif ao^iii éloit mié seoJ vi4^4o! m mf$mfm pour CïyirlMt 
tan Mi*. Vkft 1117. ^ Hop. i 
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QuiDt. Depuis, Léon X faToîL créé cardinal, le 1°^ juillet i^î7. 
Bien qu'il n*eût Jamais mis les pietïs dans Rome, se^ éiniDentu^ 
qualités et to puissance de l'EmpiTfiur îe dt^î^îgnoieni nam- 
rellement ii la (iare. Au moment de rélet^ttOD^ 1^ poltikjne frau- 
çoise, qui seule pouvoit lû combntïre, fit défaut. Lf^Hcni jimnint qui 
)a représeni aient n*arri vinrent tr.i'aprùs cuup, 1'^ janvi^T Vtitr 
Le fils du brasseur, le préceplcur de rEmpereur, vioii On 
comprend, d'après cet exposé, toutes les syu]pùtiut<s du uouîel 
élu pour Charles-Quint, 

La lettre qu'on va lire est éerîte après la grande catastrophe de 
la chrétieal6j^lA.^lse de Rhodes par Soliman 11^ après Te ^pulsion 
des troope$ tilii^^ ^ XHantl ]0iéiii)UAseni«nl âû Mim»^ 
Sforce, par 



Mai i533. 

Très Saint Pere^ combien que par votre grand doctrioana 
ignorez le^ gmiieeours qûô U màimn ùè Wiêàmà fAH ni^ 

prédécesseur:!^ tU siège apostolique, Titîantmoîris nous a som- 
blé que les voiis dL'bfloQi ^abref remembr^ri alln $|aecaD|' 
noissiez sir âvôïii ât#é do icidîi^ AùùMf ét pliifîhtM. 

Le Roy Pépin fut par deux fois en Italie contre Asttilplifr, 
qui occupoit les droits d(î l'Eglise, Icsi]uclz lit renJre au 
Pape Estienne; et ouiire luy bailla Ravenne, et les pays cir- 
cumYoisins^ 

Charlemaîpi Jîig|t fes monts contre DL^sid^re, Roy des 
LombardSt qui occupoit le patrimoine de TEgliseet da St 
Siège, duquel eat victoire a Hortatre, et readit h PapeÂdrîan, 
et à l'Eglise, ce que avoit été occupé itir die ; et d*avaDlaig0 
donna les citez de Spolete et Ben e vent : et depuis a Iverty 
par PapeLeoD que^à roccasion de quelque séditiou adveniie 
entre les lUmSiilitt «rallIÉ ebisafi hori iÀQ kfâ|éî 

délaissa ses propres affab|ttM}!Îtîa en personne, avec grosse 
armée, remist le Pape en son lïea; composa la sédxUoni pu- 
nit et corrigea les auteurs d'ycelle- 

Loys Del9M«i&e«t^ te lo| Mi fil* weupoîi les 
droits aposMlIqitM^ U mftglÊ. ^ At f «odre ce a&e 11 tenoïL 
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Charles le Chauve, requis par Pape Jehan de luy bailler 
secours contre les Sarrasins qui etoient descencluz en la cam- 
paigne, y alla en personne avec armée et par sa venue les 
Sarrazins s'en retournèrent; et cessa la guerre. 

Loys le Balbe, reçut en son Royaume Pape Jehan avec 
grand honneur, et luy bailla grosse aide pour résister a deux 
Comtes qui occupoient le temporel de TEglise. 

Et le Roy Saint Loys envoya son frère Charles Duc d'An- 
jou pour aider au siège apostolique contre Manfred qui luy 
faisoit la guerre ; lequel Manfred fut par luy deffait et vaincu; 
et plusieurs autres curialitez et faveurs ont esté faittes par 
nos ancestres au saint siège apostolique, durant que se tenoit 
en Avignon, qui seroient trop long à reciter. 

El feu de clere mémoire, le Roy Loys derenier décédé, 
par sa force et aide, mist en Tobéissance du Pape Jules, 6ou- 
longne, Ravenne, Ymole, Forliny, Servie, Faience et plu- 
sieurs autres terres de la Romaine, dont fut accreu grande- 
ment le pouvoir et force de l'Eglise Romaine. 

Et^ de notre Règne, avons baillé a feu Pape Léon, gros nom- 
bre de gens de guerre, tant à pied que à cheval, pour recou- 
vrer eldeffendre le Duché d'Urbin et autres terres adjacentes, 
et baillasmes cent mille livres tournois à Laurens de Medicis 
pour luy aider à souldoier ses gens d'armes pour recouvrer 
Urbin^ et a Pape Léon cinquante mille escus pour partie de 
la soulde des Suysses qu'il flst venir en la Romaigne pour la 
défendre contre les Espaignolz qui Tinvadoient; et d'autre 
part, en sa faveur, prismes la protection de Florence et de 
Sene, tant que TEstat d'ycelles seroit entre ses mains; et si, 
recouvra de nous plusieurs grosses obligations pour la dé- 
fense de l'Italie contre les Turcs, mesme pour les invader^ si 
besoin estoit. 

Toutes les quelles choses choses ont été faites aux despens 
desd. Princes et de notre Royaulme, travail et peine de no 
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subjetz, dont plusieurs ont été occiz, sans antre rémunéra* 
cion, ou recompense, que de bulles ou privilèges; et avec 
le sel nécessaire à la Duché de Hilan, tant du temps de feu 
notre prédécesseur, que du notre, a esté prins du siège apos- 
tolique, dont a tiré annuellement gros deniers. — Ce que nous 
avons bien voulu escripre, non pour reproche, mais pour ce 
ueiceulx s er vices» depuis quelque temps en ça, ont esté mal 
reconnuz; d*autant que ceux qui nous debvoient avoir en 
singulière amour et affection, se évertuent de rompre nos d. 
privilèges, en rétorquant contre nous la force que ont eu 
par le secours de France, nous ont mis hors notre patrimoine 
de Milan, et veulent par voyes indirectes, empescher que 
n'y retournions. Et si y a plus, que là, où l'Eglise par cy de- 
vant a toujours crainct et doublé la force des Empereurs en 
Italye pour ce que prétendent le patrimoine d'ycelle leur 
appartenir, tellement que pour y obvier fut failte la consti- 
tution que le Roy de Naples ne aspireroit ne parviendroit à 
TEmpire, et que toujours le siège apostolique pour se dé- 
fendre contre les Empereurs a fait bouclier de la maison 
de France, qui jamais ne leur a failly ; — Neantmoins avons veu 
depuis yceluy temps cela estre changé, et mué, sans cause, 
par affection sinistre qne ont eu, ne ont regard au passé ne 
à ce que pourroil advenir, ains indeûement ont préféré, au 
grand détriment de l'Eglise, leur parti entier à la commodité 
et proulïit d'ycelle. Si eulx qui ont gouverné par cy devant 
eussent fait de mesme, il y a Ja longtemps que le temporel 
d'ycelle fut en autres mains! — les acqucransetqui Tontcon- 
servë, en portent la pénitence, et les autres qui tachent à la 
ruyner sont favorisez. 

Et jaçoit que depuis votre advenement a la Papauté plu- 
sieurs nous aient voulu persuader que reprendriez le che- 
min et voye de Pape Léon, par l'amour particulière que portez 
a l'Esleu en Empereur, néantmoins nous sommes toujours 
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resola et tant fyé et assearé de voire prud'hommie et bonté 
que nous a semblé que penseriez souvent quel lieu teniez, 
au salut de votre ame, a votre honneur, a Teage où estes 
constitué, et que cela, avecques la bonne vie qu'avez toujours 
tenue, vous garderoit d'estre partial et entrelyendroit au 
chemin de vérité, sans acception de personnes; et que seriez 
pere commun des Princes chrestiens, ayant toujours devant 
les yeuix droit, équité et justice, ainsi que amplement et ou- 
vertement vous escripvismes, vous estant encores en Ëspai- 
gne. — Vrai est que doublions ainsi que lorque vous fismes 
sçavoir par nos d. lettres que quant seriez à Romme la ma- 
lice et astuce de ceulx qui avoienl fait partial Pape Léon, 
par failaces et iniques persuasions, vous conduiroient a ce 
chemin, dont, depuis aucuns jours en ça, par les rapports 
que nous ont été faits, avons imaginé n'avoir eu ce doubte 
sans cause; d'autant que nous a été dit que le Cardinal de 
SoIIeterre, qui est ung personnaige tel que chacun cognoist, 
est détenu par vous prisonnier (1), pour ce que le cardinal de 
Medicis vous a donné a entendre qu'il nous favorisoit : si 
justice et equalité estoient gardés, s'en debvroient autant faire 
de ceulx qui sont partiaulx, et favorisent nos ennemis. 
D'autre part, avons sceu que aviez délibéré faire une tresve 
triennale, avec censures ; que avons trouvé fort estrange, ac- 
tendu que jamais n'avons fouy à faire paix et nous mettre en 

(1) Adrien^ bien différent de Joies II et de Léon X, ses prédécesseurs, 
au lieu de faire servir les princes à ses desseins, servoit lui-même, sans te 
savoir, aux desseins d*autrui ; et au lieu de se comporter comme un père 
commun, il devint bientôt partial et ennemi de la France à découvert. Il le 
fit assez connoltre par la manière dont il traita le cardinal Soldérini, flo- 
rentin, qui pratiquoit des intelligences dans Ja Sicile pour y introduire les 
François, et écrivoit des lettres à Tévêque de Xaintes, 6on neveu, qu'il 
chargeoit d'avertir le Roy des voies qu'il devoit mettre en usage pour réus- 
sir : le porteur des lettres fut arrêté et livré aux ministres d*Espagne, qui 
TobUgèrent, à force de tourments, à révéler, tous ses complices, et, sur sa 
dépoaitioa^ le pape £af o^» le cardinal en prison dans le chAteau de Saio^ 
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tout debvoir pour y parvenir: a cause de qnoy arons tMitt 
longtemps noz ambassadears a CalaU. Et depuis que estes 
parvenu à la Papauté, àQûIre ropinîûû âèftilsiâàrt qttl Dons 
persuadoient de n'avoir Htince à tou^, avions îi? tout rtmis 
en voz mains. Et à ces ûrs, en suIt^qI ce que nous aviés 
mandé, vous envoyaatu^ ms àk tlf^ S^ÇT^tatl^v avec porâir 
exprès, pourycelle fait«(,. iplf^liib^ 
les l'affaire quant vous serîez a Romme; où par nous fut en- 
voyé le Cardinal i'Aueh (1), avec pouvoir, mémoires, ins- 
tructions pour conciôrdla i^iïw. 

Etd'autanl que Voir c Sainteté noii^presa&k&îrc une trouve, 
soubz couleur de deft^ndre h ChrestîeQl&i rms mandasme^ 
que estions preslz de fkire on pai.^ on Iroste» ëi d&ffidr I 
grosse puissance conîi L- le Turc, poarveii que Mil&û, liiU«st 
notre patrimoine, dont iui!eÛL?rne:it avons ùlè spoliez, mm 
fust rendu : que votre Saiatciè oe trouva Ijon, dlsa&tq^Bi 
cela ne se pourroit st^irûtâfileiMîil llfa<!* âtMè 
escripvismes lettres de c r^anco Èur le d. Cardinal, le qôfit 
avoit charge dire à voire Sainteté que eovoyerious ambasâtl^ 
deurs a Romme, avec pôMdfr SUfO^ant paar faire ta pàlki, 
si faire se pouvoit, sîuon U tresve: il Juianï que letraietfi 
d'yceiie paix se feroit, consentirions à toute abâlioence de 
guerre pour deuxmoys; et si les deux moys ne sulGsoienl 
les ambassadeurs d'aaf cosfé el d'autre pourroieAt et aa- 
roient facuUé de proroger le te ni Eu quoy faisant mm 
sembloit que nous mections tant etsiavanlen Dotr^ tl^bTuir^ 
que plus ne pouvions, Hmi}^i^^0Q^jtÊ^ lûfe mtA 
esté tenile, avec TaiJe d&Dï&u, et des ||!p$ Jilliaiviaiges qui 
s'en fussent meslez, cbdcfut en ioa endroit, ayant la rakou 
devant les yeulx se tû^î condeseenda i la paix, ou i une 

(1) Le nom est incertaic d^n? le teile : itotu ftapp<jsoQs qu'U 4i 
ly&oc. Goil. de Castelo.iu^tenDont-LodÙTe^ ^rchev^^ut^ de NIlMMte^, 
pm d*AQ€h, créé cardinal im, raon lenluMatefl iW* 
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longue tresve, tellement conditionnée, que chacun s'en fusl 
contenté. — Mais dès lors que feusmes adverlyz qae de vous 
mesmesy sans oyr les parties, vouliez faire une tresve simple, 
sans aucune condition ne réservation, qui redonderoit a no- 
tre gros interest, mandasmes a nos d. ambassadeurs ne tirer 
plus avant. 

Nous avons ja esçript à Votre Sainteté que une tresve 
triennale ne pouvoit servir à la défense de la Cbrestienté, 
d'autant que durant icelle, nul des Princes Chrétiens étans 
en guerre et inimitié, ne vouldroit hazarder sa férce, ne se 
desnûer de son argent, pour ne estre ruyné de ses ennemys, 
a la fin de la tresve. — Pape Léon flst une tresve quin* 
quenalle soubz la couleur des Turcz; mais avant que la faire 
eut communication avec les ambassadeurs des Princes chres- 
tiens qui Tescripvirent a leurs maistres; et pour ce que nul 
ne la trouvoit maulvaise, fut par luy concluse : mais aupa- 
ravant la conclusion, sur les advis et ynstructions qui luy 
forent envoyées a Romme par les d. Princes, il fit des arti- 
cles par lesquels chacun des d.^ Princes chrestiens scavoit la 
voye que debvoit tenir, pour obvier à l'entreprise du Turc, 
et la forme de recouvrer l'argent et faire savoir à qui appar- 
tient les terres qu'on acquereroit sur le turc. Touttefois icelle 
faitte, la pluspart de la Chrestienté ne la voulut accepter, et 
luy mesmes, contre nous qui Pavions acceptée, sans que luy 
eussions donné cause de ce faire, et au temps que les Turcs 
assiégeoicnt Bellegarde, la rompist. — Mais à ce qu'on nous a 
donne a entendre vous la voulez faire avec censures, ^ans 
nulle communication ne advis de Prince chrestiens, ne sans 
prendre conclusion, où chacun doit envoyer son armée pour 
la défense de la chrestienté! Vous entendez assez que si nous 
rencontrions en un mesme lieu, veu l'ynimitié qui est entre 
nous, que nos armées s'entrefairoient la guerre : d'autre part 
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iOit ét ijdgûûif qijélle ^ ïtoiîé T€âdiùi«w permettra qn^ 
riniqailé et malice^cautelles et sublillilez de nos eotiemii 
nous surmonlent ; attendu que sans fainte desirons la paix : 
et notre vouUoir est naturellement incliné a faire la guerra 
]Hi&r l'iiiimeQtotiofi d& â» ; notit 

force et avûii- : nous contenlîmt du n^'ilre, !>ans appeler ne 
désirer l'autruy. Le^ choses menées par autres obïicques 
fQiett'0àTODi en famée» et ne dnrentgueresw^Si.Tousprions 
pif fj^^ bonté et équité aTOjresgard èi cqnsiiJt'nUîon a ce 
que dessus, ei ne faites clioi=c que nng bon et pnulcnt Pas- 
teur ne iloibve faire, car ne par telz moyens cu^deriés meltie 

jamrtî:^, aiîiî^y ^;ul^ rivnîi^ commencé & cogooislre par efîeî : 
d'autant qne Nous et D02 ennemis es! ions aui esconteâ et à 
i^garder que l'ung ferait a l'antre : maie depuis que le bniîct 
iBt Tina de la iresve iot^z faire par terre et par meff 
ont fait afî?t'niblècs de gens de guerre pour nous as&aillir; a 
qnoy espérons résister de sorte qu'ils n'y gaigneront rien; et 
S^i^l^ plrt pj^roBft'Qâê grosse armée, lat]G^ éspétil^ 
Ml^ef mettre en ici lien qoc si le Turr In va de la Chrcs- 
tienté, ^oit par Hongrie ou Naplcs, serons presU à y ré i&ter; 
ou espérons y employer non sealement notre d. armée ma» 
Eotre personne, en ensulTant les meurs de nos progéniteurs. 
Et si le pîaisir de Votre Sainteté estoitnous bailler semblable 
BuUeâ que avez baillé à noz ennemis, pour recouvrer argents 
feriez grandemeiitToli'a debToir* 
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Et avec ce on dit que voulez faire icelle tresve pour trois 
ans f si ainsi est, et que la guerre d'ycelui Turc finist plustôt, 
demeurerions nous liez de sorte que ne pourions poursuivre 
nos droiz ? et si pendant icelle l'Empereur venoil en Italie, 
soubs ombre de prendre la couronne, pour troubler les Es- 
talzd'icelle, ne seroit il loisible y résister?— Et si noz enne- 
miz en la Duché de Milan boulevardoient les villes et châ- 
teaux durant icelle, pour nous rendre la conquesle que 
entendons y faire, plus difficile, cesserions nous, nous ne 
noz amis, leur donner sur les doigts? et si seroit a doubter 
que si elle etoit faitle dureroit tant que il plairoit, comme 
celle de Pape Léon? Nous sommes csmerveillez queceulz 
des Cardinaulx qui vous conseillent, ainsi qu'on dit^ ceste 
tresve, n'éloient d'advi£ de la faire du Icmps que le Pape 
Léon nous faisoit la Guerre à Milan , actendu que lors le Turc 
lenoit assiégé Bellegrade; ou du tempe que le d. esleu en 
Empereur, avoit Fontarrabie assiégée et que nous avions le 
chastel de Milan, nos ambassadeurs cstoient a Callais pour 
avoir la paix pour secourir hon^rie : l'eslcu en Empereur 
ainsi que disoient ses ambassadeurs s'y fust consenly. Le 
Roy d'Angleterre le moyennoit! mais Pape Léon qui aymoit 
mieulx despendre l'argent de l'Eglise contre les chresliens 
et le debvoir de sa profession, que sur les inûdeles, l'empes- 
cha pour l'obligalion que i'esleu ën Empereur avoit envers 
luy de ne faire paixsansson consentement, laquelle si eut été 
lors facile, eust gardé que le Turc n'eust Bellegrade ne Rho* 
des. — Chacun dit que celle que votre Sainteté veult faire par 
leurs conseils se fait soubz la couleur du Turc; mais en vé- 
rilêc'estcoutre nous.— Notre espérance a esté toujours, et est 
encores, que Dieu qui a le cueur des Princes en sa main, qui 

gagner et Bîgoa, le 3 août, la ligue contre la France avec Teiipereur Ferdi- 
nand, archiduc d'Autriche, frère deTEmpereur; le duc de Milun, les Génois 
et les Florentins, Lucques et Sienne. » (Fleory, Hist. eccléè,, liv. 138V) 
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ment de la ville de Cahot s et dépendances, je ne puis bone* 
ment me roidir a rencooi^ du if<mrïetir de Liv^âlO; qtf 
donne toute licence au pjil;i^:t\ comme cîief des Iroupes re- 
parties en ces cantons. Si voLie majesté veult conserver icdk 
ditle ville, il m'aparoit eilm itiîféqàft'blëit bSttfi^^ 
m'ordonniez par escrit d'y tenir lambin, el que ma compagoits 
d'hommes d'armes s'assemble en bref dans ce présent lieu 
pour maintenir en paix babitans el empcâclier les pHiages 
et démolitions des eglise3'itlDûiii'^èrisi:l}if^&éïlré,q^^ 
crois de celuy des jacobins, gnndemenliini^ibîca la garJe de 
la ville. Sire, je prye rdkruel qu'il maintienne en toute 
prospérité et parfaite santé votre I C^lkod^ 

le 29 juillet 1380. 
Votre tres-humble et treiaffeetjoiiAfldelleserTîleur, 

Subscription : au roy de lîanni» 



VoLi maintenant la d'n.iùrt; dt^s Le lires de joUanne J'Albret 
que contienne- à Tadresse du viiomte ïù mîtjeil V:jliiint. — Celles 
qui suivent, el qui nous sembli^hi lotit ^ttsiî apu^ryt^[k^, — s mi- 
nent de Henri IV et d'auirus i^riuceâ de rt^poque. hoiis ûû dûiutô* 
rons seulement quelques-up^* 

Neuvième iinmt 'èi- %lÈ'mt»é ^^^^ 

Fui, 10 a&v«JidH« i$Tf« 
Monsieur le Viscomte, alorsque jeavoyay le comte dé 
Montgommcry pour mon lieutenant gênerai ea Bôara^ pour 
establir la réforme partout, comme le scaYeZiAfant arecqaes 
luy de vos troupes et des aullres Tiscomtes^ Ferride votre 
cousin, el maints aultrcs rurent prins. li voire considération 
seul; entre icculx, n'a cstù ie susdit condemné a morL Je vous 
Prye le faire tenir fà.pïkit. 6t«Stif^^ 
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Je VOUS diray que de présent ay fait vn règlement gênerai 
et ordonnance pour la discipline de l'église de Béarn (1), 
prétendant que la religion reformée soit eslablie fermement 
en touts les lieux de ma souveraineté; que toultes supersti- 
tions et idolâtries en soient bannies et que toultes personnes 
assistent ës presches soubs divers peines aux deiTaillants, — 
et bannis ceux quy se trouveront s*estre abstenus plus d'une 
fois de la Cene. En oulfre j'ay cstably vn conseil esclesias- 
tique de deux gentilshommes de deux conseillers de deux 
minisires et de deux personnes du tiers estât, d'vn procureur 
gardien des tiltres, d'vn diacre recepveur des deniers, pour 
touls iceulx regeret gouverner touts les biens eclesiastiques 
pourestre annuellement employez, premier a l'entretien des 
ministres et maistres d*ecoIc, puis au soulagement des pau- 
vres nécessiteux et cachez de toutes conditions, nettement 
aux nobles; et le surplus à comple des gages des officiers du 
conseil souverain des gouverneurs, capitaines et officiers des 
garnisons, au soulagement du pais. Ma susdite ordonnance 
conforme à la loy, permet ès cousins germains de se marier : 
ès marys quy convaincront leurs femmes d'adullere, de se 
remariera daultres, lorsque le susdit conseil l'approuvera : 
la libre licence ès moines et nones de quitter les cloistres et 
aultres choses en conséquence de notre confession de foy.— 
Je ne fauldray alors que m'en retourneray à la Rochelle, ce 
quy sera, se plaist a Dieu, en bref, de vous mander le jour 
que je seraya Bergerac et mesme, sy puis, iray chez vous 
passer quelques jours, pour vous mener avecque moy. Je 

(1) Ce fut effectivement au mois de novembre 1571 que Jehanne d'AIbret 
promulgua le recueil de ses Ordonnances erclèsiastiqves^ en qualité de 
reine de Navarre, dame souveraine de Béarn.— M. le comte A. de Rocbam- 
beau, à qui l'on doit déjà de remarquables travaux sur riiistoird du Ven- 
domois, prépare en ce moment une édition de ces Ordonnance?, destinées 
à jeter un grand jour sur lOf rôle politique et religieux que prit si réso- 
lument la mère de Henri IV. 
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comme il adoucisse: t ses douleurs par la ferveur de ses 
prières, tantôt déflîtttâàitt k Bîeu U pMm^^ làûîèt te 
nissanl; toujours le cœur élevé vers lui et ne pensant qti'k 
finir saintement. Il communia Va nuit de Nocl, et parut se 
porter mieux; mais aprt's midi, on s'aperçot qu'il craclimt 
le sang, et potûrion illitt ^ësè^p^. te |Wt!» Al SM*^ 
Estienne, il ces^^n «li^ miiior et .^n lui 6h h ^nn^lc pour le 
laisser passer plus doucement. Ou n'attendoit que Thearede 
sa mort; mais ît ilftiq^llGËlèbr^it h lâld de Mfnt Jita. n 
demanda la sonde pour un peu sé sonlâfâf» et C6 ae fat que 
pour appesantir sa croix ; car le diinirgien n^en put vQoîr i 
bout, et par ses efforts ne fit qu'ntiê excoriation dont il sor* 
tit une demi-écufillée de sang» 

Comme on tât'hoit sur le ^oïr do TcnlnMenir dans les bons 
seolimens 'dont il étoiL rempli, son feu s'augmenta; ii se mil 
à parler d'une lOanière ratissante dé la frandcar dé Dteur^ 4t 
l'intégrité du sncrillce qui lui e^t cliï, etc.; en sorte que 
Ton crut devoir le communier incontinent après minuiU 
D. Claude Guelàfê îttt dit la mei^se» el Ô« léan, tout agoni- 
sant qu'il étoit, ta dît arec lui en stitvant et disant toutes les 
paroles, puis communia avpr des ?en!îm^Mi'? l: r^-vifi?; et de- 
puis ne cesssa point Ue répéter le eau tiqua Benediciie^ jus^ 
qu'à ce que la {ïaiéte Itii «il éaiiéîtatefit manqué, c*fôt-l- 
dire environ ûcwx îu^:!r:s nv:jat ta mort, qui arriva le jOQf 
de Saint-Jean a qualre heures trois quarts du soir. 

M. de Harla\% lepremler président^ marqua par nne lettre* 
le lendemain, c-o:^ibien il étoit sensible a la perte que fatSDÎl 
la France, dont * noire Père etoiU dit-il, depuis longtemps 
un des principaui oi urments, ► et à celle de notre trêt* 
sainte congirg9tiûn^ pour me serTir de ses temes, qu'il fa&- 
noroit, et où il {'difîoit ses confrères par sa vie n'^uliére- Je 
puis ajouter qi:c plus il av^nçoil, plus il se préparoit k U 
mort. Il n'a voit pouitânt flèti # Ytei| : sa me était UIlttM 
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que quand vous Tavez vu; et même après sa mort, lui ayant 
ouTert les yeux pour le tirer, il en sortoit encore un feu sur- 
prenant. L'on donne ces deux ?ers comme de M. de La 
Honnoie : 

nie MabUlonins Jacet bic, qui Tifere plnra 
Quam scripùt Patrom sœcala digoas erat. 

Ce qui a donné lieu à un de nos confrères d'ajouter : 

Non terris oatns, sed cobIo, œtêroa petifit 
Sœcula, scribendo que meditatas erat. 

Il est resté en 1147 de ses Annales. Vous voyez bien que 
D. Thierri est sur la route pour continuer, pourvu que Dieu 
lai donne la santé. La Diplomatique s'achève, et il ne reste 
à imprimer que 46 feuilles. Je ne vois pas de nos confrères 
à qui vous pourriez faire voir votre ouvrage, sinon peut-être 
à D. Jean Liron^ qui a assez de connoissance et de critique. 
Si vous vouliez tenter cette voye, vous le pourriez faire par 
le moyen du R. P. Général. Je finis en vous souhaitant une 
heureuse année remplie des grâces du ciel. J'espère aussi 
que devant Dieu vous ne m'oublierez pas, qui suis avec un 
parfait attachement, mon révérend Père, votre très-humble 
et affectionné confrère. 

Fa. P. Constant. 



VII. — LETTRE D'ADRIEN SARRAZIN. 
{Voy, a?, de Nov.-Dôc. 1861.) 

Les lettres d'Adrien Sarrazin que nous avons publiées dans notre 
numéro de novembre-décembre ont été remarquées, et nous avons 
reçu de divers côtés, à leur sujet, des témoignages qui ne nous 
laissent que le regret de n'en avoir pas un plus grand nombre en 
réserve : notre dossier étoit* autrefois plus volumineux. — Noos 

f3« année. Man f867. — Doc. 6 
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avoDs communiqué queTques^uûs de ces aulograpbes â des 
curieux, — d'autres otii eié ^jftumgés, prèles, ou égarë.^, ee qui est 
souvent tout un. Dî;ux ii^itr^^ suri tu r, nous laissoieuL de grands 
regrets : l'une écrite le leufleuiain d^* i'a- ;is^iniiî d^i ùiw de ikrry, 
dans laquelle se faisoii-ni Jour les sentiments de vive douleur et 
de profonde indignaiîou du royaliste eonTaincu; Taulre, à quel- 
ques jours de la m art de Mme Sarrazin, sa première feamtô - 
celle-ci nous l'avons retrouvée et ï\mi$ la donnons loi. EUa H 
peut qu'exciter riniérèt ût Im sympathie du tocitor. 



Adrien de Sahbazln k il. Tezenas, {Ut supra.) 

Veadûms, 12 sorembia 1830. 

Il faut, mon cïmif fè^as, que je raisfiqi#lè le peu de 
forces qui me restent il&fttt|it0|& îl^ 
qui vient de fondre sur ma téte. 

C'en est fait : tout e^l f ardu pour moi. La femme angé- 
lique à qui le ciel sfojt tmH U iôtifiistir de ma Tîe, ?ieat 
de m'ôlre enlevée pour jamais. 

Elle m'avoit choisi dans i'inforLuue pour me donner tout 
ce qu'elle possédoit au mo:id6: elle m'aroit choisi pourjoin* 
dre à tant de bien&ilfe|^'ir6msi>lài0ls^ 
et de sa tendresse. 

Aujourd'hui j'arrose tie mes larmes ce pain qu'elle m'a 
donné. Me voila seiijti|âuiiide, abandoDné dâCi)tei|iâBeale 
m'atiachoit à la vie^Bn fiio mes affections et meà pensées 
cherchent quelque poiot â'appui dana ra?eiUTt elles revien- 
nent sans cesse vers cette tombe où tout mon areiiir s'ea^ 
englouti. 

Adieu, vous avez connu celle que je pleurerai toujours^ 
et vous partagerez ia douleur dans laquelle je suis pour ton- 
jours abymé. Aùmtn m Sà$mzm* 

St-Germ.) 
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VIII. — BULLETIN BIBLIOGRAPHIQUE- 

LA BIBLIOTHÈQUE DE M. TEHBNIZ. 

Ua des grands événements bibliographiques de notre époque 
est sans contredit la vente annoncée pour le 9 mai prochain de la 
bibliothèque de M. Yemeniz. Il n*est personne qui ne connoisse au 
moins de réputation le musée du célèbre bibliophile lyonnois, et 
l'on sait déjà que de toutes les bibliothèques mises aux enchères, 
depuis mémoire d'homme, aucune n'a offert une pareille réunion 
de raret^^s, de curiosités et de bijoux enviables. Je n'en excepte ni 
la vente Solar et Double, ni celle de M. Cii^'Ogne, ni même celle du 
prince d'ËssIing, d'ailleurs si remarquables et qui firent tant de 
bruit en leur temps. Nous eussions volontiers essayé de donner 
au lecteur une idée de cette admirable bibliothèque, mais la lâche 
seroit rude et le choix difficile. 

Il nous semble que nous n'avons rien de mieux à faire en 
cette circonstance que d'extraire quelques pages do l'excellente 
notice qne M. Le Roux de Lincy a mis en tête du Catalogue édité 
par M. Bacaelin-Deflorenne, l'heureux libraire chargé de cette 
vente hors ligne. Ce catalogue, fait sur les cartes de M. Yemeniz 
même, est à lui seul un travail précieux dont la place est à l'avance 
marquée parmi les meilleures publications du genre, et nous ne 
saurions trop recommander aux amateurs qui ne Tont pas reçu do 
se hâter d'en faire la demande à l'éditeur, entre les mains duquel 
il sera bien vite épuisé. 

Nous choisissons dans l'étude de M. L. de Lincy ce qui est parti- 
culièrement relatif aux manuscrits, puis ce que dit l'érudit biblio- 
phile des splendides reliures qui sont l'ornement et la gloire de 
cette bibliothèque. Cette partie du travail de M. de Lincy nous a 
semblé pleine d'intéiêt, et nos lecteurs assurément nous sauront 
gré de la leur avoir fait connoître : 

« Les manuscrits qui font partie de la collection de M. Yemeniz 
sont au nombre de cinquante et un, trente-six sur vélin, quinze 
sur papier, et méritent à tous égards une mention particulière ; 
chacun de ces volumes ûniiQrlaiil solL au point de vue de 
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souyeot nombrenses, exécutées depuis le treizième siècle jusqu'au 
dix-septième inclusirement^ et je renvoie les amateurs soit aux 
notes du catalogue, soit aux Appendices joints à cette notice. Cer- 
taines de ces miniatures sont de véritables chefs-d'œuvre : je me 
contenterai de signaler celles qui décorent le livre de prières 
inscrit au catalogue sous le n* 69, livre que j'ai tftché de décrire 
dans le second de mes Appendices. Le jour où M. Yemeniz est de- 
venu possesseur de ce beau livre a dû être pour lui un des pins 
remarquables de sa vie de bibliophile , un de ces jours que les 
anciens marquoient d^une croix blanche. Le possesseur raconte 
ainsi son acquisition : II y a de cela près d'un demi-siècle, un des 
bouquinistes qu'il fréquentoit, le voyant passer^ l'arrêta, le saisit 
au collet, c'est l'expression de M. Yemeniz, et lui dit : J'ai quelque 
chose pour vous; et, lui remettant le volume : Emportez cela, 
vous me payerez plus tard. — Mais encore, combien me coûtera- 
t-il ? £t, tout en faisant cette demande, M. Yemeniz feuiiletoit le 
manuscrit, cherchant à cacher son admiration. Le vendeur dit un 
prix qui feroit bien rire les amateurs de nos jours, mais qui étoit 
élevé, en fait d'achat de vieux livres, il y a cinquante ans : « Ce fut 
à mon tour, ajoute M. Yemeniz, à saisir au collet le bouquiniste, 
à le conduire à ma caisse, à payer le prix qu'il demandoit, à pren- 
dre une quittance bien en règle, tant j'avois peur d'avoir trahi ma 
joie, et que le bouquiniste ne revînt sur son marché. — Depuis, 
M. Yemeniz a refusé 20,000 francs de ce manuscrit, et ceux qui le 
verront n'en seront nullement surpris. Hélas! le temps de sem- 
blables aubaines est passé : celle que je viens de raconter doit 
être réléguée à l'époque légendaire de la bibliophilie.... 

« Les reliures de la collection de M. Yemeniz sont aussi nom- 
breuses que riches, et j'ai dû réserver pour le dernier paragraphe 
de cette notice ce que j'avois à dire sur ce point. Mon travail est 
trop succinct pour me permettre beaucoup de développements ; je 
dois me borner à quelques notes. On trouve dans cette collection 
des modèles de tous les genres de reliure employés en France 
depuis la fin du quinzième siècle jusqu'à nos jours. D'après ces 
modèles, on peut suivre les variations et les progrès de cet art, et 
celui qui voudra écrire l'histoire de la reliure en France devra 
toujours consulter le catalogue de M. Yemeniz ; cette histoire est 
curieuse, et n'a pas encore été faite, bien qu'il soit possible de 
citer quelques travaux utiles écrits sur cette matière. 

« Cette histoire se divise en trois grandes périodes : la première 
comprend les origines et tout le seizième siècle ; c'est la plus 
curieuse et la moins connue ; la seconde part des premières années 
du dix-septième siècle et se termine an dix-huitième ; enfin la der- 
nière commence avec les premières années du dix-neuvième siècle 



BULLETIN BIBLIOGRAPHIQUE 



77 



et D6 finit qu'à nos jours; Examinons ces trois péiiodes séparé- 
nient , d'après la collection de M. Yemeniz. 

c Le seizième siècle est représenté par une série de volâmes de 
la plos haute curiosité : au premier rang je dois placer dix yolumes 
à la reliure de Grolier, et plusieurs autres volumes de la même 
époque sortis sans aucun doute de la main des mêmes ouvriers. 
Plusieurs de ces yolumes ont été faits soit pour François soit 
pour son fils Henri II. Je signalerai le n*' 802 , contenant le Traité 
de chirurgie du célèbre Ambroise Paré^ imprimé sur vélin, dédié 
à Henri II, couvert d'une riche reliure dans le genre des Groliers ; 
je signalerai encore le n*'448, magnifique volume imprimé sur 
vélin , avec des fleurons coloriés. La reliure ornde du buste de 
Henri H doit sortir des mains de Roffet , dont je vais parler plus 
loin. 

€ Dans mes études sur la Vie et la Bibliothèque de Grolier^ 
j'ai eu l'occasion de rechercher l'origine de ces belles reliures, 
soit en maroquin, soit en veau^ qui, vers les dernières années du 
quinzième siècle^ ont remplacé les reliures en bois, couverts 
d*étoffes ou de peaux de bêtes fauves, d'un usage commun en 
France pendant plusieurs siècles ; j'ai dit que cette révolution 
nous est venue d'Italie, après les expéditions conduites par Char- 
les YIIL Louis XII et François l". J'ai manifesté le regret de 
n'avoir pu trouver le nom des artistes habiles qui ont exécuté 
pour Grolier ces belles reliures dont la collection de M. Yemeniz 
renferme quelques beaux échantillons. Le nom de Gascon ou 
du Gascon, mis en avant par quelques bibliographes anglios, n'est 
justifié par aucun document. Je crois avoir démontré que depuis 
Charles YIII et Louis XII, mais surtout depuis François I'', il a 
existé, soit à Paris, soit à Lyon, des ateliers où ces belles reliures 
ont été faites, sans passer par l'Italie. Plusieurs yolumes de la 
collection de M. Yemeniz viennent confirmer l'opinion que j'ai 
émise à cet égard. Le relieur de François est connu : il se nom- 
mait Pierre Roffet ou Roifet, dit le Faucheuxy surnom que lui a 
valu l'enseigne qu'il avait adoptée. La Caille et Lottin ont en- 
registré son nom parmi ceux des libraires de Paris. D'après 
quelques documents enclore inédits qui le concernent et qui datent 
de 1528, il n'étoit pas seulement relieur et imprimeur, il exerçoit 
encore la profession de fabricant' d'objets de cuir doré. D'après un 
autre document daté de 1536, un des libraires de François PS 
Claude Chappoys, payoit à Le Faucheux la somme de cent trente 
livres pour avoir exécuté diverses reliures. 

« A Pierre Roffet, dit Le Faucheux, qui fut relieur de Fran- 
çois I*' et de son fils Henri II , ont succédé Nicolas Eve et son fils 
Qoyis Ev@, qui ont été relieurs de Charles IXp d^Heorî lU et du 
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premier des Bourbons, Heori IV*. CIotîs avoit ie titre de relieur 
du roi, et receyoit 30 llTres de gages par année pour cette charge. 
En 1609, il ne put être payé faute de fonds. 

« Clovis E^e travailloit également pour Maiiguerite de France, 
reine de Navarre; c'est lui qui a exécuté ces charmantes reliures 
en maroquin^ couvertes de marguerites d*or, dont la collection 
Temeniz nous offre plusieurs jolis modèles (voir les n«* 53, 139, 
1812) ; c'est encore lui qui a exécuté cette admirable reliure qui 
couvre Toflice de la vierge Marie, à l'usage de l'Église romaine, 
publié à Paris chez Jamet et Pierre Mettayer, en 1600, orné de 
charmantes gravures dues à Thomas Deleu. Cette reliure en 
maroquin citron, avec des incrustations de maroquin rouge et de 
riches compartiments à petits fers, est d'une exécution admirable, 
et peut être comparée aux belles œuvres de Bauzonnet-Trautz ; 
Clovis Eve avoit la même habileté de main et la même netteté de 
dorure.^ On trouvera encore dans la collection de M. Yemenizp lu- 
sieurs volumes qui peuvent être attribués au même artiste : entre 
autres le volume in ^ (n^ 313). qui a fait partie de la bibliothèque 
de François Brunet^ président de la Chambre des comptes; et 
l'Hérodote, aussi in-f, traduit en latin par Laurent Yalla, imprimé 
par H. Estienne en 1566 (q<* 2982); on reconnaît les mêmes fers 
qui se trouvent sur des volumes de la collection du président de 
Thon. On ne peut douter que Nicolas Eve, mais surtout Clovis 
Eve, ait exécuté quelques-unes des belles reliures de cette collec- 
tion célèbre; celle de M. Yemeniz ne renferme aucun spécimen de 
ce genre dans le format in4S mais on y trouve un certain nombre 
de volumes de différents formats en maroquin, aux armoiries du 
célèbre bibliophile, tous dans un bon état de conservation.... 

« J'ai dit que la deuxième période de l'histoire de la reliure en 
France comprenoit le dix-septième et le dix-huitième siècle; mais 
il faut retrancher de ce long espace de temps le règne de Henri lY 
et la régence de sa veuve, Marie de Médicis. Les artistes de la fin 
du seizième siècle ont contioué de travailler, jusqu'à la vingtième 
année environ du dix-septième, d*dprès les modèles qu'ils avoient 
sous les yeux. C'est sous Louis XIII , sous l'influence du cardinal 
de Richelieu, qu'il faut compter, comme Mazarin son successeur, 
au nombre des excellents bibliophiles françois, que commence 
surtout cette suite d'ouvriers habiles et remarquables, qui tous 
ont été de grands artistes, que je vais nommer en suivant autan 
possible Tordre chronologique. Je nommerai d'abord Le GAScoNt 
dont la vie u'est pas connue, qui a relié la fameuse Guirlande de 
Julie, ce chef-d'œuvre de la galanterie du dix-septième siècle ; 
c'est à lui sans nul doute qu'est due la reliure du Tempie de la 
Gloire (suppl. n"" 3764 du caulogue), mannscrit sur vélin dû à la 
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plame élégante de Jarry. Cette reliare en maroqoin rouge doublée 
de maroquin rouge est couverte du chiffre CM entrelacées et a dû 
être faite pour G. de Maillé, première femme du grand Condé. 

« Ou cite encore vers le même temps, et comme ayant précédé 
Le Gascon de quelques années, Pierre Gaillard et Ruette, qui n'ont 
pas en la même réputation, bien que Ruette ait obtenu, à la date 
du 3 juillet 1650 , un logement sa vie durant dans les nouveaux 
bâtiments du Collège royal. On pense que c'est lui qui a exécuté 
les reliures au mouton (Tôt de la bibliothèque du chancelier 
Ségnier, en basane pour les livres ordinaires, en maroquin rouge 
pour les exemplaires de choix. 

c Viennent enfin les noms célèbres de Boyer, de Du SeuU, de 
Derome et de Padeloup. On hésite encore au sujet de Boyer, qui 
peut être confondu avec un relieur du même nom qui signoit 
Boyet; l'un et Tautre sont nommés parmi les maîtres relieurs et 
doreurs qui faisoient partie de la confrérie de Saint-Jean-rËvan- 
géliste en i7i8; mais on est ûxé à propos des trois derniers, 
qui sont les plus célèbres, et dont l'origine et la famille ont été le 
sujet de notices très-curieuses et assez longues dans le travail 
important et si^utileque vient de publier M. Jal. Il résulte de 
ces recherches que le nom de ces trois artistes a été porté non par 
un seul homme, mais par plusieurs membres d'une même famille 
qui tous ont exercé la même profession. 

« Les reliures de la collection de M. Yemeniz, que Ton peut at- 
tribuer sans erreur à Du Seuil, à Derome, à Padeloup, sont des 
plus remarquables ; il suffit d'ouvrir ce catalogue pour rencontrer 
ces noms célèbres à presque toutes les pages. Ces reliures sont 
généralement en maroquin, et un certain nombre est doublé aussi 
de maroquin ; quelques volumes en ce genre, exécutés par Derome, 
portent son nom, son adresse sur une petite étiquette imprimée, 
placée soit sur le titre, soit au verso de la reliure; ainsi le n^ du 
caialogue 1925 (le Mystère de l'homme juste et de l'homme mon- 
dain}, volume relié en maroquin bleu, avec une large dentelle, 
doublé de maroquin rouge, porte au bas du titre : Belié par De- 
rome (sic) le jeune, rue Saint-Jacques, au-dessus de Saint- Benoit^ 
seul possèdent (sic) Rétablissement de deffunt son père. 

« J'arrive à la troisième période de l'histoire de la reliure, c'est- 
à-dire au dix-neuvième siècle. On ne doit pas être surpris que cet 
art délicat des belles reliures, œuvre de luxe s'il en fut jamais, se 
soit à peu près perdu pendant la révolution de 1789. 11 faut arri- 
ver aux premières années de notre siècle pour retrouver quelques 
traces de cet art. La collection de M. Yemeniz en renferme un 
modèle qui date de l'année 1811 ; il est signé Courtevàl. Cette 
reliure en maroquin bleu, doublée d'une belle étoffe de soie rose, 
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ornée de dorures à petits fers assez bien exécutées, ressemble 
tellement aux reliures de Bozérian qu'elle lai a été attribuée par 
mégarde an Catalogue* Je dois nommer également Simier, relieur 
DU Box, qui a joui d'une grande réputation dans la première 
moitié de ce siècle. Quand M. Yemeniz a voulu faire relier le ma- 
nuscrit de la dame de Saluées, dont il devint l'heureux possesseur 
il y a un demi-siècle environ, c'est à Simier qu'il s*est adressé. 
Cette reliure, que les délicats de nos jours mépriseront sans doute^ 
et feraient casser impitoyablement si ce livre lenr appartenait, 
n'est pas à dédaigner cependant; je passe condamnation sur les 
dorures, mais le corps d'ouvrage, pour me servir d'un terme admis 
par les amateurs, est très-satisfaisant. Du reste, la manière excel- 
lente dont est traité le corps d'ouvrage par les bons relieurs mo- 
dernes est remarquable et fait chaque jour de nouveaux progrès. 
C'est une des qualités qui distinguoient les reliures de Thoavenin, 
cet ouvrier artiste que j'ai eu le plaisir de voir travailler dans les 
premières années de ma carrière de bibliophile; Tbouveniu, dont 
Charles Nodier a fait un éloge bien mérité, qui est resté célèbre 
par cette fameuse reliure à la fanfarSy à laquelle son nom est atta- 
clié. On trouve dans la collection de M. Yemeniz quelques volumes 
qui font signés de lui. 

c Je puis citer encore quelques relieurs modernes dont le nom 
figure assez souvent au Catalogue joint à cette notice et dont les 
œuvres méritent d'être signalées : Kœhler, Niedrée, Capéy Dxtru; 
les trois premiers sont morts, et Duru a depuis quelques années 
un successeur, ChamboUe, qui marche sur ses traces. Mais, par- 
dessus tous les autres, je dois placer le nom de Bauzonnet et celui 
de Trautz, son gendre. Ces deux noms, à jamais célèbres dans 
l'histoire de la reliure française, brillent à presque toutes les pages 
de ce Catalogue ; les chefs-d'œuvre qu'ils ont exécutés pour mon 
confrère sont aussi nombreux que remarquables. Le corps d'ou- 
vrage est excellent, les ornements sont aussi bien choisis que 
traités délicatement et toujours variés ; la dorure est d'un éclat 
qui ne laisse rien à désirer. Je n'ai qu'un seul regret, c'est que 
MM. Bauzonnet et Trautz, fatigués par la production des œuvres 
si belles et si nombreuses sorties de leurs mains , aient cessé de 
travailler. » 




IX. — LA JUSTICE RÉVOLUnONNAIRE EN PRANCE (1) 
17 août 1792 — 12 prairial ao ui. 
— 13* article. — 

Commissions de Lyon (2). 

La justice réYOlutio&ndire fat , partout, assez étroitement 
liée aux événements politiques et militaires , aux décrets de 
la Convention, aux actCd des représentants en mission, 
à la pression des Jacobins de Paris. C'est dans ce milieu que 
celte justice achève d'être comprise; c'est là que son histoire, 
pour Lyon surtout, doit se compléter. 

A peine la Convention apprenoit-elle la conquête de cette 
Tille rebelle, qu'elle lançoit|> pour achever, son fameux 

(1) Voy. t. IX, p. 244; tî X, p. 22, ll8, 197, 298 ; t. XI, p. 137, 26«; 

t. XII, p. 58, 120, n7, 2B1^ t. XJIÏ, p. 1. 

(3) Dvjk et trop ÊucdnctLHULnî, daas mon Ei&ai du 1861^ 173 et suiv,, 
j'ai parlt^ des cùrTiiîU5..siuri:^ du Lyon', âlors Jé n^avois paa vu lea préciem 
documcnu originum con&ervt^^ dans lûa ardiivea du Rbûne et mU k nui 
dâ<po«iuon p^r l'i^rchimtejr M. G^iutliier, trec me obUgeaoce inflltgahllii 
lAf comme à C^pantraii pour OrugOp pyivé à pleiuim mi^( 




décret du 12 octobre 1793 (1), rapporteur^ Barére, au UdtA 
du Comité de salut public, décret qu'il faut transcrire. 

Art. l*'. Il sera nommé par la CouYention nationale, sur la pré- 
sentation du Comité de salut public, une commission extraordi- 
naire, composée de cinq membres, pour faire pimir militairement 
et sans délai les contre-révolutionnaires de Lyon. 

H. Tous les habitants de Lyon seront désarmés. Leurs armes 
seront distribuées sur-le-champ aux défenseurs de la Hépubliqne. 

Uue partie sera remise aux patriotes de Lyon qui ont été oppri- 
més par les riches et les contre-réYolutionnaires. 

III. La Tille de Lyon sera détrvUte: tout ce qui fut habité par les 
nc^s-sera démoli; il ne restera que la maison du pauvre^ les ha- 
bitations des patriotes égorgés ou proscrits, les édifices spéciale- 
ment employés à l'industrie, et les monuments consacrés à l'hu- 
manité et à Tinstmction publique. 

IV. Le nom de Lyon sera effacé du tableau des villes de la Ré- . 
publique. 

La réunion des maisons conservées portera désormais le nom 
de Ville (Commune) Affiranchie. 

V. U sera élevé sur les ruines de Lyon une colonne qui attestera 
à la postérité les crimes et la punition des royalistes de cette ville, 
avec cette inscription : 

c Lyon fit la guerre à la liberté. Lyon n'est plus. > 
VL Les représentants du peuple nommeront sur-le-champ des 
commissaires pour faire le ubieau de tootes les propriétés qui ont 
appartenu aux riches et aux contre-révolutionnaires de Lyon, pour 
être statué incessamment, par la Convention nationale, sur les 
moyens d'exécation du décret du...., qui a affecté ces biens k l'in- 
demnité des patriotes. 

Ce décret arrive à Lyon, où les représentants ne tardent 
pas à leur tour à féliciter le Comité de salut public; Couthon^ 
Maignet, Chateauneuf-Randon et Debporte lui écrivoient. 
le 16 octobre, de YiUe-Âffiranchie (2) : 

Citoyens collègues, la lecture du décret de la Convention natio- 
nale et de votre lettre du fi vendémiaire nous a pénétrés cf admt- 

(I) IfomCevr da XS fVDdéiiiiaiTe, p. 00. 

(1) Séance de laCoofeotioa da i« brumaire, Momteuràn 1, p. 120. 
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fbMéà. Odi il tam qad la vlUa de Lyon perde s(^d tottiu., il fâtit 
qae cette ville soit détruite^ et qu'elle serve d'un grand exemple... 
Be toutes les mesures grandes et vigoureuses que la Convention 
nationale vient de prendre, an& seule nous avoit échappé, c'est 
celle de sa destruction totale 

Cet acte, ces sentiments que je n'ai pas besoin de quali- 
fier, forent le point de départ des promoteurs, des membres, 
des auxiliaires des tribunaux révolutionnaires qui vont nous 
occnper. 

A Lyon la justice fut rendue extraordinairement de 1793 
à 1794, d'abord par la commission militaire des assiégés^ 
puis par trois commissions révolutionnaires établies par les 
représentants pendant ou après le siège, savoir : 

La commission de justice militaire, présidée par Massol, 
et celle de justice populaire^ présidée par Dorreuille, et qui 
siégèrent simultanément; 

Toutes les deux remplacées par la commission révolté- 
Honnaire que présida Parein. Le nombre des condamna- 
tions, la rapidité des décisions, l'absence des formes ont éleré 
ce dernier tribunal au rang de ceux de Bignon à Nantes (1), 
de Lacombe à Bordeaux (2), de Brutus à Marseille (3), dont 
j'ai déjà entretenu mes lecteurs. 
« 

Commission militaire des assiégés. 

Les corps administratifs qui gouvernoient Lyon rebelle 
avoient formé une commission militaire pour juger en der- 
nier ressort tous les délits concernant la sûreté publique 
pendant le siège. Elle étoit composée de six personnes dont 
rbumanilé étoit aussi connue que la probité: un président, 

(I» 2, 3) Voyez me» VI', VIII« et X» articlet. 
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quatre juges, un secrélaire^greffier. Sairant l'abbé ÛuiU 
loa braque ReTercboii écrltûit I ta Conrention, le li 
ii|rliêi8^0^^^ dans Lyoa on fosilloit m& les jdiui 
des pâlriotfif |àli' W&ir demandé h paix, celta commission 
ne tx)QdaïnyQÂ i^iOWt que quatre personnes, savoir : une 

nombrâ de maisons voisines], et trois individus qui a voient 
nUi du poison dans les alimenta du général de ftécf* Il 
j eut quelques autrei oondanmaiions mais peu sérèreir «t 
l'on ne poursuivit même pas un moine âëfroqnfi des Aagus- 
tins delà Croix- Rousse, qui, par ses signaux, altiroît, la nuit, 
If leu des Uftiégeants sur un bOpital établi dans son anelen 

L êiÊ^mmmimiMêÊSuaieê miLsiMM priiidéê pat Mabsol. 

Pendant le siège de Lyon, une commission militaire avoit 
été inslitnée au quartier générât de l'armée assiégeante par 
MltyMiNi^ jQger les Lyonnots pris les iî^ 

mm k 11 main. Après la ledditlon de la ville (9 octobre t793), 
uni flOinmlsiiODj autorisée parConthoti, vint siéger dans la 
fiuida fiaUfl du Palais^ en vertu des ordres de Doppet^ gêné- 

MÈiWi^ chef de bataillon ; 
|Nl^w|^^^gpi laine ^e bussard^ ; 
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Delande, adjoint à l'état-major ; 
Favre, soQS-lieutenant; 
Giroud, maréchal dos logis ; 
Fakon, secrétaire 

Cette commission eut surtout & s'occuper des prisonniers 
faits lors de la dernière sortie de Précy. Du 12 octobre au 
28noTembre (8 frimaire), elle tint 31 séances et jugea 
176 personnes, dont 106 furent condamnées à mort. Les 
jugements s'exécutoient, par la fusillade, sur la place Belle- 
cour (2). Quelques-unes de ces exécutions s'effectuèrent la 
nuit; c'est ce que nous apprend la lettre suivante que je crois 
peu connue (3) : 

La Commission temporaire de surveilbnca républicaine, établis 
à Ville-Affranchie, par les représentants du peuple, 

A la commission militaire séante à Ville-Affranchie. 

Il est essentiel, citoyens, de donner la plus grande publicité à la 
liste des hommes que tous avez condamnés à mort. Les citoyens 
doivent connaître ceux que la vengeance nationale a atteints pour 
s'assurer mieax de ceux qu'elle a encore à atteindre. Cette mesure 
est d'autant plus indispensable que^ par un abus qui n'a pas 
d'exemple et qui, nous l'espérons, ne renaîtra plus^ un grand 
nombre ont été exécutés la nuit, sans qu'il fût possible de les 
reconnaître. 

Nous vous requérons donc de faire imprimer, dans le jour, les 
noms, prénoms, surnoms et ci^devant professions ou métiers des 
condamnés. 

Salut et fraternité, 

Gaillard, préiideni; 

ViAD, teorékâre. 
Ville- Affranchie, 24 brumaire, an n, etc. 

On verra plus bas ce que e'étoit que cette commission de 
surveillance républicaine. 

(1) Arcbives da Ebûoe, carton et jugemoQta de la cnmmiwion M#yfllf 

i^} Dtt«A aPcMreaï Douiera de la commi»iop Pmid^ ^ ^Ê^^^VP^ 



Des mâvmbk iU^rait w ioppUM fiortwt ém 

Leaux. 

Le IS octabret h généril de GJa^iit^TwiUft^ en ttroit 
deu> un devant, Taiitre (lfiil?iik{9 ^0!r^^ 
$$9^^0fpQtté$ de Lyon. 

|rof7dmf eur o« ptHcy « (1). 

Le capitaine Grandmaison présida la commission les 6. 
et 8 frimaire. Âu mpdèle suivant d'orthograpbej ou pourra 

laire (2). 

Le fi frimaire le présideut requiert, en ces termesi Télar* 

En verda d\x présent jujement^ Le consieoe des prî^oa et Heqni 
de nipfre ea Libertée Le citoyen jean Roux aguitt^- pur notre jujc- 
menls du jour dhier et approuvée par la Commi,ston temponitre. 

G^AinuiAjsoH 

IL La eammiiHQn (fejustiê$ i>^DiÀiRS prémiéefmr 
ëoiàiiiimmm avec la prècid^, mt mmii^ima^ 

sion de justice êtoit instihiée l\ Lyon sous le nom de justice 
paputaire pour juger « les Lyonnais qui n'a voient paa été 
piîâlêf Êtmm h It maiii. ^ Go arrâté des repréeeiitiQta Cw^ 

àiU H £era fûrtné une comniissiou populaire , 

etmrig^ da juger tous les individus prévenus d'aTOlr pris part à k 
eoQtre-révûlution qui s'est manifestée dans la ville dt fifàCiiii^' 
tm foe Qfm 91U eut été pris léi truies i la maim 

{if 3^ 3^ Ibid.^ Hilton et 1I 1 1 1 r n | rniïïflltiilOll Huppl! 
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II. Elle sera divisée en deux sections : une siégera dans cette 
ville, l'autre à Feurs (1). 

III. Chaque section sera composée de cinq juges, d'un accusa- 
teur public et d'un greffier. 

lY. Cette Commission jugera révolutionnairement^ sans appel 
ni recours en cassation, 
y. La section de Lyon sera ainsi composée : 

Barfeuilk, commissaire des représentants, présilknt ; 
lUmilUm^ instituteur à Ciermont-Ferrand; 
Cousvriy administrateur de TArdèche ; 
Baigue, 

DaumaU, secrétaire des représeotants; 
Merle, accusateur public à Bourg, accu&aieur; 
Galtier, çfreffieT. 

Un article X,qui prescrivoit la nomination de jurés par la 
municipalité de Lyon, demeura sans exécution. — Le 1" fri- 
maire la section de Lyon reçut le nom de tribunal révolu- 
tionnaire. 

Sur son personnel, les documents qui suivent nous éclai- 
rent, je crois, suffisamment à l'égard du président Dorfeui Ile 
(ancien comédien, comme Collot) et du juge Baigne. 

Dorfeuille avoit pris une part active au siège de Lyon; au 
commencement de septembre 1793, il avoit poursuivi les 
Montbrisonnais entre Roanne et Boên, avec une levée en 
masse et du canon (2); excellente préparation à l'office de 
jtige, surtout à Tégard des accusés qu'il avoit eu à combattre. 

Âvaut d'entrer en fonctions, Dorfeuille prononça sur la 
place des Terreaux Téloge de Châlier. Ce morceau (3) fut 
lu le 7 brumaire aux Jacobins et inséré au Moniteur ; on y 
trouve les passages suivants : 

(1) J*aî esquissé l'histoire de la section de Feurs, dans le Cabinet his» 
torique^ lS6â, p. 23. 

(2) Lettre de Referchon à la Con?ention, 11 sept. 1793» Moniteur d^ |7, 
p. 1103. 




ÎI M tum MÉiitelf èèMt ^ mm tlexitm; II m mon tsns- 

9Îné judiciairement. 

ViJle impîire, Sotîome nouvelle ï ce n*étaît donc pas asser ponr 
tol,*« d'avoir empoisonne de ton luxa et do vjt-ps la France. 
TEarope, le monde eatierl 11 te fallait.*., travestir les lioun^ui 
eo juges, violer la jusUce sur mmMm^^mWitltj^^ 
là vertu au nom de b patrie t. 

La lettre d'envoi aux Jacobins se terminoit ainsi : 

^aiea, iTère^ ddj^u; je TOtuirai$ motirir comme Gbàlier, fom 

avoir mon tOiailÉ.^lltS»^!^^ 

comma loi» 

Saigne, juge u la mônie commission, écri voit aux liM^sliia^ 
hM bromairet de Comiiiwç ÀfiniQÇliie (S) : 

£hi|pd .è%jèri^ chaque jour la lerre de la Ubmiai 
i& brtgiDds ; dix membres de h muuînpoUté onl ea li lOU 
tUDdïée siirla place où devaient reposer les cendres dn rertueot 
Chrilier. On a l'élébrè avaot-hier une fèit eo son hofioeur ; la 
cérénionie fut augciste él le fanatisme terrassé ; le plus beau per- 
soDiiage étaiL un âne décoré de ton? les liurnai^ pootilicam; îl 
portail mitre sur la l^te. Si lï, Lamoureite Teilt va dans cet MÛ- 
m\, il n'aurait pu rersi^er n'i dire tpia le i^ouvel évoque f mitait, 
on lie peut mieni, la majesté épiscûpale,>, [iepni> troi& jours nom 
îiTOns fait tomber vùigt et une létes par la gusllouoe, sam com^4cr 
les fusillades journal ières 0) , toos officiers maïucipau^ êûmï- 
mtstniteors du départemeiil^ (îeÉlMff H 
cette engeance per^de. 

Apr^s de tels documents les réflexions sont inutiles ; je 
eroU que le personnel da tribunal de Dorfeaille est jugé; et, 

fl) Darf^D|Ito9« QomcQoit r^^^lJernont n^Â^t. Î1 éEc^t d'an bon lae fiuDiOa 
dn 11 bour^i^:c de Séunoc ^[arnr V 
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Cette commiision siégea dans Tauditoire de Roanne, elle y 
fnt installée par Couthon et Laporte. Lors de cette solennité 
Ck>athon, Dorfeuille et Merle prononcèrent des discours Çi), 
Du 10 brumaire au 10 frimaire, la commission ne tint pas 
moins de 27 séances; 147 personnes furent jugées; 114 con- 
damnées à mort ; il y eut, en outre, 2 jugements de sursis (2). 

Les condamnations s'exécutoient par la guillotine sur la 
place Bellecour; le greffier de la commission en dressoit 
procès-verbal (3). 

Les jugements n'étoient pas improvisés ; précédés d'un 
acte d'accusation, ils étoient motivés avec étendue, surtout 
les premiers(4). Avant leur comparution devant le tribunal, 
les accusés étoient interrogés par le président (S). Ce préli- 
minaire, les détails du jugement étoient pour les purs de 
l'époque autant de regrettables lenteurs. Suivant l'abbA 
Guillon (6), Dorfeuille disoit : c Les tribunaux s'embarras- 
sent dans les formes , et ne savent pas se passer de preuves 
pour condamner; il faut pouvoir se contenter de celles que 
les fronts indiquent, afin de donner à la justice nationale un 
mouvement plus rapide. » Comme en tant d'autres lieux, 
cette belle maxime fut, à Lyon, largement appliquée; la 
cûmmisâîori Parein en fait foi. 

Pourtant dans l'espace de six semaines et sans compter la 
1^ session de f^tii^lS êmSidfinisKiM Hassol 
et Dorfeuille avoient envoyé I la mort 220 pcr^^onnes; aii- 
diêlà de S par jour, les décades exceptées. Mais, comme 
flâr^iti Lyon, le um^sé^ttît Wiyé w «aos^ololte 

(a, 3, h] Dît rtgifitrc. 

(5) Cartons do U commisaioA P&rein, iQterfOfifttoire& DiïîftwUi, 
(0) Mémoires, t. If, p. 3âl< 

0] fM^kumm ûvmmo^Êt* tÊMfH 



les Tivifîer, sî Totre ii>:iëïé m 
pmiiA fmsmrm consolatrices; il dc tkui jmt colonie de 
ifiom «lut, triosportés mr ceiu tmv étniifèri.,. j l 
Ifli lidocipes réToliitimitiijm.p. CitoyuiSf rnsm^TÊm 

mmm 



Âerdtif Iéi f^eifôfeft tdàislittitfiis juildaffef.. 

Le 16 octobre veodémiaÊre) , sur cetle lettre, les Jioh 
Um wrrètèrml qoe flO «ynuiitefrei wélMl'iSTiijAt, |0| 

Lyon, 20 k Bopl'^iax, pour coopérer avec ]m 1 
à tonner resprii public de ces rHles (1). 

lie P9 ociôbfô (8 bnunaire), GoIIot d^Herboîs, 
I^Ç^fté # ialat public, amionçoit I h Société son départ 
ÎUSîpr Lyon, a Je retiendrai vrms dire, ajouLa4'jl,qoe le Midi 
é$t puriûé et qu'il n'y reste que des patriotes ou ja mourrai 
â Lyoti.. » Gollot obtîat sans peine nêwA âam celle viUe âs 
24 jacobins de son ciioi\ '^). Montant et FoyehèCdeNaQiei)| 
alors daos Ja NiéYre^ deToient le r^oindre à Ljm» cw 
compter Hit f6H éètiàîe^ût de Tarnêb ri^ôflttloiiaain ^ 

Lc> Jacobins, on le sait, aToient cboisi rétat-major^ éÙk 
annôe> un des généraux étoit Pmrm^ doat rJiuiiimr A lei 
serrices roDt Être connus^ 

Dans trois Jours, Ronsfn eiiMl | 
tionnaire (On appEandii). 

Il Ta ut euQa punir les scélérats ^ je demioâi i 
promenade, on nous donne une gaiiloUne. 

(1) Moniteur da 30 Teûdémîalit^ jt^iî^ , 
(1| Idem da il p* ItÊ^ 

(I) iïfm^ it lÉiifntfii p/iiîw 

(tk) tdvm ÛQ 10 TBtiâéoiiaîrej p. §0. 
(5) /4em du SIliTamlévIilre, 17, * 
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J'arrive de la yendéç*.«»yoQs m'ayez nommé général de brigade à 
Tarmée révolalionnaire... je justiGerai voire confiance. Boulanger, 
mon collègaei vous a demandé une guillotine; je voua en demande 
w«i K$(m^>.el je. voua promets que les ariaiocrates et les acea- 
fê^nm rea(mont Jbientôt dans le néant. (Applaudi.) 

Immédiatement Momoro, lui succédant à la tribune (1), 

Déclarait que le citoyen Parein, qui avait demandé une seconde 
guillotine, avait (ait lui-même guillotiner un très^rand nombre 
d'aristocrate» dans la Vendée (Applaudi). 

En effet, Parein, on Ta vu dans mon 5* article (3), avoit^ 
de juillet à septembre 1793, présidé la grande commission 
ttitltaite d'Angers qui s'étoit transportée à Cbinon et à 
Sàtimur; ô'est lui (lue CoUot et Fouché placèrent à la tête de 
U eômmissloû révolutionnaire dé Lytm. 

Cépendïint Collor ayànt été rejoint par Fouchë , tous les 
deux se mirent à Tœuvre. Le 20 brumaire , rendant compte 
à la Convention d'uno féte célébrée à Lyon, en mémoire de 
Cbâlier, ils disoieni (8) : 

L'ombre de GhAlier est satisfaite; ceux qui dictèrent l'arrêt 
âtrooe de son supplice sont fràppés de la foudre... Nous le jurons, 
le peuple sera vengé; notre courage sévère répondra à sa juste 
impatience; le sol qui fut rougi du sang des patriotes sera boule- 
versé; tout ce que le vice et le crime avalent élevé sera anéanti... 

Le 26 brumaire, ils écrivoicnt encore à la Convention (4) : 



Convaincus qu'il n'y a d'innocent dans cette infftme cité que 
celui qui fut opprimé ou chargé de fers par les assassins du peupla, 
nous sommes en défiance contre les larmes du repentir; rien ne 
pont désarmer notre sévérité... 

(1) Monitewr du 22 Tendémiaire, p. S7. 
(D Cahinêt hist€Tiqu9^ 1804, Ml et tuir. 

(a) Séance dd 25 bram&ire. Moniteur du 27, p. ItÉi 
m Stauedaa Iiîmaixtti UmàUw^k^ p* 2éi» 



m LË CABINET &IÀTOIllQaV. 

Cooâitléraat que Ja jti^tice t<i f^ri iieo da rhutinmU^ 

iim ^on hm^ terrible doit yvi\^'..'i -'J'ikiwat tous les aUdUlâti 
commis contre Ja souvtTâîaeLé iJii i ujili.'; qut cLaqua momiàtâ^ 
éékii est nn oulrage à sa totite-|Mji- :u;rr ; 

ÇOQ&idëraDl que Teierdce de lu ju^iice a'a bi?3oîad*«iiliBS fbmm 
^VêSfmBAùn de k volQQlé du peuple; qm celle vûlûitléj énec^ 
giqiiaoaaiil EtUDifeitée^ dûlC é/fâ la (^f^nscteiice dôs jir/es ; 

OMiridé|itt 4ii0prii^[Mlom ciux qu^ remplisseai Jes prisons 
âdfiMie commaoe ont coasptré l'anéEiutissemâtit d^ la Réputili^, 
médîljA 16 Qulhear des painoLaj»^ et qm par conséquent ik nom 
hm la loi; qae leur arrêt de mâri £»l jiro/îoncé.t. 

Les rt^préaentantsdii peaple srrâtetit : 

Art. l"'. If -*'-\ \) i |jLi!i 'ians k jour nnèti 
Mini c.Hj[upi>Mj!^ (le ït^pl luetDbres, 

JI. Les nietnbres soni.,. 

lllt Celte Commiïâion fera tra^kiire >ucc6â^ivement ih'.^aat dk 
tous tes prisonniers pour subir un <li.Toibr iaten og^iioire. 

IV. L*ioûûcant recotina sera sur*it^£'llûnlp mis eu libené ei Uê 
coupables envoyés au supplice. 

Y m dénier. Tous les condainueâ scronl eonduiU enpltiii j^, 
pllM du Usamâme où les patriotes furent â$£assiaéS| poiirf 

En lisant celte prose, où l'absurdité et la fureur se duspu- 
li&t là iklaeei mi m0ttA m eontîittsrQlt de baisser Im 
épaules, si cet acte nVoit iniiûÀ li luppUûe 49;^ 
4iahêipt tmts personnes 1 

Cmâiiiiràiôft fitt éteA^ mmtmit^ dé «If ^ 
M li fiit fuû dt cinq 4 par suite de dtvet^ refuSi C'étdV^ 

4tt 12 oetob». 

Bi unièfo et Fernex, jtfje*. Le 21 rrimaire, Andrieu fut rem* 
placé par Corciiand (1). Il n'y avoU ni accusateur public^ ^ 
fftlBÉriiail^^ i^crélâire éteit présent, mais ne â^gikoit 
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Un écrivain lyonnois , longtemps détenu, heareusement 
acquitté, Delandine, nous a laissé le portrait (1) de ces juges 
trop justement célèbres. 

l^arein, généra], sons Ronsin^ de l'armée révolutionnaire, était 
petite et sa figure^ sans caractère, était ombragée d'un chapeau 
mis de travers et d'une foule de panaches. Après ses fonctions, il 
passait la plus grande partie de son temps à apprendre le manie- 
ment du sabre. C'était, dit-on, un cruel ennemi des prêtres. (J'ai 
déjà rappelé ses services à Angers et son goût pour la guillo- 
tine). 

Corthasndj parisien, comme Parem, était vif, ombrageux, sévère, . 
et condamnait presque toujours. 

FemeXf d'abord ouvrier en soie, puis juge au district, opinait 
de même. Il disait souvent : < Je donne ma vie pour que la révo- 
lution triomphe.» — (En prairial, Robespierre renvoya à la Gom- , 
mission d'Orange, on l'a vu dans mon précédent article). 

Lafaye, des environs de Saint-Etienne, était accessible; quoique 
il eût sur son lit des pistolets, il accueillait les solliciteurs sans 
rudesse. Son suffrage était souvent pour la détention, rarement 
plus sévère. 

Bnmière, son intime, d'un aspect redoutable, passait pour le 
plus doux des juges ; il n'opinait presque jamais pour la mort. 

Ainsi composée, ainsi assistée, la Gonmiission ne tarda pas 
à se mettre à l'œuvre; ses jugements, ses exécutions répon- 
dirent à son personnel. 

On le verra dans un prochain article. 

(f ) Priions de Lyon, p. lOS et raiv. 

Ch. Berriat Saint Prix, 

Conseiller à la Cour impériale de Paris, 
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EHb h dtst : t< Ma^âMI^iros arels bîenesftt, 
t Mais ne û&Ym pas 0i0mdoa tout vo&tre délit; 

t Bien lot le. mariage, cerie?, de ma partie, 

■ Je ne &m mie belie^ ems âui jauue et pallie, 
m Mais por ce ne lairai gae je sa me maria 

< Kar Je «ai de parler devant tons dm hardtOu 

i 8t iP?Ma-TQ^ ^ ^ veol faire mariage t 
m UiÉdil^ftÊPÂ^mmB, kar je la teng à sag% 
K Qa ne peut envoîer devant Deu tet mesag^ 
« Ear hardiemefii prie et seas nul arestage. 

« Si imi com li aumône est aa panTre doanÊîe, 
• lamelle dèfint Dea lassiis m^mÈÊiiik 

^' Ne jà de deTaot Itii ne fera remuete 

<i Si aura à douçour sa besongae erapetreie» 

« Ët je, de ma part soi ausiment moult hardie^ 
Ear il n'est noie thxm por fiuit ^e je ledla,' 

« Xd welle sous tenir c'îl est qui !ou desdie; 

m For ce sui jaune et palle q}x*m cassU estudie. 

t lbrien mon Tivani, élnojLs me renderai 
«0A QtidBûit, por aounem ou recluse serai* 
« le Maniiitb f1^« 3Q&ib lÂm tàfmimmi* 

■ Apr^ sus mes elenches et puis sos mes topiques, 
« Après SOS primereiuesj telles sont mes reliqnesp 



< Tosdii fld ieislreisat tosdis me 
m Por c'ert boin mariage de moi, ce m'est avis. » 
*^ i Fille > ce dist GfiÂMAmB, a tout à yostra devis t 
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Et quant Dulbtioub ont finei sa parole, 
Une antre damme après par mesure parole. 
Gioif£TBiB out non, ne sembloit mie foie» 
Eins parloit par compas, non pas à l'aTant-yole» 

Ces paroles disoit ausi corn par compas; 
Elle a dit à sa meire : < Ne tos cèlerai pas 
c fiinçois que je don tout ma jouvente trespas, 
t Mé yourrai marieir, bien tost^ plus que le pas. 

c Abstinence vorral et esposeir et panrre, 

■ Je ne cuis que nuns bom m'en doie j*ai repanrre, 
c Kar toutes les vertus fait florir et repanrre, 

c Tos jors à Deu servir veut peaer et entendre. 

c Sa vie par mesure veut adôs compasseir 
I A pièce ne lairroit un pecbié trespasseir, 

■ N'a cure de delisces entour ii amasseir, 

■ Que de rien li péussent son boin renom quasseir. 

« Et je tout ensiment par mesure compassé^ 
c Toute la rien del mont qui par mei ma main passe, 
c Moult bien me cbeverai^ cé de vie ai espasse, 
« Kar qui vit par mesure n'espart pas, eins amasse. 

« Et por ce que nos deus vivonmes par mesure, 

■ Que nos soiens ensemble bien me semble droiture; 
« Sacbiés, cé je ne l'ai, de marier n'ai cure, 

c Hais en un renciusage serai, sens autre cure. 

c Mesure avec mesure c'est boime eoncortoee ; 
« Mais qui aine outrajons plein de desmesuranoe 
c Metroit awec mesure, mauvaise est Taliance. 
t Kar kanqu'il aquerroit metroit cil en sa panoe. 

« Pour ce vous pri, ma dame, ne vous courredés mie 
Cé jeà AsTiNBNGB leiaument me marie. » 
Ce ii a dit Geamairb : « eins en sui forment lie, 
a Yolentiers metrai poine que soiés avancie« 
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< Ma fille estes, si doiblen qndrrd ?oa besoingim, 
« Qae je à Abstinence léUimieDt si rOQA Joi^giiû, 
« Et que dou mien asseis, eneor Je ne Totie dotngne, 
c Gé je ensi voas.fas, jai Dans sel me pefdiitpe, > 



Qaant la dame ot einsî sa Qlte asséareîe 
Li antre de ces filles parla sens demorele» 
Madame ARrrMETiQUE estôit eeOâ tïomoidê^ 

— € Belle meire, » ûït^m^ é m^ 

c I me semble qu'il est de mai marieir point ; 
« Pour ce que je conuois de compte tous les poius, 
c Prendrai Confession, kîà* ce est tons ses solm 
c De bien conter à Deu ces mefais et besoins. 

« Et je resai de compte plus qna femme flfe^ 
c Gé je d'une grant iaue estdte BOr ta iIys^ ~ 
c Les goûtes nomberroie, n'en soit qni en estrive, 
c Kar j'en sai assois plus que pastoureis d*estive. 

c I n*est si baute tours, ié sacbiés-yos por voir, 
« Gé je tresques en som la poTOis vealr^ 

« Que les piés ne nombrasse errant, par mon savoir, 
€ Por ce ne m'esmai pas que n'aiens grant avoir- 

« Confessions est teis que ua[iâ péchiés n'ascuse 
c Mais les grans, toz à fait, eilea petls aetiiet 
« Jai penseie n'en iert, sacblés bien, si repuse, 
« Que n'écoute, pour ce tous lea diables amuse. 

c Duce meire^ je di de oonfessîon vraie, 
c D'autre Confession n'ai-je cure que j'aie, 
c Moult bien nous chererom et sens austrui menaie^ 
c Gé nous sommes ensemfeltt it inale gens nos laie* 

c Douce meire, or en dites la rmm Tûle&lei, » , 

— « Fille, » ce dit Gbamàibe^ « Por Den de majeitri»» . * * 
« Bien lou cest mariage que tos ATeis cootei* 

f 31 yous yorr^i dou mleif^^iéfff piepief, 
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Qaant Arimbtiqob ont sa raison defeiiie> 
L'antre fille paria par moolt grant signonrie ; 
Elle ont de nom Musique, et moult fut envosie : 
Par sa jolivete, ne pnet lassier qo die : 
A larenœrdiefau bois! 
A la renoerdie! 

^ « Dame, » ce dist Musique, « foi que je doi Jhesn, 
c Je me yenl marieir, kar trop ai atendu. 
« Obison wel avoir, ensi l'ai esiéu, 
« Por mesdisans ne yenl que ce soit deffendu. 

Je Vùuâfùie que mesdisans 

Fussent sour et aveugle et mu. 

« Et sayeis-TOs por qnoi yenl ayoir orison; 
« Por ce que devant Deu fait boin oïr son son, 
c N'est nnle mélodie ne de lai ne de son, 
« Qui antant plaist à Deu, si cum lisant tronvon. 

« Obison ne sera jà en cil leu mucie, 
« Que Deus de son dons son n'oie la mélodie, 
c C'est celle qui les angles déduit et esbanie^ 
« Et par cui l'arme à Deu est tost racompaignie. 

c Cé vos la me donneis, bien sai quil me vourra, 
c Et, ce sai bien, por autre jai ne me gnerpira, 
c Et cé nel me donneis, por ce ne remanrra 
c Li amours de nous deus, mais toz tens durera. 

Deshait ait qui lara 

Por chastoi de meire 

Son ami qu'il a. 

Meire kar Totroiés, si fereis moult que sage, 
c Moult miex vaut que je Taie, par droit de mariage 
c Que nous fussions ensemble par lait et par hontage. » 
— « Fille, » ce dit Gbamairb, < ci ne voi point d'outrage, 

c Bien Ion le mariage, jai ne le defferai, 
f Mai9 seloos mon povoir ^lle yoa ai4enii^ ^ 
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Et quant ces dames ourent ensi dit lor vouloir^ 
Adont vi une dame entre elles s'asséoir 
Belle estoit et jolie et bien ce sont avoir, 
Dame Phesique ont nom^ jel vos di tout por^oir. 

Quant elle fu assise ce prist à demandeir 
A ces dames conseil de li à marieir, 
Et elles respondirent (toutes) sens demoreir : 
« Aillors queireis conseil^ ci nel poreis trouveir. 

« Vos n'estes pas de nostres, ce sachiés sens coidier. 
Por ce ne vos avons de riens à consellier. » 
La dame fu hontousè, si c'en ala arrier : 
Ne sai qu'elle devint, ne la vi reparier. 



Et quant je Ion ensi oï et entendu, 
El que ces dames ourent entre elles despondu. 
Je me pensai que tost m'auroient respondu. 
Comment santei auroie don mal qu'avoie éu. 

Errament m'en aloie de lai où je séoie, 
Kar santei et avoir moult forment desirroie, 
De la grande dolor que près don cuer sentoie 
Envers elles m'en ving par une fause voie. 

Et quant je ving près d'elles errant les saluai, 
Chacune me rendi mon salu sens délai. 
Devant elles sor Terbe tantost m*agenoilIai 
A jointes (mains) merci meintenant lor criai. 

Et ma dame GnAMAmE erraument respondi : 
« De quoi cries merci, biax ami, kar me di, 
« Est-ce por ce que tu t'ies enbatus ici ? 

« Mais que me concilliés, damesj par vo merci 1 , 

« Je sui por une damme^ d'amours moult entrepris, . 
« Mais por ce que elle est vers moi de si haut pris, 
« N*en os rejehir ce dont je soi entrepris, 
Ht Que ces cuers envers moi ne fast espriSf 
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« Ma damme> je la dont tant fort à coarrecier, 
« Que je ne ii os mie ma grant dolour noncier, 
« Et por ce, doace damme, m'en veng ci conaililer, 
« Savoir coument poroie ma doiour alegier. 

— Biax dous frère, or m'entent » dit madame GaAMAms. 
« Despnis que la damme est de si très haut afaire 
a Qae vos à nos conteis, cé trop n*est débonnaire, 
« Mauvaisement poreis vos dolors à chiés traire. 

« Je lou que vos Tameis en regardant, toz jours. 
« Kar c'est li premereins coumencemens d'amours. 
« Et c'elle vos vent faire aïde né secours, 

Cé le preneis à grez, ce est vo mieudres tours. » 

Lors dit Dialbtiqub: « Dame, ce est mal dit. 
Mais il c'en voist à Ii errant, sens contredit, 
i Sa grant dolor li die, jai n'i meste respit. 
Kar jà couars n'aura chose où il se délit. 

c Li bons voist à sa damme et menu et souvent, 
Son courage li die beil et courtoisement, 
Kar s'elle voit que il la requière asprement, 
Jà n'aura d'escondire pooir né hardement. i 

GiOMBTBiB a dit : « cest conseil ne Ion mie^ 
On doit par grant mesure bien parlier à s'amie; 
S'il voit que bien soit poins, bardiement II die, 
Sé ce non^ si se taise : c'est la miendre partie. 

c Cil n'eimme mie bien qui adés veut ouvrer 
Tout à sa volentei, ains doit-on bien garder 
De sa damme la pais, pour merci recouvrer. 
Si quelle ne l'en puist repanrre né blasmer. • 

Et dit Abihbtiqub : a Damme, bien li loueis. 
Tout ce li lou-jé bien que vos dit li aveis; 
jPf^ref > dit-elle h mu ^ sagement Ii matm 
îlKIt le mal lowuinânt que vos por U soattfa. ' 
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« Une chanson feraï qae ta lî pûrtanâj 

« Por ce qu^est ligereite, plus tosi la saveras, 
« Et quant Taorm en lûa, deTSJil M cbamena 
« Et après))! 

Elle fist fil Àiiflès^^^mà^ iîfgiéé» 
Et quant la m'out baillie^ c'elsireat dou vergîer; 
Ne sai qa^eLiaa devinrent^ le voir n'en sai aancîflr^ 
A tonte mi 1 



Je m'en fevtar irrtbPâ Ués 0I iltàÈîMik 
Si avoie mon mal près que tout oubtier, 
Kar Mosiqne m'avoit bim et hùiï canforiei< 
Or oiés \diÂtÊi(fm0Ê^ U^èoÊÈià^ 

Ma damms en coi Deua a mis 

Plus qa'eo autre, ce m'ei^ilÂ^ 
Kar aîés de r[iQi pitei. 
Caer el cors tos ai donel' 
Sens deceTieîr a tons jourt (cKi}; 
Venl estre à to volontei^ 

Ëîns ne td9 fn regebis 
Li maQ9 qne j'ai endurei, 

^K^JF. ■flB'Ç^^ JbiflJJit .ppifty 

lïé m^ifUalfa écoqi^; 

Quant je remir to bîatei 
Adqnt ani (ai) lo^i^j^j 

Mens ne me pM és^éàÊtÊ^ 

Né ma dolour amainrir 

Fûra Tons, sens ptqa^ 

Si iuilt*«t jw ieÉî 
Me faîtes, kar tant remîr 
Yoa dons yiiire cter 
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Or faites abandonner 
Fine amoar et enhardir, 
Que ma dolors sens celeir 
Me fait à vos regehir. 
Sé vos me lassiés morir 
Trop en fereis à blameir 
Kar tons sni à vo plaisir. 

Jaî n'aurai confortement, 
Gé ne me voliés aidier, 
Pour ce vos proi doucement, 
Madame, de cner entier, 
Que me welliés alegier 
Ma dolour procheinement, 
D'autre aïde n'ai mestier. 



En Jehan le Teinturier 
Vous en meteis bonnement 
Bien yons saura concellier. 
— Et à lui conseil reqnier 
Que Taie procheinement. 



Nous avons pensé que les deux derniers vers de ce quatrain 
sont la réponse que Tauteur met dans la bouche de la dame, quand 
elle a entendu la chanson. — Le nom de Jean le Teinturier, d'ail- 
leurs inconnu, doit nous révéler l'auteur de colle pièce, qui n'est 
il nous semble pas absolument dépourvue d'intérêt. 
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On imagine difficiiement à qael degrô les ljf^lorien«, gêogn. 
lllis el les fsisanre de dlctionnaireB oot pûussê TignuraDce à prtH 
l^bïslçira de cette ancienna colonie françoi^e. 
«tAiffiîiNrito Étom îa% décûaferte par Sébaitiei} C&M,4p 

do nûm qae inf donnoîent les iadigûrie^; eax-oièiiie^* Elle taloûi^ 
ilbléa pir les François da Canad:!, en 1l>98, et leur bit e&lerée ÎÉI 
Ibi Ai^ois en 1666, Jacques I*' y «voit envoyé une colonie à'É- 
eossoîs dè3 1633, mats en 1632 Charles avoît cédé louB m 
droits 5 Loîiis XI ir. Ueslituéo un iu înnt la Fumco- par la pdx 
de Bréda, en 1667, elle fat dëÛEiUivtuiititit cédée au?£ Angiois par 
Louis XtVj en 171'^» » 

Voilà le précis le pins explicite qne tous tronvions sur T his- 
toire de TAcadie* Il faut ponr en savoir iiLiTaîîîfiire rei^ounr ^ 
quelques récits épars dûns les {ivres du temps et dont rindLc:itioti 
ne se trouve môme que difficilement. On peut dire qne le lîTre 
que va publier M* Morean (le savant et consciaii(^ieQ|L^^U|^yA 
mbHûgtaphie dm jrowiuulfis) , dont nOItS diÇUIOÉ( T|g|p|BP 



L*histoiie de TAcadie française est pleine êê frMiSiict 
de âafaleitis. Elle eoinmence tree te xvir&itele par h msrî 

lamentable des colons que le marquis de la Roche avoit dê* 
l)ir;uLéi ver» i{S8@^dana 111e de Sable; et elle 6nit^ m ITîS, ^ 
te déjiHsràllâffàÈi ^B^ntâ^deeeiîiQti^lé^ appellent 
encore les Français nmtres, eonuûe pour mieux garder le 
souveoir de la perfidie dont usa, envers^ des habitante pai- 
sibles et désarmés^ le gouvernement de rAngleterre. Oans 

vahic par les Anglols, fut rendue troU fois h îa Franney 
mais si deux grands efforts de colomsatian furent hmt^ ei 
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1603 et en 1632, ils furent bientôt interrompus, le premier, 
par la mort de Henri IV; le second, par la guerre que 
Louis XIII, en 1635, déclara à PEspagne. En 1672, Colbert 
négligea TAcadie que Louis XIV s'étoit fait restituer par 
le traité de Bréda^ pour porter sur le Canada toute son at- 
tention. 

Cependant les François n'abandonnèrent jamais complè- 
tement ce sol qu'ils avoient occupé et fécondé les premiers. 
La domination passagère des Ànglois ne réussit à les écarter 
tout à fait ni en 1612, ni en 1629^ ni en 1654. Ils demeu- 
rèrent indépendants et libres à côté des envahisseurs, qui 
d'ailleurs paroissent s'être proposé alors bien plus de rui- 
ner la colonie française que de s'établir sur son territoire. 
Pendant de longues années, le pàjs resta comme indivis 
entre des aventuriers des deux nations; et aujourd'hui en- 
core, bien que l'Angleterre soit maîtresse incontestée del'A- 
cadie, jusques-là qu'elle a pu lui imposer le nom de Nou- 
velle Ecosse, on trouve sur la rive orientale de la baie Fran- 
çoise ou baie de Fondy, une population compacte de plus de 
six mille descendants des colons de 1632. 

U est aisé de comprendre que dans ces troubles incessants 
et ces luttes désordonnées, l'histoire de l'Acadie soit restée 
couverte de profondes ténèbres. On n'en a, pour ainsi dire, 
rien su en France; ajoutons qu'il semble qu'on n'en ait rien 
voulu savoir. La Gazette de Renaudot a publié quelques 
rares nouvelles de l'expédition du commandeur de Razilly 
en 1632 et en 1633; puis elle s'est tue. De grands événe- 
ments s'accomplissoient en ce temps-là sur le continent eu- 
ropéen. A peine les regards se tournoient-ils quelquefois, 
comme par distraction^ vers le Canada dont Champlain com- 
mençoil à fixer les destinées. Le premier qui ait écrit sur 
TAcadie est Denis. 11 en a donné, en 1672^ une description 
au travers de laquelle il a jeté au hasard quelques réoits bis- 
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toriques. Nous aurons occasion de dire quelle confiance il 
mérite. Ici il suffit de savoir que M. Garneau, Thislorien 
moderne du Canada, n'a guère fait autre chose que de le co- 
pier, aussi bien que notre vieil historien de la nouvelle 
France, le P. Charlevoix. 

Très-récemment, un grand nombre de pièces officielles ou 
authentiques ont été découvertes^ qui répandent une vive 
lumière sur la période de la colonisation tentée par le cardi- 
nal de Richelieu, c'est-à-dire de 1632 à 1654. Ces pièces sor- 
tent presque toutes de nos dépôts publics, par exemple des 
archives du ministère de la marine et de la Bibliothèque im- 
périale ; quelques-unes seulement ont été empruntées à des 
établissements scientifiques des États-Unis. La plupart sont 
entièrement inédites; les autres ont été lues à peine par les 
érudits les plus familiers avec la langue angloise. Malheu- 
reusement il en est encore qui ont échappé à toutes les re- 
cherches, quoique leur existence, au temps où les événe- 
ments que nous aurons à raconter, se sont accomplis, soit 
attestée par des actes publics, comme les arrêts du conseil 
(l'État. Toutefois elles sont peu nombreuses, et les actes dans 
lesquels elles sont relatées, en font connoitre à la fois la sub- 
stance et le caractère. 

C'est, appuyësurcesimportantsdocuments, dont des copies, 
collationnées nous ont été remises par feu M. le comte Jules 
de Menou, que nous avons cherché d'abord à rétablir la vé- 
rité dans l'histoire de l'Acadie, pendant la période que nous 
avons indiquée plus haut. Nous l'avouerons sans détour : 
nous voulions venger la mémoire d'un homme qu'on a jus- 
qu'à présent jugé sur le témoignage de ses adeversaires et 
de ses ennemis, de d'Aunay, le successeur du commandeur 
de Razilly dans le gouvernement de la colonie françoise. 
Notre désir étoit de lui rendre la justice que méritent dix- 
huit années de sa vie, toutes employées au service de la 
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France, sur les riTages américains, au milieu des luttes, des 
dangers, des priTations et des épreuves. 

Nous dirons donc ses succès dans les travaux de la colo- 
nisation et dans la défense du territoire confié à sa garde. 
Nous le montrerons actif, vigilant, loyal, ferme dans ses con- 
seils, hardi dans ses entreprises, homme d'honneur et de 
parole, estimé et craint de ses redoutables voisins anglois 
de la baie du Massachussets. Nous croyons que de notre ex- 
posé impartial et calme, il ressortira cette double vérité, 
qu'il a droit d'être mis au rang des plus illustres fondateurs 
de nos colonies, et qu'il n'a manqué à sa gloire que de pou- ' 
voir léguer la^conimuation de son œuvre à un successeur 
capable de la soutenir. C'est un devoir patriotique que nous 
remplissons ; car la dépréciation d'une haute intelligence, 
rabaissement d'un noble caractère sont des torts faits à la 
patrie. 

Mais, à mesure que nous avancions dans notre œuvre de 
réparation, nous nous sentions pris d'une admiration plus 
vive et d'un plus tendre intérêt pour tous ces généreux 
Français, gentilshommes et prêtres, religieux et soldats, la- 
boureurs et ouvriers, qui ont porté avec tant de courage, de 
con6tance, de dévouement sur les rives acadiennes l'éten- 
dard de la religion et le drapeau de la France. 11 nous sem- 
blait que l'histoire ne les avait pas loués comme ils le méri- 
toient; qu'elle n'a voit îpas assez mis en lumière la grandeur 
de leurs travaux, la persévérance de leurs efforts, la fermeté 
de leur foi, l'énergie de leur patriotisme; qu'elle n'avoit pas 
gardé avec un soin suffisamment jaloux la mémoire des 
grands exemples qu'ils ont donnés. 

A partir de 1654 surtout, l'Acadie a été CQDstamment sa- 
crifiée au Canada. Fatale erreur dont les conséquences la- 
mentables ont éclaté, un siècle plus tard, dans le cruel gueU 
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comme le gourernemeot; et les historiens, on indiffèronts^ 
ou mal informés, n'ont parlé âes Actdienaqaed'imemaBilie 
incidente, en quelque fagoilf 1 peine antaiit quUI le fallait 
pour l'intelligence des événements qui se IQnt aixscilllplll W 
les rives du fleuve de Saint-Laurent. 

Ne sommes-nous pasridiiits, ti(Jeiird*hQteBOore,leitriiMi 
des pages prolixes et obscures de Le5carhol les fjiis mmo* 
râbles du sieur de Poutrsuicourt? Généralement aussi on ue 
sait guère que ce fut TâTlIant gentilhomme qui fandt U 
Port royal, TAnnapolis de la nouvelle ËG0lil| éi lp«'l5?ttld^ 
la petite colonie qu'il y avoil implantée, que sont ^nriîs <leiî 
milliers d'Acadiens, répandus en divers lieux (les-Ëtats-Unis 
et des colonies angloisés de rAmérictne da Nord. 

Un laborieux et savant ocrivjjn, M. R^imeau, il y a 
quelques années, a relevé ce grand nom; et en niêiae teji^ 
il a rendu un juste hmamap IHJC Yertili d9 li m» wm^ 
dienne. Son livre, plein de faits curieux et de rentarqui» 
excellentes, a comblé en partie les lacuness fîes récits anciens 
et modernes; mais il n'eniroït pas dans mw plan d'cxposÊr 
l'ensemble des actes aoetimpliâ par lea Fr^nçoh en ^^9^^ 
Les documents que nous t mil et} ïnidQlL- âê*l|âa0|l ii^ 
ont manqué d'ailleurs. 

Quel que soit donc le m^té de sou livre, il restott enoote 
h écrire après lui l'histoire de nos étatilissenients acadiens. 
C'est ce que nous avons entrepris aver la pens^'o de donner 
un corps à des témoignages épars, qu'où connoii mal, ou qu'on 
ne connoît plus, de faire ainsi revivre des sonveniti fn^ 
longtemps effacés et de consacrer un monument de plus 5 ta 
ferveur religieuse, en même temps gu'à la foi patrîotisue de 
nos pères. 

On ne sait pas assez h part qu'a eue aux découvertes des 
François, en Amérique, et à leurs trav^iiix de colouïsaiion !e 
sèle pour le salut des âmes. Notre nation est a&surément U 
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seale qni se soit proposé, dans ses établissements transatlan- 
tiques, autant de convertir les sauvages à la religion chré- 
tienne que d'accroître ses richesses et d'étendre sa puissance, 
n y avoit à cet égard, au xyii® siècle, un admirable concert 
entre le gouvernement et les citoyens : le roi recommandoit 
par-dessus tout aux gouverneurs, ses lieutenants généraux, 
dans leurs commissions, a d'amener lès indigènes à la con- 
noissance et profession de la doctrine évangélique ; > les mi- 
nistres et les courtisans contribuoient de leur argent aux 
expéditions que des gentilshommes dirigeoient dans ce noble 
but avec une piété sincère; les ordres religieux s'offraient à 
Tenvi pour ces missions lointaines et périlleuses ; les com- 
merçants eux-mêmes ne faisoient pas difficulté d'associer les 
besoins spirituels des populations indiennes aux intérêts de 
leur trafic. C'était dans toiites les classes une pieuse émula* 
tion pour Texpansion de la foi catholique et pour le service 
de Dieu. 

Ce côté de l'œuvre de la colonisation est le plus remar-* 
qnable assurément. Nous nous sommes efforcé de le mettre 
dans tout son jour. Malheureusement les informations sur 
ce sujet sont incomplètes et rares. Pourtant, de ce que noua 
dirons, il résultera clairement que la conversion des sau- 
vages au catholicisme a fait la principale force de la colonie, 
de même qu'elle a été la cause de la sécurité dont Poutrain- 
court a joui au commencement de son établissement. Ainsi 
elle a eu une part considérable à l'autorité, à l'influence, à 
la prépondérance de d'Aulnay, comme aux exploits de d'Iber- 
yille, de Villebon et de Subercase. En aucun temps, dans 
aucune circonstance, les Indiens catholiques n'ont cédé ni 
aux séductions, ni aux menaces de la protestante Angleterre; 
ils n*ont consenti^ pour aucune promesse et sous aucun pré- 
texte, à séparer la cause de la France de celle de la religtoo 
dont elle leur avoit appris à connoltre les bienfaits. 
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Lonaqae le cartliaal (le Cheverus parlageoîii avec le ve^ 
peetabte H. Matignon, les «cÉ» di lalMiéQâM^ Il àit^ 
ftl9 du Massaclmasets, il reDContra |flf là éorès de 

ta fmère de Pammaqaoddy una tribu butteDne qui chan^ 
toit à Tombre des forêts U gmad Crsia 40 JDamoot. C'était 
un resta âe |» Abfoagnis qo» lKMi;^Nttplt)^^ 
tfOient TUi, pendant un siècle, verser avec eux leur sang 
mr lei m^Sdi cliamps de bataille. 11$ étaient demenré& in^ 
YâriiMêîfiâit fiâèili^ Trp^ ^ l^ ivâeiHiiiseigfiée 
les Pôres Jésuites; et prirés depuis un grand nombre d'an- 
nées Ou bonheur d'assister au saint sacrilicede la messe^ 
Hb &e consoloient en récitant, chaque dimancliet le Symbole 
AlAtrefi. Leur joie n'ent point de bofUtô qnand lisi 
surent que la Hobe noire, que la Providence aveit con^ 
ânile in luilieu d'eux , étoil frauçoise. U- de Cbevemi 
m f twràilM I finir f^i|i|8 Ifitfr 

promis de fe^^ f fâftt ^^§«ttr< fMh 
tnilre. 

Obi combien tumlt été différente de ce qu'elle est, lacon^ 
4tttMi âtelMIgànes, si iHèn aToHpetmis que la pulsstnea 
l^nfiOÎËe se maintînt sur les rivages américains ! et qnd 
gttb^ spectacle les populations établies dans les immensei 
li«^s éà §È^tsmèiAM în His&ÏÉsif^t ann)lmif'dean6 « 
monde ! Il est Impossible do penser, &ans une profonde dou- 
leoTi aux miracles de cbarité d^nt la suprématia angloisa i 
intirrtimpulG oonn. 

Nous les avons vusreparoftre presque de nos jours qnaa^li 
Révolution a jeté un petit nombre de nos prr.MiTS de l'autre 
cAtè de Tocéan* L'Ëgiise américaine est née, pour ainsi par- 
leét le «nif delISgiifègâtiéifièi OA que k divina 
Providence a voulu montrer aui nations pir ce double 
nemple ce que deviennent la religion et la civiUsaiioîï, 
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des peuples, ou qu'au contraire elle Tembrasse avec l ardeur 
de sa foi el la générosité de son caractère. M. 



XII. — ÉVALUATION DU CABINET DES MANUSCRITS 
DE COLBERT 

Par F. Bernard db Montfaucon bt Langblot. 



Dans son Essai historique sur la Bibliothèque du roi. Le Prince 
D'avoit dit que quelques mots de l'acquisition pour ce dépôt des 
manuscrits de Colbert en 1732. Nous avons suppléé^ autant qu'il 
nous a été possible, au silence de Le Prince, dans Tappendice que 
sous le titre û'Amàles de la Bibliothèque du roi nous avons joint 
à son Essai, dans l'édition que nous en avons donnée (i). Nous ne 
répéterons pas ici ce qu'on trouvera dans le volume que nous 
rappelous, mais nous y renvoyons le lecteur, comme à une sorte 
de préface à la pièce qu'on va lire ici. 



Nous soussignez nommez pour procéder avec M. l'abbé 
de Targny et M. Falconnet a l'estima tion des manuscrits de 
feu M. Colbert, ministre et secrétaire d'Eslat, apparlenans à 
M. le comte de Seignelay, son petit-fils, croyons qu'avant de 
déclarer noslre avis, il convient de rendre compte de Testât 
de cette bibliothèque et des raisons qui nous ont déterminé 
à donner à ces manuscrits le prix cy après rapporté. 

1* Cette bibliothèque est composée de deux parties prin- 

(l) Essai historique sur la Bibliothèque du roi, avec des notices sur les 
dépôts qui la composent et le catalogue de ses principaux fonds, par Lb 
pRiNCK, nouv. édit. revue et augmentée des Annales de la Bibliothèque,.., 
par L. P. Paris, fort 10-12; prix, 3 fr. 50. — Nous rappelons à ceux des 
abonnés da Cabinet historique qai sont souscripteurs aux douze années 
publiées» qu'ils oni droit, comme prime, & ua exemplaire ^e V^s^aif dont 
|ls p9iii[9nt toiijoani faire la demanda au l^areaa du G^^n»t'M^mf4il 



cipalea, Tune de manuscrits moâilài% fiAttU âft iinni* 
crits anciens, ou de liUeraLure. 
Dans la première partie^ il y &&02 Totnm^ ia*fûUo, en 

niinisire n M. Colhert, rlu consentement du Roy : — 258 autres 
volumes de cQpies de litres coUationoez, tirez des différentes 
archtrei» de Gaienne et de Languedoc, raeneil tm impoïtftll 
pour Thistoire de ces provinces, dont 117 en maroquin; 
1@3 aussy de coptes de titres coUalionnez de Flandre, d'une 
aussy grande con&ëq[ueQC6 ; 524 autres Tolumes ou recaeite 
Jiiii pàf ' IL tkilb^ Âi mt m éi^m^ êtmi m mm^ 

quin, concernant le Royaume, se?^ différentes provinces et 
oiUces : — ces recueils sont remplis d>ae inûnité de lettre^ 
mmim^ imttu&Ùim ët ^ums pièces orfg^nalefl; eiilte 
80 mltf» TOlumes ou enviran, d'autrea recueils, de MM* Bu* 
ebesne, Oienhat; 40 volumes en maroqain du Trésor royil 
et environ 60 autres des Commissions des Tailles, mazû 
^ùt% etc. Ce qui £dt éii ftfâ pài 

On peut joindre a cette partie de manuscrits modernes^ 
un autre recueil d'une extrême conséi^uence, ce sont 
«ItiMet d^^ èàr fols, depuis Philippt» 

Auguste jusqu'à François 1", concernant la Flaadïe, auec 
les sceaux : cent autres chartes onfUll^§ 
lïaitez de Madrid et de Cambra y. 

Si cette première partie de la Mbliotbdtnè GiilbertlM eit 
d'une très grande importance poiir TEstat, la seconde est 
encore plus considérable par le nombre et par le priit des 
i!ïiaEscril& ddial èllé èif ûmf&Èà. Ce mai Ie$ niiiiiiaetlli 
aicienSî ou de litemture. 

îl y a en tout QA\1 volumes, enfrp lo^qn^ls f! y i 
3j37Û grande in-Iûlio, dont prés de l,ûuo eiï maroquin: le 
«MMr:ptflll»«Mio^m 1:05 mmtticritt^ 
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Ih, coiame dans les latins et les langues modernes^ un très 
grand nombre qui seroient sans prix s'ils estoient exposes 
a une vente publique, les uns parce qu'ils sont uniques^ 
tels que : la Bible et les Heures de Charles le Gliauve, le 
Laetance de mortibus Peraecutorum^ le Loup de Ferrieres, 
les procès originaux de Boniface VIII, de la Pucelle, du 
connestable de Bourbon : les deux conciles de Paris, dont un 
sur les images en 824; ceux de Lyon, de Basle, de Florence, 
arec les signatures originales, etc. L'histoire de Charles VI, 
non encore imprimée, des Cartulaires, des Registres de nos 
Rois^ des Papes et d'autres Estais voisins,etc.: — - les autres par 
leur beauté et par Tage auquel ils ont été écrits, y en ayant 
de 900 ans, de 1,000 ans et de 1,100 ans, comme plusieurs 
Bibles; entr'aulres celle du Puy du même siècle, que celle de 
Charles-le-chauve, les quatre Evangiles du O'' siècle, un pseau- 
tiergrec en lettres d'or onciales; une infinité de Pères grecs 
et latins, comme le saint Hilaire, saint Ambroise, l'Eusebe, 
le Florus de Lyon, etc., des Sacramentaires, des Légen- 
daires, des Conciles et des Collections de Canons, des Chro- 
niques, beaucoup d'anciens auteurs dont les manuscrils sont 
rares : le code Théodosien, les Pandectes, les anciennes loix, 
l'Itinéraire d'Antonin, etc.; d'autres enfin par leurs minia- 
tures comme le Monstrelet, le siège de Rhodes, THistoire 
romaine : des Heures, des Poètes anciens et Romans, etc. On 
ne finiroit point si on vouloit détailler tout ce qui se trouve 
dans cette Bibliothèque, qui piqueroit le goust du public, et 
qui a esté jusqu'à présent d'une si grande utilté à tous ceux 
qui ont voulu donner de nouvelles éditions des Pères ou 
d'autres des auteurs qui ont voulu travailler sur nostre his- 
toire. 

Ce que nous croyons devoir ajouter, est qu'il nous seroit 
facile de trouver plus de 200 volumes dans cette Bibliothèque 
qui seroient portez dans une vente publique à cent pistoles 



Tan portant l'autre» que (Jiffereûs voyages faits avec des 
dépenses immeasei :|ipl: toiit le mondei m pourmat jâmais 
£i^à^i|^ tu m iOpl^ ^ p^m im^ ili mm» 
érîte, 

G'^ dono par ce noflàtif # l^m de 6^000» 6t msm 
plus par le choix de tous tÊê rnnuscrits, <pQ aoœ osons 
a?âscer, sans craindre d'en estrc dément is, que cette Biblio- 
tbtQjEI^ doit estre regardée comme la troisième de r£urope» 
Mt qm ili Mm^A^im^ l^^ de la BibliotbÉqpEki 

du Roy et la Titt#%ie, elle doit eslii^ préférée a celle de 
TEmpereui et da Grand-Duc. h est cei tîiin quo Bi par des^ 
accîdens que nous ne derons point pi t'ToiCj une de cee don 
dernières m trou voit exposée à passer a d'antres possesseurs, 
il fa u droit peat^bre p^'i^f 4$ sUlUco» poir Jt.jpHïLfiir 
acquérir. 

iptMié^i Mm de loaiïitisbliMt^^ a^^ 
f^iB Bibliollierjue un mt'^rilo que tout rabinel particulier oe 
peut avoir. Sl chaque manuscrit a son utilité et son prix, en 
quelle proportion doit monter un amas de plus de 6,000 ro* 
Wum^ GMb proportion est à pe^ pris egate aux âatre& 
recueils de carîosîtcz, où une Tîngiaine, vnecnitiine de 
pièces peuvent avoir uo [nix oertaia et modique» et ou detn 
m temmUlù augmentent plus pâr la ei^ldi^âd& é« tetit 
ensemble que par leur valeur détachée. 

4*» On a des exemples récens du cas que le public fait des 
Manuscrits même dètaoliez. On a reu Tendre a renean, il y 
a t[uatre ans et dans un temps peu favoral)k% un Froîssart 
avec miniatures, quoi qu'il fut imparfait, 9G0 livres; tm Per- 
ceforest, 600 livres j un Bocacc, des hommes illustres, 
i0A ti/t«S; ete; tlrètÈ Wlttffé^'ÎF i'^tiîl iQQui^^ Totumes 
de C01UC5 communes de Proc^^s criminels, 16D8 iivrf\s,et deuï 
aua auparavant le Roy lui même a payé ^0^000 livres les 

4ipioQ}i8s \m^7 m^vMTiu 4? BMm m u'^\^im\ 
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en quelque façon que le rebut des maniiscrils Colbert^ comme 
il est facile de le prouver. 

Ce sont ces différentes raisons, cette quantité, cette rareté, 
cet âge précieux, cette condition et enfin cet amas, cet en- 
semble, si on ose se servir de ces termes, de ces 6,117 vo- 
lumes de manuscrits anciens, de ces 1,600 volumes de 
manuscrits modernes, et dçs 722 chartes qui nous ont déter- 
miné, après un examen très sérieux, a estimer que les manus- 
crits qui composent la célèbre bibliothèque de Colbert, 
valent 350,000 livres. Tel est notre sentiment. 

Fait à Paris, ce 18 octobre 173i. 

Signé : F. Bernard de Montfaugon. 
Lancelot. 



XII!. - BULLETIN BIBLIOGBAPHIQUE. 

Monographies communales ou étude statistique, historique et monu» 
mentale du département du Tarn, par Elie-A. Rossignol. — 
Première partie, arrondissement de Gaillac. — Toulouse. Delboy^ 
1864-1866 ; 4 vol. in-S». 

Pour écrire une bonne histoire de province ou de département 
il faudroit avoir celle de tous les hameaux de la province, de tou- 
tes les communes du département, car l'histoire générale, pour 
être impartiale et vraie, ne doit être que la résultante de toutes 
les histoires particulières : telle est la thèse soutenue par M. Elie 
Rossignol et l'idée qui lui a fait entreprendre, pour le département 
du Tàm, l'ouvrage dont j*ai transcrit le titre en tête de cet article. 
Les quatre volumes qu'il a déjà publiés sont consacrés à l'arron- 
dissement de Gaillac, divisé en huit cantons; ils renferment 
soixante-quinze monographies dont chacune retrace l'histoire d'une 
des communes de l'arrondissement. L'auteur a suivi Tordre de la 
division administrative moderne; il prend les cantons les uns 
après les autres, réi^ume d'abord en quelques lignes les données 
siatist ques et administratives qu'il est nécessaire de connoltre 
5ur chacun d'eux, puis il aborde l'histoire des conununes; nous 



nd pouToos que loaer cette méthode éî h mintèrô ûonî H. fiU» 
Bossîgnol s'est acqtiitié d'une tache qui ne laisse pas que d'offrir 

de grandes difikulii^^ï* Son onTrag« est ilf ceux otî Ton apf^reod I 
cimuoufe réellement, non-seulement l*hi:?toirâ locale^ mai A êneore 
la inaniii^re doiu s'est forniëo dkîvekiî*ji-L* \uju à pi?u noire sod^ 
Ujaderne. Car Hii^^ioirc iie> rDrnmuuesi t'^t ;tv,i;;t lout l'histoire dn 
peuple, on y in.juvo hU:n rnissi ct'Hi.' ihjrîii'iEr rn/ii^. ct* nV.?t p'^^ 
le cliâteijo qui îiUire le |^llJ!^ I riiirniinTi, iim l.* roffcenie su Lruuvij 
à peu pfûs piiitouï» la pLiPEiti vr^iiih i,! ncMVt.' tH intéres:^apte des 
notices de M. i^lt» Rosï^iguol ti^i cellt: où j[ nouâ initie b nais* 
Hnce^à L'ûr^amsatiûD et au déreloppenieut des ancieunes miïiiJd- 
]^ltléa^ nù II nous ënumère le^ attriljLaiDOâ des eûDSulSj leur nom- 
bMp nous eipliqufs li^ur iijùde de nomiosltoo^ la durée de leUfs 

ïmaAm fNe^ d«ii tlrf£âaïtli dëettrfaAuôAiites ûu parUettItèta ei 
misés m jonri ehartes ei CQHtûaies doat t$$ Ûiiïér^nm dispo^î- 
ItQas 5ont anolysées ate(^ méthode 6t daf lé; ce sodt tes panœrui 

de pte|e, les tarifs et droits d^octro! si intèrés^^auls pour rtiistoire 
de ragrkulturii, du commerce et de l'iuLiLisH iej si uonenx par les 
détails qu'ils nou^ fournissent sur les mœurs et les anciens usa- 
ges. CroiroEt-on. par t^xemiile, r[u une des atîributîjms des cori^uU 
de Gaîllac étoii la surveilkinLt des vin- indr.^ tni la lii 11*^7 II& de- 
TOient tenir la rnain a ce <\\\t la hijitmj k jusffsi'^jn. din t^vis tk Gtiiîia: 
m se perdit: ^«s ; h.Hjr vigilance à ce ^uy:{ : lu;i |ii>n^stn', fort luin, 1é?^ 
eoDtraventiona aux réglemenlâ sur le^ yiué étoient séTcri:tiiibt 
punies^ et les stfttaU de l'année loi? déclarent Gmm qui étmmi 
iméam^ mmi^ m^iitéimimblê» de rm^iw wiaps dbiFse 
mmi^^&^%iÊi û6m^êgiMû de GtJllac, dirigés sur Bordmit. 
dévoient ëHÉ iiiTïQifti liitèmee de lu rm M |iomr l'àniiée êm 
hqnetle Hf fth it6t| ilé ftteolld. Les mstib^loîeiit dMiii dv 
i&ln de marquer tes twr^îqadàJIs eiîgeoîeatdiipropriétiîrt l#Mr^ 
ment comme quoi son yln n'étoit pas fatsiflé IK prorenott riiAft* 
ment et exclt^>ivâineni du terroir de Gaiilac. La commanâiité fll- 
SOit les frais de Ja marque du vin qui se puno^ént anouelleiDefltâ 
trente liTres euviron. En présence de celle surveillimce et de O0tti 
régicmefilatir'n ^i sage, furfUiinl un conluile si marqut? arcc tef 
libres îiliures du commerce MH'rlern'\ M. Ivlif i;L>.-vsii:tit>l n'c*t-il 
pas bien venu i s'écrier : > que diroient le^ eyniuU^ aujourdldif, 
S'iU voyoienl les falsïûcatiûas ^ie tiHUes na [tires que ron fttit mhkr 
k nos Tins, en ce moment surtout que Ton cb torche ^ aroîr mu h 
qtMlé mtis la qftanti^ (tome II, p. %iii}f 

Ua antre poktt nm moins Mes traitd par Ëlte ftessJfimi, 
g'eit i'bisiiïîi^ di rUglisè #1 des étaJdtsâeiEem reiigleiix qal dot 
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de son line un attrait tout particolier en y joignant la description 
des momiments encore existants. Les renseignements archéolo- 
giques qn'il a sû rénnir sur ces restes du moyen âge sont du plas 
haut intérêt. Ils seront certainement consultés avec fruit par tons 
emix qui s'occupent de nos antiquités nationales. Nous termine- 
rons cet article en faisant des vœux pour que Tauteur nous donne 
prochainement la suite des monographies du Tarn: Thistoire des 
autres arrondissements est écrite, nous dit-il dans sa préface, Tac- 
eaeil que le public a fait aux quatre premiers volumes doit l'en- 
ooorager à terminer son œuvre, une des meilleures que la pro* 
Tince nous ait données depuis longtemps. E. H. 



Lbs Reformations de la noblesse de Bretagne aux xvi* et 
xvi* siècles, publiées pour la première fois avec les notes et uue 
mtrodmtion, par M. Aurélien de Gourson. 

Les Bénédictins dom Lobineau et ses successeurs avoient formé 
le dessein de livrer à rinH)re89ion ces précieux documents qui 
dévoient faire suite aux Preuves de Vhistoire de Bretagne. Plusieurs 
motifs en retardèrent la publication, et les originaux furent, en 
partie, détruits ou dispersés. Cependant une copie de ces réforma- 
tions avoit été faite dans les premières années du xvi* siècle, et 
M. le cheralier du Boisgelin en étoit le possesseur, lorsqu'éclata U 
Bévolution de 1789. Ce sont ces neuf volumes petit in-f« (un tome 
pour chacun des neuf anciens diocèses bretons) que M. Aurélien 
de Gourson donne aujourd'hui au public, en ajoutant, en appen- 
dice, les originaux retrouvés des réformations les plus anciennes 
des diocèses de Vannes, Saint-Brieuc et Tréguier. 

Les éditeurs de l'ouvrage, MM. Forest et Grimaud, de Nantes, 
le présentent au public comme le Livre d^Or de la vieille noblesse 
bretonne. Rien de plus exact; et nous ajouterons que les lecteurs 
y puiseront, sur l'ancienne organisation féodale, sur l'antique 
idiome national, sur la géographie, sur l'agriculture, sur les mœurs 
et les usages du pays au moyen âge, des notions qu'ils chercbe- 
roieni vainement ailleurs. L'ourrage paroîtra dans l'ordre sui- 
Tanl: 

i. Évèché de Nantes. — 2. Évêché de Rennes. — 3. Évêché de 
Tannes. — 4. Évèché de Quimper ou Gomouaille. — 5. Évèché 
de Lyon. —6. Évèché de Dôle. — 7. Évèché de Tréguier. — 8. Évè- 
ché de Saint-Brieuc. — 9. Évèché de Saint-Malo. 

Le livre, précédé d'une introduction développée, sera suivi de 
pièces justificatives du plus haut intérêt : originaux de plusieurs 
rétormations du xv« siècle; extraits des registres de paroisses; 
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incîeiines montres inédites HÊtatrmîttmredn jusqu'au rè^rnÈ' 
de Loaîs XIV; caïaloïïUâ des nobïe^ d * FîretnîjTK^ luH ou bless<:^* 
an service du pays, depuis les teuip.^ ^^iioiou:) jasqu'en Î78y ; eo- 
quÈies faites par ordre du Rûî, pour iiablir h nobles? p des jei:n€î 
Bretons appelés aux écoles militaires; extraits dâs Bomesdcy Booi 
au ^ujet des nobles bretoiitt^^llilft M: 
le CoQqaérant, etc., cïr. 

Nous avons dit que les aucîennes réform^tfoiii de Sratigiisfft- 
jOBt Id lÂvre d*Or de la vieille noblesse : noua derons ^j^MUÉr 
grand nombre de familles illustres de PQxmt y trouviRMI 
des lenselgnefDflnts îrréIraffableif ,«.L gui imonttiiâ à IttS» m 
èènx de leors lacètres éubib lul^eiiiiaiiiéiii tti SMagm» «taii 
les U^Mp Im i'Âmàïgù6^ Im Monialembert^ bft Cdssé, fei 9oà- 
peaux, Ib% Chemlîlé, les Ctiamacé, teâ Grao&j l6s La Trémonill», 
les La Jaitic, 6ic*, eic. 

On souscriï, ii Nantes, chez Fore>L > t Grîmaud, plaoe du Corn- 
rnerce^ 4, Le i*"" vol, gr- iii-8^ de oO{s paj^'e?, très-beau papier, avec 
titres en lettre» ronges, paroltra vers la ûa de cette annl^ Prix, 



Nous lisons dani le Bibliophile Français i 

La vente de la bibUoth{^que de M„ Vcm^ nij, qui vient de se 
terminer, a produit , aux encbères publi iues, la r;omme de 
7â4,25^ fr. 75 i\, y compris les 5 pour 10^l lîavfîs par les adju- 
dic^ïlaires. Ce elirflre est Je cousidérable (]u':nicune biblio- 
thf'ijue d'iuiiiiteur ait janiîiis atieini- Les plus beaux livres de et lie 
cQlleeiion de irépors bibliograp biques ont été acijuis pour Mgr te 
duc d'Aumale, pour le British Mvmm, pour la Bibliatln^riue impé- 
riale, par MM» Ambrorse FirmiQ-Didoti Girand de ravines, DotiiJi 
(de Rouen), le baron SeUièrai Je imitiB de LigneroUes, le baron 
Plchoiij de Lacarelle, Odràii îe eoitile de Tilleneuve , Huîllard^ 
l*ibt)é B0SBi^t# ]# bpfon de Cnrnfea^ Baijav^l, Bocher, Lesonf^ 
çimjf SâbeAer» f t^«f 6t0* Les librairea français qni ont apporté le 
imQ^Es 14 piàa iâlf à cette vente, soit pour leur compte pûrson^ 
ntL âoîtpif eommîssfonsi sont mm. Potier» Techener, FiHitftiDe, 
TrosSj L^iGureux, Cocoz, Cberbullez, Labitto, Bos^nge, stc* de 
Paris; MM- Btione, Quaritch^ Toowey, Elli.^, Aî^her^ de Londres; 
MM. Leleu, de Lille; Malsonville et Jourdan, de Grenoble, etc. 

Le livre (lont le prix a été le plus élevé est TAlaln rjiABTiEîi, 
de VérartK sur pi^au devrlin, ac{]uis au prix de 1 1 J>o(* franri, 
ponr Mgr le duc d'Auinab^ ; paruii les maiiuscrilSf celui qni a éW 
adjngé an prix le plus considérable eat le Livb^ d'Heures m Lk 
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XIV. — LA JUSTICE RÉVOLUTIONNAIRE EN FRANCE (1). 
17 août 1702 — 12 prairial an iii. 
— 14* article. — 

Fin des Commissions de Lyon. 
La Commission révolutionnaire proprement dite, présidée 
par Parein; suite et fin (2). 

■— LES JUGEMENTS. — 

C'est à l'Hôtel-de- Ville, dit alors Hôtel Commun, aujour- 
d'hui celui de la Préfecture, que Parein tint séance. Les ac- 
cusés, désignés par la Commission temporaire, y étoient 
transférés, toutes les décades, des autres prisons (3). 

La multitude prodigieuse des arrestations avoit amené la 
création, à Lyon, de plusieurs maisons de dépôt; outre la 

(1) Voy. t. IX, p. 244; t. X, p. 22, 118, 197, 208; U XI, p. 137, 266; 
t. XII, p. 58, 120, 177, 281; t. XUI, p. 1, 81. 

(2) Cet article clôt mon deuxième voyage historique : septembre 1864» 
dans le Midi; d'Orléans à Lyoo, par Bordeaux, Toulouse, MarseiUe, Tou- 
lon, Orange, etc. 

(3) Delandine, Tableau, etc., p. 250. 

13« année. Jnin-Jaillet 1867. — Dot. 10 
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ordinaire, dite de Roanne f les cJèLenus fareni mis 
ànt J^um^ h Saint*Jo$eph^ k It prîson CoHfoii, su 

Bé]posês d'atiord dans diverses salies de l'Hûtel, après le 
jugement, les détenus descendoietit âtns les mnn; cm% qni 
dévoient <Mre renvovï's, dmfili hont^'^ rive; ceUK 4uièb)Î€l^ 
réservés au sup|lice^ dans la mauvaise (2}. 

te 14 frimtîl^ m If (i déi^aîke 1^} êoiEi^^ 
les jugements. DelandîDe nous fait t$^tet>|>ûi^ tlli^ 

fiXll^ts In sal!^ dilft chambre dii f^'jrîimm.*?. les prisonniers 
stteTKÎoiRnt kur um\ (ionx ou trois {Hisemhle, ilïins le vt^stîbiHe 
<îe \d snlli^ il'aniliêTKV i Je lf\ on lû> rninatînisnii i i] Ji virtuel le [iieoL 
eiivii oji sv,vT ijL \RT û'MiitjRE (3), davant la ComuussioDj et voici 
lomnieiiL il i L^ui [irooé^il^|t^$mM^;^ft9Pt^ 
envoi au supplice- 
La corn mi lésion siéf^ooît dans la %^l^^^ du Consulat (i), dont Jfi 
plafond repréFentoii des grâces, des (mùun et des j'^uo;. Ocrriêra 
une longue table, qui snpportoit tintt flatnbaan^, étoient les jn^ 
en nnlforoios; épauleltes, ehapeanx nidiitél % panacbes FOQfls^ 
lalires i pofgaées brIllanLes; nue petite biélie Inîsante sur 

Vmméimi placé iiar àaâ îsèttàtè, mtf& ééiilr gindeiii^ 
limitai M te gaîcfaetîer qai l'a voit Introtîuîl (6), 

9ém lâttte information, les jnges «volent des notes snr les pri^ 
eomiiere eavoyês par la commission temporaire (7)* et q|TieIqn^U 

un fnlPrro^ciioire prêlimjnaîre où les réponses êtofenl recaeillie* 
en trois uu i|nnlro tuols au plus (8). 
L'iDterroga:ûirû final éioïi précis et coortj soaveut borné à treis 

(1) Archives du Mû ne, dossiers de h commis^ioïi Pareln. — Solvant 
D«1«adiEt^ p. 155,11 y eut aai Récitisef jix^qyi'k 1300 détaaa«|etU 
prison do Sniiif -Joseph étoJt plus vaste SffiQQin^ > 

(2) Dtilandme, TM^mi^ etc., p. 250* 
fS, 4J Idem, p. 22^, 153. 

1^ 7j 4dm, H5, aao, 
$1 JîttttilAilUiOpe; âay^ 
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questions : o — Quel est ton nom, ta profession ? — Qn'as-ta fait 
pendant le siège? — Es-tu dénoncé (1)? » 

La décision ne se faisoit pas attendre. Un signe, connu du gui- 
chetier^ indiquoit la cave^ la bonne ou la mauvai*(e, qxxi devoit 
recevoir Taccosé, dont le nom^ en même temps, étoit porté sur 
l'une des feuilles de jugements, à la suite desmoti/'^^écrits d*avance; 
Tune devant Corchand, pour les condamnés, Tautre devant Parein, 
pour les acquittés (2). 

La preuve de tout cela ressort, en relief, du premier ju- 
gement de la Commission que je vais transcrire, celui du 
14 frimaire, celui des soixante, avec son orthographe, pris 
sur l'original (3) : 

(1'* page.) La Commission révolutionnaire établie à Ville Affran- 
diie par les représentants du peuple; 
Considérant 

Qu'il est instant de purger la France des rebels à la volonté na* 
lionale; 

De ces hommes qui convoquèrent et protégèrent à main armée 
le congrès départemental de Rhône-et-Loire; 

De ces hommes qui portèrent, les armes contre leur patrie, égor- 
gèrent ses défenseurs; 

De ces hommes qui, complices des tyrans, fédéralisaient la Ré- 
publique pour, à l'exemple de Toulon, la livrer à ses ennemis et 
lui donner des fers; 

Vu les interrogatoires subis par les c'y après nommés, et attendu 
que la commission révolutionnaire est convaincue qu'ils ont tous 
porté les armes contre leur patrie, ou conspiré contre le peuple et 
la liberté; 

La commission révolutionnaire condamne à mort : 

Antoinelfarletan, Jacques Riverieux, Camille Meunier, 
et 15 autres. et 16 autres. et 17 autres. 

(2* page.) 9 noms sur une seule colonne; total : 60. 

En conséquence, la Commission révolutionnaire charge dePexé- 
cutîon du présent jugement le commandant de place de Commune* 
Affranchie. 

Ainsi prononcé, d'après les opinions des sieurs Mathieu Parein, 

(1, 2) Delandlne, p. 240, 227. 

(a) ArchiTes da Rhône, Jugements de la Commission Parôin. 



président, fï^Antoinâ ÎA^i^ûtàt Pîerre-Aimé £nmi érf , 
Anârim et îoseph Fernm, t<jm membres de la GfloiaiîsdcNk 

Le 14 rrfmaire, etc. Signé : Pameuîj etc. 

Ea marge, on lit : Le pifUtf 

Au-dessous est, en cire rouge, rcmprcinte 6*un sceau r&» 
présentant la Liberté, une main sur un faisceau, l'autre à 

mmion révalutionnaire^ mort aux rebehs. 

C'est par une telfe formule^ le type de presque tous les 
jugements qui suiTirent, que, sans défenseurs, sans appui, 

leur sentence de morlp Le 14 frimaire, la fournée futbûmii 
à soimnU, q^noique, ce Jour-là, pour leurs débulS| les |pfet 

Cide ]e prouve. 

les motifs dti jugement écrits d'avance, H y a?oit encore 
trois pages et demiei de quoi mettre, sur uae colonne, an 

employer le papier, dés la prcmîoro ]>n^p, ils rangent les 
condamnés sur trois colonnes et en inscrlveat là cioqnaate 
et ft%1l^|esiiÀBlâléît| ie^^^f^^^^ ti- 
tres accuses; mais Tattenle de la Coiinnission cxpéditîve fut 
trompée; il ne lui en viat plus que neuf^ portés en baolde 
lâ seconde page, de aorte que le surplus du papier âlt 
perdu (1) } 

Le lendemain, Î5 frimaire, il est vrai, fut meilleur; ce 
Jâni^là^ 248 accusés vinrenl devant le tribunal ^41 de moins 
ipô le 13 BÎTése, devaiit Bignonj i Nante»); tti far«Fût€oii* 
damnés à mort, et 37 acquittés. Les 211 condamncï^ s^v ré- 
duisirent à 20S^ j)ar la rature inopinée de trois mm» i IM' 
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barte à la deuxième page, Georges dit Gabriel, à la troi- 
sième, Pailletk la quatrième (1). 

Cette sëaace confirme, et au delà, Tassertion de Dëlandine 
sur la durée moyenne de l'examen des accusés par la Com- 
mission : < Sept au quart d'heure,» dit-il. Le 15 frimaire, 
la rapidité fut plus grande. La Commission entroit en séance 
à neuf heures du malin. Ce jour-là, pour donner deux mt- 
ntito à chaque accusé^ elle eût dû siéger jusqu'à cinq heures 
et demie sans désemparer. Or» ayant la nuit, le IS frimaire 
(5 décembre), un des jours les plus courts de Tannée, on 
ayoit ^08 condamnés à lier, à escorter, à conduire de la 
prison de Roanne, au delà du Rhône, à plus de deux kilo- 
mètres (2), dans la plaine des Brotteaux, au chemin de la 
Part-Dieu, où ils furent massacrés. A deux heures, au plus 
tard, Parein dut lever la séance. C'étoit 300 minutes pour 
248 accusés : une minute et un cinquième^ soixante-douze 
secondes pour chacun f Youdra-t-on croire que Fouché et 
deux autres représentants eurent l'audace, en écrivant à la 
Convention (3), de vanter la religieuse méditation de la Com- 
mission ? 

De remarquables exécutions suivirent incontinent ces ju- 
gements remarquables ; je ne les oublie point; le moment 
d'en parler n'est pas venu encore. 

Pour acquitter, la Commission s'étoit fait aussi une for^* 
mule banale; la voici (4) : 

La Commission, etc. 
Considérant 

(1) ArehiTes du Rhône, Jagement de condamnatioa du 15 frimaire. 

(2) De la priiOD de Roanne, rire droite do la Saône, an chemin de La Part» 
DieUf rire gauche da Rhône, il y a, par le pont de la Gnillotière, plus de 
3,200 mètres, et par le pont Morand, plus de 2,600 mètres. Plan de Lyon^ 
par Darmet, 1S30, Bihliothèqae impériale. 

(3) Lenr lettre eit plni bas, p. 153, 

ID Inèfmio ftûo^ileiiimtd'aefiilitoafliit^te 



Qn'Aittâiit te jostke àn pëapte doit â^ï»pQsàntf r sur lei tnitte 
qnt conspirent contre la Liberté et Kûa Matonr» 

Antnnt etlo doit recfaen^lier Tinnacence^ la faire paraître m 
grand jour &\ rendre la liberté à ceux que la misère ou la sédoc- 
lioTj ûïiroieni contraint à porter Ir.'s arme5, ceux que la bûiuB on 
des Tengeuni'r:^ auroient conduits dans les cacliots, les i»atriotas 
infin qu'au ranîiierneiil tle scrli'ïVUes^^c auroîtr^tt i^barijr^ dt; fers. 

D*a près ces ajn!:;ÎLiOraliODâ el les ïnterriiga tairez suLis par»*.* 
(sniTateut les noms), 

La CommissLOD, etc., les renvoie, eic-, ai ordonne qn'ila seroat 
aïs anr-le-ehamp en libortô, pour reât^lÉ 4iiit^Ii'idcim 
plir leurs devoirs de Républicain, 

Arant la séance^ les formules étoicnt écriles, de sorte quo 
lea jnges n'afoieut plus qu'k meUre, à la suite, les noms des 
ftfïoisds qnt âevoieûl on mmk oa cooliQfier dfl irïm.^ 

Au bout d'un mois, celte niethoJe, Jéjn si ingénieuse, 
reçut im uoUl)l6 parlecttounemeat. Le grefUer, se lassant 

furent »tPiiiiiBs(lj, et, à partirait 20 niv^gt^fiis types ser^ 
Tirent ju$qu*à ia ûn^ excepté pour d&ax ou trois aff^rea fui 
p^iitoîeul an caractère partiétillef , l'appuierois ear nés 
Jifements imprimés A^mom^ si, en èluilUiit li TercMr^^ 
n'arois appris & ne m'élooner jamais 1 

Nou-seulement les jugeaLeats de Pareia éiûieul aMcbet, 
fflais^#k1M»rài tfsfès^fifeàluire publicité que jé n'ai ^tttii 
qn*à Marseille, pour le tribunal do BruLus; celle dAli||$ 
étoit plus brillaute. On prouonçoil iiis senteitces du haut dl 
hdkm de rbAlel île tlUe* sur la place des Terreaux (2), au 
brait dit des ilifg^s»* 

meots, comme on le verra plus bas. 

Du 14 rnmaire au 17 germiual, en quatre mois^ tritju* 
illilt^pMttlflllirfiiisiieeê et jugea^ — si l'eu Teut, — en- 

fl) Arclîivea du Rh^ae, jagemenu doi sû tt 31 tiiv4M «I Joozi luifiaÉii 
ti) Arcbivoa de fifllM^mtâ^ 
m^HPueln. 
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viron 3,540 personnes : — 1,686 furent condamnôes à mort 
(sur quoi II contumaces non repris) ; — 161 à la détention ; 
— 1,692 furent acquittées ou mises en liberté (1). 

Toutes les catégories sociales figurent parmi les condam- 
nés ; les ouvriers y sont en grande majorité ; les prêtres ou 
religieux n'y manquent pas; on peut en compter au moiui 
une centaine. 

Voilà pour les principaux résultats; quant à la manière de 
Juger, à l'effrayante soudaineté des décisions, voici des traits 
frappants, recueillis par Delandine : 

Trop souvent la décision appartint au président seul. A sa gauche 
siégeoient Fernex et Gorchandqui étoient impitoyables; à sa droite, 
La Paye et Brunière qui étoient humains. Entre ces quatre juges, 
d'un avis opposé, Pareîn flottoit irrésolu : la vie et la mort, tenant 
à un fil fragile, dépendoient de lui seul : de sa bonne ou mauvaise 
humeur, de son état de santé, des nouvelles publiques qu'il avoit 
reçues (14). 

Lorsque Delandine parut devant la Commission, il entendit 
Parcin dire, à voix basse : « Deux contre deux, que faire l — Ton 
devoir, lui répliqua La Paye; » Gorchand tenoit déjà la pinme 
homicide, mais Parein sauva Delandine en se réunissant au côté 
droit (3). 

Un prêtre crut échapper en se faisant athée. « Groîs-tn en Dieu ? 
lui demanda-t-on* — Peu^ réponditnl. » Et le président prononça 
anssitèt : « Meurs, infâme, et vas le reconnoltre (4)t » 

Un autre prêtre, à qui on demandoit ce qu'il pensoit de Jésus, 
répondit qu'il le soupçonnoit d'avoir trompé les hommes. « Gours 
au supplice, scélérat, lui cria-t-on; Jésus tromper les hommes I lui 
qui leur prêcha l'égalité ; lui qui fut le premier et le meilleur 
sans-culotte de la Judée (5) 1 » 

Un accusé se nomma Calas, a Es-tu parent, lui demandèrent les 
juges, de ce Calas que les parlementaires ont fait rouer? » Sur sa 
réponse affirmative : « Sois libre, lui dit-on , ton parent te 
sauve (6). » 

(1) Archives da RhOne, Jagemeots de 1a commisaioa Pareio. 
(3, s) DdAndine, Taèleau^ p. 220, 230. 
(4, 5) Wtfm, p. 247. 
(6) Idem^ p. 244. 
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Ufiû jeune fille éplorée^ au désespoir, eoira dans la salle eo 
s*ëcriant : a Mes frères sont fQsill<}s; nion pî^re vient de périr; je 
n'ai pln^î tie Famille; que Taire S'Uile au monde, je m'y di'leiïej 
failÊS-moi moiifirî « Ee elle j+^tUi aux pied^ de se> jnge^ potir 
les supplier, Corrljami Fernex eux-nn^tnes parureut émm. 
■ ReleveZ'VijU5, jeu^^î fille^ Ini dit l'un d\^u\; voas avoi beaa 
demander la mort- nous youdrioDs yous accorder TOtre ddtoftite, 
loaiâ nous ^1$ iil |8s |i} | * 

Qoetpe étnftgeg qaifâ psM^séàt ftn premier ispeel» em 

ini:i(Irnls, que gnr<inliî, du reste, le caraclcre âe VhUtùiis^ 
m ^oni pas coûtrouvés; entre autres ç^lul de Delandine fat- 
même (î) et celui de Cahs (3) ont letit preura dans ja» 
gemeiits ou les papiers de la Commissios^ D'ailleurs Tiffl- 
prévu dans les ju^rements do Tarein sn comprend de reste, 
lorsque l'on psrcouri les notes de la Commission l€tnporair$ 
aur les accuids» En Taîci qualques^oflei prisas lU haaiid (I) ; 
;;]^t^éuî9 ïpei^t fiia^f d'àiii #a|9AlmHo^ I mort. 

carinn. dûï^sier. — Antoine Cjimel^ aiarcliand de fei. Dinil 
cerlificatij favorables. Bien au ire au do&sier- Condamné à mort, 
le 5 nivûse an it. 

,liL W dpftsIOA ^ (f«4patd Sj^U ^ ex-jnge de palju fin- 

M. 40* do^^sier- — Vhchet, Condamné A mort le 23 uîvôie. 
Prn.^(7//-verljal du 14oelobi'e contre Fteehetj che/'/'e coatn^- 
révolutîonnaire. Noie sur .son domicilie, chemin mf* 
Dans la me de la maison, un pii/onié sauf pjgoa i eane Toliéni^ 

11) Delarîdinej TahUau, p. 2^4, , 
(3) Le 16 gBrmin^it, jour de In compûmlion do Dfllildia6 Ji|tUi| felftH- 

toissioa î il y eut 1(1 candamaéâ à mort et 3(> acqtiUtéï ; Btliodtuf Jtlfe ^ 

97* parmi c« dernîen^ 

{'S) Calaiï fat Jugé et acquiité le 30 rivijs^ an ju II f^gtjre dans les éot- 
fckrfi rl .' la corjimiijsion, 3' carlon, iTiO» U L'tQÏt n rer.arnEîi&ntUi k 1* Osm- 
mi^siott p;àr l\} comité} r^roluiion^F^iri^ dû GhàUcr [n^int Laurent de Cba» 
iDOus^f^t} j> i* comme L ctiTfii rte cstie infortunée famUle f^uri le f&ruiL»m 
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Flechet; pièce d'étAôffe. Au Ré de cho$é, Ém poi^.... dersé le 
presont, etc. 

Suirent quatre signatures de membres du Comité de la sestion 
gémsppe. 

2* carton. 80* dossier. — Tableau divisé en colonnes^ renfermant 
les prétendus interrogatoires de 173 prisonniers de la Grande-Salle 
(maison commune). Plusieurs ne sont désignés que par un seul 
mot. Ils forent condamnés à mort. 

Id. 110* dossier. — Lembréaud, potier. Gbien de chasse des 
contre-révolutionnaires tupinistes (de la rue Tupin), caporal pen- 
dant le siège. Gondamné à mort le 1*' nivôse. 

Ibid. — Fille Lauthier et V Morel. Suspectes de propos inci- 
viques et bigotes. 

Id. 115* dossier. — Merle, facteur d'instruments. Traite les 
sans-gulote de coquins. 

3* carton. 144* dossier. — Langîade, dénoncé au comité de sur- 
veillance de Yille-Affranchy pour ses opi^nons contre-révolution- 
naires. 

La Commission, je l'ai dit, ne se borna pas aux jugements 
de forme ; elle en rendit plusieurs qui méritent d'être si- 
gnalés. 

Le 23 germinal, la femme Cochet, dénoncée comme s'é- 
tant habillée en muscadin et ayant proféré des menaces 
contre. Dubois-Crancé (1), fut condamnée à mort. 

Considérant, porte le jugement, qu*il est instant de purger la 
République de ces monstres femelles qui déshonorent leur sexe et 
se servent de l'ascendant que la nature leur a donné sur les 
hommes foibles pour les égarer et les conduire à des forfaits en 
leur donnant l'exemple (2). 

Le 3 nivôse, acquittement de 29 Suisses, dont quelques- 
uns avoient porté les armes pendant le siège. 

Considérant, dit la Commission, que les Suisses et les Genevois, 
ees descendants de Guillaume Tell..., n'ont pu vouloir réiablir en 

(t) Dites arcbires; dits dosMeri, 2* carton, 91. 
(3) /M., Jogemeot da 23 germinal. 
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Ftum^f lçdespatismêj.|iuî3f{u'jk aâDt n^s librefi il éJarés divin 
lû soEvsf afjietâ Jtei }a tuîDd ûm toli (i|u 

Le jugement, âU âé$39 <te#att^;1i^ queJques 
âëUib* Qualité rèrolutionnaire central de l'Allier^ q»i 

n'nvoîl \m i^m\?^ sa m:iiri dïUribîinal révolotiounaÏTfi, ifoit 
fait empi isouiicr nombre de suspecta de MouUosetilililâ- 

C'ost ce pî^^frlïfeii te 15 frimaire. Le convoi éloil annOiSei 
à Yard (pTromîtftiîif |pfcciiérai de la Commissioa temporaire), 
iîtïelattre du coMifô, ob iUent les passages suftaoti 

Fùh-ks dofxc partk'iptir (Les 3^) à ritouimur de la grâadâ fusil- 
lade, donl Ja coDceptloii W^ V&^ift^m ^SiglQAtieJl^ Bt la 
es riuventeur— 

Ne te jeue poîitf 4êil5 1# bbf rintltô i^^H/r^V^ Mm ^OftÊ 

noi brigands.,.. 

Le Comîlé uentral de V Ailier ilcplaro que ces monstiw^ doiveut 
disparoîire de la terre des vivants, et tous leors bien$ être cou- 
Esquive;... il ne faut pas depreum miiiigtilifl»>OIISr ôlia Cotiffl hllta 
k qui Ig cg^içéjHm ii^m^ doil siilâf^«* 

JLô 11 nîrfksef le jour de leur arrivée k Lyon^ suîvniit 
fâMïé GttiUoQ (3), les3S deMouIias^ gens honoraliles, Iodc* 

réttiâ^ jEgmrat de fmm (A} : 

CoDsiaenÂI QdS M llÉWl^^ piirg^ k Fnni» des reèel^ 

les, ele. 

De ces hommes qui, habitant les dépaftefDBnls voisins de k 4- 
. devant inràoi^ yjfl^ de Lyoo^ ont prf^^gii $n révoUe enip pe o tt T ai lI 
liautement st^oii^ofLe contre-révomtionDaire; 

Daûea homméi qui oat fiUlas ftloa grands a^oiia pour MUt 
dans le départameat da rÀltiar la systèmo IMécaUsta et sactloii* 
aiif%dttirQÊtqirdali Aépiifi^^ eiep 

(1} Dltii âif^nsp Jncei&aiit 4s, I tiMii. 

a) M&mim de r ^bbé on^i la^ fi Ht 
U} DUfii iHàint, jugemeaiilFênli. 
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Ce jugement, fat de la part de la Commission, un énorme 
excès de pouvoir. Ce tribunal n'avoit été institué que pour 
juger les révollés de Lyon et leurs complices; les prison^ 
nier 8 de cette ville, non ceux du dehors. C'est ce que la 
Convention décida par un décret du 28 pluviôse an II, 
rendu (l), concernant des administrateurs du département 
de l'Ain, que l'on voulo de Bourg traduire à Lyon. Ils fu- 
rent plus heureux que les habitants de Moulins; on pres- 
sent quel auroit été leur sort s'ils avoient paru devant le 
tribunal sommaire de Parein. 

Enfin les prisons se désemplirent. Le 17 germinal fut IV 
vant-demière séance de la Commission. Ce jour-là, elle 
condamna... ses exécuteurs! Jean Ripet et son aide, Jean 
Bernard, tous les deux envoyés à Téchafaud « pour avoir, 
le 16 juillet 1793, exécuté le patriote et vertueux Châlier et 
Riard, deux martyrs, et porté à Ch&lier cinq ou six coups de 
hache sur le cou (2). i Ripet et Bernard, dont le arime étoit 
antériear au siège, ne furent cependant jugés que les der- 
niers. Ils avoient été si utiles à Pareinl Plus itsept cents 
têtes abattues, et si lestement (3)1 Parein avoit dû réser- 
rer sa justice. Toutefois, la peine de ces condamnés ne fut 
subie que le 27 germinal, il avoit fallu mander, ad hoCj 
l'exécuteur de Clermont-Ferrand (i). 

Le 17 germinal, avant de clore son . registre, Parein con- 
damna à la réclusion 161 personnes (5), tout ce qui lui res- 
toil, pour avoir 

Par leurs actions, leurs discours et leurs écrits, ogtië le sol de 
lalibertéy 

(1) An rapport de VovlUad; Moniteur da 30 plaYiôie, p. 

(2) Archires da Rhône, Jagements de la Commissioii Parein. 

(3) Voy, p. 148, note 5. 

{h) lbid,y procès-Terb&l de l'exécution de Ripet. 
(5) Jagements de Parein. 
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Troublé la tranquillité publique en manifestant des opinions 
contraires au régime républicain. 

Des parents qui avoient abandonné leur patrie pour aller loi 
susiter des ennemis, 

Ou pour être enfin suspects. , 

Le 24 germinal, la Commission siégea une dernière fois; 
ce fut pour constater l'identité de Neples (1), un des quinze 
scélérats évadés des caves de l'Hôtel-de-YiHe et que l'on 
n'osa pas faire exécuter^ comme Olivier et Vincent, en verta 
d'un simple jugement de contumace. 

Tels ëloient les jugements de ce tribunal célèbre ; ses exé- 
cutions ne les déparent pas ; il faut y yenir, quoique il m'en 
coûte, pour achever mon affreuse chronique. 

— LES EXÉCUTIONS. — 

Des nombreuses exécutions de la Commission Pareln, les 
plus horribles, les deux premières, seules, sont bien con- 
nues. Dans leur arrêté du 7 frimaire, CoUot et Fouché or- 
donnoient que « les condamnés expieroient, sous le feu de U 
foudre^ une vie trop longtemps criminelle, t Le feu de h 
foudre, c'étoit le canon. Tout en instituant le tribunal, les 
proconsuls youloient perfectionner le supplice; à cet égard, 
ils secondoient les vues des purs de l'époque; voici, pour la 
première fournée de Parein, quel fut l'emploi du feu de la 
foudre : 

Le 14 frimaire, dit M. Louis Blanc (3), dans la plaine des Brot- 
teaux, sur une levée d'environ trois pieds de large, entre deox 
fossés parallèles, propres à servir de sépulture, et que bordoit en 
dehors le sabre à la main, une double haie de soldats, vous eus- 
siez TU, garrottés deux à deux et à la suite les uns des autres, 

(1) ÂrchiTes du Rhône, Jagements de Pareia. 

(2) Bistaire^ t. x, p. 178. 
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soixante jeones gens qu'on venoit d'extraire de la prison de 
Roanne : derrière eux, dans la direction da plan horizontal qu'ils 

couvroieDt^ des canons chargés à boulets 

Au moment de mourir, les soixante condamnés avoient entonné 
le champ girondin : le bruit du canon les interrompit... Les uns 
tombent pour ne plus se relever; les autres, blessés, tombent et se 
relèvent à demi ; quelques-uns sont restés debout. spectacle sans 
nom ! Les soldats franchissent les fossés et réparent , à coups de 
sabre, les erreurs commises par le canon. Ces soldats étoient des 
novices, régorgemenl dura. , . 

Pour consommer cet épouvantable massacre^ fallut-il plus 
de deux heures, comme l'assure Delandine (1)? Je l'ignore; 
un fait certain, c'est la prolongation de la boucherie. Collot, 
lui-môme, fut obligé de Tavouer en pleine Convention (2) : 
c Ces dispositions terribles, dit-il, ne furent pas assez ra« 
pides, et leur mort a duré trop longtemps. » 

Pendant ce temps, une autre scène se passoit dans la 
ville. 

Une nombreuse et gémissante armée de femmes en deuil, dit 
M. Louis Blanc (3), se dirigeoit vers la demeure des proconsuls^ 
que gardolent des artilleurs, la mèche fumante à la main. Repous- 
sées et menacées, elles se retirèrent. Deux d'entre elles étoient 
soupçonnées d'avoir provoqué Tattroupement. On les distingua 
facilement, dit Collot, à leur parure très- recherchée et à leur 
audace. Elles furent arrêtées, et le tribunal municipal les con- 
damna par forme correctionnelle à être exposées pendant deux 
heures sur Véchafaud (4). 

Cette exposition, sur i'échafaud de la guillotine, de deux 
femmes suppliantes^ est un des actes les plus monstrueux de 
la Terreur. Avec la canonnade des soixante, il a c marqué le 
nom de Collot pour toujours (5). i J'aurois voulu qu'au lieu 

(1) Tableau, etc., p. 145. 

(2) Moniteur da 26 nivôse, p. 457. 

(3) Histoire de la Hivoluiiony t. s, p. 180. 
(A) Moniteur du 24 oiTÔse, p. 457. 

(5) Expressions de IL MSchelet, Hiitoire de la Révolution^ t. vir, p. 115. 
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d'écûuLeren silence, le 1" cuFûse, les aveux de GoUoUur 
eeà flîi^ RcÉ@l$ierrej t ce grand homme de Man H% i m 
prononcé un moi ou fait au moins nn sî^ne Ite jMSBîet fish 
eût mïm% servi S4 mémoire qut ceiLe aucnte de plm dé bm 
mois arant dé tlp^ef PoiitsÉé de Lyon (T. plm Im), 
tftni de Ini ^ reprocher éoergiqaemeDt sa conduite» hif^ 
qu'il vint lai demander li main de sa sceur Charlotte (l^ti 

Mais les horreurs n'étaient pas k leur apogée. 

la cra^fi^iiflâô dît i& Mmkù û%mU tettoldi Collât ai 
Fouiiiè, ni les purs de leur entourage. Le leadaHLiiQ 15, 
ils poursuiïoient l-exëcution de leur arrêté dfL7, ûi cait'è- 
foit plus sur 60 condamnés, c'étoit snr Î09. 

Celle foîj?, (\[\ pnrore M.Loni* ninn'^(3), lesconiianin-s fun^nin: :!^ 
duits Û2Ur^ un". [»rair[o lonp^afit k chtniiin tle h firangc iJe h P^t^ 
IHeiii^)- ihuvokul les mains d<?rrii 'ri' le dos ; les cor4e^ aim 
atlai:ln^i's h m long ml>Ie, fixé de disurncn en (Infaoce à çtta«)u« 
arLrti d'une rangée île saules; ua picjtiet est placé à quatre pn^ fîi" 
chacun des coudamoés et Von donne le signal. Ce fui utic i ■ 
houcïierie. Les uns ont le bros em portée les autres U màdioirt 
rram&ée; les plti:; heureuit furent lâs morts. Les ftgniilifiali 
^ioient d'une voir îamentjjlila qui reteollt lù^gimps jttsqiieiv 
b rive opposée du Mùim : v âdieres-mol, ^m$j m m%§0' 
pm49Mt» UmM% w^i)i0miïB^pûiim do Uerle, nn^asti- 
niilFftlMl lâiW^^ dâ^ Hens et ft rujroit : m ûétmhMmmi 
i^hâàWliîn de Enn^^ln ratteîgnit et le toa* Si^lipiibci» 4» CMS 
i^f mi^ofûieni le dernier coup proTongea ^tilfTraas^^ etSSi* 
tlon..... Fn r. mpionl les lorp^ Ton s'étoona d'oii trouver 
deax cerji neni, au lieu de ih nx renl .^ept, car (^ur 'âùH) un de* 
prisonnière s'ëioiL t'idiLippé* :-ijuviii[ alors que, lijiir. la cimr 

de h prison de iioannei daur malliûureuti prétendaol 
que tes J^MlWi l iïlttBirH Ifc W AVOtt fflf^ |» te 
croirai 

(1) M. ïliimffl, JJistùirt Hûèe^pï'erre, conclusion, t, in, p. Sû7* 
fS) Mémoires de CEi&rbtte Aobeflpi^Eîai cU^ M. Louu BUiii«| 
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Voilà pour les deux exécutions le plus connues; restent 
les inédites, que je ne puis omettre ; moins riches, isolément, 
en Yictimes, il y en eut jusqu'à soixante et quatorze de col- 
lectives (M. Louis Blanc (1) ne paroît en avoir connu que 
quatre) , depuis 2 jusqu'à 67 condamnés; savoir : cinquante- 
cinq exécutions par la guillotine, dix-neuf par la fusil- 
lade (2). 

Après le 15 frimaire, on fusilla sur la place des Terreaux, 
devant l'Hôtel-de-Ville, et plus d'un prisonnier des caves fut 
blessé par les balles qui ricochoient des soupiraux. Au bout 
de quelques jours, un guichetier ayant eu ainsi le bras 
cassé (3)^ on recommença à fusiller aux Brotteaux; les con- 
damnés y étoient conduits par de Tinfanterie, de la cavalerie 
et de Tartillerie (4). 

La guillotine étoit réservée à certains personnages et aux 
femmes; tous fréquemment expédiés en moins de minutes 
qu'il n'y avoit de tètes ; les procès-verbaux du secrétaire- 
grefSer de la Commission en font foi (5). Des salles, des 
caves de l'Hôtel-de-Ville, remplies de prisonniers, on pou- 
Toit Dombrer les coups (6)1 L'échafaud étoit dressé àl'extré- 
mité de la place des Terreaux, vis-à-vis de la rue Saint- 
Pierre ; le sang couloit dans cette rue, jusqu'à l'église du 
même nom (7), sur une étendue de plus de cent pas : on 

(1) Histoire^ t. x, p. 182. 

(2) Archi?es du Rhône, Jagements de la Commission Parein. 

(3) DehiDdine, Tableau^ p. 267. 

(4) ArchiTes da Rhône, registre de correspondance de la Gommiasioa 
Parein. 

(5) Ibid,, procès rerbaux consUtant les exécntions par la goiUotine : 
Le 27 frimaire, 13 condamnés exécutés en 10 minutes; 

Le U nifôse, 32 (ceux de Moulins), en 25 minutes; 
Le 18 nirôse, 12 en 5 minutes, etc. 
(ô) Delandine^ Tableau, p. .ISO, 239. 

(7) Je tiens ce détail de M. Lacolonge, garçon de bureau aux archires da 
Bhône, alors âgé de ans, et dont les souvenirs sont parfaitement présents. 
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peut les compter! Et, nonobstant, s'il faut en croire Delan- 
dine (1), < la plupart des condamnés alloient à la moiten 
chantant) d 

Restoit la sépulture de tous ces cadavres. Comme ils se 
multiplioient au point de lasser les fossoyeurs, et que, 
d'ailleurs, les tombes à ouvrir auroient été une dépense, on 
en jeta dans le Rhône, et beaucoup, les fusillés de la rive 
gauche, les décapités de la rive droite (2). Là-dessus^ on 
trouve^ dans les registres de la Commission, la lettre sui< 
vante : 

Da niTÔoe an n (3). 

La Commission révolutionnaire invite le procureur de la Com- 
mune de prendre les mesures nécessaires pour qae les cadavres 
soit précipités dans le Rhône et de prendre les voilures nécessaires 
à cet égard. 

Ces noyés furent trés-nomJbreux. Au commencement de 
pluviôse il y a voit, aux graviers dlvours^ petite fie à quel- 
ques kilomètres au-dessous de Lyon, cent trente à cent 
quarante cadavres que le fleuve avoit roulés sur le gravier 
et qu'il fallut ensevelii profondément (4). Ces détails ne 
doivent pas nous surprendre; à Nantes, Carrier noyoit les 
vivants ; à Lyon, Parein pouvait bien noyer les morts. 

La dernière fusillade eut lieu le 23 pluviôse ; après et jus- 
qu'au dernier jugement de la Commission, qui est du 24 ger- 
minal, pendant deux mois, la guillotine fut seule employée. 
Deux contumaces repris furent exécutés sans avoir été jugés 

(1) Delandine, Tableau, etc., p. 180, 330. 

(2) L'abbé Guillon, t. m, p. 67. 

(8) Archives du Rhône, registre de correspondance de la ComndsdM 
Parcio, à cette date. 

(h) Rapport des commissaires aux înhamations, pluviôse an n; Tabbé 
Guillon, t. III, p. 320. 
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de nouveau : Olivier, le 5 nivôse ; Vincent, le 25 nivôse (1) ; 
deux des quinze scélérats qui s'élaient évadés le SI frimaire 
des caves de rHôtel-de-Ville et que Parein, le jour même, 
avoit condamnés à mort (2). 

— IMPRESSIONS DBS MONTAGNARDS. — 

Ces jugements du « tribunal de sans-culoltes, » ainsi 
nommé par Collol-d'Herbois (3), ces exécutions que je ne 
qualifie pas, comment étoient-ils alors accueillis on appré- 
ciés par les purs? comme à Orange, à iMarseille, à Bordeaux, 
à Angers, à Arras, comme partout, avec faveur, avec joie, 
avec enthousiasme I je ne dois pas omettre ces nouveau;^ 
traits de l'abominable fanatisme politique de celte époque. 

Le 13 frimaire, Pilot, directeur des postes à Lyon, écri- 
voil à Gravier, juré du tribunal révolutionnaire, à Paris (4): 

Pavais été saisi tellement par les douleurs aux cuisses et aux jam* 
bes qu*il m'étoit impossible de marcher sans béquilles. Tout cela 
n'est rien ; et ma santé se rétablit chaque jour par Tedet de la des^ 
traction des ennemis de notre commune patrie. Mon ami, je Tas- 
snre que cela va on ne peut mieux : tous les jours, il s'en expédie 
une douzaine : l'on vient même de trouver cet expédient trop long. 
Ta apprendras., sous peu de jours, des expéditions de deux ou 
trois cents à la fois. Les maisons se démolissent à force. 

Le 15 frimaire, CoUot-d'Herbois écrivoit à Duplay, l'hôle 
de Robespierre (5) : 

Nous avons créé une Commission aussi prompte que peut l'être 
la conscience de vrais républic>ains qui jugent des traîtres. 64 de 
ces conspirateurs ont été fusillés hier. 

(1, 2) Jugenaents de la commission Parein, procès-verbaux des exécu- 
tions à ces dates. 

(3) En pleine Convention ; IfoniVfur du 24 nivôse, p. 457. 

(4) Papiers inédits trouvés chez Robespierre^ Sainl-Just, etc., 1828, 
U m p. 209. 

(5) Dits Papiers de Robespierre , t. i, p. 312. 

13* aonée. Jnin-JoiUet t867. — Doc. 11 
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C'est canonnés qu'il falloit dire ; Collot n'osa pas écrire la 
mot. Le même joor^ Collot, Fooché, Albitte^ Liporte, fai- 
soient afficher dans Lyon une proclamation où se lisent ces 

passages (1) : 



On effraye Totreimagination de quelques décombres, de qtielques 
cadavres qui n'étoient plus dans l'ordre de la nature et qui vont y 
rentrer... 

Les représentants dn peuple resteront impassibles dans raccom- 
plissement de la mission qui leur a été confiée. Le peuple leur a 
mis entre les mains le tonnerre de ses vengeances; ils ne le quil* 
teront que lorsque tous ses ennemis seront faudroyét,...^ 

Le 17, Acbard, membre du club des Jacobins, à Lyon, 
écrivoit au même Gravier (2) : 

Frère et ami, encore des têtes et chaque jour des t^ tombent t 
Quelles délices tu aurois goûtées, si tu eusses yu> avant-bier cette 
justice nationale de 209 scélérats 1 Quelle majesté ! Quel ton impo- 
sant! Tout édiûoitl Combien de grands coquins ooi, ce jonr-li, 
mordu la poussière dans Ta rêne des Brotteaux 1 Quel dmeat pour 
la République ! Hier et aujourd'hui de pauvres diables seront iano- 
oentés publiquement, on les emltfassera,. on les élèvera aux nues. 
Quel sentiment pour un peuplequi nous croit encore des brigands» 
avàuits du saagl 

P. S. BoBjour à Robespierre, Doplay et Nicolas (3}« 

Le 26 frimaire étoit lue à la Convention une lettre où se 
trouvent les passages suivants (4): 

y Les représentants du peuple envoyés à Commune^Affranchie pour y 
assurer le bonheur dupeuple, avec k triomphe de la Bépu^tt^tic^ etc. 



Ahl si une sensibilité aussi mal conçue que dénaturée n'égarait 

(1) L'abbé GaSUoD, t. ii, p. 418. 

(2) Dits Papiers de Robespierre, U n, p. J83. 

(3) Nicolas, Imprimeur du tribunal rtfYOlutfonnsire £te Paiia, aà il Aoit 
juré, aTant et après la loi dn 22 prairial. 

(4) Moniteur du 27 frimaire, p. 352. 



LA JUSTICE RÉVOLUTIONNAIBB. i47 

pis la raison pobUqae..: ne paralysoit quelquefois le bras nenreux 
qui est chargé de lancer la fondre populaire... 

La Terreur, la salutaire Terreur, est vraiment ici à Tordre du 
jour... 

Le sa, Pelletieri commissaire natioaal à Lyon, écrivoit à 
la Commune de Paris (1) : 



En punissant les coupables, en abattant toutes les maisons habi- 
tées par des riches, nous voudrions aussi régénérer llesprit des 
habitants... 

Il faudra disséminer tous ces Lyonnais... réduire cette cité, 
aujourd'hui de cent quarante mille âmes, à vingt-cinq mille au 
plus. 

Les représentants ont substitué aux deux tribunaux révolution- 
naires qu'ils avoient créé, un comité de sept Juges... Les deux 
tribunaux, sans cesse embarrassés par les formes^ ne remplissoient 
pas les vœax du peuple..... Les exécutions partielles ne faisoient 
plus que pen d'effet sur le peuple; le comité des sept juge som- 
mairement et leur justice est aussi éclairée qu'elle ^sliprompU. 

Le 14 frimaire, 60 de ces scélérats ont subi la peine due à leurs 
crimes par la fusillade. 

Le i5 frimaire, 208 ont subi le même sort. 

Le i7, on a acquitté 60 innocents avec autant d'éclat qu'on en 
donne à la punition des coupables. 

Le 18, 68 rebelles ont été fusillés et 8 guillotinés. 

Le 19, 13 ont été guillotinés. 

Le 20, 50 innocents ont été mis en liberté. 

Le 21, la fusillade en a détruit en masse 53... 

< La Commune applaudit anx détailê contenus dans cette 
lettre et en arrêta la mention au procès-verbal (2). n 

Le 24 frimaire» Pilot, déjà nommé, écrivoit au même 
Gravier (3) : 

• 

La guillotine, la fusillade ne va pas mal; 60^ 80, 200 à la fois 
sont fusillés, et tous les jours on a le plus grand soin d'en mettre 

(1) Moniteur dn 30 frimaire, p. 301. 
(3) MoHUeur^ ibid, 

(3) Dits Papiers de Bobespierre, U n, p. 308, 211, 203. 
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liÇ Sg frinidi^^ il lui écriroit eDCore (1) : 

p. Sw fa ùSmk m Jbmmt foe l6 citoyen Peloo^ la fw Oiii- 

ù^omle ne tardera pas,.. Enllii, tons l« Jomrs^ Il eM: |Élii^titt 
fasiltés que guîUotinës, m mïït» me doQuamaîïie^^*^ 

Etlei0ûÎT6se(2}£ 

firicâs soient rcniÂsî^ ài ttttéiiâlfi^^ Gommiiofi' 

AfTronrlno. Qu'il est grand! Quil e$X sQbllme î P. S. Ëmbni^fi 

bien femme et la mfeiuiei et dis-lui gu'jio'y a rieQ de noufitii 

pour ^011 f'nrk, saurqa*!! est tmiliîti jto 
cela ?pnt mauvais. 

Le âS nivôse, Adurd ccrivoit a Gravier (3): 

Lelriluinal pourjiiui avantageusf:mcnt sn corri^rn; ilaurotï c^r- 
lain' ment besoin de l)Ons renseignemenis ; i.i Jts il ne se d ince 
pas la peine de les reLhercber oii demamler i n?iix à qui il peut 
se conDer : néanmoins, hier, 17 ont mis La trM v. la chaiSété^ 
aujourd'hui 8 y passent et 21 reçoivent le feu rit fùudre. 

Le 30 pluviôse^ les représentants ècrîvoieat k la Con?ea* 
tion pour défendra le trîbiîïtâl allaqoé; plus bas fignre celle 
fameuse lettre* 

EqÛû le 21 ventûs^c, îe.^ représentants [Meanllo, Lnfortf, 
FûQChé), envoyés dans Commune- Affranchie pourj/ assurer k 
Ipiliir 4h peupUi éérif meiii ï VÀmaMée (i) : i 

iàp^m kM^t e^eré ion cim» terrible âaQ9 Mtfl eitf 



Dana la fête qui a eu lien liier, nous avons observé totàs les 
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mouyements; nous avons va le peuple applaadir à tout ce qui 
portoit UQ caractère de sévérité ; à tout ce qui pouvoit réveiller 
des idées fortes, terribles ou touchantes. Le tableau qu'offroit la 
Commission révolutionnaire suivie dedeux exécuteurs de la justice 
nationale tenant en main la hache de la mort^ a excité les cris de sa 
sensibilité et de sa reœnnoissance,.. 

(Suivoit la demande à la Convention d'ordonner promptement 
la répartition aux sans-culottes des biens immenses des riches 
conspirateurs lyonnois.) 

Cette lettre, suivant M. Hamel, détermina le rappel de 
Fouché. € Le 7 germinal (1), c'est-à-dire moins de quinze 
jours après la réception de la lettre où Fouché parloit de 
a lancer sous la foudre» les derniers complices de la révolte 
lyonnaise, Robespierre le faisoit brusquement rappeler par 
un ordre du Comité de salut public (2). » Quelques chiffres^ 
quelques dates permettent^ je crois, d'apprécier Topporlunité 
de ce brusque rappel. Lorsqu'il fut ordonné^ la Commission 
Parein, établie à Lyon par Fouché et Collot, y fonctionnoit 
depuis trois mois et vingt-quatre jours. AvecMassol etDor- 
feuille, Parein, au 7 germinal, avoit condamné à mort 
1,887 personnes; Fouché parti, il n'y eut plus que 17 vic- 
times, et le 16 germinal, eut lieu la dernière séance de la 
Commission. Et pourquoi? Parce que, la Commission le dé- 
clara elle-même (3), c dans les prisons de Commune-Affran- 
chie, il ne restoit plus ni coupable qui appelât sur sa téte le 
glaive de la loi, ni victimes innocentes à rendre à la liberté. > 
Le brusque rappel de Fouché paroitra de la même famille 
que celui de Carrier, rappelé de Nantes, par Robespierre, 
(^ès les noyades, après la plupart des fusillades. 

(t) Histoire de Robespierre, t. m, p. 573. 

(2) Arrêté signé : Robespierre, Carnot, etc. Il est tout entier de la nudii 
de Robespierre. Archives, A, F, 11, 58. Note de M. Hamel, ibid. 

(3) Rapport à la Convention, le 24 germinal an ii ; Moniteur da 26, 
p. 834. 



TOÎt pu arriver plus lût Jusqu'à la Convention ? Trois mob 
auparavant elle y éUnt psoirçapf ^ mm pomr y èim pfiQiq^ 
meat étouffée. 

Jgite les deux grauflel bc^^ de frimaire» lôft ifti}^ 
heureux LyoUiois songiVent h informer l'Assemblée de Tétaî 
des cbosesi^ Foulanes, qui se trouvoit à Lyou, écrlTil leur 
Kipplliliit|i) ^ «t il j mil son beau èti^â âè hmr- 

ter les idées du temp^. Cette péUtioiLftit apportée à la barre 
de la Convention^ le ?0 irimaîre, pat Irais députés, Matiit, 
Datol at Çlumgeux ; ce demier lut la iupjpUqae d'oiiA tdîx 

Voratcur{2) : Citoyens représentants^ rHt^\||i8S|^>i^ a 
mérilé rindignation nationale; oïaia ff^ÀtfâlwiilÀM 
ments toqs par? kfia& «iissî L^I^^^ 

son repentir. 

Ce repenlir est vrai, profond, unanime. îl a devancé le moment 
d%li ehui» des traUm qui nous oai émé^ Si fmà. 4ê iws 

QH^Vvd'iiM l^^i^ demii In années de 11 ftipKi- 

Mlquip iioBi mm i^sptféy fil Isi viiiieas eut intapdi au nia* 
qtirâxs. KoQS avons dît : ia r^ue du despotÉm eël passée edol 
de la liberté oemmenDe» Im meaureâ arbitraires vent raîre plan 
loellesde lajustfoe; les dénoncîallons âiotées parla baine m 
seront plus accueillies. Tels éioiant dos vœux; teilv^ ëtoient les 
pensées des représeataats^.-i telles fioient les dispo^iiiûQS de 
l'armée... 

{Aprôa quelques dé?eïoppcrnenis semblables, Torateuf ciïoit les 
actes des repri^seniants qui avoieut remplacé Cotilhon : 
La création^ malgré 400 tétââ. abattues^ d'une CojmuissiQn 




(2) L'ubbé GuîUon, Mémoire^^ L irt. 

(3) Moniteur da 3 dItÛsOj p. 371. 
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Les exéentiom en masse par le caaion. 

L'exposition au carcan de deux femmes qui demandoieni grâce, 

4,000 tôtes encore dévouées en supplice). 

« La douleur^ continuoit l'orateur, n'exagère point ici l'excès de 
ses woàWL : ils sont attestés par les proclamations (celle du 15 fri- 
maire, page 146) de ceux qui nous frappent. Des suppliants ne 
détiendront point aocosateurs : leur désespoir est au comble ; 
mais le respect en retient les éclats. lis n'apportent dans ce sanc- 
tuaire qnedes gémissem^ts et non des murmures..... 

Pères de la patrie, écoutez une section du peuple humiliée et 
repentante, qui courbée devant la majesté du peuple^ lui demande 
Srice : non pas pour le crime, car ses autears et ses agents ne 
sont{)las; mais grâce pour le repentir sincère, pour la foiblesse 
égarée; grâce même, nous l'osons dire, pour l'innocence reconnue, 
pour le patriotisme impatient de réparer ses erreurs. 

Cette pétition si éloquente, si mesurée tout ensemble, fut 
écoutée avec faveur et renvoyée aux Comités de salut public 
et de sûreté générale réunis; le Moniteur en inséra môme 
une notable partie (1). 

Mais Collot-d'Herbois, accouru de Lyon, fut entendu à la 
séance du soir4u 1*' nivôse, et les dispositions de l'assem- 
blée changèrent subitement. 

Il présenta sous un nouveau jour, dit le Moniteur (2), les faits 
défigurés dans la pétition des soi-disant citoyens de Commune* 
Affranchie... n l^lloit un appareil formidable, capable d'imposer... 
tine sévérité inexorable et prompte, prescrite d'ailleurs par les 
décrets. Le canon n^voit été tiré qu'nne foissnr soixanle des plus 
coupables... LaCommission apportoit autant de lèle à liaire triom- 
pher l'innocence que d'impartialité dans le discernement des scé- 
lérats... 

La Convention ordonna l'impression du rapport... (poi)lié sem- 
lement dans le Moniteur des 23 et % nivôse). Elle approuva les 
mesures prises par les représentants du peuple de Commune- 
Affranchie... 

Le même soir, aux Jacobins, reproduisant une partie de 

(1) Moniteur, loc, cit. 

(3) Moniteur du h uivôse, p. 378. 



iM LE CABINET mSTOniyCE, 

sa jusLiflcâtiûa, CoUoL ne dissimula pas rembarras où il s'éioU 
trmiTi i li CoâTéiiIféiu 

Je dais (1) vous dire ici b vérité toute enlîêre; HiA ^Èmilifh 
pon I Jft ConTeaiioD j'ai été otrlifé d'employer umlmimfÊmmm 
éê fâHf iôat» les drcmkmf^m Imtà&Bi m csondoit^ 
lors^tm ce tout let (iiits qui dolveat t<»:^m par^-.. On affeda 
iB répandre que les conb-e^révolulitMinairea ^ tyoa ne sont p« 

mier cott^f **• 

CoUot Iroura, bien entendo, de Véebû cbei les aaDKaloUea 
M P»ïii ét de Lyon* La CoQveniion reçut plusieurs aâiwes 
où Ton combattoil violemment la pétition des trois députés. 

A la ûc de Tune de adresses, on demaudoit que i*As-^ 
iembtée ae fît faire un rapport sur le mode de fiarfuyt dei 
biens des retielles aux sans-culottes (2). 

Suivant une autre, il fallait mettre kon la loi les petitioa-^ 
aairee de L}onf ces ogentÈ et complim Ai l^i|*4l0 Co- 

Quant aux représentant» restés à Lyon, Fouché, Laporte 
eL JUeauile, Ils ne craigQÎrent pas d'écrire à la ConvemloD^ 

Qu'ils étoient attrlilés de Texcessive indulgence aree li^iéle 
HàÈÊtÊMéB soDiïrok f u'tH^ ilnU^pméaieat â sa barre oeuf flr 
â'aoçHiattMu impures WOmÊiiiMk^^^Vi>ïïU»itQ de Cotomuâ^ 
AlTraaistiie..» fui, àwm i«ft ill^iM» ^^^^ examinttiH tft 

Qu*â mrt Ton pensoit faire aux représe monts les honneurs d*aii 
aumf ; iU n'en avoient point accordé ^ leur canlianee éioil sans 
iMm «t mi^J^^ 4901 i^laMtp^ du trlbuuaU 

Geltê lét6% it Uni Vàimm^ agi m aiddélt 

(1) JfoftfWdudftjoar, p. 977. 

(3) Moniteur du la tiïvùse^ au ii, p. 418* 

(a) Mctiitmr an te piuvi^i p. »a» 
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d'impâdence; la religieuse méditation de Parein qui condam- 
Doit à mort sept (1) personnes et plus au quart d'heure I 
Yoilà; pourtant, comment les purs de l'époque défendoient 
cette Commission et ses actes^ assurés qu'ils étoient de voir 
acceuillir par la sainte Montagne leurs violences et leurs 
impostures. Certes, les malheureux Bédoinais firent sage- 
ment d'attendre un temps meilleur pour présenter à la 
Conrention le tableau poignant de leurs douleurs. 

— LES ÉLARGISSEMENTS. — 

ff Mais, dit M. Louis Blanc (2), ce que Ton a toujours 
omis systématiquement, dans le récit de cette horrible tra- 
gédie, c'est que la Commission révolutionnaire prononça de 
très-nombreux acquittements... Le chiffre des rebelles que 
l'on mit en jugement fut de 3,500 environ, parmi lesquels 
plus de 1,800 furent acquittés. > 

Il est vrai, et, fuyant tout système, je Tavois dit dans mon 
Essai de 1861 (3), il est vrai qu'il y eut environ 1,690 acquit- 
tements prononcés par la Commission Parein^ mais j'ajoute 
que c'étoit là de simples élargissements, pour la plupart 
accompagnés d'un appareil de théâtre. En effet, qu'est-ce 
qu'un acquittement? Un acte de loyale et humaine justice. 
Un accusé est conduit devant le juge sur des présomptions 
graves de culpabilité; la preuve ne se fait pas, l'acquittement 
est prononcé, bien que- des doutes puissent subsister. 

Or, pour les Lyonnais acquittés, dénoncés par des fana- 
tiques, emprisonnés en masse, où donc étoient les présomp- 
tions graves? Contre la plupart de ces pauvres gens il n'y 
avoit que du caprice, de Taveuglement ou de la colère, et 

(1) Dwze, le 15 frimaire, voy* p. 133, 
0) Bittoire^ etc.» 1. 1, p. 182« 
(3) Page 177. 
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qoaod, mis en jugement, ils panissoiieftt derant la Commis- 
sion, elle ne poutoit absolument qne les rendre à la liberté. 

Yent^on, Ih-dessns, des exemples et <tes preuves? 

Parmi les acquittés de la Commission, on compte au moins 
80 femmes; 30 jeunes gens de 17 ans; 15 de 16 ans; un de 
m ans; un de 13 ans^ et deux jeunes filles de 14 et de 
. IS ans, les sœurs Sophie et Julie Brochet (1). Soyons de 
bonne foi ; est-ce que toutes ces femmes, lous ces enfants 
auroient dû être mis en jugement^ et, à leur égard, la 
Commission ayoit-<eUe autre chose à faire que de les relâ- 
cher? 

Je ne puis donc, en son entier, accepter l'observation de 
M. Louis Blanc, et, tenir compte à la Commission Parein 
de tous ses acquittements ; cette conclusion, avec la même 
force, s'applique à la plupart des autres commissions ré?o- 
lutionnaires. 

Je viens de parler d'un appareil de théâtre. On a vu^ dans 
mon V* article (2), l'élargissement grotesque opéré, te 
25 pluviôse, à Angers, par Tâcheron et les autres juges fat 
F, qui c suspendirent^ cette matinée-là , leur besogne pour 
promener 36 acquittés, au son de la musique, par les rues 
de la ville! i A Lyon, Parein fitplus et fit mieux. 

Les élargissements furent effectués par séries très-nom- 
breuses : jusqn^à 248 détenus à la fois (le 10 pluviôse) ; au 
bruit du canon, au son des instnmeniSy sur h place des 
Terreaux, vis-à-vis de Véchafaud! Dix de ces céréanmies se 
firent un jour d^affinence, un jour de décade (3), et, afin de 
procéder avec plus d*apparat, dès la veille, avant que le 

(l) Ardiim de rempire, PUieards impriaéf de U Cominion Pmia. 
(S) Cêbimet Aùforigve, i8S4, p. 

(S) Les 30 fHiMùre; 10, M, 90 nifOee; It, M, 31 |i«iOie; 10, ai m- 
tOM( tO termtnil ; Jogementi de U CoauMiiiim Parein. 
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jugement d'acquittement fût rédigé, Parein (I) écrivoil au 
commandant de la place pour avoir infanterie, cavalerie, 
artillerie, musique! Les accusés acquittés, durant les neuf 
premiers jours de la décade, attendoient dans la bonne 
cave (2), le jour férié qui attiroit sur la place des Terreaux, 
leB parents des prisonniers, venus là le cœur rempli d*an- 
goisse; puis, quand les portes de l'Hôtel-de- Ville s'ouvroient, 
leur rendant leurs proches, quelle joie, quels transports! On 
ëtoit tenté de bénir la justice du c tribunal de sans-culottes ; > 
mais le lendemaiUi la guillotine et la fusillade reprenoient 
leur œuvre. Que dire d'un tel amalgame : de cette clémence 
dlûstrion, mêlée à de la justice de boucher? 

Telle fut, à Lyon, la justice révolutionnaire; que mes 
lecteurs, malgré leurs dégoûts, veuillent bien ne me pas 
quitter; je vais les ramener à Nantes et les entretenir de 
Carrier. 

(il Archives da Hhône, registre de correspondance de la même Com- 
mission. 

(3) Delandioe, p. 253. 

Ch. Bereiat Saint Prix, 

GoDseiUer à la Cour impériale de Paris. 



156 



LB CABINET HISTORIQUE. 



XV. — GRiEVIUS ET LE COMTE D'AYAUX 
d'après des lettres inédites. 



Il ne m'appartient pas d'entreprendre le panégyrique de 
Louis XIY ; mais encore faut-il êlre juste et reconnotlre 
ce qu'il a fait de vraiment grand. Ne citons qu'un seul 
exemple : sa libéralité envers les gens de lettres, le patro- 
nage généreux et éclairé qu'il accorda aux sciences et aux 
arts, c Quoique le Roi ne soit pas votre souverain, n écrivoit 
Colbert à Isaac Yossius, a il veut néanmoins être votre bienfai- 
teur, i Je sais bien que c'est à Colbert que l'on fait remonter 
l'initiative de toutes ces munificences; mais le Roi contrôloit 
ces listes qui lui étoient présentées^ et n'auroit-il pas pu re- 
fuser sa signature? <c II n'y avoit point de savant distingué, • 
dit un contemporain, c quelque éloigné qu'il fût de la France, 
que les gratifications n'allassent trouver chez lui. » Yoyons, 
ne cherchons pas chicane à Louis XIY sur ce points et ne 
lui marchandons pas les éloges; il n'y a que trop à loi 
reprocher d'un autre côté. 

L'érudit à propos duquel me suis permis ces réQexions 
est le célèbre Jean-George GraBvius, pour l'appeler de son 
nom latinisé. Je n'ai pas besoin de retracer ici ses titres à la 
gloire : les excellentes éditions d'Hésiode, de Justin, de Sué- 
tone, de Florus surtout^ et ce fameux Trésor des antiquités 
romaines qui ne remplit pas moins de douze gros volumes 
in-folio. Si jamais homme mérita que les gratifications allas- 
sent le trouver chez lui^ ce fut certainement Graevius ; ajou- 
tons que rindépendance bien connue de son caractère, li 
franchise avec laquelle il exprimoit ses opinions ne permet 
pas de soupçonner pour un moment qu'il eût jamais, ainsi 
que le firent tant d'autres, acheté la protection de LouisXIY 
au prix de démarches indignes d'un honnête homme. 

En dédiant au Dauphin son édition des Lettres de Cicéron 
à Atticus, ce docte critique s'exprimoit ainsi : 

c Maxima pater tuus, ut rerum gestarum magnitudine, sic 
singularis cujusdam et inusitatœ muniflcentiae gloria in fa- 
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Tendis doctis horoinibus, omnes rcges longe est supergressus. 
Inaudîta enim ab homînum memoria liberalitate, quoscun- 
que ingenii félicitas, et doctrinae solidioris Id omni liberalis 
scientiae génère praeslantia supra vulgus eruditoram erexit, 
non in Galliis solum tuis^ sed in orbe christiano, congiariis 
et stipendiis amplissimis aucloravit, et sacramento quasi 
obligavit ad studiosius excolendas praBstantissimas artes, ut 
illarum seges efiQorescerel latius (1). » 

L'épitre dédicatoire d'où j'ai tiré ce passage est datée des 
calendes de décembre 1683. A celte époque, Grœvius avoit 
déjà publié toutes les éditions qui l'ont rendu si illustre, et 
il travailloit au grand Thésaurus antiquitatum que P. Bur- 
mann se chargea de terminer. Huet aroit voulu l'enrôler 
parmi les collaborateurs des classiques ad usum^ mais ce 

firojet avorta. Cependant des relations s'étoient nouées entre 
ui et différents François du plus grand mérite, et il dut ré- 
sulter de là des correspondances étendues dont quelques dé- 
bris se sont conservés. Parmi la riche collection du British 
Muséum on trouve aujourd'hui un certain nombre de lettres 
écrites par Graevius, ou à lui adressées (2); je me bornerai 
pour le moment à transcrire celles qui portent la signature 
du comte d'Avaux, et qui n'ont pas encore été publiées, que 
je sache. J'ajouterai, le cas échéant, de courtes explications. 
Le volume dont j'ai pris mes extraits appartient au fonds 
Burney où il est coté n" 372. C'est un in-4\ Jean-Antoine 
de Mesmes, comte d'Avaux, marquis de Givry et petit-neveu 
da célèbre plénipotentiaire à Munster, avoit hérité de son 
grand-oncle les talents politiques, l'entente des affaires et 
un goût délicat pour les bel! es- lettres. Il se trouvoit à la 
Haye en 1672, occupé aux transactions qui se terminèrent 
par la paix de Nimégue. Mais il ne se laissoit pas tellement 
absorber dans les questions d'État qu'il ne sût réserver un 
peu de son loisir pour les entretiens et la correspondance 
avec les savants. Le connoissant de réputation, Graevius lui 



(1) M. J. Çiceronifl epistol. Ubri XVI, ad T. P. Atticum. Edit. d'Amster- 
dam, les/i. 

(3) n y en a une cinquantaine dans le fonds Barney et sept on huit dans 
le fonds Harléien. . On doit regretter que tous les critiques si éminents da 
dix-septième siècle n'aient pas trou?é pour leur correspondance un éditeur 
comme Almeloveen. Casaubon a vraiment eu du bonheur. Et 'quand on 
pense qu'outre Ténorme in-folio de ses lettres imprimées, il y en a pres- 
que autant en manuscrits qui n'ont jamais ?u le Jour! 



f|S 1<& CABtHST BISTOBIQUE, 

if oit eoToyë^ par rentremise dd H6insia£»itn uempIMi^ & 
"ma Suétone [f]. Oa Ta Toir fi» lêmes i'ifiv^ 
lêeeption de ca pr^nt 

t Monsieur, si jay esté si longtemps à faire responsa à h 
lettre que M. Heiosius m'a donnée de rostre part, aceuséi 
w iâa mâ^mÊm que tei ûcctipatiéM nue j>f eoei 
depi]ïs ce teraps-ià; ^elqae grandes qu'elles aient esl^-, 
elles ne m'aur oient pu empesctLé de yous témoigner coui- 
tïien ïe me sent dbligA que wm ayte rouin me lèi^lir, pûur 
M'^dresser te livre que tous yenès de mettre en lumière, fi 
je ne m*eatois trouvé embarrassé de respondre à Tostre 
Mire* Vous m'y dépeignés^ Monsieur, tel que que je deyreis 
«Nie» 0t bien soureot les louanges que donne un liomiM te 
TOStre ïnérite sont des advertissemcnts de ce qu'on Ml 
laire; et je vous asseure que je m'en sens plus animé à mè- 
1^)^ mt m ^^wm mi âHeA- d^ttiatt (S). Cepradint, 

Monsieur^ puis vous dire que je ne scais si mon nom sera 
plus illusLre pour avoir esté mi3 au bas des U^ilKs que je 
Tiens de signer qtte dRa^ lia feife du Uwtb oti YmsTi* 
Tez placù. Je vous en reiuil frift^liumlïles grâees, et Je foos 

prie de croire t]ue de tous ceux qui coiiïieissent voslrc mé- 
rite (3J, personne n'en fait plus de cas que moy, et que je 

(1) Suilùût p[iï'ut i-u 167^, Ily€D a pluefeurs réimp(reiBioiu. Pubqtiû 
nous eoûimc's en Lraiii ilc parler du comte d^A^^aui, dlsoûi tout de au i te que 
B» contomporaina s'accordent k fmrt de Jui un -éloge qu'il semblo ttolr 
mérité h tous égvdi* Voj. SuiifrSiaion, Mémfftrtt, VU, édit. Hâcliette^ 

(3} Voiriaeji|0effiBftlii{iM 
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2. LE COMTE d'AtAUX AIT MÊME. 

Il y a na întervalle de dix ans entre la lettre que je Tiens 
de transcrire et la suivante. Bien des choses s'étoient pas- 
sées durant ce peu de temps ; le grand siècle ayoit atteint 
son apogée j Racine, Bossuet, brilloient de tout leur éclat; 
la puissance de Louis XIV sembloit ne rencontrer aucune li- 
mite; jamais la France ne fut si prospère. Le nom de 
Heinsius a été prononcé un peu plus haut ; ce savant illustre, 
mort en 1681, laissoit demère lui une bibliothèque magni- 
fique. Âlloit-on la Tendre aux enchères, ou la famille en 
disposeroit-elle d'une autre façon ? Voilà sur qupi le comte 
d'ATaux s'adresse à GraeTius. 

A La Haye, ce ^7 Janvier 1689. 

€ Monsieur, 

€ Une personne que j'honore beaucoup, et à qui toos se- 
rez sans douta bien aise de faire plaisir, m'a prié de lu; 
acheter quelques liTres qu'il m'a marqués de la bibliothèque 
de feu M. Heinsius. J'espére que tous agréerez que je m'a- 
dresse à TOUS pour cela, et que je tous demande s'il faut at- 
tendre la vente publique, ou si les héritiers Toudroient bien 
Tendre quelques livres aTant cette Tente. On m'a dit, Mem- 
senr, que cela dépendoit d'eux', et qu'on en usoit quelquefois 
de la sorte. Je tous seray bien obligé si tous Toulez le leur 
demander» et m'eo rendre response : après quoy je donneraj 
le mémoire qu'oa m'a euToyé à qui tous m'indiquerez. Je 
«ais trés-aise d'aToir cette occasion de tous renouToler les 
asseurances que personne n'est plus que moy^ Monsieur, 
▼ostre très-humble serritenr, 

€ D'Ataux. p 

la jalousie se déchaîner contre loi. Si Bormann l'admiroit avec passion, 
HleUog, aa contraire, exœUoitè le décrier, ptétenteit, par exemple, qn'U 
ne ponvoit s'exprimer correctement en latin. 



m 



3* m mm n'Af m èss Mèmx. 

4m?itls;I^JhQôà^ dire qu'il se cliargerûjt rolontiieis 
# ijQe le diplomate ?ouMt luî coDfler, ti 

f#isc3aase|€uriei]se de se procurer des ouTrag€5 de la hihUo- 
thëQtie d^Heinsius, n'étoit autre que l'archevêque de Beims, 
préhi célèbre cl Trère de Lôuvois. Cliarles-Jîaurice Le Teh 
lier, sur îe compte duquel Madame ile Sévîgnè a Innt d'à- 
inii.^;inlc>^ aneciloles, conservoit, au iiHiieu de lu d^?s^^^^UoQ 
et des plaiï^ir^i, iei^ goûts d'un bomnie de leltrcs, et \ \ ira- 
Tallloit sans l'L-iùcfie à augmenter cetl^^ îu.iLiiiiij jui^ rnUf-iUioD 
de livrer qui s'élevoit à sa mort au nombre de iiÛ^oOO vo- 
lumes, et qu'il légua à Tabbaye de Saiote-Geneviêfe. Le 
comte d'Araas.MTCï|j» $Uf qe ii^pt monS^ M^àM 
corresponda&fi - * r^r 



« Je n'a y pas respoudu plus îot. Monsieur, i h lettre qae 
TOUS m'avez fait Tboûueur de m'escrire, parce i}ue i'atlei^ 
j|tie IL rarctiefê(}tié âé'Beiïim, qui eatfrêl^ ili lt.% 
LoitvoîS) me mauderoii sur vosirc lettre. C'est pour luy, 
KoDâieur» que sont les livres qu'il souIiaiUe avoir, et il vous 
Ëen tréâ^bligô si tous voulez bleu y coutrit}uer. Mais 

pensé de donner liHilttoire de SL l'archevt^rjue de Reims I 
quelque libraire anroit soio d'estre présent à la yeute 
ék lÊmB^ pour prendre tem que je Iny marqneraj. Ce 
sont tous livres de tUèologiei ainsi j'espère que cela ne se 
rencontrera pas si aisément arec cent qilf tous pouyez sou- 
haitter. Je tous priej Monsieur, Jif mander qo&l esl 

« D^ATAUt, » 

4* LE COMTE D*AVAUX AU MÉUE. 

Il seroit assez intéressant de savoir quels sont les livres 
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nous n'avons pas les réponses de celui-ci au comte d'Avaux, 
il nous est impossible de résoudre ce problème, mais les ti- 
tres de plusieurs d'entre eux paroissent dans une des lettres 
suivantes. 

A La Haye, ce mars, 
a J'ai receu. Monsieur, la lettre que vous m'avez fait 
l'honneur de m'escrire le 8 de ce mois ; et puisque vous 
voulez bien vous charger de ce soin en faveur de Monsieur 
TArchevesque de Reims, je prends la liberté de vous envoyer 
la liste des livres qu'il souhaitte avoir. Il n'a pas mis le prix 
qu'il les veut acheter. J'avois prié un libraire de La Haye 
qui doit estre à celte vente d'acheter les livres que je luy 
marquois; mais, Monsieur, puisque vous voulez bien vous 
en donner la peine, je m'en remettrais à ce que vous vou- 
drez bien faire, d'autant plus que Monsieur TArchevesque 
de Reims a souhaitté que je vous en priasse, et que je vous 
disse mesme que les livres estoient pour luy. C'est un prélat 
d'un si grand mérite que j'ay cru que vous voudriez bien 
luy faire ce plaisir. Faites moy sçavoir, Monsieur, je vous 
prie, à qui il faut que j 'envoyé de l'argent à Leyde, et si on 
le doit donner au libraire qui prendra soin après vostre 
départ, d'acheter les livres qu'on n'aura pas vendus pendant 
votre séjour à Leyde. Excusez, je vous prie, toutes les peines 
que je vous donne, et croyez moi avec toute l'estime et la 
passion ioKiginable entièrement à vous, 

€ d'Avaux. » 



5. Le comte d'Avaux au Même. 

Je vous suis très-obligé , Monsieur, de tout ce que vous 
me faites l'honneur de me mander par vostre lettre du 10 de 
ce mois ; mais vous serez bien surpris de voir qu'au lieu de 
remerctmentS; je vous donne de nouvelles peines, et je vous 
fi!s de nouvelles prières. J'ai rem MHÏItto VSè I$tlf9 di 

tli mÊÊm JnJj»4allJit tii7. 0OQ. Il 



m 



1^ ^KHR âpMpnfc 



Nous n'ayons |»its ta date prfeiit de la lettre ci-apfâ% 
mais èpf âû|t être dd l'aimÉe IfiSl^él dwaott 
1^08 li iÉLirit de prés. 

* Je suis h (^s-fftdié. Monsieur, que les désordres des Pays- 
Bas TOUS empesclieot de faire teair commodèmeot fostre 
ttf f« (1) î Ibrâto^pm Te Biii^lrti. foos iQftves qtê 11 
droildes gens a'a pu meiUe nies propres leUres à Tabry des 
iUsuUes ; aînsy je m pais vaus oilnr m cecy mes serTîm 
comme je le youdrois bien. Cependant, si j'arois ea yos 
Uyrefi âujourd'buy ^ il se présente une oceasion à laqueUe je 
ne m'attcndois pas, docî je poiîrrois me servir pour eevojer 
ycfêlre lÏTre. Je yous oflre^ à del[aut de cela, de les enTojÊr 
î Bispj^. n pan tréftwmi^dtô^nâèèa^ 
celte villê-là qui y vont en toute scureté. Celte voye esl bien 
jlus seure et biea plus prou^le^ celte de Rotte% la^ueUa 
ÉÎfQjette k Iieafieûup â%mtèàmU. Si m aidiiis isàm 
je puis youâ rendre seryjce, je vous prie de croire qittiàttï 
emploierai avec jojc^ puisque je suis avec beaucoup de 
Térité, Monsieur, votre très-tiumble et très afTectiouné servi- 

1 te Aèfti tii i itfliiil» 

i Je ne pouToiSj Monsieur^ recevoir un présent piv 
considérable qu'est celuy que vous m avez fait des é|iUresâs 

mit êmi^iÊfmà»^ p^àitmm^ tmt m 

(1} telMtm il cliM^ '^^ift 
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TOUS pour qui j'a; toute l'estime que vostre mérite vous 
attire de tous ceux qui vous coaaoisseat* 

c J'ai receu aussi la petite caisse dans laquelle sont les 
exemplaires pour Monseigneur le Dauphin, M. le duc de Mon- 
taasier, M. révesque de Condom et M. Fabbô Huet. Je l'en- 
Toyerai à H. le duc de Montausier de qui j'ay reçu une 
lettre par laquelle il me prie d'escrire à M. Colbert de 
Croisy. Mais, Monsieur, permettez -moy de vous dire que 
TOUS ferez un grand plaisir à Monsieur rArchevesque de 
Reims de luy envoyer un exemplaire de vostre livre. Je me 
charge de le luy faire tenir, et de luy envoyer aussy une 
lettre que je vous conseille de luy escrire, dans laquelle, si 
TOUS le jugez à propos, vous pourriez lui marquer que vous 
aTez eu soin à ma prière de luy faire avoir les livres qu'il a 
souhaittë de la bibliothèque de M. Heinsius. Envoyez moy 
donc cela au plus tost, et croyez que j'aurois une extrême 
joye de pouvoir vous témoigner. Monsieur, combien je suis 
à vous. 

« d'Avaux. • 



12« UE COMTE D^ÀVAUX AO MÊME. 

L'Archevesque de Reims ne manqua pas d'écrire à Grsevius 
pour le remercier de toutes les peines qu'il avoit prises au 
sujet des livres de la bibliothèque d'Heinsius. Il est fâcheux 

Sue cette lettre ne nous ait pas été conservée; voici, cepen- 
ant celle dont d'Avaux l'accompagna. C'est la dernière du 
volume. 

A La Haye, te 1*^ de Juin 10S4* 
c II y a déjà du temps. Monsieur, que j'ay receu cette 
lettre de Monsieur l'Ardaevesque de Reims; mais quelque» 
affoires que j'eus le jour qu'elle arriva m'empescha (sic) de 
vous l'envoyer, et elle est demeurée depuis ce temps-là en- 
veloppée en d'autres papiers, en sorte que je ne l'ay retrou- 
vée qu'aujourd'huy. Je vous prie de m'excuser si j'ay retardé 



168 LK CABINET KI3T0HIQUK. 

le plaisir que vous aurez de recerolr cette lettre , et de me 
croire toqjonrB, Xoûsieur, exfrCmeûient I tous* 

Je me propose de transcrire et de meilre soufi les yeux 
des lecteurs du CabmH hin&rtqm les lettres du duc de M»*' 
tausier à Graevius; h compléter les détails dans lesquels je 
SUIS eutré aqjourd'liai : elles ajouteront quelques pages 
w^X.^'t^lS^^itm^ti^^ qui fiout Hstêliliw M 

Gcfirm Ma&sun. 



XTI. — QUERELLE DE MOTS. 



Nou^ avons en déjà l^occasioûdô signala (t} l'ÎBI>or[:inre 
matière de correspondance l'ancienne société françol^e aitacbolt 
à la formule Onala des leiires; inifsoriaace qae notre mépris de 
rétîqueiie uous fait regarder aujourdlmi connue inutila ou ridi- 
cule : mais celte ignorance du proiocole, du bon styte et da bel 
usage pouroii autrefois susciter les pins méchantes a Us iras. Voici 
quelques répliques, no peu vertes ^1 l'adresse du comte d'ETi^ttl, 
qai proufeut à quel degré Is jeuue noî^lesse poussoii la susce^* 
liilité sur ee point ~ Un mol ifiDt umt sur la persomu^ en JM. 

ttl^^te m imam ^ % MmbM ; PeiM «ins la maîioii âa 
BotilUon. Frëdénc-Bfauffâe dtlili^j due de Bouiilcîu, ImpMqiil 
dans Ja eon? piratiou qui fit déeat^ter Ctuq-Mars et de 'RiWi , jgi^ 
toit obtenu sa liberté, qn'en consentant h rechange de Û pfettH 
psnté de Sedan, conire le duché de Château-Thierry et le esW 
d'jÉvriMîis. A la date de ces lettre?^, fe «^ùinie il Évreux étoft Lmh 
de ia Tour, pelit-Ûls de Krédénc^Maurice, dont il le^^^^^ 

(t) ?oj. Il liitiedn pistait Beidtfit i aou A ffMm tela»^ 
it vu, p, ta). 



QUSRELLS DB MOTS* 



169 



de colonel-général de la cavalerie légère de France. C*est en cette 
qualité qu'il eut maille à partir avec quelques gentilshommes de 
son régiment; Il sembleroit, au surplus, que cette prise d'armes de 
Jeunes officiers contre leur supérieur ait été quelque peu concer- 
tée, car ces lettres, de même date, paroissent calquées l'une sur 
l'autre, et motivées par le ton et les airs de grand seigneur qu'ai- 
moient si Tolontiers à prendre MM. de Bouillon. 

La première de ces lettres est au marquis de Yillequier, fils du 
duc d'Aumont, qui, né en 1709, avoit été fait mestre de camp de 
cavalerie dès le mois d'août 1728. 



1. H. LE COMTE D'EvREUX A M. LE MARQUIS DE YlLLEQUlER. 

Vous êtes de trop bonne maison, Monsieur, pour vous for- 
malizer de la fin de la lettre que rous avez reçue de moy le 
19 du courant. Quand je vous escriray pour choses qui ne 
regarderont que vous et moy, j'en useray tout differamment 
que quand ce sera pour faire exécuter les ordres du Roy et de 
S. A. R. Je suis bien aise donc de vous donner avis une fois 
pour toujours, que je ne changeray pas de stille, que ceux 
qui sont d'aussi bonne maison que vous ont trouvé convena- 
ble; devant, au jugement des gens sensés et raisonnables, 
observer une différence par rapport à la subordination entre 
un Mestre-de-camp de cavalerie, et son Colonel-général. Si 
après l'assurance que je donne de ne rien changer aucérémo- 
nia], vous ne le trouvez pas dans la règle» je ne puis qu'y 
faire; mais encore une fois je ne le changeray pas pour vous 
seul. Il y a plusieurs autres fils de ducs et pairs qui trouvent 
que je ne puis, ny ne dois faire autrement» et à qui j'escris 
dans les me^mes termes. Je yeux bien entrer en ce détail par 
ViiiiiM #1 li idtt^toitiûiï que fay pour wimiil ¥éiis ti^f^ 
vez par hazardquej'aye tort, je vous prie de me le dire â imS^ 
mesoie dfi Qô tous en pas prendre à mon secrétaire. 

Signé : Lb G. d'ëvabux. 
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2. M. LE MARQUIS DE YlLLEQUlER A M. LE COMTE D*E^1IEUX« 

Vous êtes de trop bonne maison. Monsieur, pour que je ne 
me formalise pas de la lettre que vous avouez m'avoir escrile: 
je ne suis point frappé de la différence qne tous me mandez 
Youloir metlre en m'escrivant pour me donner les ordres do 
roy et de S. A. R.;— j'y suis trop parfaitement dévoué pour ne 
m'y pas porter comme je le dois; mais je ne scaurois m'em- 
pescher de vous donner avis. Monsieur, que sans examiner 
ce que les autres trouvent convenable, je no recevray jamais 
ce céremonial-là, sans un ordre exprès du roy ou du régenj, 
quoique je ne veuille jamais me séparer de la subordination 
due au Colonel-général de la cavalerie, qui est la seule diffé- 
rence qui soit entre nous. Comme je crains de ne vous pas 
trouver chez vous, j'ay cru que ce seroit manquer à restime 
et à la considération que j'ay pour tous de retarder à tous 
faire savoir quelz sont et seront toujours mes sentimens. 



3. M. LE COMTE d'EvREUX A M. LE MARQUIS DE 6ÈTRES. 

Celle-ci est du marquis de Gesvres» Louis-Léon Potier, fils du 
duc de Gesvres, né en 1695, d'abord lieutenant de vaisseau, pois 
mestre de camp de cavalerie; plus tard en i734 maréchal de camp 
61 lieutenant générai en 1745. Il avoit épousé, dés 1729, Éléonora- 
Marle de Montmorency-Luxembourg. 

Est-ce naissance supérieure ou mérite personnel, Monsieurv 
qui TOUS fait prendre le party de reuToyer une lettre qiie }à 
TOUS avois escrite le 19 du courant, sous prétexte, dites-rouSi 
que la fin ne vous convient pas et que tous n'estes pas ac- 
coustumé qu'on tous asseure qu^n tous honore. Je suis 
bien aise de tous assuftr donc moy-mesme, que j'ay eu tort. 



Signé : Le marquis de Villequier. 
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et que j'ay plastost voaia suivre le stillB danl je me suis tou* 
jours servy, avec Ions les aulres mestres de camp de France, 
quoique fils de duc, que raison : passez-le-moy pour celte 
fols, en attendant que vous vous donniez la peine de m'ex- 
pliquer à moy-mesme et non à mon secrétaire ce qui vous a 
$i fort choqué, et les termes dont il faut que j'use avec vous. 
Je finirai sans cérémonie. 

Signé: Le C. d'Evreux. 



4. H. LE MARQmS DE GbSVRES A H. LE COMTE D'EVREUX. 

Quand S. A. R. aura ordonné, Monsieur, la façon dont 
vous devrez escrire comme Colonel-général de la cavalerie, 
je m'y soumellray avec le respect qu'on doit à ses ordres, et 
cela pour qui que ce soit, comme pour vous ; à l'esgard de 
la naissance supérieure dont vous me parlez» je vous laissa 
avec toutes vos chimères : pour le mérite personnel le public 
est juste* Votre estime ne peut honorer personne^ ainsy je 
vous quitte du terme d'honorer, dont vous croyez me faire 
grâce : ma lettre vous explique assez mes sentimens, je finis 
sans cérémonie. 

Signé : Le marquis de Gesvres. 



5. M. LE COMTE D'EVRRUX A M. BE LA MOTHE. 

Ycici maintenant Louis-Charles de la Hotte-Houdamont, qui 
d'abord colonel d'infanterie le 13 juillet i705> eréé mestre de camp 
la même année. Brigadier de cavalerie ea 1719, devint maréckai 
de France en 1747. U était petit neveu du fameux Lamothe-Hou- 
daucourt, maréchal de France, vice-roi de Catalogne et duc de 
Cardone. 

Quand vous me marquerez les raisons particnH&res qie 
TOUS avez pour que je finisse mes lettres, Honaieiir, dilie- 
nament avee wms que je ne «V96 tooi les autm m»^ 
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très de camp de France, dont une partie vaut aaltnt qoe tous, 
et les autres très-supérieurs en naissance^ je poorray peuU 
être changer mon slille, mais en attendant que tous pre&ici 
la peine de me le dire à moy-mesme tous ponvez être sear 
que quand je tous adresseray les lettres da Roy et de son Al- 
tesse royale je me serviray de rautorité qui m'est confiée pov 
vous les faire exécuter avec respect. Pour cette fois, comme 
tout ce détail ne regarde que tous et moy, je me garderaj 
bien du terme d'honorer. Je me contente de toos demander 
ETCC instance de me dire, et non à mon secrétaire, ce que 
TOUS croyez qui tous est deu et pourquoy. 

Signé: Le comte d'Etredx. 



6. M. LE COMTE DE LA MOTHE A M. LE COMTE D'EtREUX. 

Je me suis adressé à TOtre secrétaire. Monsieur^ ne ponTanl 
croire que la lettre que j'ay reçeue de tous ne fût une mé- 
prise; je me soumets sans peine aux prérogatiTes connues de 
TOtre charge : ce dont il est question ne sçaurait regarder que 
TOUS et moy, et n'interresse en rien le serrice ; personne n'est 
et ne sera jamais plus soumis que je le suis aux ordres du 
Roy et de S. A. R., mais si tous songez, Monsieur, à étendre 
cesmesmes prérogatiTes au delà des bornes qu'elles ont eu 
jusqu'à présent, tous ne dcTez pas être surpris que les gens 
de condition ne confondent point les choses réelles aTec les 
imaginaires. Voilà, Monsieur^ quels sont mes sentiments sur 
la charge dont tous aTez Thonneur d'être reTètu ; il ne me 
reste plus qu'à tous faire connottre le peu de cas que je fais 
des prétentions de M. le comte d'ETreux ; je crois, toute re- 
flexion faite, n'y pouToir mieux parTenir qu*en tous asseurant 
qu'il ne sera jamais possible de me persuader de finir la ré- 
ponse que je tous fais, et non à TOtre secrétaire, d'une façon 
différente de celle dont tous serTOz aTec moy Jusqu'à ce que 
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TOUS m'ayez conyaincu de ce que vous croyez qui vous est 
deu, et pourquoi. 

Signé: Le comte delà Hothe. 



7. M. le comte d'Eyreux a H. le marquis du Luc. 

Je crois qu'il est ici question de Jean-Baptiste Félix-Hubert de 
Vintimille du Luc, qui fat gouverneur de Porquerolles, inspecteur 
de cavalerie, maréchal des camps et armées du Roi, et qui de 
Pauline-Félicité de Mailly eut Charles-Emmanuel de Yintimilley 
comte de Marseille. 

Mon secrétaire m'a dit que vous luy aviez renvoyé une 
lettre que vous avez receue de moy le 19 du courant, Mon- 
sieur, parce que, dites-vous, le mot d'honorer ne vous con- 
vient pas : vous avez raison, et moy j'ay eu tort. Je ne de vois 
pas me servir d'un pareil terme, tout le public, je vous as-* 
seure est de voire avis; mais comme je ne scay plus comment 
finir, vous trouverez bon que ce soit pour cette fois sans cé- 
rémonie. 

J'attendray que vous me disiez vous-mesme ce que vous 
desirez et je verray après ce qui sera convenable, quand je 
vous envoyeray les ordres du roy. 

Signé : Le comte d'Evreux. 



]é ÊBàfB^ Honsienr, le respect qui est dm I la charge dûnt 

vous êtes revêtu, je n'ay pas crcu m*en escarler en faisant ce 
qae i'â}^ faiL Je scais de plus le profond respect et lasoumis^ 
itoii que je dois avoir pûtif te ôirdres de Sa Majesté et pour 
ceux de Son Altesse Royale- J*ay jusqu'à ce jour témoigné 
im zèle et une ardeur I )6S exécuter, qui montrent assez que 
je sQii.i^fflpIi de mei deToirs et que je do m^^loîgneraf 
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mais de ces sentimens. Le public qae vous citez si à propos. 
Monsieur, m'a toujours rendu cette justice, et par celte con- 
duite que je n'ay jamais démentie, j'ay été assez heureux pour 
mériter son estime et pour m'en faire considérer et honorer. 
Comme vous voudriez me faire croire que vous avez lailnp 
grand effort en vous servant avec moy de lïè tôftBfi^ Il 
propos, Monsieur, que je vous aprene que mon nom est Tïa* 
timile, que ce nom est connu et qu'il est si bon que, pour le 
faire valoir et luy donner un lustre^ nous n'avaus jamais eu 
besoin de recourir à deschiméresny àdesidËesfofltai&i|iâL 
Vous trouverez bon, s'il vous plaît, Monsieur, que me ser- 
vant du mesme ;trivilége et ne sachant plus comment finir, 
que ce soit pour cette fois sans cérémonie. 



XVn. — BULLETIN BIBLIOGRAPHIQUE. 



Histoire de cinq villes et de trois cents villages, hameaux ou fermes^ 
par Ebnbst PaARCwo. — Paris, Dumoulin, 1861-1867. En vente, 
5 forts vol. in-12. 

On se rappelera que nous avons déjà parlé de l'important travail 
de M. Ernest Prarond.Nous avons dit comment l'auteur avoit entre- 
pris de faire connottre l'arrondissement d*Abbevilie, dans ses 
moindres détails : nous venons aujourd'hui prouver qu'il n'a 
poiùt failli à sa tâche. 

Le but de rhistorien est connu; dingé par ramour du fofor, â 
veut le faire aimer de tous ceux qui le fuionl iMl It dâda^iM^ 
faute de le connoitre ou de l'apprécier; dant tètUfim, il grm^ 
heureusement autour de chaque cité, de chaqofl cloêlier, de chaqtifi 
Biaison, tout ce qui peut intéresser et en inspirer VnimbmenU 
c Nous tenons à dresser, dit-il, un inventaire rt^lrincux de smw- 
nirs, il faut que nous sachions connoitre et amier la par* fOi 



Signé: Marquis du Luc. 
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noQs habilonSi la maison où nous sommes nés, la terre qui noas 
appartient oa que, noas caUiyons, et il Tant que nos enfants héri- 
tent de celte science et de cet amonr dti foyer. » 

Pour réaliser son plan, Tautenr ne pouvoit mieux faire que de 
diviser son travail, comme il Ta fait, en donnant à chaque loca- 
lité son étymologie^ sans rien céder à la fausse érudition non plus 
qn'à la fantaisie, en faisant connoître sa situation topographique, 
sa population, ses antiquités, ses hommes célèbres, ses pasteurs, 
ses magistrats municipaux, et ce que son histoire offre de pins 
remarquable. On trouve dans son livre la description des fiefs, 
des châteaux, des églises, des chapelles , des monastères, l'appré- 
ciation des usages, des mœurs et des traditions, toutes choses 
que l'auteur a pu connoître et étudier de près , ce qui lui fournit 
à chaque pas d'ingénieux aperçus et de piquants récits. Il n'a 
oublié dans celte intéressante statistique ni le commerce, ni l'in- 
dustrie, ni l'agriculture surtout. En résumé, ce cadre historique 
est des plus vastes, et si l'on y remarque quelques lacunes, c'est 
qu'il étûit matériellement impossible à l'auteur de dire plus et de 
liftire mieux. 

Des cinq villes, dont le titre de cette publication annonce l'his- 
toire, nous avions déjà entre les mains : Ahhemlîe et Eallen- 
ûcfurtj dont nous avons rendu compte ; c'est ce qui formoit la 
première partie de l'œuvre. Voici maintenant la seconde partie 
qui comprend Hue et ses quinze communes. Puis avec la troisième 
partie, Saini-Vcdlery , autour duquel l'auteur groupe les cantons 
moins importants de Moyenneville , d'AuIt et de Gamaches avec 
les nombreuses localités qui les entourent. Cette troisième partie 
forme deux volumes. Nous n'avons encore de la quatrième partie 
que le i*' volume , tout entier consacré à Saint-Riquier, aujour- 
d'hui simple commune, plus illustre toutefois par son histoire 
qu'AiHy-le-Clocher, qui lui a dérobé l'honneur d'être le chef-lieu 
du canton. 

Comme on le voit, M. Prarond a pris à cœur une tftche histori- 
que considérable et des plus utiles et nous avons la certitude au- 
jourd'hui qu'il la mènera à bonne fin. Avant de clore, qu'il nous 
soit permis de reproduire ici de la préface de l'auteur quelques 
lignes qui, bien mieux que tout ce que nous pourrions dire, vau- 
dront à son œuvre les sympathies de nos lecteurs, a Chaque vil- 
lage, dit si heureusement M. Prarond, chaque chemin, chaque 
haie, chaque arbre, chaque maison a droit au souvenir des hommes, 
et nous avons voulu montrer qu'il n'étoit pas impossible de don- 
ner satisfaction à ce droit : on ne trouvera dans notre œuvre que 
le spécimen de ce qu'il conviendroit d'accomplir pour toute la 
France. Les populations autrefois stables, se déplacent, emportées 
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par les ^^agons, gigantesques omnibas de ces mes de fer qui 
transforment nos provinces les plos lointaines en quartiers jaxla- 
posés d'une seule et immense Tille, la France, capitale de TOcci- 
dent. Il ne faut pas que les générations ainsi transplantées, foulent 
sans souci du passé un pays vierge de souvenirs, comme ces émi- 
grants du vieux monde qui vont peupler les défrichements neufs 
de l'Amérique du Nord. Les souvenirs doivent survivre immua- 
bles au passage des tribus de la cité : la patrie doit toujours être 
la patrie : la chaîne ne doit pas être brisée. Il faut que les nou- 
veaux venus adoptentaux mômes lieux l'histoire des ancêtres dont 
les fils sont restés ailleurs. Dans la vieille patrie gauloise, la 
famille est commune : l'histoire à tous les degrés est partout du 
patrimoine commun. » * 



L'espace nous manque pour rendre compte de plusieurs publi- 
cations importantes qui nous viennent d'être signalées, et qui noos 
fourniront certainement matière à examen. Nous citerons dès au- 
jourd'hui : Les Deux années de mission à Saint-Pétershourg; ¥a- 
nuscritSf lettres et documents historiques, sortis de France en 1789, 
par M. le comte Hector de Laferrière. Paris, Impr. timp., et chez 
Aubry, rue Dauphine, 1 vol. in-8. 

L'Armoriai de FrancCy Angleterre, Êcosse, Allemagne, Italie H 
autres puissances, composés vers 1450 par Gilles le Bouvier, dit 
Berry, premier roi d'armes de Charles VIL roi de France, — Texte 
complet, publié pour la première fois d'après le manuscrit origi- 
nal, précédé d'une notice sur la vie et les ouvrages de l'auteur et 
accompagné de figures héraldiques dessinées d'après les originaux, 
par M. Vallkt (de Viriville). Parts, gr. tn-8, chez Bachelin-De/Uh 
renne. Prix, 10 fr.; — Et le second volume de l'importante publi- 
cation de M. G. A. Martin» Essai historique sur Rozay-surSerre 
et les environs, dont nous avons précédemment annoncé le pre- 
mier volume. 

Nous reviendrons certainement sur ces intéressantes publica- 
tions. 




XVIII. — DOCUMENTS 

POUB SBRYIB A L'HISTOIRE DE L'AGÂDIE. 



Nous avons publié dans une de nos précédentes livraisons, la 
préface d'ane histoire de l'Âcadie françoise, que M. C. Morean a 
composée et que nous regrettons de voir encore inédile. Nous 
avons dit à ce propos que cette histoire étoit une véritable révéla- 
tion. Les pièces suivantes que Fauteur a bien voulu tirer de son 
portefeuille pour les mettre à notre disposition, prouveront incon- 
testablement qu'il n'y a ni complaisance ni exagération dans notre 
jugement. Ces pièces ne forment qu'une très-oetite partie des do- 
cuments inconnus que M. G. Moreau a recueillis : mais nous esti- 
mons qu'ils suffisent pour décharger la France et le cardinal de 
Richelieu de l'accusation portée par tous les historiens de n'avoir 
même pas su que faire de TAcadie reprise sur les Anglois, et de 
Pavoir par ignorance autant que par incurie^ livrée aux coureurs 
de bois et aux traltans. 

Voici d^bord la commission délivrée au commandeur de 
Razilly, pour prendre possession de TAcadie au nom du Roy, 
après le traité de 1632. 



1. CoimiSSION DU COmiANDEUR DE RaZILLY. 

Louis, par la grâce de Dieu, roy de France et de Navarre, 
à noslre cher et bien amé, le sieur de Razilly, salut : Ayant 

i3t année. AoAt-Septembro 1867. — Doc 18 
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été arresté entre les commissaires par nous députés et le 
sieur Wake, ambassadeur de uostre très cber et très amé 
bon frère et beau frère, couslil il ttfilii lUtAli WFdtli 
Grande Bretagne, que les places de Québec, Port Roya! et 
Cap breton situées en la NouveLte France et phases par Lui 
sur nos sujets depuis le traité de paix Èi^ rtltt et ledit 
roy d'Angleterre, le 24 avril t629, seront rendues à nous on 
à ceux qui auront ordre de nous, et comme H est à ce sujet 
nécessaire de commettre quelque personne qui puisse rece^ 
voir pournouslesdites places etpricii&iiêttiyatlefiôrttt^ 
et en faire retirer les Écossois et autres sujets du roy delà 
Grande Bretagne; A CES CAUSES et pour la conHauce que 
nous avons en vosire fidélité M iffectton au bîe0 ûé mOfè 
service, valleur, expérience et iNKra» cndiilttt hûub tous 
avons commis et ordonné, comoi^tlQiis et or4oiinoii& par ces 
présentes pour recevoir des xnkîn& Ûm AD|pi^s ait Bostre nom 
ledit Port Royal et habitations de Quebee eû Caâida^p el à% 
celles prendre possession et pour cet effet suivre et ob^'^erver 
de point en point les instructions données par nastre très 
cher et très amé cardinal de Rkhfilîeu, piirdÀ Fîifiiie, gnié 
maistre, chef et surintendant de la navigation et commerce 
du royaume; et de ce nous vous donnons pouToîr, autarîtA 
et mandement spécial ; car tel est nostre plaisir. DonoéàditDt 
Germain en Laye le 10 may l'an degffoei 1632^ et dmM^ 
règne le23«; si^n^ Louis; etpltisbasi^ tefoitBoiimùiik^^ 
Scellé en cire jaune. 



2. Lettre du gomiundeuriii JUj^iË^ eAwmu K 

La lettre qui suit est du mâme commandeur au cardîn^l de 
Ricbeliea : il recommaQde à son âtteaUon m mémoire qae lui 
présentera le P. Joseph, conteiiiM 
décolonisation* 
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Monseigneur, 

Je ne doy point avoir d'autre bat que là felôii-e de Dieu, 
h grandeur du ro^ et le sértice partictilier de vostre Émi- 
ncnce en ce qui m'oblige d'avoir faict ce mémoire que lui 
présentera le révérend père Joseph, des affaires les plus im- 
portantes que j'ay reconnues en ceste nouvelle France ; sçà- 
voîr que vostre Éminencè a Uilè l)assîon de s'emi)loyér & 
raùgtnentation du chHstianismc et acquérir de nouvelles 
couronnes à Sa Majesté, bans le susdit mémoire, élle tfotï- 
rera des notions suffisantes pour Tun et pour l'anii-é; el éri 
mon t)articulier je ii*y prétënd autre ihtérét slnoil qtie de 
passer le resle de mes jours à travailler de cœur et d'âme à 
Taugmentation de cette grande œuvre qui a eslè réservée du 
ctèl dans le tèmps que tënez le gouvernail dë là iiàvigatlon 
de France et qu'estes un des principaux pilliers de l'Église; 
joint que voslre Eminence a la charge de vice roy dans ce 
nouveau monde où par sa puissance elle peut faire réunir 
au giron de l'Eglise plusieurs millions d'âmes, lesquelles 
estant dans le ciel prieront Dieu à jamais pour faire récom- 
penser vostre charité des soins qu'elle aura prises pour leur 
salut; et autre grand nombre de peuple qui est en France 
et à qui la niécessilé fait commettre beancotip de péchés, 
troùVerônt dans cette terre de bénédiction ûn azyle assuré 
pour le repos de leurs âmes et une nourriture corporelle 
pour le soulagement de leurs familles de France, avec peu 
de dépense et sans qu'il en sorte un solz du royaume. Je n'ay 
lûis dans le strsdit lâétnoire que la pure vérité; èt touâ tes 
révérends pères capucins qui sont en cetié riouvèlle Gtfîenne, 
dofineront attestation; lesquels par leurs bôris exemples nous 
ont si bien conduits que parla grâce de Dieu! le vice ùe règne 
pèfnt tfans cette habitation; et 6ti' depuis qué ]*j suis, je n'ay 
iruuvé lieu de cliastiment; la charité et Taiàiiié y sôïrt 
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sans contrainte. Tous les sauvages; (je cos (^antoDs se soubî* 
mettent de lear franche voloolù à toutes les loix que Ton 
voudra leur imposer, soit difines^ Éitf {htmilMt tcé^^ 
sant pour leur roy Sa Majesté Lrôs cïircstieane. Nous avons 
déjà, mes amis et moy, avancé cinquanle mille écos pour 11 
commencement de cette œuvre, sans en avoir retîté mmt 
profit, sinon des bâtiments et forlificatiom muDtes de $5 ci- 
nons en batterie, en fort bon estât tic défendre la croiïc et les 
lis; et j'emploirai encore i cet eUet jusqu'à la dernière goutte 
de mon sang, attendant le iéi^fî ijà^t'pliîî» ïô: 1^ 
nous donner parla faveur de vo^tre Emînence pour laquelle 
je prie la divine Majesté de la combler de sa grlcô el bojsI 
jamais, 

Monseigneur, 

Votre très humble, très obéissant et tréi fldèifi wnii&Êtw 
Le commandeur de Razillt. 

En la Nouvelle France, province de Gtiieimei ait loM 
Sainte Marie» Tan de grâce 1634. 



3. AssocunoN de M. ll cuimsKi de Riciu:lïel. 

Voici maintenant Tarte d*assoi n[ien entre Rtcheiieu eï la Com* 
pagnie do l Acadie. Celle pièce Ium ortant^ ei proave la part «t 
l'iaiêr^i que le Cardinal porioii à çfitte aiUicprïaa fOi Mifui 
devenir si avantageuse au pay Si 

Pardevant Gabriel Guerreau cl Pierre Parque , noiiim 
garde notes du Roy nostre sire, en sonchat^let de Paris, soûl 
signés, fut présent monseigneur r^minentissime Armaoïi 
Jean Duplessis, cardinal duc iiï BkbeliêA M d« fïiHtti^ 
commandeur de l'ordre du Saint*Es|irit, pair, grand w^ f% 
chef et surintendant général de la uavi^Uoa mmmmt 
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de France, gouyerneur et lieutenant général pour Sa Majesté 
en Bretagne, estant de présent à Paris, en son hôtel, lequel 
pour le désir qu'il a de protéger le sieur de Launay Razilly 
et ses associés, de leur donner moyen de subsister à l'entre- 
prise qu'ils ont faicte de peupler les habitations du Port royal 
et de la Héve en la côte d'Acadie, après avoir eu connois- 
sance de la dépense qu'ils peuvent avoir faicte de leur chef 
depuis que la compagnie de la Nouvelle France leur en a 
faicl la concession, a volontairement promis de fournir la 
somme de dix sept mille livres, savoir : la somme de six 
mille livres dans trois jours et la somme de onze mille 
livres restantes dans le quinzième février prochain, pour 
estre lesdites sommes employées suivant Testai qui en a été 
dressé, en l'achapt de victuailles et marchandises de troc 
pour envoyer au port de La Héve, au sieur commandeur de 
Razilly, lieutenant général de mondit seigneur le cardinal 
duc de Richelieu en la Nouvelle France et y faire passer les 
personnes mentionnées en Testât qui en a esté faict; moyen- 
nant laquelle somme de dix sept mille livres, il partici- 
pera d*une cinquième partie aux concessions faictes par 
la compagnie de la Nouvelle France audit sieur de Launay 
Razilly, ensemble au fond de la société par luy contractée; 
ce qui a esté accepté par monsieur Claude de Razilly, che- 
valier sieur de Launay, capitaine pour le Roy entretenu en 
la marine, tant pour luy que pour Jean Condonnier son 
associé, auquel il promet faire agréer ces présentes et en 
fournir lettre de ratiûcation dans un mois prochain ; lequel 
sieur de Launay a recognu que sans Tassislance de mondit 
seigneur le cardinal duc^ ils auroient été contraints de re- 
mettre à ladite compagnie de la Nouvelle France lesdites 
habitations et perdre la dépense qu'ils y ont faictes jusques 
à présent; au moyen desquelles offres de mondit seigneur le 
cardinal duc en acceptation dudit sieur de Razilly audit 
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nom, sera ladite société contraclue entre lesilile^ parUcs ^ux 
cla^ses et conditions cy après; G?Qflli«ca?oîr : 

Que mondil seigneur le cardinal duc de Richelieu aura 
une cinquième partie tant en la propriété des t^rm^ babil#* 
tions, forts, bastiments, droits, \m\m $t éisàm^ ^^tcwitm 
par ladite compagnie de la Nourelle Fraoce audit sieur de 
Launay Razilly, que des vaisseaux, meubles, marchandises, 
armes, munitions, vivres et autres choses géûéralenoeot quel- 
conques qui sont aux dites habitittoi&i ôl low coooàdêeftet 
appartenant à ladite société en quelques lieux qu'elles soient, 
en payant ladite somme de dix m]^i mille livres aux tenuafi 
cy devant spéciHés; 

Hondii seigneur le cardinal duc ne sera tenu de Vàfplém 
aucunes sommes pour quelques nécessitiV?; qui puissent arri- 
ver à ladite société, quand mômû faute du suppiémeuL, la 
fonds pourrait être. entièrement pfiirAtt. BtH&ft HèiSllliijit 
ledilsieurde Razilly, si boa luy àciÀk, augmenter le foods 
de ladite société, soit de son bien |ai!Ùcaller, on en preufit 
d'autres associés, lesquels paliiciparoQl I pmpartiCHI été 
sommes qu'ils y contribueront. 

Et s'il arrivait qu'il n'y eut fonds suffisant en argent ptinr 
faire les embarquements nécessaires, ledit sieur de BasiU} 
pourra prendre de l'argent aux li^èà iitMiini l&««>^*te 
y obliger les fonds de ladite socit^lé seulement. 

Qu'il sera ^ommé dans l'anp^ présente deux directeiui 
de ladite société par l'avis des^âels 11 ^^*îf ^IT niliif 
quements et d'autres frais concernant K^dile société lapilli 
faicts; l'un desquels sera nommé pr mondil seigneur le Ctt* 
dinal duc et l'autre par ledit sieur Launay de Raxîlli; el aH 
cas qu'il soit a imis d autres persdMei ea ladite sociélii iiî 
nouveaux associés pourront nommer un troisième diredeufT 
pourveu qu il entre on laJite soi it des sommes oolables i|ai 
seront du moins de ^0,000 livrai. 
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La dépense de l'embarquement de la présente année se 
fera par ledit sieur de Razilly ou par celuy qu'il y voudra 
commettre, et les années suivantes, par ceux qui seront 
nommés par . les directeurs de ladite société. 

Ledit sieur de Razilly fera rendre compte dans le mois de 
iiovembre ou décembre au plus tard, en la ville de Paris, 
tant de la dépense des embarquements de la présente année 
que de ce qui &era provenu des retours. 

Chacune des années suivantes, il sera rendu compte par 
ceux qui auront fait la dépense des embarquements, aux di- 
recteurs de ladite compagnie en la ville de Paris, environ le 
mois de novembre, où sera alors advisé par lesdits directeurs 
à la dépense nécessaire pour !es embarquements de l'année 
suivante. 

Tous les associés ou personnes pour eux pourront assister 
à la reddition desdits comples, sans néanmoins que les di- 
recteurs soient obligés d'attendre les particuliers associés. 

il ne sera rien retiré des proffits de ladite société pendant 
lesdites trois années; et le proffit qu'il plaira à Dieu d'y 
envoyer, demeurera au fond pour l'augmentation de ladite 
société; car ainsi a été accordé par les parties pro... et obli- 
geant chacun en droit soi. 

Fait et passé Tan mil six cent trente cinq te mardi 16* 
jour de janvier avant midi en l'hôtel de mondit seigneur le 
Cardinal duc ; out les parties signé. La minute des présentes 
demeurera audit Parque, notaire. 

Signé : Guerheau> Parque. 



4. Lettre du grand maItre de l'ordre de Malte au 

COltfIttANDEUR DE HaZILLY. 

On ne lira pas non plus sans ioiérèi cette lettre du Grand Maître 
de Malte au commandeur de Razilly, qui lui avoit proposé de fon- 
der en Aeadie une commandertede POrdre. 
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Mag. Hosp. Hier. Temp. 

Très cher et bien aimé religieux, j'ay reçctt^ iwiftl^^ï^^ 
du 2 septembre et veu la relation de la lK)Dlè du pays où 
vous estes, du progrès que vous y uiékMci jusques icy^el 
de ceux que vous espérez y faire à l'advenir, dont je reçois 
un extrême contentement et pour l'amiliè particulière que 
je vous porte, l'estime que je fais de vostre mérite, et pour 
cette autre considération que vous tIMgaei : que ce M- fini 
est pas une petite gloire que le premier invenleiir de ces 
lieux, celui qui jette les premiers fondements da christia- 
nisme parmy des peuples si barbiires 61 dans des teMft dft 
si grande estendue, soit de cet ordre. Xe loue encore grande* 
ment le zèle que vous avez de fonder en ce tîcu un priearè 
pour lequel vous voudriez de l'assistance. Mais nos affaires 
ne sont point disposées h cela. Nous êfitivfFâfidai'lïâiiîilil^ 
cation en ceste place qui nouscoustera deux cent nulle f ims 
avant qu'elle soit à sa perfection et qui nous est enUèrement 
nécessaire, d'autant que nous soïâffifîês t^iliefif dloiÉ' ^{gt^ 
desjà l'année passée, pour lequel nous envoyasmes les cîU* 
lions à nos religieux par toute la chrétienté et ne les seeumes 
révoquer à temps pour empescher^aeta pluspart des Fran- 
çais et des Espagnols n'eussent Fakl .^los 11 moftlfr Ai 
chemin et qu'une grande partie n'eu vinï^l ici. 

Pour la permission que vous me demandez dû tester^eUe 
est absolument contre nos statuts, lé && |«miNiâarli ÀottMÉ 
que pour le quart; mais pour cela je vous Toclrojerai bien 
volontiers, et ne tiendra pas à vos procureurs de vous en 
envoyer par cette occasion toutes eâtpëdîtionsparoji tooscq- 
gnoistrez que je prie Dieu qu'il voimtiilIlltMSÎ Mitiltef^^ 

A Malte, le 20 février 1036 
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5. Donation de la compagnie a d'Aunat. 

MaioteDant c'est l'acte par lequel la Compagnie donne nn sep- 
tième de son fonds à d'Aunay de Charnizay, sucressear de Razilly^ 
poar le récompenser de ses bons services, puis la donation que 
fait le cardinal de Richelieu de sa part dans la Société, aux Frères 
Capacins, pour la formation et l'entretien d'un séminaire de sau- 
Tages. 

Par devant les notaires garde notes du Roy nostre sire en 
son chaslelet de Paris, soubssignés, furent présents messire 
Claude de Razilly, chevalier, seigneur de Launay, Beau- 
mont et Belor, chef d'escadre des vaisseaux du roy en Bre- 
tagne^ demeurant ordinairement à Tours, estant de présent 
à Paris, logé au Petit Adam, rue Coquilliére, faisant pour 
quatre parts des six mentionnées cy dessoubs au fond de la 
société déclarée cy dessoubs, et raessire Nicolas Le Tardif, 
commissaire extraordinaire des guerres, tant en son nom 
comme ayant acquis une part faisant la cinquième de mon- 
sieur Legrand, conseiller du roy, premier président de la 
chambre des comptes de Bourgogne, demeurant à Dijon, que 
comme fondé des révérends pères capucins, nommé par le 
révérend père Esprit, supérieur des missions de la Nouvelle 
France à Paris, d'une part; 

Et messire René de Menou, chevalier, seigneur de Char- 
nizay, demeurant à Paris, rue de Grenelle » paroisse Saint 
Eustacbe, en la maison de la Fleur de Lys, au nom et comme 
se faisant fort de messire Charles de Menou, son Qls, gou- 
verneur et lieutenant pour le roy en la côte d'Acadic, de- 
meurant ordinairement audit pays de la Nouvelb France, 
d'autre part; 

Lesquels associés ës dits noms recognoissant les assistances 
et services que ledit sieur d'Aunay, Qls, a Taicte à la compa- 
gnie depuis six ans qu'il est en la Nouvelle France, ayant 
souTent hazardé sa vie tant au passage de^ vaisseaux qui 
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sont venus de par delà qu'en la prise et coasfiTfaUcmda Port 
royal contre les Anglois et en plusieurs liïltis iMOratres, 
et le dësirantfavorablemenl traiter et obltgerl i&àâlNÉMr^^to^^ 
intérêts et avantages desdils a&sociés, lu y ont accordé et 
accordent par ces présentes et à ses hoirs et aj^ant cause par 
les considérations susdites uneéêptttelie ptftift lim ite b* 
dite société et aux fruicts qui en sont provenus et provien- 
dront cy après, pour y prendre pai^ ledit sieur d'Aonay Cliar- 
nizay fils, pareille part que cliaseûxtdM i^éciiÉ e£ consigna- 
tion du fonds de dix sept mille livres que cbascim â'Mi^f t 
mis, tant ainsi que s'il y esloit entre comme les autres par 
la contribution de la scptiesme part et avoit fourni pareiUâ 
somme dès le commencemeol dé^iétfe ièeiêté; n éâ 
compris trois mille livres qui ont iMé rournits à ladite sociéLé 
par le sieur Molin, conseiller du roy ei receveur du grenier 
à sel de Parais en Bourgogne^ qui doit participer à propor- 
tion de ladite somme aux proffila d'iimllft du mA lalifiB;! 
condition aussi de partager à pro^ftion aux dettes, dépen* 
ses, pertes et autres accidenta^^i puurroieat enciira esure 
faicts et arrivés, et défendre^* efitreteoir et iisranf ffir' lii 
charges, conventions, clauses et r^ndiiioiis qui seront arres- 
tées entre lesdits associés, et qu'ils sont preste de résoudre; 
que ledit sieur de Charnizay père, ftra conunimigiier et sa- 
voir audit sieur son ùU, de se porler pour le biefi ât Utilité 
de ladite société avec raffection, LiJî'Utù et diligence requises 
et nèceissaires en toutes occurrences, comme les dits siear^ 
associés l'espèrent dudit sieup Aniiay dtiqiiet iU csdcioifr» 
sent la générosité, suffisance, conduite et cxpt^rience; et 
aussi à la charge que ledit sieur Cbarnizay père agira dau 
toutes les affaires qui concernent iadîlê aociitè, cnacoi»- 
ment avec lesdits associés, môoitiB Iw àbseace, ou cum- 
mettra quelqu'un en son lieu, en cas qu'il ne puisse ml à 
cause de son âge ou de ses afiaites» qui soit capable et &'ai^ 
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quittera dignement de cette charge et aura voix délibérative 
en toutes les assemblées qui seront faicles pour les affaires 
de ladite, société; le tout au contentement desdits sieurs asso- 
ciés; et pour plus grande assurance et validité des présentes, 
iceluy sieur de Chamizay père promet de faire ratifler et 
accepter par ledit sieur son fils en la meilleure forme et la 
plus authentique que faire se pourra^ et en fournir l'acte 
auxdits sieurs associés ou à Tun d'eux pour tous, le plus tost 
qu'il leur sera possible; car ainsi a esté accordé entre les- 
dites parties, lesquelles pour l'exécution des présentes et 
dépendances ont esleu et esliront leur domicile irrévocable 
en celte ville de Paris, sçavoir : lesdits sieurs de Razilly et 
Tardif en la maison de monsieur Bruneau, conseiller et secré- 
taire du roy^ rue des Mauvais Garçons, derrière le cimetière 
et paroisse de Saint Jean en Grève, et ledit sieur de Char- 
nizay père tant pour luy que pour son dit fils en la maison 
du steur. • . . , procureur du parlement, sise rue Poupée, 
paroisse de Saint André des Arts; ès quels lieux sa promet- 
tant, s'obligeant chacun en droit soy etc., renonçant, etc. 

Fait et passé en Testude des notaires soubssignés Tan mil 
six cent quarante et un, ce vingt septiesme de février, après 
midy; et ont lesdites parties signé. La minute des pré- 
sentes demeurera pardevers Beaufort, l^un de3 notaires soubs- 
signés ; et a esté déclaré que les présentes sont subjectes au 
seel suivant les édits et déclarations du roy, les peines y 
portées. 

6^ Donation de la part du cardinal de Richelieu aux 
capucins de la nouvei^lc france et délégation de 

D'AuNAY POUR FAIRE VALOIR LADITE PART. 

Par devant les notaires du Roy nostre sire en son cha«telet 
de Paris soubssignés, fui présent le sieur Pierre Bréant, 
marchand bourgeois de Paris, y demeurant rue du Four 
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Saint Honoré, paroisse Saint Roch, lequel ajânt ôsfË ûinilllifi 
par les révérends pères capucins, missionnaires ùû la 
velle France, accepte la pari et portion que monseigneer 
Féminentissime Armand Jean Iiuplessis, cardinal dac de 
Richelieu et de Fronsac, pair, grand mal Ire, chef et suria- 
tendant de la navigation et céiamerce de France, aToil en li 
compagnie particulière de la Nouvelle France, laquelle il 
donnoit et cédoit pour estre employée tant à rinslilution 
qu'à la. . . . du séminaire des SauTages da susdit pay», 
soubs la ronduile des révérends capucins; le sasdît Brëatit 
ayant déclaré qu'il ne pouvoii daement administrer les re- 
venus de ladite part et portion pour Tutililè et advaQceffleDl 
du séminaire, à cause de rél&ignimieat des biens, le r£ré* 
rend père Honoré, supérieur prov incial et siipérîeiir*gèaënl 
des Missions des capucins de laprovin99 49 Birll» t so^ 
brogé et subroge en sa place, éÀ ffertïi i(M pétftàîrtl luy 
donnés par son Eminence, comme il appert par contrat passé 
pardevant Tieffe et Parque, noliires an cliastelet ûi^. Paris, 
le 13 janvier 4G40, messire Charles du Menou* chevalier, 
seigneur d'Aunay, gouverneur ét'H^leilfilt général |miir le 
Roy en toute l'élendue de lacosie di'Cadye ($iv). pays de la 
Nouvelle France, afBn de faire valoir lei susdites part et por- 
tion appartenant auxditssémflaatfé^l^fifàiS^f tesfmite etiea 
revenus, et s'employer fidèlemesC pour FétitFetîezi et advaih 
cément des susdils séminaires^ comme îl jugera bon estre* 
estant sur les lieux pour cet effecL; lequel susdit sieur de 
Menou^ demeurant à Paris^ itiede GreneUe eû larlÉftiitoû de 
monseigneur de Charnizay, son pOre, et de présent, a accepîè 
de bon cœur cet employ qui regarde radvancement de h 
gloire de Dieu audit pays de la Ifo^îtcffié #r^àé6, tt promet 
moyennant sa saincle grâce y employer toute son industrie 
affin que les peuples réussissant m^f^\_ rni^n rintentÎQii 
son Eminence. 
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Fait et passé en la maison dudit BrèanI soubssigné, l'an 
mil six cent quarante deux, le neufvième jour de febvrier 
ayant midy ; et ont les parties signé. 

La minute des présentes demeure chez Chappelain, notaire 
soubssigné; lesdiles présentes subjectes au scel à peine de 
10 livres d'amende suivant les édits, déclarations et arrêts. 

Pour copie conforme sur ladite minute, 

Chappelain. 



XIX. — FRAGMENT DE LA CHANSON DE GESTE 
DE GIRBERT DE METZ. 

Nous avons trouvé le manuscrit que nous publions dans le 
Tîllage de Thoré (Loir-et-Cher), où il formoit la couverture d'un 
vieux registre. 

C'est, suivant l'opiolon de liM. Paulin Paris et P. Meyer^ un 
fragment de la chanson de geste de Girbert de Metz qui fait suite 
à celle de Garin-le-Lohéraio. Le poêle y raconte les luttes que 
la mort de Garin fit naître entre la geste des Lorrains et celle des 
Bordelais. 

Les pères de Trévoux disent dans leur dictionnaire : « Gain de 
Lohérane est le plus ancien roman que nous ayons en notre langue, n 

Si des études postérieures ont démontré que cette chanson n'est 
pas le plus vieux monument de notre littérature, elle en est à 
coup sûr un des plus anciens. Elle appartient au premier cycle 
épique de nos épopées nationales, celui que l'on distingue sous 
le nom de cycle françois ou carlovingien. Comme toutes les chan- 
sons de geste, ce poëme est l'histoire politique d'une époque 
féodale; il chante la lutte de deux races, l'une germanique, l'autre 
françoise. Il n'est pas l'œuvre d*un seul auteur, comme toutes 
ces compositions do longue haleine : il est probable que plus d'un 
trouvère y ajouta au milieu de ses courses errantes quelqu'épi- 
sode galant ou guerrier. On cite Jehan de Flagy et Hugues Mé- 
teilus, chanoine de Tout, comme y ayant travaillé. Il se divise en 
vrgis t}rdacUËâ ; les deox prtimièrea et une partie de la troiâtèmo 



I 
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ont été publiées par M. PauKa Parji en i833j (Ftiff , 1 toI* 
et M. Ëdelestan Dutnérii a eontioné ctlta pobifcalîc» m iSU- S 
Ta conduite jasqn'à la mort de Glria^l^B 4ik»|^jiiâpAiii tiéros la 
poënie. Les savants éditeur* #10 Ilit ili Mfmfi m éni mmltf 
jusqu'à Tingt manuscrits reâHmiant tons à pttt prAa à It mêm 
époque, au xu' siècle et trop dîËTérenis pour aToIr été copiés [ei 
uns sur les autres. Ces différences s'expliquent par h célébrité de 
la cbanson des Lobéfains, cliaqne peuple vivant Tould en aroir 
une version dans son dialecte ]>ariiculi{jr. Qui sait si notre fra^-^ 
ment ne nous offre pas un sp^cinieii iJu d^Uecie venrlomoi^ an 
XIII* siècle? Il n'a ()ds moios de3G0 ver^. ïl C(^n^i^Le en un feuillet 
double à deux colonnes par p^if:^, et à 45 virs par cotoune. L'écri- 
ture est très-bonne et presque toujryurs tiien lisible; les lettres ch 
pitales sont enluminées. Lefragmeat que nrms avons transcrit eît 
probablement le seul qui reste du manuscrii, il était d'une bonite 
langue et commence à la seconde laïAie du poème, au mUien d'nat 
pbrase. 

Le Ûls de Garin de Metz, aiibtirt. M iiiKiiâ dios GhDÉviUe 
avec ses deux cousins HerMif ét |Nirll,Jlfe 4i Begoa de Belm; 
ils y sont attaqués par Froiaaàiàl ft 9^ #fea4i^ ÇQftMlJMl M 
voit ici : 
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Li rossigûfols, li maiïvis (f ) et Ja merlè; 
Toiltes douçors (2) desoendent aor la terre* 
Par matin lievent (3) baceler {^) et puceles 
Vont flors de rose et prîmevoire qnerre; 
S'ancuns sospir cbaitis l^iÉiiftif» Mfli^ 
Lî viox (6) Fro (ttions) rt'-ibîîe pfis srfg<Wi 0. 
Mande sa gent de par toute sa terre 
Tant qu'il en ot (8) xiv lÉil t ilflmi 

(1) Maumsy Alottette happée. Dq ïl m^vt^Hê^ 

(2) DouçorSf doacear, harmonie, 

(3) tÀevenlj se lèvent^ s'éveUlei^,, 

(&} Baceler, poar Bacheiiery É^mÊmtlIi^àmM 
(5) Chaitis, captif, 
(a) Viox^ vieux. 
(7) Gerre, guerre. 
(g) i/ ér,Ueat. 
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Assamblé soot'à un jor à Bordiele (i). 

FromoQs se elaime et lor mostre sa perde (9). 

Ce dist la gieste qtie ce fa après Pasqaes, 

El mois de mai que primerbire carge (3) 

Que Fromons fa à Bordiele la large ; 

Devant sa gent estât en son estage (4). 

Forment se plaint et elalme à son barnage (Iff : 

« Signior, fait-ll, enferrés tel hontage 

« Que Loherene me tornent à village (6) ? 

<i De mer me tolent (7) le port et le rivage 

€ Et de la terre le mesCre gaagnage (8), 

« Et de Gironde trestot (9) le gnienagè? » 

N'i a celui qui nul conseil i sace, 

Quant Fromondins se dfeee en son esta^^e; 

Le cors ot gent et apiert le visage (10), 

Par les costés fa eschavls (ii) et grelles, 

Les pies voitis (12) et les jambes bien faites^ 

En son menton n'ot encor point de barbe, 

N'ot si biel prince el mont de son éage (13) : 

« fiiax sire pere^ pour Dea pourquoi t'esmaîef (14)? 

« Jà iestu riches ec de trop haut parage^ 

« xiiij contes as-to de ion lignage, 

(I) Bordiele, Bordeaux. 

(2> Perde, perte, dommage. 

(3) Prime voire carge, primeyaire coavre. 

(4) Estoffty séant. 

(5) Bornage, le baroooage^ les hommes d'annes qui suivent la baûnière 
d*im eeigoeur. 

(6) Que Loherene me tornent à village, que les Lorrains n'avilisseot. 

(7) Tolent^ enlèvent de force. 

(8) Gaagnage, moisson. 
(0) Trestot, trétout. 

(10) Apiert le visage^ le visage euvert. 

(II) Eschaois, élégant, bien fait. 

(12} Voltisy courbés. L'opposé de pieds^aU, 

(13) El mont de fon eage^ daaa iea|pi|^é| iB ilp 
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« Qui tôt te servent à No^ 61 & PaagQe&; 

« Car fai escrire les saiaui (1) el tes e!]artr«% 

« Mande les homes de (lef et Iûd Ijgaage^ 

« Après si prant et vallés et rae3sagos{|} 

« Par totes terres mande il bivonoill^ 

c En Alemaigne en Escoebe él eti Gàiàl 

« Mien ensiant (3), qu'en tote CorQualle 

a Del pors de Nubie (4) jasqn'ës pors da Nafm 

« Ne remenra nus (5) tant toît de IfgiiiS^ 

« S*il n*est tes hom qu'en sodées (6) n'es tiO!:; 

« Malt lor le siège à l*encbien asta|e« 

a Si les en très, par fordi-ît pif to^Mgiî 

« Bien le pues faire ains que Pt^pins le sace. ■ 

— € Fils « dist Fromonsy ■ los jars Tiiâta-riia «CM, 

« Après ma mort tenrèslÉM IfirMÉgî; 

« Vostre conseil est bien drob que je fiAs t 

Il fait escrire et saieler ses diartrest 

Par toutes terres envoia WMiliMgèt. 

En Alemaigne^ en Escoche H en Gates 

En Angleterre et parmi Cornuatle 

Des pors de Nubie jusqu'au pors de Nmr» 

N'i remest (7) hom tant m^i dfl baul pafmg» 

S'il n'est ses hom qu'en sddées n*f aile. 

Uns en y vint s'ot non li quens Aigoage» ^ 

Rices (9) hom fu et del Fromoiil ptfifoi 

Cil amena avoec lui gratt litlilli. 

Plus de XX mil de chevai«i¥li|Mi% 

(1) Saiaus, scetox. 

(3) VuUét et wtessagts, jeune» bcvaiaH (dnilaH|l4iiliiqPM* 
{i) Emsimni, à mon jugement (au uTCi^-BiHj, 
(4^ Subie, TiUe d'Espagne. 

(5) Hemenm m», penoone m natm. 

(6) Sodets^ solde, paye. 

(7^ Vi rvmeW, un seul homme m ÉHwm. 
,81 II quens Aiffwt^tt^ le tmm Ajpiipi 
(9) Rices, riche. 
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Cil empliscent et les nés et les barges (i) 
Par haute mer se gOTerneDt et nagenti 
A Gironyille sont Tenu an rivage; 
Là assambla la gens de maint langage. 

Fromons croit chou (que) Fromondins li diit^ 
Il fait ses briés (2) et ses Chartres escrire 
Ses mes envoie par ample le païs. 
Un en envoie as tors de Yalentin^ 
Et à Alyaume et an conte Garin 
Et à Garnier, car cil fu ses cousins. 
Qu'à Gironville un secors li fesist. 
Cil li envoie de chevaliers xx mil, 
A bieles armes et à diestriers de pris; 
Cil font les nés et les barges emplir, 
Par haute mer se nagierent (3) ichil (4)^ 
Amont Gironde à*ont torné tôt le fil (5), 
A Gironville sont venu au matin; 
Tant en i ot arivé en la fin 
Cil qui ne porent à plaine terre sir 
Sor mer se logent, les barges font venir, 
Et la navie aaocrer et tenir. 
Desor les bois font les cloies gésir (6)^ 
Planées fendues de Kesne et de sappin. 
Desus se logent, le chastel ont assis^ 
Par devers mer et devers terre si 
Que nus n'i puet entrer ne nus issir. 

Par le conseil que si home li dient 

(1) Bargêt^ barques, chaloupes. 
(3) Briés, lettres, breyets. 

(3) Nagier, naviguer, s'embarquer. 

(4) Ichil, ceux-ci. 

(5) Amont Gironde t'ont tomé tôt le fil^ ils remontent tout le fil de Gi- 
ronde. 

(6) Desor les bois fbnt les cloies gésir, ils font étendre des claies sur le 
a 1 t des faisseauz en guise de tentes. 

I3« aaaée. AoAt- Septembre 1867. — Doo. 1^ 



ig.4 XX CÀBIiKT HiSXamtQK 

A fait Fromons saeler et egerb^; 
Ses mès envoie par trestùi son empire 
De les pors d'Aspre desci q^^^ JiocioiiittiS 
Ne de Goinsant jusqu'au pofl dé âifid^fàè 
N'i remest hom quiarme^ \)\}vi n\'\i isso, 
S'il n'est ses hom, que en sa cort nâ figpû* 
Le siège metent lot enior Sfromilk»^ 
Lievent engiens, perieres mil dreciés Ç), 
Le feu grijois à mangoniax i mismî. 
Ardent palais et grans hétepfles^ 
Les povres gens s'en sont ç\é fuies, 
N'i remest onques nule rianâ qui ait Ti«^ 
Fors que la tors sor la rM^iÂ t 
Mais cele est lex aine millor ne Téîstes 
Haute est et droite en contre mûni drécie. 

Li Tiox Fromons a ses graaâ os nundéês, 
C. mile furent à ventallea fennéet; 
De toutes pars fu la tern^ .1 ri.^e 
D'aobers et d'eimes et de ; . ; i icrtes i3) 
De chevaliers et degeni Iku irmém 
Et Fromons jure Jhesa de Uàhli^ 
Ne s'en torra pour no if ^l] ne t<ïar ^eiâo 
Se par baulte n^en est la Zr^Zii ii>ra^ 
S'iert la grans tors à terre cmrestée ^5} 
Qui si siet droite sor la mit ^ftanèe. 
Cavns le fist, il et Abye s - irtït^ 
M tout y meai ii viox tniu^ teie 

C!^ Urmt t%çir%f p'^-ir^ i-v^m is Uimt lu mmÊàHf^ li 
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Diex le confonde et Marie sa mere I 
Ne la prendroit ne rois ne emperere. 
Gironville est en un regort fremée (i) 
Sor ane roche qui est et grans et lée 
D'une part l'a Gironde avironnée 
Dautre part bat au mur la mers salée 
Qui loramaineTayolr d'autre contrée. 
La gens dedens n*est mies esgarée^ 
Par cescun jor s'en issent à celée (3)^ 
Si Yont cachier le cerf à la menée; 
Selye (4) major la foriôs honorée 
Et près d'iluecques à mains d'une liuée« 
Entre la mer et Gironde la lée^ 
El fort des eves (5) est la forés ramée 
Qui tint de loing jusqu'à xv liuées; 
(La) yenisons qui est eus engaudée 
N'en set issir quant elle est eus entrée. 
Là fu Gerbers à la chiere membrée, 
Li dus Gerins et dans Hernatts sesfrêrea» 
Et Mauyoisins et dans Do li yeneres, 
Gaides et Ponces et Tieris lor bons peres^ 
Li yiox Dayis à la chiere membrée 
Qui ot set fils de sa feme espoosée, 
Cachier i yont et soir et matinée 
La yenison quant il li ont cornée; 
Si en mangbuenl laiens à la peyrée 
Et cil defors en flairent la fumée; 
Jà autrement n'en gosteront denrée. 

Gironyille est fremée en un yaneel (6) 

(1) GirmoUle est en un regort fremée, Gironyille est abïHée au fond 
d'un golfe. 

(2) Lé$y yaste, étendue. 

(3) Celée^ cachette. 

(4) Seive (BjrWa), forôU 

(5) Eves^ eaax. 
le) Vaucelf yallon. 
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Sor une roche qui fa del tans Abyel^ 
Cayns le Ûst et sï autre cad'el (1) ; 
Une footaiue sistenmi le cbasiei (2) 
Par un conduit yint lasus par tuiel. 
Laver y vont chevalier et dansiel (3) 
Borjeois et dames, serjant et damoisel, 
Et d'autre part redescent par tuiel, 
Parmi la tor qui fu faite a cbisel. 
Del rui de l'aighe tornent trois molinel 
Qai ne s'arestent ne esté ne yvier, 
Por nesun siège, jà tant ne sera priés; 
Un aige roide cort parmi le cbasiel 
Qui a fremé le meslre bore noviel (4). 
Qnant ont besoing sonent un menuyel, 
Au cri s'en issent tel. vu. xx damoisei 
N'ia celui qui n*ait vestu haubert. 

Gironville est fremée en un regor, 
Sor une roche del tans anchienor. 
Laiens avoit maint riche poigneor. 
Contes et princes, cbastelains, vavassors, 
Qui de Gerbert tenoient lor bonors. 
Fromons lor mist le siège par vigor 
De maintes terres manda engignéors (5). 

Gironville est en un regort de mer. 
Sur une roche de viel antiquité. 
Haut sont li mur et parfont li fossé. 
Les barbakanes de vert marbre listé (6), 
Li Venisçant y voelent ariver 
Qui ior amainent les barges et les nés, 

(1) Cadielf manoir. 

(3) Enmi le chastel, aa miliea da château. 

(a) Dansiel, damoiseto. 

(k) Bore noviel, tIUo nouTeUe. 

(5) EngignéoTy iDgônieox ; faiseurs d*eDgini. 

(0) Us barbakanes de vert marbre listé, les créneaux bordés de marbre rert 
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El les avoirs des estranges régnés. 
Le treoage (1) vos sai bien deviser. 
Qu'à Gerbers vient de sa bonne cité ; 
Trois fois en Tan de Pasqaes à Noel, 
Et à la reste Saint- Jehan en esté 
Li rent li pors .c. diestriers séjomés. 
Et .c. hanbers et .c. elmes gemes, 
Et .c. espées et ,c. escus listés, 
•c. arméares à chevaliers armer 
Et mil mars d'or à balance pesés. 
Et .V. faucons et .x. ostoirs mnés (i), 
Et an luppart, deus onrs enkaenés. 
Un mai de poivre à mangiers conraer(d}. 
Riche est li sire cui est tex fremetés , 
Cil qui la tient devroit iestre amirés^ 
Et justichier toute crestienté. 
Gardins et vignes ot laiens à plenté, 
Pyns et aubors et olives plantés, 
Et damoiseles et dames à plenté. 
Là fu Gerbers li prens et li membrés, 
Il et Hernaus et Gerins Taiosés (4), 
Dos li vénères et Mauvoisins li ber (5) 
Gaides et Ponces et Thieris li senés^ 
Et si i (u li bons prévos Guirrés 
Qui ot. VII. fils damoisiax adoubés (6). 
Or se cuidoient à joie déporter 
Et en rivière o lor faucons aler, 
En la foriest archoier et herser (7), 

(1) Titnage, tribat, impôt, rançon. 

(2) Oitoirs muéSy épervie'-s qai ont été en mue. 

(3) Conracr^ apprêter, préparer. 
(U) AfoséSf loués, estimés. 

(5) Ber, baron, seigneur. 

(6) Damoisiax (i(/ou6^j, Jeunes gentils-hommes armés chevaliers. 

(7) Archoier. et berser, jouer de Tare, chasser arec Tare et chasser, tirer 
Ten on but, sur un point où Ton attire le gibier. 
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Mais ne puet iestre qaetrop t(?<; a hastés 
Li yiox Fromons lor anemis monax 
Qui par sa force les vnolt déslrâlgf (If, 
Le siège a mis environ la frété. 
De cent mil homes à armes adonbés, 
De tons sens {% font engigmior flltoàef . 

Fromons manda l'engignàM IbÉI^ 
I chil fa frères Coustan donire le rtn; 
Sodoiers fu Guillaume de MoncUa, 
En Alixandre le prisent SartUte 
Plus sot de fust c'ains ne fist Akarins, 
Et plus d'engien qqe nus clers dâ latin. 
Sos ciel n'a home ne chastiel itfûl^t 
Rechet ne mote, yolte ne plascéiftj 
Se cil i puet coverser .xv. dts 
Lues ne laït ars ou pecchoiell(S] oa f rit^ 
Moult par fu liés Fromons (pnit il ]i TlU 
Convenenchié li a mil mars fin 
Et .XXX. pailes et .x. diestriers i0 pdi 
Et .XX. mantiax et .x. pelicliont fffîl {IW 
S'il desirete Gerbert de son paîf, 
Et il li a fianchiet et plevi, 
Et bons ostages doné à son plaisÎTi 
« Quar Fromons sire o li eagHn^irîî jSlMb 
a Ne doutés pas que vos yoelle traH", 
a Ne par engin vostre a voir iiÇll«Q]Ir- 
c Mar m'en donrés vallant te ifU^fllIlll 
« Dèsque la tor qui est de marbre trfi 
« Verés chà jus à la terre cïiéir, 
« Cil de laiens en ferai fofs Mr^ 

(1) Desireter, deshériter. 

(3) Le manuscrit porte bien sens. Ne »e«Ofi-M pa« mME|i#C^ 
et ne devroit-on pas fine leu-s (lieux)? 
(3) Ars^ brûlé. Pecchoiet, mis en flê^ 
. {h) Pelkhons gris^ manteaux fourfsAl 4à frii^ 
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« Gerbers yenra devant vos à mercî^ 

« Li preus Hernaas et ses frères Gériâs. » 

Fromons l'entent si flst orgellox ris, 

Entre ses bras l'engignéor a pris^ 

Si li baisa et la bouche et le vis : 

c Quar enpensés frans chevaliers « féit-il, 

« Tant vos donrai nos remanrons ami (1). » 

u Sire Fromonty « l'engignieres a dit, 

« Avès-me vos les charpentiers ponrquis 

« Tos tels qni sont en ce vostre pais? 

J'en ai mestier, faites les moi venir, n 

Fromons les mande et pourcache et poorqaist. 

Tant qu'il en ot en avant de .vn. vins^ 

Ëstre les autres manovriers dou païs, 

Dont il ï ot plus de .xiiii. mil. 

Au bois trenchier i ot grant capléis (2) 

A les doler et au karoéis^ 

Devant la porte de la mestre kais 

Font lor atrait aûner et venir. 

Cil se pensa qui fut de loing apris ; 

Devant la porte lor drecha un engin 

Sor une estace l'a levé et basti^ 

A .V. estages fu en haut establis, 

Et par desus fu bien covers l'engins, 

De bones cloies ûsent le covertis. 

Et par dedens ot de chevaliers mil, 

Arbalestriers .c. et .lxvi. 

Traient arciiiers et destendent le brin 

Vers Gironvile tôt ensamble à un crit, 

Laiens n'ot home tant soit d'armes garnis 

Qui de paor ost de la tor issir, 

Tant espès volent qarrel (3) par grant aïr. 

(1) Tant vos donrai nos remanmis ami Je vous donnerai tant qae nons 
resterons toujours amis. 

(2) Capleiu abattis. 

(3) Qarrel pour qttarel^ carreaux. 



Et reBgîgoieres qai Tengten ol basti 
Fa toi en som le mestre engien assti» 
Le feu grijaîs dou vi&l ros sarrasin 
Bien enlaschié (I) de soffre et de jenm 
Lor fait laieas au mangonel sdlii'^^ 
S^eL fait laîana à ces atlea ferir; 
LI Teoa ae liére et 11 feus est espria. 
Les mafaoaa ardent «t mur et corenîs 
llleFt jftfdi e«li^^ $lgàm W ▼iiti * 
MUhltïiïtè, êté^aflirif 
It^SaliiÔfst-OD, qui plânLe en euîst; 
yâlt H ta fiont là dedeasj» niai {traf- 

Lor enfant portfini qui les poi reeQ^Qj^ 
Droit à la tor commenoeat à fuir,^ 
Les bona dleatriei^ eséMÎ êl^eif &^ 
Lft tors fu fors, de Tuevre as sarrasins, 
Tos li mortierâ fu fais de sanc bouUi 
BUiièégc^ pMlire m engin. 
Li bors fa ars et li feus tu estiûs ; 
L'ore est chéoile^ si fait au soir fliarï* 
Encor &d aet ne GeiÉm iiéÔeiiÉi^ 
Dos lî venores, H*^rnaiis li poitevins; 
ËD la foniisi cachent dès hui matiaj 

ïm* ours UQTages et. raoni|fûl^> 
Simule passent â un batiel cofsf^ 
DddnâMtiti ptisent f^r un postfe; 
Éft li frfint tor montent 11 pi^ïa«iDs 
Par lés fenestres oot là fm tor 6lii6s loUs. 
Voient le bore qui est ars et bruia> 
Honiea et femes aler par les arala* 
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Dos li venere s'apoie (1) aa mur anlin 

En son dos ot son blanc haubert vesti, 

Devant lui tint son fort escu votis, 

Que nus quariax (2) nei finre enmi le vis; 

La fors regarde si à l'engien coisi, 

Si en apiele le bon vassal Gerin, 

Le duc Gerbert, Hernaut le poitevin : 

« Or esgardés > dist-il « Signer cousin^ 

« A grant mervelle voi là fors biel engin, 

« Del bore major nos i a faite fin. 

« Moult parfu preus qui ensi le basti. 

c Qui en un feu l'auroit ars et brui, 

« Sd n'éussiens pierdu ne pain ne vin^ 

« Plus somes fort que fumes hui matin. 

c De nostre guerre auriens trct à fin. » 

— Vous dites voir « ce dist li quens Gerins, 

« A grant mervelle a en vos bon devin^ 

« Car se Dau plest tout ensi sera il. » 

Li bors fu ars et II feus fu chéois, 
Et li ciols fu et tenebreus et noirs, 
Les escargaites (3) gaitlerent (4) tôt le soir. 
Et Fromons vait au mangier asséoir. 
Cil de la lor corurent as carreois, 
V estent haubers, lacent elraes grijoi^, 
Ghaignent espées et montent demanois, 
A lor cois pendent les escus vienois. 
Lances ont grosses, espiox trenchans et rois. 
Il s'en issirent tôt sieré à ilestroit, 

Par un postic par devers le bierfroit 
An tref (5) Fromont fu tenus li tcrnois; 

(1) S^apoier, s^appoiery s'appuyer. 

(2) Quariax, quarriax, trait d*arbalète. 

(3) Escrogaites, sentinelles. 

(à) Gaitier^ gaiter, garder^ faire sentinelle, veiller. 
(5) Tref, pavillon, tente. 
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Trencent les cordes^ là iâiile fiant elié^tr 
Sor le mangier les imoTetit «Méirig, 
les espées commence li cfiaplois (1), 
Bien i laissent des sanglens et de^ frois, 
Fromons sen fuit li Iraîlrtt sa^ ïïjf, 
Hernaus Pencauce II chevafierfi cortois; 
La fist Gerins com hom de grant safoir^ 
Qui ens el bore xe[iHst 1b M ffljfiîi 
Si Taporta à Tengien demanoh (5). 
De. un. pars le mist eus el biurrrol (3), 
Ains ne s'en volt départir ne raovolt; 
Tant qu'il le vit decîiéir et ardoir. 
Encontre terre pechuïer et cheoir. 
Cil de là-sus furent de taoridestroîtr 
Qui vint à terre ne Testot avoir^ 
Li cols li brise ou (jûels membres que snît^ 
Mais l'eugignieres eu desetsût [kif savoiFi 
Par une corde qui d'Aum^rie eatoit 
S'est avalés dessi qu'à terre soît. 
Quant fu à terre qm a 1er s'en cuidoil 
Li quens Gerins regardr» darrier soi 
S'en voit fuir le traiter rmil, 
Par la fumée qui de Ifi ^lu i^soit. 
Bien le connut à ses rices couroiSj 
Il li escrie : < traïtroâ^ n^Ujôl^ 
c Mar acointastes FnûâOUi «iJHiA i^ûîr^ 
a Desireter me volés A liOâfà 
c Je vos donrai sodjâi #ii^j|ig|(i 
Traite a l'espée dou fuere, deépyitill 
Si Ten feri ne sai. lu coh ou, ti^ 
Ne s'en torna s'en pot le cnef viûfr^ 
Quant cil de l'ost virent l'engien c^éûîf 
Encontre terre pechoîer atardoir, 

(1) Chaploù, combat. 

(2) Demaiiois, ïaconûnQïi^wOf 11 dbmilfii' 

(3) Bierfroi pour Befroi, âii»iltf «moift|lQW 
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Devant le fea se laissent jus chéoir, 
Ce lor est vis que terre mute soft. 
Parmi les très en lieye li effrois, 
Sonenty i. cor et baisines darois, 
As armes corent par l'ost \\ Bordelois, 
Yestent haubers lacent elmes grijois..... 

(Gommnniqaé par A. de Rochàiibbau). 



XX. — LA TOISON D'OR. 

BÉGEPTION DE M. DE NOÀILLES, DUC DE XOUGHY. 
— 1819, — 

On sait qne Tordre de la Toison-d*Or fnt institué par Philippe- 
le-Bon, duc de Bourgogne, à Bruges, le 10 janvier 1431, à l'occa- 
sion et pendant les solennités de son mariage avec Isabelle de 
Portugal, fille du roi Jean : mais il y a incertitude sur la pensée 
première sous l'inspiration de laquelle eut lieu cette création. 
Olivier de la Marche n'hésite point à dire que Philippe l'institua en 
sonvenir du bélier de Jason et de la merveilleuse expédition des 
Argaunautes. Jean Germain, évôque de Chàlons et chancelier de 
rOrdre, base Tinstitution sur une idée moins payenne, et soutient 
que Philippe n*avoit en vue que l'histoire canonique de Gédéon, 
fameux par sa toison arrosée, « et (dit un ancien auteur) le tapis 
précieux qui se voit encore à la cour de Bruxelles, confirme la 
pensée de Germain. » 

Nous trancherions volontiers la difficulté en disant que Philippe 
allia les deux souvenirs, et qu'en donnant à la décoration de 
l'ordre qu'il créoit la forme consacrée du bélier de Jason, il lui 
imprima l'idée chrétienne en le plaçant sons l'invocation de la 
Très-Sainte Vierge et de l'apôtre saint André. Durant les joies du 
fameux festin du faisan que Philippe-le-Bon donna à ses chevaliers, 
à Lille en 1443, on vit paroiire dans la salle une jeune personne 
masquée, habillée de denil, représentant l'Église alors affligée du 
schisme, qui harangua ainsi l'auguste assemblée : 

Vous, Chevaliers, qui portez la Toison, 
N'oubliez pas le irès-divio service, 



104 Ei|. |UllKBT B13TÛBiQUS. 

6iiitîlituuaai«i, Yotej- hé.h ofhoboxt, 

Four lûquArîr de h*it it bénéfice : 

Mûa ECJ^our^ eBt paurjeuni^a geai p^dfii^ 

Du servi Ci* que chacun me fera*. 

T/ori1re n'cinii alors com;wsé que vin^rt-quatre chevalier» 
no b f 'i'.^ ^/l^ f(0 m i t ii s i ep ro dstiH. Ce (j r i r e ^ ' u r l a p 1 1 s u i L e ce o tnb fû 
jusqu'à trentti-til u[>, ei it ordonna que [ni et ses sucrej^seurs en 
seroieiU le^^ Chefs et Grands-Maîtres, Dans wi rhapUre général 
qui se tirii à Bruxelles en 1316, l 'empereur Charies-Quiul ea 
Aiigllienta le cliilTre et te Oxa à cinquanEe-eL-nn. A Tabâ^cdEloii 
de 00 prince, la bntnctie eapagiiol&ile [a maî^a d'AutricEie reilft 
m possession da l'ordre^ juaqïiî It nuïrldê (Mtééê n. Uaîslli 
snîie (la ta gnem siiem^lon, Charles lU qtiitta l'Es^^fifit at 
M retira i ^\^m Oâ il ^Mbra, en 1713, h réfablissemani dt 
Tordre de b Tohon û*Or, dont i\ se déckra seul ^rand maî^ 
Fliiljjipe Y, roi d'i''spa^ne, protesta au congrâ:îde Vienne contre ta 
dcdaralion tle Chiirles 111, elltMlifTérent qui coulinua entre Fnn- 
çois 1*' et FtrilKianil VI n'a y a [il pu se tt-nniner, les souverainâ 
des deux pays f nr(sf;r virent le ûmiL dO iWPm |!9CAl% lllÛlpL 
pdia i!lLi;i[ es de j"E iroj^e* 

L'ordre de la Toi>on-d'Or esi re ir l'un de^ plus célèbres et das 
plus erjvir s. ro:ir y Oire aiim s» il a toujour;^ falUi être Prini'eeu 
Grand irE> feigne (ie première i l;isse, ou avoir mérite cet honneur 
par de grands et si^fualés services : et c'esi une josliee à rendre 
;ê|F^f0avenie ment espagnol qu'il B'esl que bien rarement sorti da 
*e^;i»iQdîtions %i s'est toi^otira mojitré tr^^fare de calte bauia 

L'ordre jonît ancûrji an uispafrne de grand? aTantages. Les cba* 
valiers ont leurs antrées au palais et prennent le pas sur tontis 
les personne!^ de la cour, exœpLé mr les ? ri aces des maisoas 
souveraines. D'après les statuts, ses membres doivent être ca- 
tholiques oi riL' ] orter aucnue autre il- ■ iik^n, à I rti-eption 
des f^ouvcrams : mais on sait qne^ poLU k-^ osifiuifr? s éîr.tsii:er5 
surtout, ce!* d^-ut nrllcie^ sutit tonsL-^ en désu élude. Lri U^ie rie 
l'ordre est Cl Jebré le jûur de saint André et le jour »iô 
Titiu\{\ irhev^iliersaaa&t^t^m rigHiede is o&m 
de la Toi^on^d'Or. 

If otia a?û8s ironvé ^ns les Arcbf vea éé Matiebf pmàÊ fir^ 
bal da f éreption ciïinma cbevatter de la TiiUon d^or de tQfiâsIri 
Cbarles-ArthnrJeau'tristan-batignednc delS'uajIl&s dac de Mon* 
i^^ Uh n^ûé de Lonis-Pbilippe-llanNkptûina ^Milteix âu^i^ 
Wmà^fj pTirnsÊ fnlx, pair el ittti7$É4l#9tii^ 
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pagne et lui-r.iôme chevalier de la Toison d'Or, mort à Paris le 
15 février 1819 (c éloit la quatrième promotion de ce genre qui 
de j)ère en lils s'éloit continuée dans cette illustre maison). — 
11. le duc de Moucliy. dont nous avons à nous occuper, étuit né à 
Paris le U janvier 1771. Au sortir de TEcole militaire il avoit servi 
sons son oncle, le vicomte de Noailles^ colonel du régiment des 
chasseurs d*Âisace 11 échappa par l'émigration à la malheureuse 
destinée d'une partie des siens. Rtmtré en France dès l'année 1800^ 
Louis^XVIII le créa successivement colonel et chevalier de saint 
Louis en 1814, maréchal de camp le 31 mai 1815 et lieutenant 
général le 17 mai 1816. Devenu, par la mort de son père, duc de 
Mouchy, prince de Poix, pair et cpitaine des garde du corps du 
roi, il fut chevalier de Tordre du Saint-Esprit le 30 septembre 1820^ 
officier de la Lé^'ion d'honneur le 19 août 1823. De son maria^'e 
avec mademoiselle de la Borde de Mérivill-i n'ayant eu qu'une 
fille unique, ses titres à sa Uiort, en 1834, pasî=èrent à son frère 
cadet, Ântoine-Claude-Dominlque-Juste, comte de Noailles, aïeul 
de M. Antoine- Juste- Léon-Marie de Noailles, duc de Mouchy ac- 
tuel. 

La réception des chevaliers de la Toison d'or s'est toujours faite 
avec beaucoup de solennité, dans un chapitre extraordinaire et 
présidé par le souverain lui-même, ou, en cas d'empêchement, par 
on prince du sang royal officiellement désigné àceieiïet. M. le duc 
de Mouchy, comme on va le voir, fut reçu par le roi Louis XVIII 
en personne. 



1. LE ROI FERDINAND Â M. LE DUC DE MOUCHY. 

Mon bon cousin, 

Afin d'éfectuer l ëlection que j'ai fait de votre personne 
pour vous associer et ranger en l'amiable compagnie de 
mon très noble et ancien Ordre de la Toyson d*or, j'ay fait 
dresser mes lettres patentes de procure, en vertu des- 
quelles j'ay requis mon bien aimé frère et cousin, le Roy 
Très Chrétien, de vous recevoir en mon nom dans ledit 
ordre et vous en délivrer le collier aux cérémonies accoutu- 
mées : et de tout ce qu'il vous dira de ma part sur ce parti- 
culier, vous en fairez le môme étal, comme s'il fut dit et dé- 
claré par ma propre personne. Je prie Dieu qu'il vous ait, 
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M. le dac de Houcby (candidat) a été reça i son entrée 
dans le grand cabinet da roi par M. le garde des Sceaux re- 
présentant le secrétaire de Tordre. 

Le grand maitre des cérémonies ayant averti Sa Majesté 
que tout étoit prèt^ le roi est vena dans le grand cabinet 
d'où il est immédiatement passé dans la salle da trône, pré- 
cédé par les cbevaliers qui marcboient par ordre d'ancien- 
neté (sauf les princes de la famille royale et M. le duc de 
Bourbon qui marcboient plus prés du roi), M. le cbancelier 
de France qui representoit M. le cbancelier de. l'ordre et 
H. le garde des Sceaux représentant le secrétaire, mar- 
cboient en avant des chevaliers. 

Si Majesté étant arrivée dans la salle du trône (1), assise 
et couverte, et ayant derrière elle ceux de ses grands et 
principaux officiers qui sont dans l'usage de s'y placer, le 
grand maitre des cérémonies est venu se mettre à droite et 
un peu en avant du trône pour être a portée de recevoir les 
ordres du roi et de surveiller les différents actes de la céré- 
monie. Le baron de Saint-Félix, premier aide des cérémo- 
nies, s'est placé en face du trône, a côté de la crédence sur 
laquelle etoit posé le collier de l'ordre. 

Sa Majesté a dit aux cbevaliers : a Messieurs^ asseyez 
vous et couvrez vous, i — Elle a fait ensuite entendre par 
un signe à M. le duc d'Havré, parrain de M. le duc de Mouchy 
pour sa réception, d'aller trouver le candidat qui etoit resté 
dans le grand cabinet du roi. 

Le premier aide des cérémonies est venu alors se mettre 
à côté de M. le duc d'Havré, et est allé avec lui dans le 
grand cabinet; l'un et l'autre avant de sortir de la salle da 
trône, ont fait une profonde révérence a Sa Majesté. 

(1) L'atuqae de goatte da roi ne lai permettant pas de marcher, Sa Ma- 
jesté s'est fait conduire dans son faateail et s'est placée aa bai des mir- 
ches de l'estrade do trône. 
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EtsiDt restés dans le grand cabinet, le parrain a adressé la 
parole au candidat en ces termes : 

c Le Roi d'Ëspagne, Grand maitre de Tordre insigne de 
la Toison d'Or a nommé Votre Excellence chevalier confrère 
et camarade dans cet ordre : il a prié Sa Majesté très chré- 
tienne de recevoir Votre Excellence, et elle me charge de 
savoir si Votre Excellence accepte cette nomination. » 

Le candidat a repondu qu'il acceptoit avec reconnois- 
sance. 

Le parrain et le premier aide des cérémonies sont rentrés 
dans la salle du trône ont fait trois révérences en s'avançant 
vers le roi, et un salut à droite et à gauche aux chevaliers. 
Le parrain a rendu compte a Sa Majesté de l'acceptation du 
candidat. 

Le parrain et le premier aide ont fait de nouveau trois 
révérences à Sa Majesté et sont rentrés dans le cabinet d'où 
ils sont sortis immédiatement avec le candidat qui avoit 
pris la droite du parrain, le premier aide des cérémonies 
ayant pris la gauche. 

Ils ont fait trois révérences en s'approchant du roi, et le 
candidat est resté près et vis à vis de Sa Majesté^ tandisque 
le parrain et le premier aide alloient reprendre leurs 
places. 

Le candidat a exprimé au roy sa reconnoissance des bon- 
tés de Sa Majesté catholique. 

Le secrétaire s'est levé et a prononcé le discours sui- 
yant : 

€ Le Roi catholique, chef et souverain de Tordre insigne 
de la Toison d'Or, afin de prouver l'estime que Votre Excel- 
lence lui inspire et espérant quelle contribuera toujours de 
tout son pouvoir à l'exaltation de cet ordre insigne, Ta 
nommé chevalier confrère : et avant que de recevoir le col- 

f a* Bonée* Août-Septembre 1861. -< Doc. 15 
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lier, Totra Excellence Toodift Mbo dfielirMr il #li «timii 
ccnnime cbefalier. i 

Le candidat ayant répondu qu'il aroU 616 armé cbenttlfi 
1 ftit une profonde référeoqe a Sa MiJeité^a remto son d|^> 
pm êi ses ganu t w btè^èr 96 ta eliiiLbi^ itt 1^ 
ais h genoax snr le carreau placé devatil Tint^ H ifÔÉ 
sa main droite étendue sur le livre des Evangiles et la mam 
gaacbe de m&me sur le pied du eracifix : ie secrétaire s'est 
^•0 de bimt| à gtociie Ai «iSlIdN^,^ 

■ Jurez-vous dépendre de tout votre pouvoir les droits Éi 
grand maitre de Tordre de la Toison d'Or, iant que vous i 
vivrez et que vous eo serez chevalier, en tout ce qui ne se* ' 

ïtÂi TfÊMimhiS^ à "vmâm^^ mim^ «iiiiiiii 

souverain? » 
Le candidaUrtiicnodii £ 
Je hjur^. 

« Jurez- vous faire tous vos efTorts pour maiateDir cet I 
lynlre daoa son état et iionnenr sans consentir qu'où j porto | 
lÉiÉÉUbf ^i^^ dtna restime publique? » ' 

i Iw^vôiw ipâ )^ (û0 Dieu ne ttaille pas} ! 
qui foui veniez à comettre quelque délit, qui d'iptii Im \ 

consli tu lions motivat voire exclusion de l'ordre» tous resti- 
tuerez le calUer au souverain dans le délai de trois mm 
aprèi qofM tMf l^iii éMiaaidr$ 4â 'Wgj^mW^WÊtff 
ni d'un autre semblable, et de ne pas W>ytf!|B|f lit iu^ itt 
chevaliers ni auji officiers de Tordie? » 

1 
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< Jurez-Toos vous soumettre à toutes les correetions qui 
TOUS seroieut imposées par Tordre et les supporter arec ré- 
signation? 1 

Je le jare^ 

c Jurez-vous assister aux chapitres et assemblées de l'or- 
dre, ou y euToyer des personnes qui tous représentent selon 
les statuts et obéir au souverain et k ses successeurs ou re- 
présentant sur tout ce qui auroit rapport à Tordre? > 

Je le jure. 

c Enfln jurez-vous observer et accomplir toutes les consti- 
tations et décrets de cet ordre, et quoique vous le juriez en 
général, jurez vous aussi que vous entendez que ce serment 
est tout aussi valable que si vous le faisiez sur chaque article 
séparément? • 

Je le jure. 

c Le jurez-vous ainsi sur votre foi et sur votre parole? » 

Je le jure, et auesi vrai Dieu et tes saints veuillent 
m'aider. 

Le candidat ayant ainsi prêté serment, s'est levé puis est 
allé se mettre à genoux sur un carreau placé devant Sa Ma- 
jesté (1). Le grand maître des cérémonies a été prendre le 
collier de Tordre sur la crédence et Ta présenté au roi sur 
le carreau de velours cramoisi ou il a été dit qu'il etoit 
porté. 

Le parrain a quitté sa place et est venu se mettre prés du 
trône. Sa Majesté a passé le collier au col du candidat, étant 
laidé par le parrain qui a attaché le collier par derrière. 



« (1) Ce carr{?aUf i^m étoh déposé derrière FauteJ» i été mis eo ook lu»* 
')lBt deviat le roi pv lo premier filet de chambra de Si MijoiM» 
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Pendant ce temps, le secrétaire a dk à Jiaule voix : 

i L'ordre vous reçoit amicalement au nombre de ses 

veoille que tous le portiez grand nombre d'anatel foaf 
gloire et pour.re»ltatiQiL de It saîjite Eglm. » 

Le candidat a réponds : 

f Dieu m'accorde sa grâce de raccomptiu i 

Sa Majesté a ajoiué : Au nm i^$mt fiU eidm SdM^ 

Esprit- 

Le candidat s'e«t levé et a fait une profonde révérence aa 

Le secrétaire et retourné à sa place. 

Le parrain r accompagné du premier aide des cèréaionleSi 
â pris alozi ta nouveau chevalier la main , l'a presenU 
i Ùmm Am 0itm33mm quels ils ont f.^it la révérence, 

le nouTOiiii^YiÉ^l1^dd^ç^«W 
colade. 

On & observé dans cétte présentatidn fel l^Éf #î&eteTineli 

(excepté pour les princes de la famillo roynie et M, le duc de 
Bourbon auquel le candidat a été prcinierement presenié). 

ésf^Hliro qtt^ 1 tsa^ par k premier chevalier 
(Monsieur), sur le banc à droite du roi^ qu'on est venu ta 
prerait^r clievnlier sur le banc a gaiiclie M, le (iac d'Angou- 
lèmej et suivant toujours ce mûme ordre jusqu'au dernief 
cbenller, en obmrant chaque fois qu'on pasioil itevalb 
roi pour lui faire une profonde révérence. 
La présentation achevée^ le parrain a donné L'accolade aa 
- mfâtii fibilitifif 'it^ place (qui m la 4^ 

MèTB)$ Ta ftll asseoir et couvrir et est allé reprendre son 
rang et sn pii^ mm Jhît mte pr^kf^A^e mrémKê 1 
Sa Majesté. * 
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Le roi a dit : 

Messieurs, la cérémonie est faite. 

Tout les cheyaliers, «e chancelier et secrétaire se sont levés 
et les chevaliers se sont découverts : Sa Majesté a été recon- 
duite dans le grand cabinet de la même manière quelle avoit 
été accompagnée dans la salle du trône. Arrivé dans le grand 
cabinet, le roi a congédié les chevaliers et est rentré dans 
son appartement intérieur. 

Le présent procès-verbal, fait et clos à Paris, aux jour, 
mois et an que dessus. 

Ainsi signé : Le garde des Sceaux de France, Ministre se- 
crétaire d'Etat au département de la Justice, H. de Serre. 
— Le chancelier de France, D'Ambray. — Le Grand 
maître des cérémonies de France^ le marquis de Dreux 
-Brezé. 
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Généalogie de la maison noble des Rapin de la Chaudane, en Mau- 
rienne, en France et en Prusse, dressée d'après les titres authen- 
tiques (1250-1864. 

Au dernier feuillet de cette belle publicatioa se lit cette note : 
« Ces généalogies des familles de Rapin, Dufour, du Bose, de 
Maucler, de Coninck, de Gazenore et de Freisheim, ont été dressées 
de 1862 à 1865, par Raoul de Cazenove, LyooDols, l'un des des- 
cendants de Rapin Thoyras. — Il en a été fait un tirage séparé de 
cinquante exemplaires dont le présent fait partie. Lyon, Imprimerie 
Louis Perrin, » 

Le livre valoit bien cette revendication de l'auteur. Il réunit le 
double des mérite du fonds et de la forme. C'est un des dern iers 
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qui aientété préparés personnellement par le saTant artiste dent 
la typographie lyonnoise porte encore le denil.et ce n*est pas sans 
une Téritable émotioo, qa'à la fin de ce magnifique Tolome in4 de 
650 pages, orné d*nn magnifique portrait de Rapin Thoyns, d*ao 
facsimile de son écriture, de tables généalogiques et de nom- 
breuses vignettes héraldiques et autres, on lit cette simple formule 
qui ferqjt plutût songer aux graves habitudes du xvi* siècle qn*à 
la précipitation fiévreuse de notre âge : « Commencé d'imprimer 
par Louis Perrin, le 22 février 1863, achevé d'imprimer le 7 avril 
de l'an de grâce 1866. » Un livre qui reste sons les presses pendant 
plus de trois années, et dont l'exécution matérielle est l'objet d'une 
révision de tous les jours I Que de soins et de conscience ! L'impri- 
meur avoit vouhi imiter, pour sa part^ la patience assidue et les 
efforts laborieux de l'auteur. M. Raoul de Gazeoove^ très-versé dans 
l'étude des sciences et non moins zélé pour les recherches histo- 
riques et littéraires^ a cédé, lui, à un pieux sentiment qu'on ne san- 
roit trop louer, et il l'a fait tourner à l'intérêt général. 

C'est dans la vallée de Mauoenne, berceau de la maison de Sa- 
voie, qu'apparoit de bonne heure dans son humeur indépendante 
et dans sa pauvreté fière cette famille des Rapin. Dès le règne de 
François I*^ trois frères de Rapin. dont deux professoient le pro- 
testantisme, viennent s'établir en France : le premier est le pro- 
tonotaire Jacques Rapin, aumônier de Catherine de Médicis el 
prédicateur renommé, mort en 1567. 

Antoine, son frère, fut un des vaillants capitaines qui répondi- 
rent à l'appel de Condé et de Coligny après la révocation de l'édit 
de janvier. Mêlé, non sans éclata aux guerres religieuses du midi 
de la France, adversaire de Montlue, gouverneur de Montauban 
et de Montpellier, il disparolt tout à coup de la scène sans que U 
date de sa mon soit connue. 

Plus tragique est la destinée de son frère Philibert, qui chargé 
de porter en Languedoc les articles de la paii signée à Longju- 
meau, fat arrêté et décapité le 17 avril 1568 par arrêt du parle- 
ment de Toulouse. 

Le petit fils de Philibert, Jean de Rapin, baron de Mauvtrs, 
étoit un franc et loyal soldat, un des héros de cette phalange hu- 
guenote, « gens de père en fils apprivoisés à la mort. > Au por- 
trait de re vieux capitaine si bien trac4 par M. de Gazenove, il 
faudroit opposer relui du célèbre avocat son fils, Jacques Rapin, 
qui portoit dans les luttes du barreau une loyauté militaire» et 
dont les derniers jours» racontés par l'nn de ses fils avec de tou- 
chants détails, font penser aux belles morts de Port-Royal. 

Né à Castres en 1661, élevé aux universités de Puy-Laurens et 
de S:iumur, Paul Rapin de Tboyras» second fils du précédent et de 
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Jeanne de Pélisson, sœar da célèbre académicien, montra dôs sa 
jeunesse, flottant de Pétade aux aventures, Thumeur militante de 
ses aïeux. Il ne fallut pas moins que l'exil pour mûrir cet esprit 
ardent et discipliner cette fougue sous le jong des croyances aus- 
tères qui ont veillé sur son berceau... En quittant le foyer brisé 
de ses pères, Rapin de Thoyras a déposé la robe d'avocat et pris 
répée. Incorporé dans les cadets d^trecbt, puis enseigne, capi- 
taine, il se distingue au siège de Garricb-Fergus sous le drapeau 
de Guillaume d'Orange, prend part à la bataille de la Boyne, et 
grièvement blessé à Limerick, devient précepteur du fils du comte 
de Portiand, l'ami du Libérateur. Alors commence pour lui une 
vie d'études, de méditations, de voyages qui le préparent à son 
insu à un rôle nouveau, celui d'bistorien. 

On sait tout le succès de Thistoire à laquelle Rapin de Tboy- 
ras a attaché son nom : six éditions consécutives ont, au siècle 
dernier^ constaté son mérite. A cette ancienne et honorable 
maison des Rapin à laquelle tient M. de Cazenove lui-même, se 
rattachent également une foule de branches des plus estimées à 
Tintérieur et en dehors de la France, les Delessert, les Monod, les 
Arlès-Dufour, les Blaquière, les Saladin, les du Bosc, les de See- 
bacb» les de Maucler, les de Gonnick, ks Dolfus, les Bertin, les 
Scherer, les Lutterotk, les Bemus, les d'Arnal, les Pictet, etc., 
dont les généalogies sont un des attraits de cette belle publication. 

Ge livre, ioiprimé avec luxe, est orné d*un beau portrait de Ra- 
pin-Tboyras, d'un autographe de cet historien, avec des notes de la 
main de Mauclerc, de planches gravées, d'annonces et de culs-de- 
lampe: il se divise en deux parties: la première, nous dit l'auteur, 
comprend les origines et les traditions de la famille des Rapin, 
complèteés jusqu'à nos jours; la seconde est divisée en dix cha- 
pitres dont les sept derniers racontent la vie de Rapin-Thoyras, 
avec des détails tout à fait nouveaux tirés des archives des six fa- 
milles qui descendent de lui par les femmes. L'auteur a rendu son 
récit fort attrayant en le semant d'anecdotes piquantes, de descrip- 
tions pittoresques, d'épisodes curieux de naïves légendes et de 
quelques portraits dont le faire ne laisse rien à désirer. 



Les Gollbgtioreubs ob l'ancienne Rome : Notes (fun amateur (1). 

Nons ne saurions deviner pas pourquoi l'auteur de ce joli petit 
Yolome n'a pas voulu nous dire son nom : c'est un excès de mo- 

(1) Paris, Anbry. 1 vol. pet. in-S«. Prix : & fr. 



2i6 LR CABINET HISTOIQUE. 

destie qui ne se comprend guère aujourd'hui. Quel qu'il soit nous 
ne pouvons que le remercier, lui savoir gré de toutes ses curieuses 
recherches et de nous les avoir communiquées. Nous n'avoDs pas 
YUy dans ce que nous nous rappelons de nos études classiques, 
que les Grecs aient eu ce que nous appelons aujourd'hui des mu- 
sées, des galeries où s'entassoient pêle-mêle les ohjets d'art de Tan- 
tiquité ou des contemporains. Le musée à Athènes étoit uq vaste 
édifice consacré aux poètes, aux pbilosophesj qni s'y dannoieot 
rendez-vous pour le plaisir de la coiiversaiion. Il en fut autrement 
chez les Romains^ ces spolia leurs des beaux ans de la Grèce^ 
comme de la liberté du monde; et Ton sait comment le godt leur 
vint des collections. Gioérâl âe nous dil-il pas comment Vânéi 
faisoit mettre en croix les geoi pour s'approprifif las i^âlirtf^Mi^ 
qui le tenioieut? ci Yerrè^i on lesalljûUl à RûOiô plcia ëmllî^ 
leur. Il est vrai que plus d'un de ^ûdflii^^N^ l'exemple 
bon à suivre; mais passons, ce âûitft de êeft éhoses qu'on sait et 
qu'on ne dit pas. Après toiu, comme iIei i 'auteur lui-môme, c'èsï- 
ce pas à ces amateurs que nous tlcvon^ ^jujourd'hui le meilleur de 
ce que nous possédons eQ Aiîii(jUt ^^ Saus Ci^sar, que ycroji ile- 
venue la Vénus de V Ermitage? .^ans Lu eu [lus, le Iknufiikiii / ^aûî? 
Verrès, le torse de V Amour? saas i'ollitjn, le Taureau tk Famèsi? 
sans Cicéron, le Bémosthi rm? sans Sallu^le, le Faune à î' Enfant, 
V Hermaphrodite, le Vase ik iionjhm, i-e^ Iroîâ merveilles de m\iz 
Louvre? — Donc tout est pour le mieux, et le goût des curiosiiés 
se propagea rapidement d^ius la Rome des Césars4Quâ]s étotent in 
principaux coilectionneui^? qiieU foreat leurs goûts» leur pbyiii^ 
nomie^ leurs manies mêioif ini et comment étaient installé Ims 
Cabinets? Telles sont les f|QeilijEfm am^tïâUea lépond rantci^, 
cela avec une érudition <|&l lié Jâîsfie p^ Ja inoindre inqotôtndQ 
et dans un style qui cliarsie.^ Quant à rexécntion typographiqoi 
du volume, on connoît lé soin que met à tomes ses pQbUeaiîûai 
l'éditeur Aubry; celle-ci n'eist inférieure à aucune des precc* 
dentés, nous ajouterons qu'eile ne pouvait rien perdre à paiâÊr 
par les presses de M. Piil^ flllttod» l%t^ 
Cabinet historique. 




XXH. — GRiEVIUS ET LE DUC DE MONTAUSIER 
d'après des lettres inédites. 

Il y a quelques mois^ je pnbliois dans le Cabinet historique une 
série de lettres adressées à Grœvius par le comte d'Avaux. Le ma- 
noscrit Bumey, n"" 372, qui contient ces pièces, en renferme aussi 
un très-grand nombre écrites au même savant par le dac de Mon- 
tausier; je me propose de les faire connoltre aujourd'hui, et d'ap- 
porter ainsi mon faible tribut au travail d'exploration qui se pour- 
suit activement de tous côtés sur le dix-septième siècle. 

En commençant mon précédent article, j'avois à peine besoin 
de rappeler au public lettré les mérites du comte d' A vaux ; Mon- 
taosier estencore mieux connu ; etd'ailleurs ne peut-on pas étudier 
son caractère et ses talents dans Texcellent ouvrage de M. Amédée 
Roux (1) ? 11 y a pourtant un côté de la biographie du Misanthrope 
qui n'a pas été suffisamment mis en relief, c'est la protection qu'il 
s'enapressoit toujours d'accorder aux gens de lettres, et l'intérôt 
très-yif et très-soutenu qu'il prenoit à leurs recherches. La cor- 
respondance que je vais transcrire servira à compléter sous ce 
rapport les notices, éloges et appréciations diverses dont Montau- 
sier a été l'objet. 

A la date de notre première lettre, le duc est à Rouen, occupé de 
l'administration de la Normandie. Il y a près de deux ans que 



(1) Moniausier, sa vie et son temps , par Amédée Roux. Iq-8, Paris, 
Dorand. 

13e année. Octobre 1867* — Doe. i6 
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madame de Rambouillet est morte, suivant de près aa tombeau sa 
ûlie, Angélique d^Angennes, comtesse de Grignan. 



De Rouen, Jour de septembre 1667. 

Monsieur, 

On ne peut pas astre plus estonnë que j'ay esté quand 
M. Bigot (1) m'envoyant un livre de vostre part, j'ay trouvé 
que c'esioit Hésiode avec les beaux travaux dont vous avés 
illustré cet auteur, que vous me faisiés la faveur de me dé- 
dier (2). Comme j'ay peu de mérite, j'ay peu de présomption, 
et je me sens si peu digne que les personnes qui honorent 
comme vous nostre siècle par leur esprit et par leur sçavoir, 
jettent les yeux sur moy pour me donner des marques de 
leur estime, que je ne scay à quoi attribuer celle que j'ay 
reçue de vous. C'est bien à vostre bonté, sans doubte, que 
j'en suis redevable, mais il faut que vostre bonté ait esiè 
poussée & cela par quelque raison qui m'est absolument ca- 
chée. Ha personne vous est inconnue^ mon esprit est trés- 
mèdioere^ et mes actions sont trop peu esclatantes pour que 
l^iftfl de tout cela ait f»it aller mon nom jiisqu«^^ à voujî. Ce- 
pendant, Monsieui', dans la belle et Tuagnifiqu*^ If^i tre quiest 
au-deranl de yoAivB Hésiodêt vous me tr^iaés loujuic une per- 

4â cëtiiie je viens de direj que je vous suis estn^nirMuent in- 
CdHDiï* Moins pourtant j'ay de mérita et de bonnes qualités^ 
plus je votis suis obligé dé ht grâce qw vo^ ï^f fil^ ifiolt 

(1) Probablement lo savuiit Ëiueric Bigot. 

(S) Iksiodi opéra qttm eadonÊ^ gi^. Pt9W. X-^^ CuwAi^ An** 

terdBpj lG57j peu in^ 
(S) « Sed pem qut obsol^Us fttitlquïute timporoift «I«ff|l»li9 Ittip^ ram 

tu unusj vir iUustri^siiut^t iustar omtiieim^ Utuitque bonorl» ei €11*11^ 
mationU fîL&Ligîum, \n quo^J es ev^j^cins, abunde it^stûivr, quantum rirtnv 
Tstloat ad camiolifenclaw i^daiirMioa^aa iit||4at9i%%Ud opaiw Mjimii 
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faire, et de la manière obiig^aale que vous syez parlé de 
moy. L'éloignement des pays où noi^s vivons^ el le peu d'in- 
téretz et d'affaires que vous pouvés avoir aux lieux où je serois 
capable de vous rendre service m'empescheront de vous té- 
moigner par des choses réelles el essentielles ma reconnois- 
sance, mais du moins je feray ce qui dépend de moi, qui est 
de vous rendre un million de grâces, et de vous assurer que 
je conserveray toute ma vie dans mon cœur le ressentiment 
de l'obligation que je vous ay« et que je vous tesmoigneray 
en tout ce qui dépendra de moy que je suis très-véritable- 
ment, 

Monsieur, 

Votre très-humble serviteur, 

MONTAUSIBR. 



Madame de Montausier souffroit depuis deux ans d'une maladie 

de langueur qui Tavoit complètement épuisée. Enfin, le i5 do- 
vembre I67i, elle mourut âgée de soixante-quatre ans, «quittant 
le monde sans regret, et laissant sa famille dans la plus accablante 
affliction. En effet, le duc fut frappé de cette mort comme s'il ne 
s'y fût pas attendu (i). > Grsevius lui écrivit sur-le-champ une 
lettre de condoléance, et reçut la réponse suivante. 

Ce 30 mars 1672, à Venames. 

Monsieur^ 

La lettre que vous m'avez fait la faveur de m'écrire ne m'a 
été rendue que près de trois mois après sa datte ; cela est 
cause que je ne vous ay pas fait plus tôt réponse, et que j'ai 
tant lardé à vous remercier de toutes les bontés que vous me 
témoignés en prenant part à mon affliction. Mais quoique 
mon remerciement vienne tard^ cela ne vous doit pas em- 
pêcher d'estre persuadé qu'il vient du cœur, et qu'il est 



(1) Roux, p. 175. 
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accompagné d'une estime très-particulière de votre mérite. 
II e^t connu de tout le monde, mais personne n'en est si tou- 
ché que moy. Cest ce qui me fait regretter la perle des deux 
oraisons funèbres que vous medisiésque vous joigniésà 
votre lettre; elles ne m'ont point esté rendues^ et le jeune 
homme qui me devoit rendre tout cela ne m'a point veu, n; 
ne m'a rien fait dire. C'est un marchand nommé Van Gangeit 
qui m'a donné la lettre sans les oraisons. Si vousmefaisiësla 
grâce de me les envoyer, vous m'obligeriés extrêmement, et 
tout ce que vous donnés au public, car tous vos ouvrages 
sont excellents. J'attends le Cicéron avec une impatience ex- 
trême, et j'essayerai de faire que monseigneur le Dauphin 
en fasse son profit (1). Mais le Suétone doit estre le précur- 
seur (2). J'ai peur que la guerre ne trouble son dessein ; 
cependant, qu'elle dure ou qu'elle finisse bientost, je conser- 
veray toujours pour vous une extrême considéra tion, et cher- 
cheray avec soin les occasions de vous témoigner que je suis 
très-véritablement, 

Monsieur, 

Votre très-humble serviteur, 

HONTAUSIER. 



La guerre que Louis XIV faisoit contre les Hoilandois rendoit 
assez délicate et assez précaire la position des gens de lettres dans 
ce pays. Comment se soustraire aux insolences de la soldatesque, 
et conserver la vie sauve au milieu de la désolation générale? Il 
faltoii tâcher d'obtenir la protection de quelque persoooage in- 
fluent. Montausier proposa à Graevius, avec beaucoup de politesse, 
le le recommander à M. de Luxembourg qui se trouvoit là. 



(t) Le Cicéron parai en 168^. Voir le Cabinet histor.^ livr. de Jaio-Juil- 
let 1867, p. 157. 
(t\ Voir i6tV/., p. 158. 
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Ce 2 aooBt 1672^ à Saint-Gêrmain. 
Le désir qae j'anrois. Monsieur^ de vous pouvoir servir 
m'ayantoblii^é dem'iDformersi^dansla conjoncture présente 
des affaires^ je ne pourrois venir vous eslre utile en quelque 
chose, on m'a dit que vous sériés bien aise d'avoir une re- 
commandation auprès de Monsieur de Luxembourg (1). Je 
lui écris pour cela la lettre cy-jointe que je vous envoyé à 
cachet volant, afin que vous la voyiés. Vous la luy ferés ren- 
dre quand il vous plaira, et je vous assure, Monsieur, que 
l'on ne sauroit souhaiter plus que je fais de vous persuader, 
par des actions solides, que personne ne vous estime plus 
que rooy, et qae vous n'avés point de serviteur plus assuré 
que je le seray toujours, 

MONTAUSIER. 
Ce 10 décembre 1682^ à Versailles. 

Les lettres, Monsieur, que vous m'avez fait la faveur de 
m'écrire depuis six ou sept mois se sont malheureusement 
perdues ou tellement égarées qu'elles ne sont venues que 
vieilles entre mes mains, c'est pourquoy vous n'avez point 
eu de réponse de moy. Je n'aurois point manqué à vous re- 
mercier, comme je fais à celle heure avec beaucoup d'affec- 
tion, de toutes les marques de bonté et d'amitié que vous me 
donnés, et j'aurois réitéré à Monsieur le duc de Luxem- 
bourg les instantes prières que je vous ay faites de vousren- 
dre tous les offices dont vous auriés besoin. Monsieur Co- 
dinus, que je n'ay veu qu'une fois, m'a rendu, il n'y a pas 
longtemps, une de ces lettres, et depuis j'en a y encore receu 
d'autres de très-vieille datte. Je suis au désespoir que mes 
lettres n'ayent pas eu l'effet que je soubaitois, et que j'avois 

Cl) François -Heori de Montmorency, due de Laxemboorg (1628-1695). 
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lieu d'espérer auprès de H. de Luxembourg ; mais il y a eu 
du malheur en cela, comme vousyerrés par l'original même 
que je vous envoyé d'une lettre qu'il m'a écrite sur les re- 
commandations que je luy a vois faites pour vous, par 
M. Heinsius et Elsevier. Vous en trouverés encore, Mon- 
sieur, une de moy pour luy cy-jointe, sur ce sujet, la plus 
pressante que j'aye pu faire, et je m'assure qu'elle aura son 
effet pourvu que vous la rendiés vous-même et que vous le 
priiés de la lire devant vous. Il est aussi civil et galant 
homme qu'il est brave et entendu (1). Sur les autres articles 
de vos lettres, je vous diray que je n'ay point receu lesexem- 
plaires de votre Suétone dont vous dites que vous avez chargé 
deux diverses personnes, ny la lettre que vous me dites que 
vous écriviés à Monsieur le Dauphin pour luy en présenter 
un de votre part. M. Codinus, que je n'ay veu que quand il 
m'a rendu une de vos lettres et qui est un de ceux qui en 
étoit chargé, m'a dit qu'il les avoit laissées à Utreck. Pour ce 
M. Achtefeldius qui étoit encore un de ceux qui m'en devoit 
rapporter, je n'ay pas seulement ouy parler de luy que dans 
votre lettre. Cependant, Monsieur, je suis très-fâché d'en 
estre privé, car j'estime extrêmement tout ce que vous faites. 
Votre Cicéron me donne pourtant bien plus d'impatience, 
devant estre un ouvrage digne devons, mais la longueur des 
imprimeurs me fait peur, puisque les épîtres seules dont Else- 
vier n'a parlé il y a plus de deux ans ne sont pas encore ache- 
vées. Quand lirons-nous le reste d'un si grand ouvrage ? Quoy 
que je ne sois pas capable de juger de ces sortes d'ouvrages, 
la correction que vous avés faite dans l'ëpitre à Marins» dont 
vous avés eu la bonté de me faire part (2), et que je trouve 
également spirituelle et judicieuse, me donne une grande 

(1) Voir ce que dit de lui Saint-Simon, édit. Haehette^t. I, p. 135 et sq. 
(2J GrsYius a annoté toutes les épttres de Cicéron à Marius. 
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opinion de cet ouvrage. Essayés donc, Monsieur, de i'aciie* 
ver, malgré les désordres que la guerre fait en votre pays. 
C'est pour de pareilles rencontres que Dieu donne de l'es- 
prit et du courage aux hotinétes gens. Vous me parlée aussi 
du Panégyrique de Pline avec des notes de Baudius {{), je 
le souhaite d'autant plus, qu'en imprimant dans votre pays 
les épltres de ce Romain, ctm notis variorum^ on n'a point 
ajouté le Panégyrique. Mon envie n^est pas moindre de voir 
l'ouvrage de Meursius Jes antiquités de Crète^ deCypre et de 
Rhodes, et même je voudrois bien que quelque curieux eût 
amassé tontes les œuvres de cet auteur et s'en voulût def- 
faire, je lui en donnerois volontiers un prix raisonnable (2). 
Je vous rends grâces aussi de tout mon cœur des deux ins- 
criptions, mais je vous avoue que j'aurois eu besoin de votre 
secours pour les déchiffrer. Voilà, Monsieur, tout ce que je 
TOUS puis dire sur toutes les lettres que j'ay reçeues de vous 
depuis quelque temps, louttes si viei lies que rien plus, comme 
je vous ay déjà dit. Je n'y ajouteray donc rien, sinon que 
personne n'a plus d'estime pour votre rare mérite que moy, 
et n'a plus de passion devons témoigner^ par des actions plu- 
tost que par des parolles, qu'il est votre serviteur que j'en ay. 

HONTAUSIBR. 



On ne coonoissoit malheureusement dans ces temps-là ni les 
trains à grande vitesse, ni le roala^^e accéléré. Après plus d'un an 
de délai, Montausier reçut enfin le Suétone de son docte corres- 
pondant. La lettre suivante décrit la triste catastroplie qui arriva 
au gentilhomme hollandois chargé des commissions de Grœvius. 



(1) Cati PUnii Secundi Panegyificas, liber Trajano dicUis cum aoiiot.dooi. 
Baadii et varionun. Lugd. Bâta?., 1675, in-8. 

(2) Les ouvrages de Meursiias De furent publiés d'une manière coUecti?e 
qu'en à Florenee, 12 Tol. gr. In-fol. 



Enfin, Monsieur^ voire Sut'tone est parveDO jiâqiMi i 

moy, fîorit j'nurois bien eu de In joye si le pauvre gentil- 
homme quil^ porloii u'cilt poiot esté si malheureux qu'U i 
esté* Mâts je tons àToae que sa iMéMe ÂTOntnra m't IgmM 
sensiblement, et p3r la pitié do ce lu y à qui elle est arrirèe, 
et parce que je croy qu'étant de vos amis, vous êo auret du 
déplaisir* Ce pauvre hoxnme^ je ne say par qneile fortune, se 
trouva malade dans un village auprès de Reims» sans argeot 
et sans valel, fut porté par son hôlc à l*hôpital de Reims, où il 
est mort. On iuy a trouvé une Lettre de vous pour moy, et 
unil iMStir CS6â9ltlâiito^ avec le congé de sm cwptlaiiie, It 
passe-porl Je M. StoiippOt un nutre pripipf >;iîis dei^^u.:^, 
mais qm est comme nue lettre de iuy à Monseigneur le Uau^ 
ptîiû. ?on$ mrûjB to Wii afin que vous m iuTofiiiiés set 
parents. Je ne say comment il étoit en si méchant équipage» 
et avec si peu d'argent, venant en France chercher de fem* 
ptoy comme vous me te mandiés. On ma envoyé les trois 
f elunifis» et selon rotméidré) j^iu ai donûénm I Monseigueiir 
je Dauphin avec h lettre que vous m'aviés envoyée pouriuy 
lLU|iaravant. Il m'a chargé de vous en remercier et de vous 
Mé4 qî^U ÉBsaym*î de profiter de Tofre prâseni. l'ai eavoyi 
|#gâcond exemplaii^e à Ai. Chapelain qui toub en rendis 
compte luy-méme, et j'ay gardé !e troisième pourmoy, Vlont 
je vous rends un million de grâces. Le puhlîc vous est bien 
obligé de luf donner ûonuQâ cela des ebosea si belles al û 
uÛlû$f et moy qui en profile, j'entre dans une partie de cette 
ubMgfttiQUteli'aliends avec impatience les autres choses que 
fOW iôQilS àf^ espérer par Tos lettre!. Si, demoocûtéiJe 
pouTOis, Monsieur^ vous estre utile en quelque choses ïn- 
rois une joye extrême^ et j*ea chercheray l'occ^aRion ; maïs m 
attendant que je la tiouve plusconaidéiahle« je vous imvoée 
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encore nne lettre pour M. de Luxembourg, afin qn'ello serve 
de recbef aux autres, et qu'il voye par là que vos intérêts me 
viennent au cœur. Puisque H. Stouppe commande dans 
Utrecht, j'ai cru que sa protection pourroit vous estre utile, 
ainsi vous trouverës aussy une lettre cy-jointe pour luy. 
Faites-moi la faveur de me faire savoir si elles auront pro- 
duit quelque effet, et je le souhaite passionnément, estant. 
Monsieur, votre serviteur de tout mon cœur et avec beau- 
coup d'estime, 

MONTAUSIER. 



Les livres de Grsvius se distribuent malgré tous les contre- 
temps qui étoient survenus, et voilà le famenx Chapelain qui, de 
concert avec Montausier, est chargé d'en faire la répartition. Quant 
au vœa exprimé dans la pièce que je vais transcrire, sur la cessa- 
tion de Vwage, on sait qu'il ne devoit pas être réalisé de sitôt, et 
ce fut en 1678 seulement que la paix de Nimègue ramena le beau 
temps. 

Ce 16 may 1673, à Saint-Germain. 

Il y a très-longtemps, Monsieur, que je dois réponse à 
quelques-unes de vos lettres, mais comme je n'avoi-» rien 
d'important à vous mander, j'ay cru que je pouvois bien at- 
tendre si quelque occasion de vous estre utile ne se présen- 
teroit point. Il ne s'en est pourtant pas rencontré ; mais de 
peur que vous ne crussiés que je suis négligent en ce qui 
vous regarde, j'ay cru qu'il ne falloit pasattendre plus long- 
temps à vous dire que vous ne déviés pas me faire de si 
grands rcmerciemens pour si peu de services que je vous ay 
rendus. Assurés-vous que si j'avois assés de crédit et que les 
occasions se présentassent, vous recevriés de plus considé- 
rables preuves de l'estime et de la considération que j'ay pour 
vous. Enfin tous les exemplaires de votre Suétone sont arri- 
vés à diverses fois. Les trois premiers, qu'avoit apporté ce 




126 1.11 mÊm^m 

panrre gentil homme qui mouiat à Réinsi arrivèreiu \m 
premi^lp^, ét selon Toîrr onlrf^ il y i^n ent un pour MonseU 
gneur te Uauptiin, un pour M. Cbopeiain et un pour wii 
Les tïôt#^ât mni Tenus par le sieut Klsèfter in ilMr Liih 
nnrJ ont t^ié tous mis entre les mains de M. Chap'^laiii pAf 
estrs distribués à qui vous tui âviez luaudé, et des deUQil 

HiiÊt en a eu un comme vimt m'ïYiëa tâmoigoè le dèrirer; 
il m'en reste donc encore tin t|iie je donnera y <le votriï pirl, 
ti tûUsIë voulés, à MouMcur l'Eveaque de Condom (1), pré- 
eepteurde MomèTpiSt lèOaupMtrtOâ telle »tifr8^iwniif 
q[ua fflûs me mandèf^il* Pour vos aiitre> travaux, enir'autn ^ 
Crcéron, j'aj hïm dm déplaisir que te tumutte et le laiciTab 
temps Is i%tar3eM;,etje ?ondfd1&è6rtis anssycittet^la Q'eftt 
point arresté le Paoegyrique de Pline* et les trois îsles de 
Meursîu!^. Il Taul ei^përer que l'on cessera Meatdt ; le nuage 
€5l trop près pour ne pas crever; après cela te betti tempt 
reTijendra^ au moins si f^^iapatriotes n'eut pas tout I ftil 
prnid h rai.^on. Nous verdïûâ Wentôt le train que pr^n* 
drout lei alTaires. Nti sactiaftt ott prendre Monsieur Hein- 
slfns^iîi wtH «aég^ nmr 'lèttre pmr tej, tpi Je vots 
prie de luy fatre Tenir, et croyfe qne *ùus û*aTés poitt 
d'ami qui tous soit plus acquis que je le soiii qui lU pin» 
d'envie de ^m^ estre utile, et qni soit, Mm^ieEr, TOtrv 

Vôlre dissertation sur les cïiuses de Vexil d^ÛTide Çi}i M 
fort estimée par Messieurs i'évesque dt Condom et Htiet, el 
partons ceux qui Tout reoe^ SHe est pleine d'érudiitait, Tori 

(1) BOMU€t. 

(3) Ificolii BaJaiLm fltàMeSt)* 
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judicieuse et très-iDgénieusement recherchée, e! je vous suis 
fort obligé de me l'avoir a dressée. Plusieurs ouvlrages de celle 
sorte feroient un agréable et utile volume. 



La publication des classiques ad usum ouvrit un nouveau sujet 
d'entretien ei de relations entre les deux correspondants. On peut 
voir ici quel goût Mouiausfer avoit pour les auteurs iatins et pour 
l'érudition en général. « Au temps même du trouble de la Fronde,» 
dit M. Floqnet, « lorsque parmi tant de cabales, de soulèvements, 
de défections en tons lieux, il servoit son roi dans les armées fidè- 
lement, constamment, énergiquement, et non sans éclat, ce sei- 
gneur, zélé pour les lettres non moins qu'avide de périls, ne man- 
qua jamais, au jour où il quittoit Paris pour entrer en campagne, 
d'emporter àvec lui tous ses classiques affectionnés, se promettant 
de leur consacrer sous la lente ses heures de liberté et de loisir (1). » 

Ce 25 mars 1675, à Saint-Germain. 
Je ne say par quelle mauvaise fortune Textrème satisfac- 
tion que me donnent les marques de votre amitié m'est tou- 
jours différée de plusieurs mois, et je ne puis deviner ce qui 
fait que je ne reçois vos lettres que si longtemps après 
qu'elles sont écrites. Il y a quelque temps qu'il m'en tomba 
une entre les mains sans que j'aye su qui Tavoit apportée 
chés moy, qui ètoit du mois d'aoust dernier, qui me devoit 
être rendue par monsieur Matteclotius dont je n'ay point 
OU] parler; et il y a quelques jours qu'un gentilhomme bien 
fait m'en rendit une aultre du mois de novembre passé, avec 
quatorze ouvrages de Meursius. Ces dates sont bien vieilles, 
el c'est ce qui m'a empesché de vous rendre pluslôt un 
million de grâces de tant de témoignages de voire amitié. 
Elles me sont trop chères pour avoir tant tardé à m'acquitter 
de cette marque de ma reconnoissance. Je le fais à cette 
heure, Monsieur^ avec toute l'affection dont je suis capable, 

(1) BoMoet, précepteur du Dauphin, p. ^41. 
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et ne tqus pnuvnnl donner (les marques eiï€CtiTe« dniwtn^ 
timent que J'ay de votre obligeante manière d^agîr êomu 
m^^, le 'toi» nMûrèi^]^ m Wâm, ïïwbù &m paroles fort 
sîà^^^v'^tfê j'ay bien du rccfret de vous avoir été si 
^Wé^pàflli^ Jpas&é, et de ce que je voy que je le seray encore 
1^011 &dîôs i ^&?e{rff/Sn s'en présente» je 

119 l^ilâi^yigfrây pas, La guerre est bien cruelle denoixs oster 
le commerce avec vos muses ; pWo? devroienL cerne semhîp, 
avoir des passe- ports de tous les |iarti^. Je n'ay point ouy par* 
ter ie fà^ wdes mtre aetaerCi 

d'imprimor pous lr> fiTT?^j^<\ cependnnt je voodrois bien 
vos libraires les eiisseot fait passer aux nôtres* Ny le Paaé* 
gyrique de Pline, ny flyginus, ny Im HétamorplMMi de 
Liberalis (1), tiy léi AAtiqaitè& il fixdtd de Bmn^ Jif 
aucun do^i autres ouvrages que vous me nommés ne sor?i 
point arrivés, que je sache» en ces quartiers. Ces aatiquiUi 
de Gvëttln# jK^'i^si^ QQt jëmtims «aurois asset w^, 
mercier du granri nomtfre d'ouvrages du mèssy^ auteur qui 
vous m'avez envoyés. Obligés-moy de me mander ceqti*tli 
vous ont coûté, afin que je tous en fasse tenir PargeoU Ji 
vous envoyé un mêmoi£^ dà €|^e j'a; dû cet attteur, lui 
de ce que i 'a vois déjà auparavant que de ce que vous iii*aitli] 
envoyé afin que, quand vous eu trouverez encore de luy,. 
TOUS Uti'préEmiës plua l§a m6mea qw j^ay d^l« carje^enj 
yen ai ^e d'avoir par voire moyen toutes les œtivres de riî 
sattnt homme, mais c'est à ia condîUon que je vous a; dit 
de las fimbourser, autrement je vous les renvoyerois. Paur 
wa^ Çîcéron, j*ay une impatience extrême quH Yûye Je jour 
et vous m'obligcrés infiniment de me mander ce que tous 
en avez de prest. J'attends des nouvelles de votre travail %uf 

(1) Li"» Af^^Jïî7tïr^/iaît.îd^AnrODinuii LîbfTaJia furent publiée*! en 1671, f<f 
fiflfcMiûs à Lejd*, le Panégyrique tU PUhû^ en lijii>Q, et k 'it Qirte4r 
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les auteurs de l*agriculture, mais je voudrais bien que vous 
eussiez vu quelqu'un de ceux qu'on imprime à Paris, afin que 
TOUS connussiez la manière uniforme dont on se prétend 
servir pour tous, pour faire en sorte que Texécution de ce 
dernier soit toute semblable. El plust à Dieu, Monsieur» que 
vous eussiez été au lieu où nous vous eussions pu consulter de 
bouche, car par lettres il y auroit eu trop de choses à dire et 
à redire. On fait une glose aux poètes et des noies aussy ; 
mais on ne fait que des notes aux auteurs de prose, et par cy 
par là quelques vers à quelques périodes obscures et embar- 
rassées. Dès que nous aurons quelqu'un de ces auteurs 
achevé, je ne manquerai pas de vous l'envoyer. A Dieu, 
Monsieur, aimés moy toujours et soyés assuré que je suis 
votre serviteur avec affection, sincérité et estime. 

MONTAUSIER. 

Je vous supplie de me faire savoir si vous avez reçu cette 
lettre. 

Ce 28 mars 1676, à Saint-Germpio. 

Il y a déjà quelque temps, Monsieur, que M. Bigot, de 
Rouen, m'envoya de votre part la description des trois isles 
de Meursius. Je vous en remerciai et vous envoyai en même 
temps et à monsieur Heinsius sept exemplakes des auteurs 
sur lesquels on travaille pour monseigneur le Dauphin, en 
attendant que les autres fussent imprimés. Mais je ne say si 
vous aurez receu ma lettre et ces livres-là, et j'en suis en 
peine. La lettre a esté envoyée par la voye ordinaire, et les 
livres par des marchands qui dévoient vous les faire rendre 
et à monsieur Heinsius, à qui j'écrivis aussi. Je crains que la 
longueur de ces marchands à cause des factures^ et qu'il faut 
que ce qu'ils envoyent passe par beaucoup de mains, n'ait 
empescbé que vous n'ayez encore receu ces livres, mais ils 
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de l*eËtime et la cûu&idératlw extrôme que j*ay pour 
te»*. 



li n*y 3 aucune obserratian importantâ à faire sur les laUm 
suiv^rH^^ qui terminiV l^ jâQiiEaï éf jiànoOQlBil^ 
nuamt Burney. 

Ca 36 Mptoiafamimp à ffMidtiiÉiitji. 

Je vous envoyé, Mon^^ieur, en inôme temps qu'à moû- 
sieur iieinsius les exemplaires de ces auteurs qu'on a laiu 
pûur monseigneur le Dauptiin. Tl a racêu les défis* el je nt 
say &i TOUS avês receu les Titres, Je cmyois accompaigutr 
ce petit présent d'une lettre el faire réponse à toutes l6s 
f^treSj mais rembarras àe^ alTajres que j'ay euea et respè» 
ranéi de 'pwft^r joindre quelq^ f «très 6xempl||m dti 
auteur?^ :iu\qiirl^ <m traviiille à m'ont fait Jiffé- 

rer iuseDSLbJeuieût jusques à ùM^ iieore à ?ou& écrire* 
Je deToiâ biélTcméitiË tost da tumles tes niAtqiM 

d'amitié que tous m'avés données, et des présents que wm 
m'tixè^ fait^, principalement les deux volumes de Toiro 
Cicèron et de 1 Ofaison funèbre que tous m avés eoToyés* 
irai« pôttr iipotr tafdâ^ |i¥(ms sopplie da cms^m que ji 
lie Tou^^ t B ?U!s [Nis moins oldigé, car j'en aj, vous a>>ure, 
tout le re:>sentimeat possible. J'afois déjà veu le Cieéroo 
arant qallS^MleitiâîMlr^ paît, se l*Wbiit mm 
que iongîesBp» après qnll se reodoit k PsfU^ Bl cMlpIfe 
me souveDOis que tous m'aviés téinotgii6 tf findoir dMlerl 
mouseigneur le Daupbm, je lus surpris do n^y poliil iraiTer 
4*l|tli« #abM(Ml«î^^^ tasm iriiQi a empescbi df ca 

(1^ Gricvius publia eu \677 unt édïÙQù de» Efùioi» mé ^Ht^rarit 
deui voL in-S; 1 VpLu^ dédicatoffc dont Uesi pailA fdaupVittfA 
1« de» ik|)tfre.î □ AUkuâ qui iliciil le Jmir on liS^. 
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mettre une; tous le pourrés bien réparer si tous avés tou- 
jours envie de le dédier. J'ay eu le plus grand plaisir du 
monde de voir ce bel ouvrage; on ne sauroit assés en louer 
l'aateur, et j'ay bien de l'impatience d'en voir le reste. Je 
voas conjure^ Monsieur, d'estre bien persuadé que parmi 
tant de personnes qui connoissent votre mérite, il n^y en a 
point qui vous estime et qui vous considère autant que je 
fais, car il ne s'y peut rien ajouter. 

MONTAUSIBR. 
Ce 30 octobre 1670, à S&int-Germain. 

Tay eu beaucoup de joye, Monsieur, d'apprendre de vos 
nouvelles par la lettre que je viens de recevoir de votre 
part, aussi me sont-elles toujours plus chères qu'à personne 
par les sentiments que j'ay pour vous. Un présent beaucoup 
plus considérable que celuy que je vous ay fait seroit trop 
bien payé du remerciement que vous me faites, et en vérité 
il ne valoitpas la peine que vous y songeassiés. Mais je suis 
bien aise que vous donniés votre approbation à ces ouvrages- 
là, qui ne sont pas faits pour les personnes savantes comme 
vouS| mais pour les autres. Ils seroient beaucoup meilleurs 
qu'ils ne sont, si on avoit pu trouver des gens aussi habiles 
que vous pour y travailler, et comme on ne le pouvoit pas 
espérer, il a fallu prendre ce qu'on a trouvé. Je n'ai point 
ouy parler de cet honneste homme, qui me doit donner le 
Catulle (1) que vous m'envoyez, mais ne vous en estant pas 
pas moins obligé que si je l'avois receu, il est bien juste que 
je vous en remercie comme je le fais de tout mon cœur. 
J'attends avec impatience votre Cicéron, ne pouvant point 
avoir un plus grand plaisir que de voir de vos ouvrages, par 



<1) Cette édition de Catulle, de Tibulle et de Properce porte la date 
de 1680. 

136 année. Octobre 1867. — Doc. 17 



iTOils liront lolijoais rendus quoique tard, e£ p&iir U l9tb% 

rm& ÛB'vBz l'^ivoir reçue il y a longtemps. Je serow bien Aise, 

Monsieur, ilc lo snvoir, car je serois fasclié qm vous enviés 
eu Lieu dedouler que je sois pas toujours très-sea&U»to 
aux marqaes de rotre souremr ei de Totre amitié^ et qi|is je 

nedèsirûss(? pas de vous témoigner en touUes rencontre!^ que 
j'aj pour TOUS LoiiUe l'esUme et loutie la çonfijijéf^^OQ 



le donne maintenant une ieUre â^ due ^ KoiUansur fui «ipHi 
t}ii6 parhitemeut la plau et l'écoaumia % kl isOj^çctiou ^ QÏf^^ 
qUes ad uKum. Etlp ^orrait jpi^a i^lr da ^réraoa àeeUflfiilif 
d'ouftageâ. 

Co 15 mm JQTO, à Saiiit^knotin. 

(^({tiils ou fait d«s tïoitèè pûur muaiieigaeur le Otu* 
p{itii est cauâe, Monsîeurj que j'ay esté si lougteoips à fatra 
r'' [10 use :i diverses de vos lettres, parce que j'att^'ndois n 
vous envoyer ces auteurs avec xua lettre. Eu voici lioucenUfi 
sepi ddi^Mi^W itlëiiâiiii^^ atilresqai viendront Im 
um apn^ï ie.^ autres, que je vous euroiep Vous dont le. a»» 
voir est èiuioeui. et tes autres doctes n'y UouTerez pas vatre 
conte, car ils sont fails pour des igoorauls et nou pas pour 
des savants, Eutréâ doue, je tous prie, daus notre de^in, 
qui est de donner tous tes auteurs ancieiia de la langue tâ- 
tiue ai juteiligiliies par des glosÊà et des oolles fatnlIiÂrÉs nm 
i]» eDkMfr#ft|sie9l^ teseiitoiidro âans le secours de lioi» 
pièoepteur^ m des autres commentateurs. OaM ^Te^t inmî 
pifiiè apporter des ekosea nourelleSp àm éruditioai 
rifii et reeheroliées et descoireetimta Orées des manuserlts; 
m y Hj^ê filmplemeiit mmmm )9 m» dq toiiii et 
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on y ajoute ce qui est nécessaire à savoir de faibles, d'his^ 
toires, de coutumes ancienoes, de géographie^ etc. Si ceux 
qui ont trayaillë ont réussi à cela, ils ont atteint notre but. 
On a ajouté les indices qui seront très-utiles parce que ce 
sont des espèces de concordances, et il n'y aura pas un mot 
dans la langue latine qu'on ne sache de quels auteurs il sera, 
et combien de fois il s'en sera servi. Faites-nous la grâce, 
Monsieur, de me mander votre avis fidèlement et sincère- 
ment sur tout cela. Si nous avions trouvé d'excellents ou- 
Triers^ je crois que l'ouvrage auroit esté très-utile au public, 
mais il a fallu se servir de ceux qui se sont présentés, ainsi 
nous n'avons pas choisi. 

Je vous rends un million de grâces de tout cœur du Pané- 
gyrique du Pline que vous m'avez envoyé; je ne say qui me 
Ta apporté, car je n'ay point veu le monsieur Yeltenius 
dont vous me parliez dans deux de vos lettres. S'il fût venu 
à moy je luy aurois rendu tous les services que j'eusse pu 
en votre considération, tout ce que vous p^e recommandés 
m'étant fort considérable. J*auray bien de la joie quand je 
verray votre Cicéron, et un auteur de cette importance par- 
tant de vos mains et illustré par vous doit aussi estre une 
chose admirable. Il ne faut pas attendre pour le donner que 
la paix soit faite, car ce terme seroit un peu trop long. Ce 
serolt une chose bien souhaitable que ce courageux libraire 
dont vous me parlés doanât en un corps tous les ouvrages 
de Meursius et de Saumaise. S'il y vouloit joindre ceux de 
Grotius (1), il rendroit un grand service à la république des 
lettres. N'oubliés pas, je vous prie, de me faire savoir ce que 
vous avez eu la bonté de débourser pour moy pour les Opus- 
cules de Meursius, atin que je mette ordrQ qu'on vous en 
rembourse, Aimés-moy toujours et soyés assuré de l'affection, 

It) On n'a jamais publié les œuvres de Saumaise ni ceUes de Grotius 
d'une manière uniforme. 
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noni aTons traosarti èitioB du diplomate et de Hontaasiff-Ateflste. 

Koas aurons^ du iiioîds, contribué g jeter quelque jour sur l'hîs- 
toire littéraire du dix -septième siènie, et à montrer par d'illustres 
exemples qm^ malgré les différences de i>3>'s, de religion et de po* 
UU^OA^ le goût des pUisirs de Tesprit est pour tonton les hûiuiêtii 

GusTÀTB lUaaoïf. 



XXIM. — CATHERINE DE BOURBON 

SQBUE DE UKÎim 1?. 



Les Réformés tiennent â grand honneur, et non s^ds rabon, 
d'aToir compté dans leuf^ rangs, et parmi les illu^traiions ûe leur 
parti, la personne de Catherine de Bourbon^ princesse de Navarre 
et sœur de Henri IV* Fi^mrf^ humble et douce, dit M Juleî Bon- 
net , mùlée aux derniers orncrt-s du xvi" siècle , et qui sut allier, 
dans une courte ¥ie , aux u lents les pins distingnés cette dignité 
morale sans laquelle il n'^ a pas de véritable grandeur. » 

Née a Parts le d féYrier 1^8, et éleyée dana les croyaotres de 
la Bérornidj par sa mère* Jeanne d'Aibret; elle y resta ôdàte^ 
malgré l'exempte et les sollîcitalioiia du rot son frère. Oi|i|4 
qçt'aprts bien ém TidasitiidAs et ém mariages manquéay jdlifU^ 
iii iM9 jil^l^ psr ^oosir mi |»rjii« qn'ftUe alaiolt fii. 
âetaff i%mtl^^ 4âe de Bar, et iiotla rendit mMûmmm 
faeareuse. 

A propos de Jeanne d'Albret^ Baytai dam m notes, donotfif 
Catherine et ses nombreux maf||goa gMùq^^ilt iQliiffixâAaBl 

qne nous reproduirons ïct : 

ft 11 y a peu de princesses à qui 1*4&''ft!]^roposer plus de furlis 
qu'à madame Catherine de Navarre^ smnr unique de Henri IV. 
Elle a voit esté recberrhce, dit (:ayet , dans sa C^f/no^ir ,<qj/^ ■ 
notre, de plusieurs grands princes, auxquels, pour Vmc ou fautre 
des deux causes , et en tci endroit pour les deuK en^embi^) , elle 
n*aToit 4 oint voulu consentir* Premi^ment, pour reprendre r^ia 
de plus baut^ dès aussi t&t qu'allé fol oée, i acaToiTj le 7 férrter 
1688. il Ait parlé de ia lf(Wi&aCp ^ 
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U%i8, dès anparayant, le roi Henri III, revenant de Pologne, la 
désira, et tient-on que si elle enst été au voyage de Lyon à son 
tonr, et qne roy Tenst yne, infailliblement il l'enst esponsée. Mais 
lâ royne mère, Catherine de Médicis, la luy figura naine et contre- 
faicte, ce qni estoit faux : car elle estoit de stature médiocre et 
d'une belle taille : bien est rray qu'elle ayoit une jambe un peu 
courte (qui est nne note de ceux d'Albret^ comme estoit Alain^ 
sire d'Albret^ père du roy Dora Jouan^ bisayeul de ladite prin- 
cesse Catherine). Ladite royne mère fit à sa fiUole ce bon office f 
roulant desadyancer le roy de Nayarrd... Ce grand parti lui étan^ 
failly, le duc de Lorraine (qui depuis a esté son beau-père) la re- 
chercha...^ et s*en trouya le roy dç Nayarre bien empesché. Estant 
sortie de la cour après le roy de Nayarre, son frère, elle fut aymée 
de feu M. le prince de Condé. Le roy Philippe d'Espagne aussi, en 
Tannée 80, Fenyoya yoir : promettant au roy de Nayarre de grands 
ayancements de sa part, ]usques-là qu'il lui conseilloit de le faire 
roy de la Gascogne^ que pour cet effet il luy aideroit d'hommes et 
d'arcent; mesmes il tint par longue espace de temps huit cens 
mille ducats dans Ochagavy, yillage de la haute Nayarre , au-des- 
sus de Ronceyaux, si ledit seigneur roy de Nayarre les eust youlu 
accepter pour faire la guerre en France. Cela estant failly, le duc 
de Sayoye, l'an 83, enyoya par deux fois ayec promesse de ne 
Tempescher nullement sa religion... L'an 86, le roy d'Écosse en- 
yoya le sieur Melvin, Écossais, le sieur de Tlsle Groslot, Fran- 
çois et le sieur des Barthes, avec telle instance^ que la royne 
d'Angleterre luy en escrivit en ces termes : • Que si elle vouloit 
c passer en son isle, pour l'amour d'elle (l'appelant sa sœur de 
« France, par un bon augure), elle feroit que, de son vivant, elle 
« se pouvoit assurer d'esire royne d'Angleterre après son décès. • 
Le prince d'Anhalt, estant venu au secours du roy, son frère, 
à son advénement à la couronne de France, la demanda luy-mème 
en personne, mais pour la nécessité de la guerre, qui estoit de 
toutes parts en France, il s'en retourna comme il estoit venu, 
non sans mécontentement. Durant ces mômes guerres, deux 
princes du sang la recherchèrent encore , le comte de Soissons et 
le doc de Montpensier; mais la proximité du sang, la diversité de 
religion et la disposition des affaires ne purent laisser mettre à 
effet leurs bons désirs. » 

On sait, et l'histoire en est assez connue, que (Catherine avoit 
fort bien accueilli les vœux du comte de Soissons, son cousin ; et 
qu'il ne tint point à elle que la conclusion ne fût telle que la sou- 
baitoit Charles de Bourbon; et l'on dit même que Catherine pous- 
soit la passion pour son cousin jusqu'au point d'offrir de renoncer 
au protestantisme, si la cour de Rome vouloit appuyer son ma- 
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riage, et lui donner les dispenses qae son degré de pareoté 
le comte de Soîs^ons réqiiéroit. C'est du moins ce que raconte ia 
cardinal d'Ossel, qui est un assez bon garant, li lenoil ce fait dQ 
pape lui-mêûie; et, ce qti'il y a de plus curieuse, c'est que mie 
partîcalarité est rappelée â roocasioD des dispenses qti'il fallut pi- 
feSIgmem obtenir quelqoes années plus tard , quand , Le marti^ 
Ail^ lfi comte de Soissons rampQj \l fut question da mana^e «Tac 
j ftémta de fiar, c'est-à-dire d'uae proteslaute avec qd caUlioliqiiep 
t V^dfla piwlet difficultés qae maflitt ^ftmtçèl^i^ dild'C^^ 
ftti qna» Im^û m mariage sa trattctl êtiàl m éômîl^'i^ 
Bcms)» Wadama, smnr du rot, loi fli dire «Qd^ ai Sa SaintfitA ûisofi 
enTera le roi qu'elle fût mariée h M» la comte de Solssons, ^ 
sû feroit catholique : dont Sa Sainteté dît avoir juste oceasioo de 
juger que ce n'est point ta constience qui la lient vu sa secte, 
mais que c'est une certaine ostinaiiou et présoniption qu'elle a 
que le Saiut-Sii^ge et toutes autres choses se doivent ai commoder 
à ses appétit^H^ — « Ainsi, chose plaisante 1 (dit h ce sujet AmeEot de 
La Honssaie dans ses notes ?ur d'Ossal), Madame Catherine vouloit 
bien 6lre caiholique avec le comte de Soissons^ parce quelle Tat- 
moitj et ne le vouloit pas être avec le duc de Bar, son marii proe 
ne S^moît pta. Sa |Kiaaioii gûavw&ûli sa zià|^^;Mlitt 
jli^ji-tetlgitttt d^pqit ^Tinter sa pisaiûii* » 

litM éeiiiS 4^ f^t gmoâi^lppf Mlijôo^^ Oo en 

JiiCljFi li If^ iii;tiiB «I ffi»;imi itofoD^ inédiiaL 

sert merrêilleasement d^tmdttetijui. Gfilni^ei ait emfinuité inx 
Mémoiras da SaUy. 

■ Pendant te siège de Rouen par Henri ly , le comte de Soissons 
crut sTOir trouvé une favorable occasion pour son amour. L'en- 
treprise de ce siège étoit trop importante à son avis pour que îe 
roi pût s'occuper d'à tare cho?e. il feignit un voyage à Notent, 
et, se dérohaot du canrp, il passa >e<Tè liment et avec la dernière 
diligence, en Béarn, pour y aceouu^lii^ son mariage, a Tinsu de 
Henri; mais il étoit un de ceux dont le roy observoit jnsqa'aai 
moindres actions. Ce prince pénétra Ti mention de M, la comte, et 
; mit si tîon ordre, qu'à son arrivée en Béant ^ la comte umiTa 
bien , à in Téritéi madame Catiierine dans les dispositions tas plus 
iifOfaUafi i aoa égard; qnelquas-nas ont dit que c'étoit ella-mftiM 
foi r^foii soliieltéi JUïi ce 7fi|i^; Mb U u"m tnl pp dtttSM 
du «ttseil que la eri WQH#Âlf M càfii fiàj^f!» pim II «Mi* 
Mpi m M ihiaiMè. Le eïenr de Pangaas (JX, da Parvtitïlu de 
f^ttfeii ou Puifete) qui dirîgaoit ce oooseEl, lui ttot iête, ntontfi 
ks ordres qu'il avoit ncni dnroî, souïavi tout le pays contre Inf 
iiifla l'oUigea de re^enar en France aTae in borna i'tm écàii uia- 
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til6v dont M. le comte ne pat tirer d'autre vengeance sur Pangeas, 
qa*eii le faisant tomber da haut d'un escalier, an joar qu'il se ren- 
contra arec lui chez le roi, à Pontoise. » 

{Ménwm de Sully, liv. Y, 1592.) 



LETTBE DE MADAME^ AU ROI 

anr le voyage que feist le comte Soisaons à Pau, prétendant Pespooser 
en Tannée 1592. 

c Monsieur, je vous ai faict entendre par ma dernière 
lettre Tarrivée de H. le comte mon cousin, et l'occasion de 
son Toyage. C'est une preuve d'amour de laquelle je ne lui 
pois scavoir mauvais gré, et croy qu'estant jugée telle de 
TOUS, qui lui avez permis d'en avoir pour moy, et véritable- 
ment représentée, que vous l'auriez pour aggréable« son 
désir estoit de m'accompagner jusques au lieu où vous estes ; 
et ne me trouvant pas en chemin, ni si preste de partir qu'il 
se l'estoit promis, il faisoit estât de retourner m'attendre en 
iiea OÙ il ne seroit point inutile pour vostre service. Je n'ay 
rien recognu en lui que du plus fidelle serviteur que vous 
ayez. C'est ce que son arrivée m'a appris et la principalle 
occasion qui m'ayt convié à lui vouloir du bien après le 
commendement que vous m'en avez faict de vostre propre 
bouche. Je lui avois promis de l'advertir du temps que je 
serois preste, et cognoissant son affection telle et à son 
maislre et à moy, qu'avec vostre permission il nomme mais- 
tresse, je m'estoy proposé selon la liberté qu'il vous a pieu 
toosjours me donner^ de vous parler librement et vous sup- 
plier très-humblement lui permettre et à moy, en acceptant 
l'offre qu'il vous a pieu me faire, par M. Eperiau, du choix de 
iay ou de M. le prince de Dombes, trouver bon que je le 
préférasse à ceste eslection, espérant vous faire cognoistre, 
lorsque je serois si heureuse d'estre auprès de vous, com- 
bien saurois estre soigneuse en ceste occasion que vous im- 




Ml m vimm laifîmiQUK, 

porte ne pouTant commettre ces particularités au papier ui 
à QD tiers. Sur le parlement de M. Espériau, que je dêfoj 
d«sp^etter exprèSt est arriTé qa'iioâ troope dè miliaf de 
Conseil de ce pays^ saDS le ^en de M* de Sainl-îïesraes, n 
moins pomme ^ Btftrft^m^^ ne se touUqI pas resouveiir de 

BOBur, et de tna vie past^ etprèsente^ ont armé U fliled 
lo;^ f^ïulboQrgs dr Wiu, s sont rendus ma Ut,? <h} chn^^n 
entre 1*^3 dix et ooze heures du soir, et sans me lajre sca^oir 
fi^ t^î9 éwtm^ mti teûm am leurs fobbeft nmeeise 
pleindiT qu'iî:^ :n'oient esté advertîs qoe je vouîoy espou^r 
mon cousin le comte, et qu'Us doubtûieatqu il m me ? oulùl 
enlerer. Il me semble, Hongieur, que mile de Tim aetiens 
n'a sceu fournir de ce soubçoo à ceux qui les ont peu tôiret 
cognoîslre. el qu'il ne fi<dt pas estre piermis ts telles gens^de 
ûoucir h fiipuiaiion d une personne qui en a préféré le 
Bftiâ 1 itmk^f Ciboa^la^ signalent 
insolence , qui me seroit encore supportable , tt*î 
euâsenl adjousté, avec raccusation de mon couâld, cetie 
taclie à ma réputation. Il estoît eatré en ce (âiiit^aii 9îee 
^It&édûimlDe de gentilshommes, ayant faîct loger s$& gutdm 
et «ne compagnie de clievaux-léïîers qu'il aTOÎt tmente 
pour escorter trois lieues de là Le Uave (?), où ceux de h& 
Vmmtfém^M ^muMpggpÊitë t ie mabw nli te poo- 
voir hke, et moiia^ i®, lureroy-je, à le pen^^er. Je ne fay 
poiut de double qa% le tous en ait demandé juslm. Si 
l'mxmB sasfti libre gue lui et que j'eusse peu me fier I fuel- 
qn'ûn qu\ eûi porté mes letlm» finis l'aiirie^ sœu beeucMp 
pins tosi* Mais, mou roi, je suis entre les majos de c«s mes* 
cbans qui ne s'accordent eu rien qu'ils veuUeat tairëde 
nuif I me éommt Kmto &eit6$ da peîaes et en M eUat 
que je n'ay sceu m'asseorer que cesle letlre f&m ïeu^t fJ -^î^ 
lemenL tleiuite que par celle Tû}e» toiis m*àw muiaun 
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aimée je n'ai asseurance ni support que de vous. Pour Dieu, 
mon roi, faites paroitre à ce coup que tous m'estes bon roy, 
et bon frère. Quand je ne seroi que la moindre damoisellede 
rostre royaume, vous ne me desnieriez pas la justice: si 
par l'impunité de cet outrage je me voy abandonnée devons» 
je ne veux plus vivre. Je vous en supplie très-humblement 
les mains jointes de tout mon cœur : ce n'est pas sans pleurer, 
et plust à Dieu que ce fust en rostre présence. Je ne cesserai 
gueres ceste vie là jusques alors, si la mort ne me la faict 
finir, que je désire, si je ne recognoy la continuation de 
rostre amitié, pour la punition de Pinjuste affront qui m'a 
esté faict, et dont de regret, la fièvre double tierce me retient 
au iict. Hastez-vous donc de me secourir, mon cher frère, si 
je mérite le nom de chère sœur; car vous m'honorez de me 
nommer souvent, me permettant de vous aller trouver. 
Accordez-moi ma requête, mon Roy, et pardonnez si je vous 
ai importuné de ce long discours. Il est très-véritable et 
l'offense qui m'a esté faicte m'a donné ceste hardiesse. Pour 
Dieu, mon roy, aimez-moi toujours et je ne changerai mon 
henr à rien qui vive. Je vous baise un million de fois en 
l'esprit. — Cath. 
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T%ê kitiùry the Norman cûn^uesï of En gland. Us cnms and iU 
rmUii^ bff Ëdttjord A. FrEeman. — VuL i. Oxford^ àl tbe Cla- 

^ Prr■|)li^.'^ îirlu^k. — 

Toiome d^une histoire de i'iavisloQ aorman^ë. J>epul$ M. Âugus- 



Fronce s'étoît pris d'en bel enttïODSiaâinfl poiirlaqQeftîciiïâilfiQS 

et de leur influeDce j il n'y a iucnue exafr^ratfon à dire « 
avoit fajl son dada^ et les li'cïeurs rurîftox de ces sorîes de pfù* 
blêmes désiroienl qu'un ocrivain compétent vînï examiner à îmà 
les vues de M, Thierry et y relever ce qu'elles oui de trop outri 
Je di>ois loQt à Theure (]iie riiisioire de h conquête d*; rAn|l** 
lern^ \ydv lei Norinands élott le seul ouvra i^e relauvement rémil 
ayant trait è mémorable épisode dans les annales de l'f.urop* 
moderne; felte asserliou n'e^t |ias ierupuleusement exacte, et ilj 
auroit la phi^ grande négligence à passer sous silence le u^aj^^aifi- 
qoe Ira va il — malheunMiseuienl incomplet — de sir Fran Î^jÎ- 
ffaTÇ ; TAfl hùtory of Normand^ and of EngUmd^ quoique Id iujn 
II ti^lfè ne soit pas ideoUqiaeiiient celai que U« An^tt^t^a 
Il r la magie de son si^le, transforma ea tme sorie 
^Ë^H^ffr ^- Pafgrare s'étoit placé àun poiol de tïm dfanilliriè^ 
fUinl 0p|K}5â au système qai fait tout provenir de t^ni^fcmkBl 
da? races, et l\ avait, lut aussi^ trop cédé à L'iufloeiice d%D0 iÛl^ 
d*une préoccQpatfoiL fari}rî|e« ToM^i t&alMmi|l H» 1 
sons lui la parole. 



I Mon principal objet a été de donner snr la conquête i 
k théorie qui me ï^emble }a véritable. Celte îhêoneje pui* lodif^* 
est le résultai d'une ronibinai^on de celles qu*ont exposée.*, 
ruii dan,'! un sens diiïérenï, les deux écrivains les plus f**.'li' brf^, 
Augustin T[iierry, et sir F. Pali^rave, qui ont discuié ei^ ^ujoi, Ttqs 
ceux i|iis s'ijn Lip 'iU des coruïneni'enienis de 1 IlistKire d'Aîïgl-JLerrf 
nesuuroinnt [irimunocr le nom de sir P. Pal^rrave sms uq semi* 
ment de proT^nd^:' tirantude* Mais son ^Taud ouvrage, cet oamfi 
qu'tt n'a pas eu le temps de terminer, ne notis donne que la oioitii 
de la Tértlè, Son éloquetit rinl françots représenta fatiire mm" 
Çh^çm de ees tUastres àulfiari peut dire jtistameal mmsé <l*a^ 
tbn eiiféré ion pûitit 4e me juif eiilier. (^pendaBip k ymî ; 
im, ti me sembla qa'oQ âoH dire qm cbamt^ â'mix a tai 
Êmt que l'ûiL eottsiâèrd ses affirmations ; m smî ses or 
âfSileaqtiiifftt^t a b critique. D'an point àê tue, U cniii 
IfciMAndè 1^ été presque tuut ce que H. Thierry nous âma& 
entendre ; de l'amre, elle n'a ^uère été plus que cse que sir F- 
prave rayante. Les deux auteurs se ressemblent b6anoou|i 
par mh^ cr?rtriin<^ absence de sens critique, A aueiioe épc«taf dé 
rhistnire, surtout a l'époque que jediscuïe en ce moment, 
rien de plus indispeii^aiiie que de biea peser la valeur dei dÀ* 
rt&leâ autont^s sur tesquettes on s'appnîâ?Ûr, ii'M tî que It ^u- 
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gustin Thierry et sir Francis Palgrave soDt en défaut. Pas un 
Incident allégné par l'an ou l'autre pour lequel ils aient produit 
des preuves quelconques ; mais ils étoient trop enclins tous les 
deux à se prévaloir du moindre fait capable de corroborer leurs 
systèmes respectifs, sans toujours se demander si ces faits étoient 
tirés de chroniques et de chartes contemporaines ou de compila- 
teurs maladroits et ignorants^ écrivant trois ou quatre siècles plus 
tard. » 

Il est impossible^ je crois, de s'exprimer en meilleurs termes» et 
la critique si juste, si mesurée de M. Freeman nous a prévenu 
tout d*abord en sa faveur. Ajoutons à cela que ce Scholar n'en est 
pas à faire ses preuves ; il a déjà publié le premier volume d'une 
histoire du gouvernement fédéral qui a été fort remarquée par le 
public lettré, et sur laquelle nous reviendrons peut-être une autre 
fois. Aujourd'hui nous voudrions mettre nos lecteurs à même de 
juger les prolégomènes de ce que M. Freeman appelle The Eisiory 
of the Norman conquest of England. 

Je dis prolégomènes, parce que le livre que j'ai sous les yeux, 
quoique passablement gros et imprimé très-serré, ne nous conduit 
que jusqu'à l'élection d'Ëadward le Confesseur. Ici encore il vaut 
mieux laisser l'écrivain exposer lui-même le plan auquel il a cru 
devoir s'arrêter. 

■ Si j'ai donné tant de développements à la partie préliminaire 
de cet ouvrage, c'est parce que Je suis convaincu qu'en commen- 
çant à étudier THistoire d'Angleterre à l'époque de la conquête 
normande» on n'entend rien soit à la conquête elle-même, soit aux 
annales de notre pays pendant les temps postérieurs. Une nomen- 
clature confuse et absurde nous empêche de nous persuader qu'il 
y a Identité entre les Anglois avant et après 1066. Nous ne nous 
apercevons pas que la conquête normande» au lieu de faire table 
rase et de détruire la race, les lois ou le langage, a réellement in- 
troduit dans ces trois ordres de faits un élément étranger qui fut 
Èiefllôt abiorbé et asi^imilé par lo ihiisse pm xistaûtr?. Impossible 

flen cornprendre à ia ronqu+^lcdo iAn^h.^ferp* [>ar les Normands 
^ftw &e cherche pas en premier lieu à S'^ former une idée claire 
iîliliffl^Atoient les Saxons et les Normands avant leur rencontre & 
Min armée sur les collines du Sussex. Du point de rue normajadjr 
ta cctn^Qètd de l'Angleterre ne fut que la pim brillante et la lilii 
ctnrablt d'une mite de victotm piftir âol^ae^»iptl<ia tuSim 
Josqa'è celle de Naplea. 0iïiieAi& tf»ràt tq^^ 
l#^fiiultti déflnltîf de causes qui n^voieui Msé d%gir dâpsla li 
qprt é'Ëadgaf . Les inTsaieAi dmoiifls et Im vi^iéi uamniidii 
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d'avantages qaHls possédoient auparavant. Enfin, qoant à ce qa 
concerne le territoire, le folcland on territoire commaa est la plu- 
part du temps distribué par le chef entre ses thegnas sous le nom 
de bocland ou de domaine concédé, en vertu d'un titre dûment en- 
registré et attesté par la signature du chef et de ses conseillers. 

Ceci nous amène naturellement à dire quelques mots do Wt^ 
nagemoL Les renseignements nous manquent sur la coastituiion 
de cette assemblée. Tous les individus formant la tribu avoieni la 
droit d'y assister, et on ne conçoit pas que Sir F. Palgrave ait pn 
se figurer que pour jouir de cette prérogative il falloit payer m 
certain cens. Il arriva bientôt pourtant que la majeure partie des 
membres du clan ne purent se déplacer commodément pour 
prendre part aux délibérations, et ainsi le Witenagemot se tronva 
en définitive réduit à n'être à proprement parler qu'un conseil 
composé des thegnas du chef. Le pouvoir de ce corps étoit im- 
mense, car il déposoit, élisoit le Cyning; celui-ci, d'un autre côté, 
avoit toujours le moyen de s'affranchir de cette position homi- 
liante, s'il réunissoit les qualités de bravoure, d'énergie et de tact 
qu'on étoit accoutumé à demander au souverain d'une grande 
communauté. 

M. Freeman termine son troisième chapitre par un coup d'œil 
jeté sur la position du Cyning considéré dans ses rapports avec les 
dififérents États dépendant de son autorité; et il remarque qoesi 
les rois d'Angleterre adoptoient des titres analogues à ceux des 
anciens empereurs romains, ce n'étoit pas parce qu'ils jouissoient 
en effet, à titre d'héritage, du pouvoir impérial, mais parce qu'ils 
pensoient occuper une position politique semblablec elle des Cons- 
tantins et des Juslinie js. Gomme souverains de l'île de Bretagne, 
les rois du Wessex avoient sur le pays de Galles et de Comber- 
land, par exemple des droits pareils à ceux que l'empereur de 
Rome avoit sur la Gaule ou l'Espagne. 

{Sera continué.) 
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de la commission chargée d'examiner la question des modifications à 
introduire dans la bibliothèque impériale, IV, 209 et 339. — Cinquième 
volume in-4 du Catalogue^ section de l'histoire de France, V, 144. — 
Notice sur les peintures de la galerie Mazarine, 259. — Travaux inté- 
rieurs en voie d'exécution, VI, 191. 

Bibracte. — F. Lempereur. 

Bidau-Coste. — K. Lacroix. — Sa lettre sur Dax au directeur du Cab. his' 

torique^ X, 299. 
Bidon. — V, Justice révolutionnaire, Vfl. 

Bignon (l'abbé.) — Organisation de la bibliothèque royale, III, 83. 
Bignon (l'abbé). — V, Rességuier. 

Bignon. — Généalogies du S*" Guillard, VII, 160. — Réfutation, ibid., 166. 
Bignon. — V, Justice révolutionnaire, XI, 148. 

Billard de Caumont, présumé l'auteur de la Recherche de la noblesse dans 

la généralité de Rouen, VI, 214. 
Billaud-Varenne. — Sa lettre à Fauvetti, XllI, 7. 

Biron, duc de Courlande. — Notice. Lettres de M. Villardeau à M. de 

Manrepasà son -sujet, XI. 89. 
Bîstoo (P.). Son livre la Noblesse maternelle de Champagne ^ VI, 164. 

Suite, VII, 191. 

Bixemont (conte Alfr. de) et V. Bouton, auteurs du Héraut d^armes^ VII, 
280. 

Bladé (J. F.). — Son livre : Pierre de Lobanner et les quatre Chartes de 

Mont'de Marsan, VII, 277. — F. Gers. 
Blaxnpignon (l'abbé). — F. Malebranchc. 

Blanche, royne de France. — Nouvelles recherches sur les amours de la reine 
Blanche et de Thibaud^ comte de Champagne, par M. Paulin Paris, IV, 
129. 

lOfinet-Maiiteaai. - Dépoutllement de œ fûnÛs. — W Bretagne, 
Blf^ois, — liïvetHaire des arc.Liivi^ei de Loir-Dl-Cher à Biois^ par M. df Mar- 
tonne, V, 59^ 14^ et — Docamenlii sur la chapclie àajDt'Fiacrc de 
|*AiiC»fMi pont de BIqïe, ni, 169. — fjliM^e^tat dtt gf«S)i WluiAiri dO 

jEiAtice féToIuiionnaire, XII, SS^ 
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Blondel de Nécle. — V. T»rbé, 

Blamentbal (de).— Lettre k mi ùsisam Mndftiit lif uem iiniBI IÉlIPJIj 

Bocquillot. — Notice. — V. Lazttr^ êAvttKon, VIT^ p. i#/ 
Bohême. — V, AIlemagni>. 

Boileau-Despréaux. — Sa mi i fspond/>nce avbc Maacroii, tl. ai>3^ Si 

correspondance avec Bro^^t^ur^ publiée Larerdet, 7%. 

Bois-Rogues (famille). — Koiicf^j IV, 210» 

Boivin (Nicolas), tailleur d'imaji^ea da CorM^-^ Notias ût um mtrclîé pfof 
une épitaphe à Péronne^ llî^ 2S&p 

Boizot l'aîné. — F. Rtitction thermidorienne. 

Le Bon (Joseph) — Jti^firf^ réro/uffùrirtfurf^ X, 120, 

Bonapane (Napoléon). — S''^ Jr^rti. s h M. 1*' provMîieur gt^iM'ral de U 
publique de Venise, ino^siiior ^ti iv, i, liLi?^ 2ay, 229, 23 1^ 23 re- 
présentants de la ville de Uicficia^ au provi^Éliteurde Venia*-, 23:(,13^ : lu 
podestat de V^irone, 23h*, au prpvdditeiir de Venise, 235; à M- Pï»aM| 
235; à MM. les envoyrii iJu stVna! Hi- V. nis s 23iiî i M, V curd|mL,Milr 
téi, 237; à M. le prc v>:diionr lSo Voni.^e, — Sa ît'ttn? con ' ' 

gentilhomme à l'école voyain ai ai taire de Paris, 1725, Jl^ 55^ 

Bonnesobres. — Sa lettre k la r^neChrniiiie'ilit âiièd«i,'iaiitn 

IV, 108. 

Bonnet (le généial i omt*), — Note* sor coTreepondaiice officielte, tVj ÎTà. 

Bonzi (le cardinal). — Notit v IV, IBT. R^^futailon, V, 3311. 

Bordeaux. — Note sur la bibltoilii:^ue et Je luu^de cette ville, IV, 113^ — 

V, Justice révolutioiitwïra, XI F, 07. 

Bordeaux. — V, Guienn?. Musée brltaenif|ae, Perigord. 

Bordeaux (Raymond). — "^h vjjilce. èur te« ^ hïv» faittoriques déciuiT«n^ 
par M. Métayer, de B ^lVj IV, 150. — Sa ]«tlre ftur te mânie $u}et, 
V, 31. — Sa lettre au d,.. cu^ur dn ('robinet historique aur le 17" cong'ès 
de l'association noruniin. a \ iro, V, 10 J. — Sa Doiice sur la biïïlioiliè- 
que de M. le marquis dtî MaruinvjJU^, V, 25ti, — Note »ot un aépulcre à 
Ëtapks, VIII, 160. — T Sur i« OQVfag» ût KM* Û9 Beatit^niic, VllU 
316. — Notice sur i% Traité de Iû Hipnmf m dev igfU^s^ IX. lll, — 
Manuscrits et incunabîos ^ spa^ 's h l i reus l8tjV Xî, ^•t XII. 214 

Borel d'Hauterive. — Son livre, A.-i)!'.i'>.'rr rf^ la ttt'f/fr.^*-^ IS.itt, iV, 31; 
do année 1861, VII, 190; d* année 1863, Vlll,31; d" aimôfs ISM, iX.aa; 
do année 1865;XI, 88^ A* ioa^ iaâ», Xll, aft|^»fiiié0$9ir,J|l|i4ilb 

Bossuet. — V. Flnquet. 

Boswel (Guillaume).— Pîoticp, Sa letrre h M. de S:irimniRp, V, €4, 
Boucherat.— F. Fouquei,X, Ift, 

Bouhier (le président). ^ Koiîct' (^t sa li itre A M, th' B llemont, XI, — 
Au même, 12 — Notici? i-t kttre k snn flh Bénign' liocihier, VI U ^\ . 

Boulle (André), célèbre él>énbt^. — Jnceiidie de chantier^ aedtl720, 
avec notice, H, 174. . ^ ' * 

Bourbon (le connétable d«] . Sa mort. N4^|t|.|H# ^9fij^ 
où meurt le connétable. VllK 

Bourbon (Antoine de). — PanLcuktrités ^ur litpfi^ 1S|I|^JI^«. 

Bourbon (Catherine de). — TV Cathenoe. 

Bourbon (Jacques de). V« Colette, ^ 

Bourdelot (Pierre Michon abbé de). ^ rCottciT «I làtife èr MmSfilbni É 
reine Christine de Sutdo h son snjetj IV, 107. — Sa lettre à M. deSao- 
maise, V, 70. 

Bourg (le chancellier du), ^ Leitn.'a que lui écrU François 1*% Vj lOA, 1^)7» 
108, 109 et 110. 

Bourgogne.— V, Norget. Querelle d«a vini de BouipCit llt d« i 

1, 178. - V. Dijon, IL ^. 
Bourrouase de Laffore.-^»*iûA 
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Boursault. — Auteur du Phaéton , VIII , 50. — Sa lettre à l'acteur 
Raisia, VIII, 52. 

Boutaric. — Ses Becherches archéologiques sur le Palais ^de- Justice. 
IX, 141. 

Boutiot. — V. Ed. de Bartliélemy. 

Bouvier (Gilles le). — Son Armoriai, XIII, 176. 

Bracciano. — F. Ursina. 

Braucas (Famille). — Notice, IV, 187. — Réfutation, V, 238. 

Bray (Lovs de). — Son marché avex Nicolas Boivin de Corbie pour une 

épitaphe en l'église de Saint-Foursy de Péronne, III, 294. 
Bréquigny fLoais-Georges Oudart Feudrix de). — Notice sur sa vie et sur 

le fonds Bréquigny, dit de la Tour de Londres, IV, 97. — Sa lettre «a 

citoyen Poirier, de TAcadémie des belles-lettres, 1793, 98. — Lettre de 

la porte du Theil, relative à sa collection, 99. 
Bresee (de). — Envoi de huictainz sur la ville de Tonnerre, II, 27. 
Bretagne (Dom). — Sa lettre à Urbain Plancher, II, 7. 
Brienne (de). — Sa lettre à H de Maupas, évèque d*Evreux. — Ganeni- 

sation de François de Sales, III, 209. 
Brissart-Biuet. — Quelques petites plaquettes sur Reims, VII, 191. — 

K. Cazin. 

Bruc (René de). — Sa Lettre à M. de Blérenval, VIU, 53. 

Bretagne (Son Nobiliaire). — K. Carron. — K. Courson. 

Breteuil. — K. Fouquet. 

Brice-Voilmy. — V, Réaction thermidorienne. 

Briffaut (l'abbé). — K. Ed. de Barthélémy. 

Brigot. — K. Réaction thermidorienne. 

Br<»sette. — Sa lettre au président Bouhier, XI, 1^. — Sa correspon- 
dance avec Boileau, publiée par M. I^verdet, Y, 76. 

Brunet (Gustave). — Directeur des Archivas historiques du département 
de la Gironde, VI, 26. 

Brunet de Presles. — T. Berger de Xivrey. 

Budi (captai de). — V. GraiUy. 

Buffon (lettres de) à M. de Montbelliard, 15 novembre 1767, L, 183 ; à M., 
190: & Madame, ib, ; à M., 2 juin 1773, 192; à M., 30 Juin 1782, 192. 
— Son extrait de baptême, 1707, 218. — Ses lettres à M"» de Mont- 
belliard, 1766, 221; à M. Guéneau de Montbelliard, 219 et 220. — Pu- 
blication par la librairie Hachette des lettres inédites de Buffon, V, 216. 

Buffon (la comtesse de) à M. le président, 23 («ivrier 1823, 1, 193. 

Burgeiisis (Claude), médecin de François I'"". — Son différend avec Jehan 
de Nismes, 1536, V. 107. 

Bussy-Rabutin. — Sa lettre au R. P , I, 175. 

Bussy-Rabutin (le comte). — Sa lettre à M. Desmarets, I, 176. — Notice 
généalogique sur la famille, par le sieur Guillard, V, 97. — Réfutation, 
VI, 23. 

Bussy-Lamet. — Sa lettre au cardinal Mazarin, 1651, VI, 95. 
Bovignier (Charles). — Son Histoire de Verdun^ VI, 156.— F. Jametz, VII, 
127. 

B. D. — Sa lettre au directeur du Cabinet historique, avec la réponse I, 
132. 



Familles B qui ont leur article dans I7mpd( du sangj (V ce moi.) 

Baas de Sivord, Babi, Babou, Bac^ Bachelier, Bachellé, Bachmann, fia- 
13» année Nov.-Dèc ls«7. — Table alpkabft. Doc 19 
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clan, Bade, Badcron de Maussac, Bady, Baer, Bagnac, Bagué, Bajel, 
Baignel , Baigncux de Courcival , Baigniau, Bailhon, Badllac, Baille, 
Baillehaclie, Baillet, Bailleiil, Bailleux, Bâillon, Bailly, Baine, Bains, 
Bain ville, Baisir, Baizène, Balan, Balansac, Balatiner, Balanthière, Bâ- 
lav, Baliq de Siry, Ballaguier, Ballard d'Invilliers, Ballet, Ballon, 
Balme, VIII, 209. 

Balsac, Balthasar, Baltier, Ban de la Feuillée, Bandeville, BandinI, Banw^ 
Ban V illard. Bar, Bar-sur-Seine, Baradat, Baral d'Arènes, Barance, Ba- 
ransac, Barathier, Baratte, Baratté, Baraut, Barbançois, Barbançon, 
Barbatane, Barbazan, Barbeirac, Earbej^, Barberan, Barberay, Barbe- 
rin, Barbey de Fontenailles, VIII, 271. 

Barbezières, Barbier, Barbodière, Barbotin, Barboutin, BarceroUe, Barcil- 
lac, Bardachin. Bardassan, Bardes, Bardi, Bardin de la Salle, Bardou, 
Bardonenche, VIII, 293. 

Bareaus, Barée, Barel, Barentin, Baret, Barète, Barge, Bargeton, Barj»c 
Barillac, Barjot, Barlos, Barlette de Pontagnan, Barleval, Banrwal, Ba- 
ron d'Eingc, Baronnaif, Baronant, Barot, Barquier, Barrail, Barrai, Bar- 
ran. Barras, Barrault, Barre, Barrère, Barres, Barrière, Barrigam, Ba^ 
rigue, Barrin, Barry, Bars, Bart, Bartelongue, Bartete<lu-MouiiiMie- 
Montlezu, Bartli, Barthe, Barthel, Banbe^et, Barthole de Charles, 
Carlos de Roquebrune, Barthon, Barville, Basbet, Baschaox, Baschi, 
VIII, 321. 

Bascle, Bascon, Bassée, Basserodfi, Bassignan, Bassompierre, Bast^, Ba*- 
terot, Bastidp, Bastie, Bastille, Bastin, Basline, Bastonnier, Bastonvil-e, 
Bâtai Ile-de-Téry, Batarderie, Batarnay, Batine, Batsalle, Battancourt, 
Batte, Batat, Batz, Bavalan, Baude de la Vieuville, Baudéan, Baode- 
mont, Baudequin de Villeneuve, Baudin, Baudiné, Baudot, Baudoin, fiao- 
drain. Baveux, Baufremé, Baufremont, IX, 33. 

Bauli, Baurnain, Baume, Baume-le-Blanc, Baunières, Baupte, Baure, 
Baussorcière, Bautelo, Bautru, Bauve, Bauzc, Bayard, Bayencourt, Biy- 
lens, Bayon, Bays, IX, 89. 

Bazan, Bazelaire de Lesseux, Bazignan, Bazillac, Bazin, Bazordan, Bé, 
Béarn, Beau, Bea»i de Mascaron, Beaucarre, Beaucairant, Beaucaresse, 
BeaucUmp, Beauchastel de la Mastinie, Beauchône, Beauclair de Mw- 
!(ac, Beaudéan, Beaudimont, Beaudoin, Beaudran, Beaufermel, Beauf- 
fort, Beaufort, Beaufranchet, Beaugins, Beauliamois, Beaujeu, Beaulac, 
Beaulaigue, IX, 121. 

Beaulieu, Beaumaillard, Beaumainnil^ Beaumannir, Beaumart, Beaame, 
Beaumenil, Beaumont, Beaune, Beaunière, Beauplan, IX, 153. 

Beau poil, Beaupréau, Beaupuis, Beaurains, Bcauregard, Beaurepaire, 
Beausault, Beausobre, Beausoleil, Beaussier de Cliateauvert, Beauvaii, 
Beauvarlet, IX, 185. 

Beauvau, Beauverger de Cordebeuf, Beauvezé, Beauvigny, Beauville, Beau- 
villiers, Beauvoir, Bec de la Motte Saint-Vinceot, Bec, Bourrb, Becais 
de la Causs;ide, Bécancourt, Becaerie de Pavîe, Becdelièvre, Bcchei de 
Riarge, Bedigny, Bedié, Begeot, Bègue, Beherel, Beho, Bdllard de De*- 
plas, Beins, Bel, Bclart, Belcastel, IX, 226. 

Belcier de Matecoulon, Beldi, Belesbat, Belestat, Belgiojoso, Belliadc, Bel- 
humeur, Beli, Beiin de Langlotière, Bellay, Belle, Bellebat, Belle-Epioe, 
Bellefonds, Bellefont, Belleforière, Bellegarde, Bellejoyeuse, Bellemair, 
Beliepucbe, Bellèrc de Bonneveau, Belleroy, Belleval, X, 2. 

Belleville, BelH, Belliard, Belli(;re, Bellis, Bellisle, Bellisson, BcUoc, BcHn- 
dier, Bellon, Bellonière, Bellot, Belloy, Belloyer, Belly, Belot, Belouses 
Belsunce, Benaud de Lubières du Breuil, Benavant, B-nci, Benek, Beng)' 
d'Estrechy, Benjamin, Benoist, Bentivoglio, Beny, Béolon, Béon, X, 65. 

Berail, Brrard, Bt^rand, BéranU-des-Billiers, Berbier-du-Metz, Berbis, Bar- 
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<«au, Bercheny, Bercourt, Berenger, Bergengrean, Berger, Bergerac, 
Bergerie, Bergh, Berghes, Bergier, Bergoé, Beringhen, Benne, Berment, 
Bremond, X, 97. 

Bermond du Caylar, Bern, Bernard, Bernardy, Bernay, Berne, Bernier de 
Pierrevest, Bemières, Beiron, Berrier, Berruyer, Berstel, Bert, X, 185. 

Bertengles, Bertens, Bertenscbalg, Bertet, Berthe, Bertbel, Berthelot, Ber- 
Uiey, Bertière, Bertin de Reaucourt, Bertinet, Berton, Bertrand, Ber- 
trand!, Bertrix, Bervay, Bérulle, Berziau, Bésancourt, Bésenval, Bes- 
mêine, Besombes, Bessay de la Voûte, Besse, Bessey, Besson, Bessonies 
de la Hotbe, Bessucjols, Betagb, Bétancourt, Béthencourt, Béthisy, Bé- 
thune, X, 217. 

Bétons, Betouzet, Bettainvillet, Beuf, Beuguy, Beauvillien, Beurges, Beur- 
ville, Beuyrand, Beuvrière, Beyermen, Bezançon, Bezannes, Beziade 
d'Avaray, X, 226. 

Bézis, BezoUes, Biarnes, Biaudos, Biauval, Bicher, Bicbot, Biclke, Bidal, 
Bidault, Bidet, Bidoux, Biencourt, Bierredant, Biet, Biez, Bigars, Bi- 
geard, Bignoor^^rries, Bigny, Bigot, Billard, Billardière, Billault, Bille- 
heost de Saint-Georges, Billv, X, 281. 



Familles B qui ont leur article dans le Nobiliaire de Bretagne : 

Bachelier, Babezré, Bahuneau, Bais, Bailli r, Bancbereau, Barbere, Barbe- 
rie. Barbier, Barbot, XII, 93. 

Bvdou, Bardoul, Bariller, BariUeu, Barillon, Baron du Taya, Barre, Barrin, 
Basrode, Bastard, Bastelard, Batherel, Baud, Baude, Baudiez, Baudouin, 
Badoyec, Baudran, Baudré, Bays, Bé, Beaucé, Beaugeard, Beauchesne, 
Beaamanoir, B^aumont, XII, 118. 

Boisgelin, Boisguéheneuc, Boishalbran, Boisbamon, Boislebon, XII, 206. 

Bernard, Berruyer, Berthault, Berthelot, Bertbo, Berthou, Bertin, Ber- 
trand, Besctaard, Bescbays, Besoé, Beysit, Bidé, Biet, Benabes, Bigot, 
Bihan, Bibaunic, Billars, Billeheust de Saint-Georges, Binet, Bino, Bino- 
laye, Bintinaye, Biré, Bitault, Bizien, Blanc, Blanchard, Blancbet, Ble- 
Tin, Blinaye, Blois, filondeau de la Rouiilomays, Blonsart, Boays, Bobe- 
ril^ Bocemc, Bocmur, Bodean, Boderu, Bodin, Bodoyec, Bœuf, Bobier, 
Bois, Boisadam, Boisbaudry, Boisbéranger, Boisberthelot, Boisbilli, Bois- 
boocBsel, Bois de la Salle, Boiséon, Boisfaroge. 

BeauvalSf Becard, Becdelièyre, Becment, Bechenec, Bedeau, Bedée, Begai- 
gnon, Bogasson, Begassoux, Begouin, Bel, Bellabre, Bellangier, Beliin- 
gant, Bellnuan, fienazé, Benerven, Benoit^ Berar, Berard, Beraud, Bere- 
lay, Bergevin, Bernard, XII, 171. 

Bilouart, BiUbener, Bimar, Binanville, Binna, Binos, Binot, Bintb, Binti- 
nage, Biolès, Biord, Biotière, Birabin, Birague, Biran, Bircher, fiiren- 
gaevUle, Biron, Biscaras, Bise, Biss, Biston, Bitesson, Bîtreniont, Bi- 
zannes, Bize, Bizouard, Blachères, XI, 33. 
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Caillet (Pierre), menuisier à Paris. — 
dor an ii, VI, 134. 



Jugement qui l'acquitte, 12 messi- 
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Calais. — Lettre écrite de cette ville à M. de Bemage, toucliant le vovagi* 

de Pierre le Grand, 1717, IV, 181. 
Canibout (famille). — Notice, IV, 188. — RéfuUtion, V, 239. 
Cambrai. — K. Justice révolutionnaire. 
Cambronne. — V. Révolution. 

Camisards. — Notice et relation d*un combat entre eux, du 79 avril 1703- 
II, 65. 

Carapredon. — Son Mémoire sur les négociations do Nord, V, 1, 39, 81, 

146. — Notice sur cette maison, IX, 280. 
Canel. — Son Armoriai dts villes et corporations de la Normandie, 
Carbouriech, et non Tabourieh^ comme il a été imprimé 260 et 26f, 

archiviste du Gers. — V. Justice révolutionnaire. Auch, XII, 260. 
Carcassonne. — V. Justice révolutionnaire. XII, 131. 
Cardons de Rheims (chanson de), I, 56. 
Carlos (don). — K. Gachard. 

Carnot, membre du comité de salut public. — Sa lettre à Fauvetti, XII, 
7. — Instruction à ceux de la commission d*Orange, VIII. 

Carnandet (J.). — Son livre : Géographie historique, industrielle, etc., de 
la Haute-Marne, VI, 185 — Son livre : Acta Sanctorum^ VII, 253, 

Carron. — Son Nobiliaire de Bretagne, XII, 89. 

Caromb (Vaucluse). — Exécutions. — V. JusL révol., Xllf, 26. 

Cartulaires. — Rapport sur leur conservation, 2 vendémiaire an \*n. — 
Notice, VI, 169. 

Castel (René). — Ses lettres à M. le comte de Chevigné, 1814, III, 302; 
IV, 43, 86. 

Castres. — Prise de cette ville par le duc de Rohan, III, 40. 

Catherine de Médicis, — apparoît dans l'histoire, II, 201. — Sa lettre ao 
Roy, 1585, III, 246. — A M. de Fourquevaulx, relative à Marie Stuart, 
IV, 30. — V, Martonne. — V. Toulouse. — Catherine de Médicis et ses 
enfants, notice, IX, 266. — Ses lettres à M. d'Huinières, irf., 270. — Son 
Apologie, XII, 97. 

Catherine de Bourbon, sœur de Henri IV — Notice. Sa lettre au Roy, 
XIH, 238. 

Caumont (de). — Extraits de son Bulletin monumental^ TV, 126. 

Cavaignac. — Sa lettre au colonel de Lamoricière, VUI, 362. 

Caylus ^M** de . — Notice et sa lettre 1 M. Desmarets, VI, 1 et 4. — Du 
duc du Maine à M** de Caylus, 2. 

Caylus (Anne-Claude-Philippe de Cubi^resde Grimoard, comte de). — No- 
tice et ses trois lettres à" M. l'abbé de Conti, de 1722 à 1729, VI, 4-; ao 
même, 5 janvier 1730, 61; 19 janvier, W., 65; 1'»^ décembre, irf,, 66; au 
même, du 15 juillet 1742, 259 ; autre, 260; autre, du 22 juillet 1 743, 262; 
autre, 263. 

Cazenove (Raoul de). — Sa Généalogie de la famille Rapin de la Cbau- 
dane, XIII, 21. 

Carin. — Sa vie et ses éditions^ par un Casinophile. Publié par Brissart- 

Binet, IX, 179. 
Chabot, — y. Révolution. 

Chalons (Jean de:, prince d'Orange. — Son exécution en effigie., XI, 46, 
Chàlons : lettre aux habitants de,. — Les curés, chanoines et paroissiens 

de Notre-Dame de Chàlons à M. le cardinal de Noaiiles, an sujet du 

saint nombril, 1707, I, 43. 
Ckambord ;^château de , par M. de la Saussaye, V, 31. 
Chamillart. — Y. Le Noble. 

Champagne ^documents n latifs à la\ I, 5 et suit., 56 cl suit. — Que- 
relle des vins de Bourgogne et de Champagne, I, 178. — Noblesse uté- 
rine en Champagne, VI, 174- 
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CliAndoii (Jean), président lu grand conseil. — Notice sur &a vie, IV, 100. 
— Ses lettres au duc de Nefers, 1588, 102, 103. — Extrait de ses Mé- 
moires, 103. 

Chandon de Briailles, d*Épernay. — Auteur de la Vie de Jean Chandon^ 

maître des requêtes sous Charles IXy IV, 100. 
Chanson du xvi« siècle. — L*Ë8carcelle (à une avaricieuse, avec la 

r^onse),Xn, 273. 
Chantai. — V. Rabutin. 

Chanteloupe. — Ordonnance d*arrét contre lui, contre Le Roche-ct- 
Garnier, secrétaire du maréchal de Marillac, 1633, I, 33. 

Gbanut (Pierre), ambassadeur à Lubeck. — Sa lettre à M. de Saumaise, 
1653, V, 67. 

Chaperon. — V. Réaction thermidorienne. 

Chaptal, ministre de l'Intérieur. — Sa lettre du 14 thermidor an ix, en 

faveur de Chardon de la Rochette, H, 106. 
Chappuy, libraire, — Son reçu de 2&3 hvres pour son état de librahv du 

poy, 1543, V, 112. 
Cbapuy. — F. Amé et Laprévalaye. 
Cbaravay. — V. Révolution. 

Chardon de la Rochette. — Notice. Sa mission littéraire, II, 105, 164. — 
Notice. Sa lettre à M. Barbier, 165; au même, 18 fructidor an xiii, 168; 
au même, 5 Janvier complémentaire an xii, 170. — Pièces concernant 
sa mission, 275. — Son rapport au Conseil pour la conservation des 
cartulaires. Notice, VI, 169. 

Charente (Tribunal criminel de la). — XII, 66. 

Charles V. — Sa lettre au tr<^sorier de Paris touchant Guillemette de la 
Pomme, marchande de robes, III, 133 ; à ses trésoriers généraux en faveur 
de Bernard Belenati, marchand de Lucques, 1369, 134; au comte de 
Tancarville, pour un engin de guerre, 1370, 135; à ses conseillers, sur le 
fait des aides, en faveur de Crépon, son tapissier, 137 ; aux mômes, au 
sujet du ch&teau de Creil, 1377, III, 265 ; aux mêmes, 266; aux gens de 
ses comptes, touchant le chAteau de Saint-Germain-en-Lave, 266 ; sa lettre 
à ses ti^soriers généraux de Paris au sujet des travaux du Louvre, 1364, 
VI, 220; sa lettre au sire d'Amboise, VIII, 73 ; son mandement sur le fait 
des Aydes, YIIl, 161 ; sa lettre pour abattre les forteresses de Pacy, Anet, 
X, 346. 

Charles VI. - Aux échevins^ bourgeois et habitants de Rheims, I, 50; aux 
gens de ses comptes à Pans. — Représentation du mystère de la Résur- 
rection, 1390, II, 122. — Son mandement à ses généraux, conseillers, au 
sujet des gages du capitaine du Louvre, 1309, 221 ; au même, 1409, 22] ; 
son mandement sur le fait des Aydes, VIII, 163 et 165. 

Charles Vn. — Aux habitants de Rheims, 4 juillet, I, 68 ; aux mêmes, du 
11 juillet 1429, 77. — Etat des dépenses faites à son sacre par le père de 
Jebanne d*Aiw. — Mémoires de Rogier sur son sacre, 70. — Extrait des 
comptes royaux relatifs à ce prince, III, 237 ; IV, 6, 161, 257. — V, Beau- 
court, VI, 79. — V, Pierre Clément et Vallet (de Viriville). 

Charles VIII. — Sa lettre en faveur de Jehan Michel, son médecin, II, 
124 ; sa lettre à maître Robert Thiboult, président au parlement, pour 
l'exécution des ûivcntaires du Trésor des Chartes, III, 284. — F. Pilor- 
gerie (S. de la.) 

Charles IX. — Ses lettres à M. de Ferrais, juillet 1572, H, 231. — A M. de 
Malignon, oct. 1573, td., 237, mai 1574. td., |239. — Au maréchal de 
Cossé, août 1572, td., 256. — A M. d'Esguilly, gouverneur de Chartres, 
24 août 1572, W., 260. — A M. d'Esguilly, 23 août 1572, W., 262. — Son 
ordonnance contre les colporteurs de oruits sinistres, 19 novembre 1572, 
ioL, 264. ~ Sa letti*e à M. de Fourquevaulx 1566, relative à Mario Stuart 
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et à la mort de Rizzio, IV, 30. — La Chasse royale^, publiée par M. Henri 
Chevreul, V, 77. — Lettre de Charles IX à M. du Ludde, au sujet de 
la reprise du Havre, 1563, VI, 91. — Vers à son adresse, XI, 72. 

Charles X, roi de la Ligue. — Documents pour servir à son histoire. Notice 
et extraits, III, 193. — Sa lettre, comme cardinal de Vendôme, au dac 
d'Aumale, 195; à M. de Gonnor, 196 ; au prince de Condé, 1575, 198; 
au duc de Nevers, 1585, 204 et 205. — Bref du pape Shte-Quint à lui 
adressé, 1585, 206. — Sa lettre à M. Pinard, 247; au duc de Kevers, 
1585, 248; au môme, 252; au même, au même, 255, à tort impri- 
mée sous le nom du cardinal de Lorraine; au cardinal de Vendôme et an 
prince de Conti, 256 ; au duc de Nemours, 257. — Proclamation de M. de 
Thou, évôque de Chartres, du cardinal Charles de Bourbon, comme roi 
de France, 1589, 258. — Arrêt du Parlement qui biffe et radie des actes 
publics le nom du prétendu roi Charles X, 1594, 261. 

Charmasse (A. de). — Notice sur les anciens hôpitaux d*Autun, VIII, 59. 

Charnacé (le baron de). — Notice et ses lettres au cardinal La Valette, 
1636, IV, 229 et 234- — Notice généalogique sur la famille, V, 184. — 
Réfutation, 247. 

Charny (le comte de), lieutenant-général de Bourgogne. — Sa lettre au ca- 
pitame Didron, du 8 septembre 1572, I, 167; à M. de TaTannes^ du 17 
juillet 1574, ib. 

Chàteau-Porcien. — Histoire de cette ville, publiée par M. Lépine, V, W. 
Charolles. — V. Inventaire. 

Chassant (Alphonse). — Auteur de : Nobiliana^ Curiosités nobiliaires ei hé- 
raldiques^ IV, 224. Dictionnaire des abréviations latines et françaises 
usitées au moyen âge. — Paléographie des chartes ei manuscrits^ Vin, 
370. 

Chastillon (Gaspard de). — K. Coligny. — Notice généalogique sur la fa- 
mille, IV, 89. — Réfutation» V, 240. 

Chastillon (Odet, cardinal de). — Sa lettre à la Royne-mère, III, 67. 

Chastre (la) famille. — Notice, IV, 118. — Réfutation, V, 227. 

Chastre (Claude de la). — Son certificat en faveur de Jean de Menou, 
VII, 115. 

Châteaudun, — Comment l'administration de cette ville conserve les mosaï- 
ques romaines, etc., IV, 127. 
Chaumont. — Son château, X, 353. 

Chaverondier (Aug.). — Sa publication de l'Inventaire des titres du eomlé 
de Fore% faU^ en 1532, lors de la réunion de ce comté à ia couronne de 
France^ par J. Luillier,... VI, 104. 

Chénier (L.). K. Révolution. 

Chénier (Jos.). V. Révolution. 

Chenonceaux. — Son château, X,347. 

Cherbury (Herbert de). — V. Bâillon. 

Cbereau (le D** A.). — Sa lettre au directeur du Cabinet héUorique^ 54' 
Chérest. — V. Lebeuf. 

Chcntin (V.). — Invasion des Prussiens, X, 337. 

Chevalier (Kabbé). — Son livre Debtes et créanciers de Catherine de MéH- 
ctt, Vin, 58. 

Chevallet (Albin d'Abel de). — Notice nécrologique, IV, 297. 
Chevigné (M. le comte de). — Sa correspondance avec René Caste!. Notice, 
III, 302 ; IV, 43. 

Chev'llard. — Notice. Lettre à lui adressée Dir M. de Saint»Pavie, VII, IS. 
Chevreul (Henri). — Sa publication de la Chasse royale^ composée par le 

roi Charles IX, V, 77 ; VI, 26. 
Chien. — Condamné à mort et exécuté, IX, 249. 
Chigny (lemme). — V. Réaction thermidorienne. 
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Cbioon. ^ Note de M. de Cauiuont sur les monuments de cette ville, IV, 
127. 

Chodzko (A.)* — Son livre : Les Némania^ Vies de saint Siméon et de saint 

Sabin, V, 30. 
Cboiset. — F. Invasion df» Prussiens. 

Choiseul (maison de). — Lettres, épitaphes et gtSnéalogies, X, 247. 
Cbouans à Vitré. — Notice, VIII, 70. 
Chrétien. — V, Réaction thermidorienne. 

Christian IV, roi de Danemark. — Ses lettres-patente* en faveur des mar- 
chands françois passant sur le détroit du Sund pour trafiquer en Mos- 
covie, III, 231. 

Christian VII. — Sa réception à Ghàlons-sur-Mame, III, 233. 

Christine, reine de Suède. — Notice et lettre à elle, de Bonnesobres, tou- 
chant Tabbti de Bourdelot, IV, 107. 

Chronique et faits divers, IV, 68, 01, 122, 155, 180, 216, 200, 330; V, 
258. 

Chronologie. — V, Bernard. 
Cinq-Mara. — V. Efflat. 

Clairambault. Extraits relatifs à Biren de Courlande, certifiés par 
lui, XI, 08. 

Clairvaux. — Inventaire du trésor des reliques de l'Abbaye, IV, 14. — Ab- 
baye de — XI, 170, 235 et 313. — V. aussi Clervaux. 

Claosel de Montais, évêque de Chartres. — Sa lettre à M. Durant, relative 
au pourpoint de Henri IV, III, 101. — Catalogue de ses écrits, composé 
par M. D. de fioisthibault, 102. 

Clément (Jacques). — Un complice de son crime, IX, 335. 

Clément (P.). — Avis de sa publication ; Lettres, instructions, mémoires 
de Colbert, VI, 102. — Son ouvrage : Jacques Cœur et Charles Vll^ ou la 
Frar.ce au w* siècle, IX, 263, et X, 181. 

Clérembault (famille). — Notice, V, 00. 

Clere (Jean) ae Lugot. — Jugement qui le condamne à mort, 12 messidor 
an II, VI, 134. 

Clenraux (M. le comte de), auteur de Ch&teau et Seigneurie de Clervaux 
en Poitou, et l'Abbaye de Clairvaux en Champagne, XI, 170, 235, 313. 
— K. aussi Clairvaux. 

Clermont-Ferrand. — K. Couthon. 

Cœur (Jacques). — Notice et lettre inédite, avec commentaires, par 

M. Vallet (de ViriviUe), li, 101. — V. Clément 
Cloois (Anacharais). Notice : sa lettre aux hommes de bonne volonté, 

II, 211. 

Clnoy. — Inventaire de» archives. — F. Bernard. 

Cocberd. — Récit des suites de la bataille de Cocherel, par H. Domai- 
ron, IV, 67. 

Cocberis. — Sa pùblication de V Histoire du diocèse de Paris, VI, 223. 
Cochet <rabbé). — K. Raymond Bordeaux. 
Coctlogon (famille). — Notice, IV, 07. — Réfutation, VI, 22. 
Coetquen (famille).— Notice, IV, 213. — Réfutation V, 201. 
Coigoeax (Le). — Généalogie du sieur GuilUrd, VII, 161. — Réfutation*, 
VU, 164. 

Caihf^. ^<»rke« ^omnmHtm^^fgtDs^ Wf%,^^W0Êmê^iB^^éi 
^ ison ciibinH (le inaiKtttirîbii IW^Itl» 
CûlbCTL — V. Otbon, 

Colette (nmîT. i:i l^irqM^ de Bourbon^ ^Aïlâll^^ â| 11*^ iXopM^^ iPI^^ 
huUe da p&pe Alexandre IV, X, 288, 
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r histoire du diflférend entre lui et la maison de Lorraine, à propos da* 
duc de Guise, III, 48, 59. 

Collectionneurs de C ancienne Rome, — Notes d*un amateur, Xni, 215. 

Collège de France. — Notice et projet de conclusion pour régler la disci- 
pline intérieure du collège royal, et pour entretenir la paix parmi les 
professeurs du Roy, V, 274. 

CoUetet. — Vie des poêles françois. Notice, IV, 265. — Catalogue de sk 
œuvres à la biblioibèquc du Louvre, 271. 

CoUin d'Harleville. — Sa lettre à M. Letellier, 1780, IV, 365. 

Collot-d*Herbois. — Sa lettre à Robespierre, XIII, 94. 

Combault-d'Aut4*uil. — K. Aigueperso. 

Combes (M.), cité. — V. Ursins. 

Condé (Loys de), premier prince de Condé.J— Sa lettre à la Roync-mère 

les excès des protestants à Orléans, 1568.' IV, 206. 
Condé (Henri de Bourbon, prince de). V. Virey et Halplien. 
Condé (Marguerite de Montmorency, princesse de). — VÈnlètemeni Iniie- 

cent, — V. Virey. — Halphen et Montmorency. 
Condé (Prince de). — Son mariage avec M"* de la TrémoiUe, VllI, 28». 
Condé (le prince de), sous le nom de Le Bourgeois, — Sa lettre à M. de 

Montgaillard, sous le nom de PinauU^ 1797, IV, 253 ; du même au même, 

1795, 254. 

Condé (princesse de). — Les deux Pages de la princesse de Condé ou le 
Lion, le Chat et le Ciiien, fable avec commentaires, II, 96. — Notices et 
commentaires. — Notice généalogique sur la maison, V, 190. 

Conrart (Valentin). — Notice. Ses lettres à M. de Saumaise, rV, 236, 239. 

— Chanson à boire, par le même, 240. — Lettre sans signature à soir 
adresse, 1659, 241. 

Constant (D). — V. Mabillon. 
Coq à Tasne. — De 1550, XI, 69. 

Corbie. — Recherches sur son ancienne bibliothèque, VI, 303. 
Corblet (l'abbé). — Extrait de sa Revue de Vart chrétien^ IV, 9i ; VI, 
30. 

Corday (Charlotte}. — Dossiers de son procès, publiés par Ch. Vatel, 

VIII, 60. — r. MontcjTemar. 
Cosnac (le comte J. de;. — Note sur les lettres autographes de Daniel de 

Cosnac, VI, 224. 

Cossé (le méréchal de}. — Sa lettre aux officiers de justice et liabitani» 
de Chartres, 23 août 1572, touchant la Saint-Barthélemy, II, 257. 

Costa de Beauregard (M. le marquis de). — Sa lettre au directeur du 
Cabinet historique sur la mission de Cliardon de la Rochette, II, 343. 

— Son livre : Souvenirs du règne d'Amédée VUly premier duc de 
Savoie, V, 138. — Ses Recherdies sur le livre anonyme de Guidtenoii, 
vm, 126. 

Coucy. — Dénombrement d'un fief en 1353, VU, 309. 

Coudray (Du). — Son difTérend avec Jean Bart. — Notice et Ictti^ de 

Barentin, 1699, VI, 98. 
Coudr^ (M. le baron des). — V, Pothier. 

Courson (Aurélien de). — Son livre : Ré formations de la nobletu de Brt* 

tagne aux xvi» et xvii» siècles, XIH, 127. 
CourUudière (La). — Ses lettres à M. de Pontcbartrain (Albire de 

M— des Ursins), XII, 37, 39. 
Courville (seigneiu-ie de). — V. Doublet de Boistltibault et Hartonne. 
Couthon (Aristide), membre du cooiit4 de salut public. — Notice et sa 

lettre i se& collègues de Clermont-Ferrand, 36 bnimaîre an tf, U, 103^ 

— Leilftt de L&vigno à lui .idre^^^, XIII, 3l ^ Son iasinictioo I 
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Gourtenay. — Notice sur cette famille, IV, 112. — Réfutation, V, 205. 
Gravant (Indre-et-Loire). Note de M. de Caumont sur son église, 
IV, 127. 

Crevant (famille). — Notice, IV, 119. — Réfutation, V, 228. 

Creil. — Documents pour servir à Thistoire de ce château, III, 264. 

Gromwel. — Détails sur lui» par Lenet, VI, 162. 

Gnissol (De). — Sa lettre à la Royne-mëre, VIII, û5. — Du même à la 
même, id., 46. 

Goile de Salienauve (enlèvement de M"*). — Récit de René Bour- 
geois, I, 24. 



Daguesseau (le chancelier). — Ses lettres, concernant les titres nobiliaires* 
à MM. les officiers de la chambre des comptes de Dijon, VI, 290. 

Damours (Gabriel). — Sa lettre à Henri IV, pour le détourner de se faire 
catholique, VUI, 263. 

Damville (Eure). — Notes historiques, etc., de M. Ange Petit, VI, 77. 

Danthe (Pierre), — Auteur de : le Vin de Beaune, ou le Blason des vins, 
ballade, X, 341. 

Danton et Delacroix, commissaires près l'armée de Belgique. — Leur 

lettre A la Gonvention nationale, 2 février 1793, II, 267. 
Darget. — Sa lettre à M. de Bachaumont, 1748, relative au ch&teau et à 

relise de Postdam, III, 319. 
Darnaud. — Son prologue au spectacle donné au roi de Danemark, A 

GbAlons-sui^Mame, III, 236. 
Darras (l'abbé). — Son article sur le livre : inscriptiones Christianœ urbis 

Romœ^ êeptimo soBCulo anliquiores, de J.-B. de Rossi, VIII, 312. 
Daubray. — K. Fouquet, XI, 15, 21, 50, 51. 
Dardare père et fils. — V. Réaction thermidorienne. 
Diumont (Catherine). — La cordonnière de Loudun. — K. Loudun. 
David (Emeric). — Ses manuscrits légués A la bibliothèque de TArsenal, 

IV, 122. 

Dax et son histoire. — X, 299. — V. Justice révolutionnaire et Bidaut- 
Goste. 

Deheppe. — F. Réaction thermidorienne. 

Delacroix et Danton, commissaires près l'armée de Belgique. — Leur 
lettre à la Gonventioa oationale, 3 février 1792, II, 267. 

tMeftsnrt^ ministre de rtntérieun — Sa tfttre su 4!ommIssaire i^f \j. ii'é- 
%mTie Tiaiioriaïc ^^t iitjttfs picots touclKuii la fuite de Loiti?? XV 
JV, 7i,, 

Delifsle {L^kipoldu — Son livre: Reekercftes tur l'awiefme bibliQtfieque de 
Qt^^ VI, 303. — Son /Mifti^ie» 

IX, 119, ; 

HmmK dirmmr géôér^ de^ musée» implimi^ All^ilîff liûimaj^ 
dr ta *i^tue de Piapaléon^ ni^ SO. 

Dîna», loent naLionitt d'Ustoriti, 1X| ^ . 
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Descbanips (V.)* — i>a lettre au directeur do CMuei Aiifar^fiie (tm^ 

Naylies), II, 25. 
Desherbiers. — V. Roucher. 
Dessole. — F. Toison d'or. 
Devais. — K. Ed. de Barthélémy. 

Diane de Poitiers. — Ses trois dmtie&ui : Anat, t^henonceau et muii* 

mont, X, 3^5. 
Digne. — V, Justice révolutionnaii*, iQt, SB!. 

Dijon (jetons de). — I, 177. — V, Giumprans. — La mhr& folk de liijoa. 

Notice et procès-verbaux rimés, ^07^ 
Dijon. — (Armoriai de sa chambre des comptes^. — V'. Maolboa d'Arbaii' 

mont. 

Dinet (le Père), confesseur de Loufc lElIÏ. — Y. Louit XHI. 
Diplomatie vénitienne. — V. Bascbt-L 
Doinet^^annelon. — F. Invasion des Ppussien». 
Dôle. — Lettre des gens de la cour souvcr^ne du parlomeni à cem 
Dijon, I, 169-171. 

Domairon (L.) — Notes et documenta ^ur Guillaume de rOrt-:S^ri£naii, 
III, 69. — Sa lettre au directeur du Cùkimt kiuorique tar k ùnu- 
laire de Carcassonne, 121. — Soa ira^aii lur Icb Kcuiiier? «i Gnn i^s 
Compagnies, xv« siècle, IV, 55. Sa Mne mJàmÊOa ^ Mimi 
historique^ tLvec envoi de documeott Ma" Bf 
geisnie ; sœur Colette. ' > ' . * 

Dorfeuille. — Président de la deufii^p MMIi^ 
XIII, 86. - ^ 

Doriole (Pierre). — V. Suly. 

Doublet de Boistbibault. — Sa lettPéitt ilirBcteiir du Cûbitiei hlsîtai^ptr 
sur les Cartulaire&» II, 129. — Sa lettre «u directeur du Cabinet tiht9- 
rique^ touchant la Saint-Barthélemy, H, 25â; sur k pourpomt de 
Henri lY et les écrits de M. de HooW», éVteoe de Cb&rtir^ lU, t«i* 

— Documents relatifs au manuscrit de la Xulim^ de Voltaire, Eil, ItS» 

— Sa publication : Les Murons et les Almùqvu du C^natU i N.-D di 
Chartres, IV, 57. — Conimuiiique tr(.»is lettre* de Poilii<?r, IV, jOT. — 
Son envoi d'une lettre de Collin dUarlevilie, IV , 365. — Sx fuibli»- 
tion: Eloges historiques des hammet illiair€& du T^faénteroii, \I, 37. — 
Sa biographie de Marceau, ltl« ^ I« «jpoivto fl» Ot, 
201. 

Douet DarcQ. — NoUce sur rArma^#f|sm4É li^^fa 

V, 10. — K. ArmoriaL — Son Uvif 

pire, IX, 116. 
Dragonnades contre les Camisards^^llQ}, JIi tir 
Dreux (bataille de). — K. Robertet- 

Dubois (François), d'Amboise. — â^igiemmkiê^ fêÊtfflÊt^ M^ 

an II, VI, 134. 
Duchateau. — K. Réaction tbermidimenncw 
Ducliesne-Simon. — \\ Réaction tEji?rmklMie^o«p 
Dufour (l'abbé). — K. llartoime. 

Dufriclie-Valaxé (Ë). — NoUce. Sa lettlf àlll MOM llb'^ ifMNtiil l^ 
II, 269. 

Dumoulin. — V, Réaction thermidorien^ 

Dumoulin, libraire. — Son Catalo€:ije de |fi3r^ «| )ipêitai|aiîl IHfT MÊÊit 

blesse et l'art héraldique, IV, \éO. 
Dunois (Jean, bâuird d'Orléans, œmtr da> — Ptirnwwiti faM^t 

servir à sa bio$:raphie, communiqué par H. Yàllet /da Vlffllil}»!!* 

3, 105. 

Dupont Paul . - Notice sur ^a li||p^|iHÊÎ«#^»1^' tî^* 
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Durfori-Duras. — Précis historique sur cette famille, par M. Jean Favre , 

Duvemey (Marie-Catherine Pâtissier, veuve), de MAcon. — Jugement qui 
la condamne à mort, 12 messidor an ii, VI, I3à* 



Echec (jeu des). — K. Basterot. 

Ecosse (Histoire de la guerre d'). — K. Beaugé, Montalembcrt. 
Edileur (avis de 1'). — I, 1, 55, 127; II, 1 ; III, 1 ; X, l. 
EflBat (Cmq-Mars) (famille). ~ Notice, V, 09. — RéfuUtion, VI, 13 
Elisabeth de Valois, reine d'Espagne. — Son histoire, par If. le marquis 
da Prat. 

Enfants de France. — Fils de François I«' en captivité, II, 201-217. 
Epemay. — Lettres datées de cette ville. — V, Quiros, Bertin. 
Bscalopier (1*), intendant de Champagne. Au maréchal d'Uxelles, au sujet 

du passage de Pierre le Grand en Champagne, VI, 210. 
Escoubleau (famille). — Notice, V, 181. — Réfutation, id., 244* 
Espemon (famille). — Notice, V, 73. — Réfutation, VI, 16. 
EsUmpes (famille). — Notice, IV, 119. — Réfutation, V, 229. 
Estempes (ML d'). — V. Fouquet, XI, 17. 
Bstrades (CMuille). — Notice, IV, liû. — Réfutation, V, 208. 
Estrées (famille d'). — Notice, IV, 210. — Réfutation, V, 241. 
Etaples. — F. Raymond Bordeaux. 

Etat (ministre d') et de la maison de TEmpereur. — V. Fould. 

Etoges. — Notice, VIII, 170. — Descriptions de sa galerie, id., 193, 241, 

296 et 332. — Evailuation du cabinet des manuscrits de Colbert, 

Xin, 121. 

Erpeux. — V. Justice révolutionnaire. — K.'Bordeaux (Raymond). 



F 



nheH. — Sa 1<%tire :iu fardJiiftLifiÉifitt| 4» CilArieville^ t0Sl« VI» 
^bre d'tifjantine, — Notice A W létiÉ'à lt. flenicart, mùé^ t lUléf 

di> Sedan, 1781, M, IQl. 
f allioi, — Sft lettré i M* d« Gaignières sur les jf:TMïi- de Dijoii^ I, 177. 
f'ilkmsjlï. le comie de). — Son livre: Madame Sujaahinf, etc., V. ao2. 
WmFÊà (GyiUatune). — Notice et lettre du cardînat de Tounion au chance 

[kr biihjiiT^, IV, 24S. 
Faron^ rOiîï«^ÎUT Thûtd dr ^ iiîe de Châlom. — Sa iHiro nu sujc-t 

d'iJîJf jciujfi fille s'iuvage tïnijvi^e dm s Jea Ujis, 17ï^], I, 'aj. 
Fancbi^-Borel (soiis le nom Louis). — Noiicc. Sa lettre à M. le c^mui 

de MdntgaUiard (loos le nom de mmnl%)t IV, 351* 
Wvtm^. — S» lettraà Pavwi, XIQ, M^ «« waÊm^ ao, 31* 49^ 
AmîJm). - Son i^iéskMmrm mhfimiMlm J3iiif0i##i^ 
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La Fayette (M^^« de). — Sa vie, par une dea reliilQiaCf ^ôiA^ 
Visitation, publié par M. Rathery, IX, 137- 

Feillet (M. Alph.) — Son envoi de lettroa inéâitn war répoque !■ 
Fronde, VI, 93-125. — Sa lettre aU dîfiecteur du CMn^ miori^ut, ei 
son envoi de l'ordonnance du roi toiirhani le* Pères de la niîs.*iocL, etf., 
282. — Son livre : La rnUère au temps de la Fronde, VI il, 61 — Si 
note sur le chevalier d'Assas, id., 6j. — A^fn. — V. VilJet (de Vjn- 
ville). 

Feralz (de), ambassadeur à Rome. — Sa c^^rresp^iidance :ivec Chariei tX, 

II, 231. 

Femex à Robespierre, XIII, 23. 

Ferdinand, roi d'Espagne, à M. le duc de Houcbgr, XIII, 

Ferrand (Marie- Anne). ~ f mr r inr nt çfBÎ II fflWilîlittilt 1 IKHid. ilitttfÉn 

an II, VI, 13i. ^ " .... 

Feuillet de Goncbes. - Son livre : Ù$ tmmiimiêm léim ik'Bri^ 

Anioinetle, XII, 275. 
Ferrand. — V. Fouquet, XI, 22. 

Ferrière-Percy (le comte de). — Sa broi liur." sur Marj^uerlie d'Angon- 
lême, VIII, 221. — Deux années de missim li Saini'PéiertbitmWf 
XIII, 176. 

Fervacques (famille). — Notice, V, — Réf^trôn, YI, 

Feuquière (Anne-Marie-Thérèse PelsCn^, marquiie âeK ^ JâggWQil f>i b 

condamne à mort, 12 messidor an ii, Vf, iSà- 
Feurs (Loire). — V. Justice révolution ii;iir(^. 
Fillotte, greffier de la cour de Metz, I, 33-35. 
Floquet. — Son livre : BosmeU précepteur du Daujihm^ U* âSt 
Florian (Jean-Pierre-Olaris de). — i\ùLic4^ Sa lettra à Mè îaméaÊÊttf 

III, 31. 

Foix. — F. Justice révolutionnaire, XI» 126. 
Forbin (famille). — Notice, V, 187. — Ik^nji:tîir,ii, i^L, 243. 
Foix (Christophe de), évôque d'Ayre* ^ lettre à lâ Ruyiie^iii;r», 
Vni, 47. 

Fontenay. — V. Justice révolutionniite, 3Ûî. 
Fontaine (La). — Le Renard et rEcareuil fable în^difce, I, fS^ ^ F« 
croix. 

Forez (Inventaire des titres du comté de). ^ VI, 

Fortescue (Sir John). Se& ouvraigp^wml^^'êltUWmmm V^i^àÊt^ 

Art. de M. G. Masson, X, 190. * 
Fortoul (M. H.), ministre de l'instfQ^rtÏE^n publique «■ Sa 1iim.lil4t(> 

recteur du Cabinet historique^ I, 129. 
Fouché. — V. Justice révolutionnair!\ \, 37, et passÙÊk, 
Fould (Achille), ministre d'Eut et ïn. maisou de ffiàftfmi -<-li 

lettre au directeur du Cabinet historique ^ i, ISO. 
Foulques de CandU (le roman de), p|r Miibcrt-Ie^Doc, pabQé jif II» ^< 

Tarbé, VI, 265. 

Fouquet (famille). — NoUce, V, 96. tllAiialiag. Ifl^, tfw ^ Sm tUf 

cès. Notice et lettres diverses relauWè tilfeipAî^Â 11 il M* 
Fourilles (famille). — Notice, V, 99* 

FnM^ment de la chanson de geste de Girtert de Mett^ — ¥^ Rocliimîwtff 

Fourquevaulx, ambassadeur en Espagne. ^ Sm tettee â CluiKtat IX, UfC» 
relative à Marie Stuart, IV, 34. 

Francastel. — V, Juî^tice nH olutioniiaÏPf;, X» 21% tl pmktU 

France et Angleterre (affaires de , <i*V^:^^ 1^ 58, 

François I**. — Notice. <^.ai>ii%itf» rt lirtivrjiïiri- (V prince, U, H** 
Lettre anonyme sur le mo^o de Paui\ Ï\U — Leuro it* Frwiçtte» 1" 1 
la Royne-mèrv aprv^ la hatjiille dGP4«î«, 141.*^ ctwicditr CAMfM 
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au sujet de sa délivrance, 152. — Aux rois et princes de la chres- 
tienté, 210. — Documents pour servir à Tiiistoire des arts, des lettres et 
de rindustrie sous son règne. — Notice, V, 101. — Officiers domestiques 
de sa maison, 102. — Sa gratification de cent écus d*or à Clément Ma- 
rot, 1532, lOÂ* — Sa lettre au chancelier en faveur de Tarcon, lapi- 
daire, 1536, 106. — Au même, au sujet de Jehan de Nismes et CI. Bur- 
gensis, 1536, 107. — Au même, au sujet des travaux de Fontainebleau, 
1537, 607. — Au même, touchant Toffice d'assesseur à Chinon, 1537, 
108. — Au même, largesse aux pauvres de Paris, 1532, 109. — Au 
même, en faveur de Ricio, 1537, 100. — Au même, en faveur de J. filil- 
let, médecin, 1537, 110. — A M* Jeh. Vyon, pour fourniture de bou- 
lets, 1537, 111. — Sauf-conduit aux marchands d'Angleterre, 113. — 
Lettres de Henri VIII à son adresse, 260. — Ses remontrances au pape 
Adrien Vï, XIII, 57. 

François II. — Enfance et éducation de ce prince. — Notice. — Lettre 
de Henri II à M. de Humières, II, 56, 57 et 50. 

François, duc d'Alençon et d* Anjou. — Notice. Son testament. — Com- 
munication de M. de Martonne, XII, 137. 

François de Neufcbàteau, ministre de Tintérieur. — Sa lettre à Tadmi- 
nistration d'Ëure-et-Loire , au sujet des cartolaires , 21 frimaire 
an VII, II, 129. 

Franklin (Alfr.) — Son HUtoire de la Bibliothèque Mantrine, VII, 23. — 

Ses Hechereheê sur la bibliothèque de Notre-Dame de Parie ^ IX, 183. 
Frantin aîné. — Sa lettre au directeur du Cabinet historique^ communique 

les Mémoires ou Négociations de Campredon, V, 1, 30, 81, 1A6. 
Freemasz (Ed. A. — ) V, Masson. 
Freer (Miss). — Ses publications historiques, VI, 155. 
Frédéric U, roi de Prusse. — Notice et documents sur l'église qu'il fait 

bâtir k Postdam, II, 318. 
Fresne (Ou). — Notice généalogique sur cette famille, XI, 105. 
Froissart (Job.) — Le premier livre de ses chroniques, publié par le baron 

Kervin de Lettenhoye, XII, 221 et 332. 
Fronde (la). — Documents y relatifs. — V. Marigny, Feillet, Meilheurat. 
Froulajr (fan.ille). — Notice, V, 96. — Réfutation, VI, 19. 
Funérailles du duc de Guise. — Chanson huguenote, XII, 339. 



Gacbard. — Son livre de Don Carloi et Philippe 11^ IX, 3^1. 

Gaîgnièr^* ^ M^H^ay* 

UiiâU»c. ^ F, Joitice rôïûtationTjaire, X, 29- 

GalîliLrtl h Cniben* — Sur une médaille d'Otbon, grand bronie^ laf, HS^ 
GsïilJjifiï, [inbld. âa H. ecMfui^ûn temporaire de Lyon, XIII, S3». 
r;.\ln Mnnuiïnac. — Anooncc du recueil de tes écrits, VI, 18S* 
GaUnu flc-^j iiat>ïHioud, Jowiï^ fmm. ^ Ifoyc& Q^lîfMl^^gltap 

wUïivt's, \U 106* 

GtHuiiL. ^ Sa lettre au dîrecteiir du CaNfief yfl«ltai%)«t «nrol dè do* 
runii'jits :^ur le traftc deai François en Motcovie, lift lîtfv ^ Ses mtbll^ 

ttû Ckmtniftn Vill^ lâQ5, VJ, — RuMmt nu ivti' Jtiéd^t IX, 2L 
$ird. — Justke féfoladiniJiiln^ TCÛi tdt» 
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Garde des sceaux (Rapport an ;. — F. Roytr (éà)^ 
Garin le Loherain. — f'. Paulin Paris. 
Garnier. — F. Ed. de liartl^'leriiy, 

Garnier, secrétaire du inanl'chal iito Marillac, — Arrftt ofu^li^ Jtiif L,7$. 
Geoffroy (M.), cité. — V. Ursina. 
Geraldi (Hugues), évêque de Cahors- — Bertrand!. 
Gers (coutufMS munkifiaUs du départemtnl du^y publié p>r Ëtiél, 
X, 278. 

Gervais. — Son Mémoire sur V /Xnganmoh. — V. Hejioo^nr 
Gevres (le marquis dei. — W Evrf.-ux, 

Giffort (Gabriel, dit Gabrid de Sainte- Marie j, arcliev^ue de Aheim»^ — S4 

lettre au duc de Nem», titi^lEI^ 
Girbert de Metz. — V- Itoéhftml^^^ 
Gironne. — V. Réaction ihppjTii(if>rierïne. 
Giroust. — V, Réactioti Uiemudopipune. 

Gisard. — Sa lettre à Mellon sur la mart et le» funérailles de M"* éc 

Montmorency, X, let» 
Glorieuses marques du fiHUiaife frajiçfiké — V. Imp^t âu mnç, 
Godefroy (Denys). — K. Moittmorencj-Fïw«eai, XI, 352, 
Gonzague (Louise-Mari^). — V. Jean^nsiinlf. 

Gonzague (Charles d^^> dur ih' devers et de RetijeL — Docunienti qui 
concernent ses filles, uoianum^jK rubbessc d'AvffiKiy, 111, 3t)j. 

Gonzague (Bénédicte dc^, aljïj(>si^ d'Avcnay, — Notice et docunieiUâ» iarcoo- 
cernant, III, 303. Nuticc et autres pif^^e^i^ IV, 36* — Sft lettiPi'Wi 'lÊm^^' 
Nevers, 1624, UO. ' ' ^ 

Gondy (famille). — NotW, IV, 21/^. — R^^fulalitjFi , \\ 29.1. 

Gondrin (famille). — N<hLitf^, \ J, — \i.fHn\nVi"U, \\ 

Godefroy-Menilglaise (marquis daj. *- Sa lettre au directeur da. CahiMi 
historique, au sujet de ileixte f^OiCte!^^;!^ 

Gaumerans (M*""" de)« femme ^'fOQÉmf^ Mn 
à M. Bocbe, premi^-r priaient du pilîiélfialde JSjdl^^^ 

Gauthier. — V. Réacrj ni i lieroiJdoHftMi^ 

Génin. — K. Réaction tlteruiîdadtmnti^ 

Gourdon (le vicomte de)* ^ &tt Ikux. aiili^^a|iliai« HcvtÎËiw MMimn 

d'Albret, XIII, 35. 
Gourjault (Olivier de . — V. KnU'unv^. 

Gramont (famille). Ni«ikÉ\ V , 185. — R^^fut^;^^ Hfc, ^ém* 
lettres au Roy, à M. il^ X^KiiJlcA, 4 M. d£ Tori^^^y^.'Pînipir. 

Grailly (Jehan de), « iifsial rie Bufll&.^'â^ W^lfl^ 
son, IV, 69. — F. Doiuairon, 

Grancey. Les huict flUes 4^ Granc^ : flÉ^il 
P. Vignier, I, 14ii. 

Grandier (Urbain). — Srfn pnirèfi et sson eic^cutlon. — Tloiïre h i<*Hm 

d*un habitant de Priiiic]-*», r»'.i, 
Grandmaison, président d'une commi^on militAlre de Ljnn, XIIK 
Grange (de la). — K* PMaPbrïwtniiiu 

Graevius. — Lettres dtt comlt d'Avftax À îal aârea&^^s, Xin, 156; du duc 

de Montausier, 217. 
Grasse. — V. Justice révoïutkrtniÉÏK^ M, ^ , 

Grenier (dom). — Notice et correspond ancf^ sur -^ps papic?» rri^tib i 

rhistoire de Picardie, ÏII, 185. 
Grimai (le baron). — Ses réponds à M. l/>îellier au îittjel do mtnuwrit 

de ZuUmey 1780, III, lûS, 167 cl 166. 
Guéraude. — F. Justice révolutionnaire, XI, 137. 
Guerre de Sept ans, 1734, — ^tjm et lettre de Btmnienlllftfé tfl| If. ^ 

Lettre du marquis d# llomAleillfie^iJKltf^ 
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Guesie (Jacques de la). — Sa lettre à laro3me Louise de Lorraine, 17 Jan- 
vier 1590, m, 162. 
Gaichart. — F. Invasion des Pmssiens. 
Guicbe (la). — K. Martonne. 

Guiffrey (G.). — Compte-rendu de sa publication d'un poème inédit de 
Jehan Marot, VI, 102. 

Guillard. — Son livre : Lté Généalogies, — Notice, IV, 111 ; texte : Cour- 
t«nay, 112 ; Vendosioe, 113; Pranzac, 11&; Estrades, ib.; NAvailles, 115; 
NeuiUan, ib.i La Vieuville, 116; La Meilleraye, 117; La Chastre, 118; 
Crevant, 119; Estampes, ift.; Beauvilliers , 183'. Aumont, 184; Al- 
brct, tfr. ; Vardcs, 185; Lesdiguières, 186: Bonzi, 187; Uxelles, <6.; 
Brancas, ib,; Cambout, 186; Chastillon, 189; Bois-Rogues, 210; d'Es- 
trées, ib,; La Fayette, 212; Matignon, 213; Coetquen, lî.; Lasuie, 214; 
Gondi, ib.; Aumont, 215; Gondrin, 245; Servient, 246; Lionne, ib. ; 
Bellegarde, 247; Cinq-Mars, V, 72; Mazarin, ib,; Potier, 73; Sully, ib,; 
Pelletier, ib.\ Espernon, ib,; Bautru, 74: Serrant, 75; Nogent, 95; Fou- 
qaet, 96; Froulay, ib.\ Saint-Géran, ib,; Harlay, 97; Persan-Vaude- 
tard, ib,; Vérac, ib.; Vignerot, <6.; Rieux, ib.; Coetlogon, ib.; Pelv»S ib,; 
Eltisabeth de Vienne, ib.; Bussy-Rabutin, iù.; Rouxel de Médavy-Gran- 
cey, 98; Fervacques, ib.; Montberon, ib.; Rouhault-Gamaches , ib,; 
Rouveray de Saint-Simon, ib.; Rochechouart, <6.; La Rocliefoucault, tô.; 
Laval-Bois-Dauphin, ib.; TraisncI, 99; Guimenée, ib.\ Pompadour, ib,; 
Clérembault, ib,; Sauvebœuf, ib.; Fourilles, ib,; Effiat, ib,; Riche- 
Uca, 100; Quaylus, 101 ; Roquelaure, 180; Luynes, ib,; Molé, ib,; Hen- 
nequin, ib,; Bailleul, 181; Escoubleau, ib,; Gramont, 183 ; Charnacé, 184; 
Beauraanoir, 185; Forbin, 187; Villeroy, 188; Condé, 190. 

Guillard. — Examen et réfutation de ses Généalogies^ par le marquis *♦* : 
Courtenay, 205; Vendôme, 207; Pranzac, ib,; Estrades, 208; Navail- 
les, ib,; NeuiUan, 209; La Vieuville, 210; Darcy, 212; de La Meille- 
raye, ib.; La Chastre, 227; Crévant, 228; Estampes, 229; Beauvil- 
liers, 230; d* Aumont, 231 ; Albret, 232 ; Vardes, 233 ; Lesdiguières, 234; 
Bonzi, 236; Uxelles, 237; Brancas, 238; Cambout, 239; Chastillon. 240; 
d'Estrées, 241; La Fayette, 242; Fourbin, 243; Escoubleau, 244; Beau- 
manoir, 245; Villeroy, 246; Charnacé, 247; Coetquen, 291; La 
Suie, 292; Gondi, 293; Aumont, 296; Gondrin, ib,; Gramont, 298; Ma- 
tignon, 300; Servient, VI, 9 ; Lionne, 11 ; Bellegarde, 12; Cinq-Mars, ib.; 
Poitiers, 14; Sully , 15; Pelletier , ib.; Espernon , 16; Bautru, Serrant, 
Nogent, 17; Fouquet, 19; Froulay, ib.; Saint-Géran, 20; Pcrsan-Vau- 
detard, 21; Vérac, ib,; Vignerot, 21; Rieux, 22; Coetlogon, ib,; Pel- 
levé, ib,; de Vienne, ib.; Bussy-Rabutin , 24; Rouxel de Médavy-Gran- 
cey, 24; Fervaques, ib,; Montberon, 25; Rouhault-Gamaches, 70; Rouvray 
de Saint-Simon , ib,; Rochechouart , 71; La Rochefoucault , 72; Laval- 
Bois-Dauphin, ib,; Traisnel, Guimenée, 73. VII, Pompadour, 54; Clé- 
rcmbault, 55; Sauvebœuf, 56 ; FouriUes, ib. ; Effiat, 57; Richelieu, 58; 
Quaylus, 59; Luynes, 60; Roquelaure, 61; Molé-Hennequin, 62; Bail- 
leol, ib.; Condé, 63. 

Guimenée (famUle). — Notice, V, 99. — Réfutation, VI, 73. 

Guise (François de Lorraine, duc de). — Documents relatife à sa mort, 
m, 48-59. — V, Poltrot. 

Guise (Henri de Lorraine, duc de), au roi Henri IH, 1580, I, 22. 

Guise (duc de). — Publication de notes et documents pour l'histoire locale : 
Le duc de Guise dans TAuxerrois, 1593, VI, 110. 

Guise. — V, Lorraine. 

Gntslin-Lagondie (Guillaume) , agriculteur à Exideuil. — Jugement qui 
le condamne à mort, 12 messidor an ii, VI, 134. 
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Haoghcn (Van Der). — Ses Hi^Utehsi kbM^ immÊmi U JOittmi- 

neté des empereurs dM/tejnofM ntri» Kiwi^ 
Halphen (E.)* — Sa publi(miâpa s^'AplIiMÉAj&^nMH^ i«|ilteCiA 

clandestine de M, le pHndîr, «É^^ lél^ '^ Jottrosl înédii ilvvteia'^ 

Henri IV, IX, 30. 
Hamilton (Jacques), duc de CliâTf^llE'raulL — V. MoniaU^mberL 
Uanfoi'de (Joannes). — Quiruinre dor>nùe piir !ui comma capîtaïae de 

Saint-GermaîD-en-Laye durant l'occupsiiioii angh>)Â^, IW, fU, 267. 
Harlay (fainille). — Notice, \\ 97, — Réfmatiofi, Vï, 20. 
Haudanoourt. — Etat des agrà's ei ttsquipa^es âti la f^alJejv H^udtinf^Mrr, 

1801, V I, 86. 

Havre (le). — Documents sur U reprise de cyite vUlCj IW.— Police, 01. 

— Lettre de Charles IX 4«4ii44^ ¥1» 99- 
Hajuird. — K. Réaciion thénumcrt^enfifli; 

Hattat. — Sa lettre an dirertP(<r du Miinei hisinriquf ei loa en?oi ds4^ 
cutuents bur le curé Meslîir. — Sur \i' v -yst;:»^ ^^n Friuicc de Pierre le 
Grand, II, — Sur la n^ception de CUri&tiaii VJÏ À Clj^oii&-^ur-llmnM, 
IH, 233. — Sur Pierre le GftfliS, IV, l77î VI, SaS. — [\ He&Lii*r. 

Ht^liot (P.). — Aux pasteun de r^llae réformée Ce CbastJliaD-tiir-Seinc, 
1620, I, 173. 

Hennetjuin [famille). — Gèt}fahqir dê Guîl'ard^ V, 180, 
Hennin (cardinal d'Alsace). — Noiici* et sa lettre à don Vincftil Thuillier, 
XI, 74. 

Henri 11.— Ses lettres à H. de Humiines, Lû ^pte4iibre l^^lï, »T «ftM; 
IX, 272. 

Henri III à M. d Intcville, II«nt«<raDt féiîéral Ot^pigne, 1S30« % iê* 

— Assassinat et mort de ce rnnce. Notice, III* 15d, — Sa It-itre. éèriïF- 
dtHix jours apn"^ sm blessuiv, a l;i n .pit? LouLi-r. Jli, 159. 

Henri IV. — Sa lettre à M, de Séri^'n^m, janvier 1593, IIU 67, — Son 
piMirpoint, 101. — Son di$roii7» «iis défkolés éeê Ësuts Eompi^m^ 
t60^, M, 122. — Ses tetin^s à 11 nUrqoise de Verœtiil, — 
V. B, Halphen. 

Henri V d'Angleterre. — Notî^>=, l, til. 

Henri VI d^Aujil terre, — Am\ Lcht iinî^ habitants dt? Li Tille de Rbein», 
I, 61. — Aux m<>mes, 1^?^, 03. — Au\ nj/mes-, r . — Aiit munies, 

du 3 juillet li27, 75. — MixiiiLniciit A Thom^i Bii>uni, inborier de Nor- 
uiandie, I, 92. 

Henri Ml d An^loîe-re, — Projet de miriiçe entrç ce piwbb'it ■Hgtt»' 

rite de Vjdoîs. Notice et d' /caiiietils^ V, îi7. 

Henri Mil d An^ie em?, — Xotic*. — Snt deuv lettres i \tt duchés^ 5lir- 

isuerice d*AutncÎK\ douaine£« de Sartue^ 1\ :îDâ. Âuire ma. roi Fima- 

<x>i$ l*", 1318, 2i>)^. ~ Aim la «H^M^ -f-ikMm m piAi 

uwiiire A:'i>» de Montmcrtrtïcf, ffSS^h^^l 
Hvnu. — * . Justice rt^oî., X, SiS. 
Ht raui5 d^arnv^ — V. mwiïÊûtil. 

H»}H^^"- — : I Hf ^ JWi^ rii«i4« i* MrlfT, 1', 303k — Si 

p;.M v:iùt^a : Am^J^ et f^«#^f#iif ^«mlMK^ 1%, X9I- 

Hvviit' ,l.^Arv . — .Nivior. *m «ti^^tll ilBHCi llf teodtifim 

L 
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Ho^phal (L*).— Généalogie du sieur Guillard, Vïï, 162.— Réfutation, id., 

168. — V. Bélesbat. 
lïôtel de ville (de Paris). — Ses rési^^tance et inquiétude sur quelques 

baâtimeiits que le roy faisoit faire à TArsenac, XII, 941- 
Boulier (Etienne Nicolas), boulanger à Paris. — Jugement qui Tacquitte, 

12 mnssîdor an ii, VI, 13û. 
Hozi< r (Jean-François-Louis d*), auteur des Glorieuses marques du militaire 

françois. — Sa lettre à l'Empereur, Vil, 33. 
Hu^enots. — Extrait des registres capittûaires de Saint-Martin de Tours, 

touchant leurs excès dans cette ville, VI, 202. — V. Papegots. — 

F. Tarbé. 

Humières (D'). — V. Catherine et Henri H. 

Huxelles (le maréchal d'). — Sa lettre à M. de TEscalopier, intendant 
de Champagne, 1717, VI, 206, 208, 209 et 214. 



1 



fmpât du sang, ou la Noblesne de France sur les champs de bataille. — 
Etat des officiera de tout ^ade tués on blessés. Notice, VII, 25, 49. 73, 
97, 133, 171, 192, 257, 281, 321: VIII, 36, 65, 118, 129, 208, 271, 293, 
321 ; IX, 33, 89, 121, 153, 185, 217; X, 2, 65, 97, 185, 217, 281; XI, 83. 

(Pour ne pas surchar/er entre mesure cet article, nous avons renvoyé 
chaque nom de famille cité dans VImpôt du sang à la lettre alphabé- 
tique à laquelle il appartient. Voyez donc la lettre A, B, etc.) 

hidicateur du grand Armoriai général de France (Préfnce de T), par Louis 
Paris, XU, 1. 

Inscriptions (Académie des). — Ses prix pour Tannée 1863, VII, 255. 
Incertitude de la chronolo^e au moyen Age, par M. Aug. Bernard, XII^ 
304. 

Institut des provinces. — Extrait de U séance du 21 mars 1854, touchant 

la publication de la Revue : le Cabinet historique, I, 128. 
Instruction publique (ministre de T). — K. Fortoul. 
Inteville (D') an roi Henri III, 1580, 1, 19. 
Intermédiaire des diercheurs et curieuse, II, 199. 

Invasion des Prussiens.-» f'Ampagne de TArgonne (1792) ; Pièces diverses, 
X, 268, 337. 

Inventaire des pièces saisies sur Robert Jamet à Charolles, VIII, 33. 

Inventaire de toutes les pièces résultant du différend intervenu entre 
messieurs de Lorraine et Chastillon, pour raison du meurtre commis en 
la personne de M. de Guise, UI, 52, 59. 

Isaure (Clémence). -—Notice et lettre de M. dePonsan, relauve à son his- 
toire, III, 285. 

Ivry. — Récit de cette bataille par le duc de Mayenne, à son frère M. de 
MercoBur. VIII, 355. 



Jacob (le Bibliophile). — V, Lacroix. 
Jamet (Robert). — V. Inventaire. 

I3« année. Nov.-Déc. I86T. — Tabip alplubét. Dt>c- ÎU 
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Jamets et ses ieiyneurs, par Gb. Buvignlern, VII, 137* 

Jardin de l'Arsenal sous Henri IV, XIï, 147. 

Javogues. — V» Justice révolutionnaire, X» ilpauim. 

Jean Casimir. — Acte par lequel il donne une n^iMa de fi<j,SOO floriiia à It 
reine Louise-Marie de Gonzaçue, IX^ ^ rûponâa aui propoti- 
tiens de Sa Majesté très-chréuenne^ loucbAQt aoa abdicûtiOii, idL, lOS^ 

Jeantin. — V. Ed. de Barthélémy. 

Jeaurat (Etienne). — V. Puychevrier* 

Jehanne d'Albreu — F. Albret. 

Jehanne d'Arc, I, 58. — Sa lettre aux Éiabituate de Troyes, I, 6** — Do 
cuments sur elle, id., 78. — Etat de dépenses faites par le père de Je- 
hanne au sacre de Charles VU, tiî., — Trois Wmirs ti^ Ji^haïuio 
gens d'église, escbevins et bourgeoU df Rlieima^ id«, — Digr&i6iaji à 
propos de sa Jusiification, id,, 8^^ 9iMiffp»piii« U ^oufMWii;^ IVt 
53. — Notice. Ile aux Bœufs doiifyfr I li famiUe d« lèbsnnt iA*âfCt 
VIII, 134. 

Jehan (le roi). — Sa lettre au vicomte de Poiit-d^ rÂrc^pifp^'^ti âil' 

teau de Val-de-Reuil, UI, 263. — Au mCme, 264. 
Jésus-Ciirist. {De umbilico D. N. J. Gbllook 
Jeux floraux. — K. Isaure. 

Jolibois (Emile). — Son livre: La Haute -Matite anc^'eNf^.elMliV^i Itf 
185, 

Josselifi (Morbihan). — V. Justice rAvoluL^ X, 312. 
JoursanvaiLX (le baron de). — Sa biQgrôiM^'imi.1bl«l^i^ 

Pautet, IV, 192. 
Journal de la cour, du temps du mnn! haï d'Ancre, 1, 93. 
Jugements par F. — K. Justice révol., X, a24- 

Justice révolutionnaire, publié par M. Ilernat-Saînt-Prit.— IntPOdiie*»(L 
— Episode du tribunal révolutii^nnaire du Paris. — C'>nimi#sjOT 
Bayonne, IX, 244. — Commission de Justice do Keurs (I^ireJ, de Gtil- 
lac, de llpchefort, de SaintrMalo, C^maWoit révt»)iittofiiiaji« 

de Saint-Malo (buite), Arras, Cambra^ X, îiê, ^ ComraiKiei] téfota- 
tionnaire d'Evreux, des Sables, de Fontenay, la Hochelie, du Mai», àt 
Vannes, id., 197. — Commission rêvai ut iunnairo d'Angers, id,, 308. — 
Commission révolutionnaire de Nantes, XI, 137. — Statistique de lajtt- 
tice révolutionnaire, td., 265.— Tribunmcvtatfodidtlritafti ^Blllf^il 
Tours, de Poitiers, d'Angoulème, da IfordflÉvx, XII, ftS. ^ Trfmtf of^ 
minel de Mont-de-Marsan. Tartat, Pau, Tftrbca, Fcrfx, Perpignan, Ageo. 
AIbi, Toulouse, Oarcassonne, MoLurH^Ui^r, ^Imes, XII, 121 — Ttibuinl 
révolutionnaire de Marâeille, td., 1"7* — Jusiic*» rs^voliitiûiiniiîn^ à Aorh, 
W., 360. — Tribuoaui révoûitiornairf^^ de Toulon, Gra&^e, Nic^, Tlignc» 
Avignoa, Bedoin, U., 281. — Commifiaroa papiikjt« d'Oronge, XUI, 1^ 
Commission de Lyon, id, 81 et ^ 

Juge. — Sa lettre à Payan. — - la^^ lftlf^Wi^ iÈ^m^ 



Kathelot la chapelière, marchande âÉ fifil» ^ $ft ■ 
II, 136. 

Keller (Jean-Balthasar). — Notice H il^ # tyl^él i À i 

à ses enfants pour des ouvrages li IMrf|BimÉ| SWi ^^«Illb 
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Kenrin de Lettenbove. — V. Froissart. 

Klein (3,). — Sa lettre au directeur du Cabinet historique^ I, iSà. 

Korff (M. le baron de), directeur de (a bibliothèque impériale de Saint- 

Pétersbourç. — Sa lettre an directeur du Cabinet historique^ III, 281. 
Kuhnhoitz, bibliothécaire de la Faculté de médecine de Montpellier. — 

Sa lettre au directeur du Cabinet hisioriquey sur la misuon de Chardon 

de fa Rocbette, II, 2âl. 
IL...way. — Sa lettre au directeur du Cabinet historique^ 1, 1S2. 



li 



Laborde-Nogttés. — Sa lettre à M. de Pontchartrain (affaire de M"* des 
Ursins), XII, 40. 

Laborde (comte de). — Sa lettre au directeur du Cab, hist. au sojel des 

archives judiciaires. VII, 69. 
Lacaune (tribunal crunioel de), XU^ 128. 

Lachesnaye des Bois. — Sommaire des tomes XIII, XIV et XV de son Dic- 
tionnaire de la Noblesse^ publié par Âubiy, IX, 212. 

Lacointa (Félix). — Note sur sa Revue de V Académie de Touhuse^ IV, 102. 

Lacodre. — Sa lettre sur l'Autunois à Urb. Plancher, VII, 43. 

Lacroix (Paul). — Réponse à son opinion sur la lettre de Charlotte de Sa- 
voie, IL 138. — Son catalogue des manuscrits d*Emeric David, IV, 
lOa. — Sa lettre au sujpt du Recueil Conrart, VII, 1. — Sa publication dey 
GEuvres inédites de Lafontaiae, IX, 208. — Notice biographique su? 
Locien d'Avesiès de Pontés, XII, 94. 

Lafayette (làmille). — Notice, IV, 212. — Réfutation, V, 242. 

LaTontaine. — V. Fontaine et Lacroix. 

Laferrière. — K. Ferrière. 

Laguepierre (Victor), sculpteur. — Jugement qui Tacquittc, 12 messidor 
an II, VI, 134. 

haiore (Adam)« garde de la h'brairie du roy au ch&teau de Blois.— Quittance 

dVn trimestre de son traitement, 1517, V, 103. 
Laire (le Père) — Catalogue des manuscrits Planelli de Maubec, n, 115 

et 163. 

Lallemant (Auguste). — F. Louis IX. 

Lallement, ministre de France. — Sa lettre au provi^diteur et sénateur de . 

Venise, 1797, IV, 80; à la république de Venise, id., 82; au chevalier 

Francisco Dona, td., 83. 
LiaUeiiieiit. — F. Fou<)uet, XI, 19. 

Laloire (ou de la Loire). — Ses lettres à M. de Pontchartrain (affaire de 
M«« des Ursins), XII, 41, M. 

Latuhert (fa marquise de). — Son mémoire sur son logement à la biblio- 
thèque du roy, III, 91. 

Lambert (marquis de). — Ses lettre» du 1«' octobre 1733 et 26 janvier 
1734, concernant l*hOtel de Nevers (bibliothèque du roi), III^ 139. 

Lambron de Lignim. — Son envoi de vers inédits do Clément Blanot, VI, 
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Laniicy (Jehan du). - Notict>. Ses tettrca pour IVduc&titit] ià taU ||É, Ifi 
81. 

Laporte. — F. Justice rOvohjtionnaÎR% \, l^7. 

Laprévalaye. — Sa lettre à l'adjjidan^j^éiiéral t^ha^^uy, MU, S9. 

Lamoricière. — V. Cavaignac. 

Laroqiie (Louis de). — Sou Armoriât^ fa nâftfètsf éê Lanoutéoct ¥1, 
190. 

La Suze (faraille). — Notice, XIV, 21 'i, — Béfutatioit, V, 393. 
Laubard> mont (par erreur imprimé Lairt^uuinrirtt^ 5f)j. — 5^ tettn «« or- 
dinal de Richelieu sur les possédée Koudun* ^ décicoiMiÉ ^M^w^^ 
Laudreau ou Landreau — V. lirsins, XU, 35, kk- 
Lauson. — V, Fouquet. XI, ^2. 

Laval-Bois-Dauphin ffamillej. — Notice, V, Ô8. — Riifuraiion. ^^72. 

Lavaur. — Extrait au livre des di^libi r:iti<jiii> dt; I» maîstm coniTHUiie Jf? 
cette ville, 1622 à 1032, 111, 43. 

Laverdet (Auguste). — Son recueil des lettres originales de BoileuL No- 
tice, II, 203 — Sa publication d^ b Qim^i^mmm ^rtf smm4fm 

préaux et Drossetie, V, 76. 
Lavigne. — Ses lettret» à Couthon et à flo^>*:^^n!erîv, XIÏÏ, 3. 
La\oisier. — Son oidonnancement â.u sujet di- Ui tniiv de Ijouiâ Wl, IV» : j. 
Law (Jean). — Oocuaients relatifs i i'hiiiel de N^vii^ts, depuis Bifili^rbèiiiJi! 

iuîpériale, III, 134. — Vente à lui tnïtc de i'hùiii! d^^ ^oyer^^ izb. — S» 

mise eu possession, 137. — Arrèiu û\i cctJtbGLl eo faveur den cr^sancùn 

du sieur Law, 137. . 
Lazare d'Avallon (saint). — Lettné dtt «Éttâtitôè tfiîêiïiaitifdt ^ «1 ilÉiilt 

VII, 10. 

Leboeuf (l'abbé;. — Sa lettre au R. P. D. Lemerault, sur la néfe^Mtc âf 
multiplier les copies des manusçpibY, I, lûl ; leitre sur les ca- 

chons de Nodges, 1749, 104; lettn^ du eorpsde ville d'A^tïrre. «U 
t;es mémoires his'nriqi.es, 105. — Rdliion des lettres defabbé Lebtwf, fit 
m. — Son Histoire du diocèse de Paria, publiée par M. OïdiPha, 
223. — Ses lettres publiées par MM. QuiiUtin Qirn>î, Mil, a'^, 

Lebon f Joseph). — V. Révolution, JuaLice révolutionnaire, N, lïO^ 
passim. 

Lecliapclier (Isaac-René-Guy). — l^lâcft* Sa lettre m comilé é& taàm pu- 
blie, II, 150. : . 

Leroy de la Marche. — Son livre fli }*<|tfi|f$^ ^^^^^ 
124. - 

Leibnitz (GoJefroi-Guil.). - mû^m ML^mm^:^ '''K ïïWiÊ^m^ 
316. ' 

Ulong (le P. Jacques). — Sa lettre à dttii 1^19^, 1719, U, tlS. 

Lemerault, bibliothécaire de Saint-Germaî]nN(lBi«9iéi, 1, lOK 

Lempercur (le P.) — Notice, et sa lettre atj P. âû T,, sur la querelk dn 
vins de Bourgogne et de Ghampapi].- ; Mir lïr^une et &ibracte, U — 
Notice et sa lettre sur le peu d'uiiliu^ cju'ori tiiie de lit connoisaaoce dn 
médailles antiques, IV, 142. 

Lenet (Pierre). — Lettres de MariÉfny à lui âdreaséâi, V* MarigDj^ — 
Notice. Sa lettre sur Tétat de Londix^ï^ p^ prinetp&l^âieni tqr O'MDP^ 
1653, VI, 161. 

Lenormand (Charles). — Notice nécrolojtiquc, V, 311, 

Lepage (Henri). — Son travail sur Jehaiine d'Arc, IV, 58, 

Lépine (M.). — Son Histoire de Ckâteuti-Porfrim, \\ B9. 

Lequiuio. — Noiice. Sa proclamation aux Vendéens, 1!, 373. 

Léran J baron de). — K. Lévis. 

Leroy (de Cany). — Son Histoire dû ig cûmmwtf rf« HûièitroUier, VI, 3^ 
— Son Histmre de Jouvenet^ VI, 
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Les J'ai vu, ou Nouvelles, en vers, depuis Tan 1^80, XI, 24. 

Lesdiguières. — Relation de la pri^e par eccalade du fort Barraux 

1597, VI, 40. — Notice généalogique, IV, 186. — RôfuUtion, V, 234. 
Lestoile (Pierre de). — K. Halphen. 

Letellier, avocat — Ses lettres à Grimm au sujet du manuscrit dp Zul'tne^ 
m, 164 ••t 166. — Lettres de Pothier à lui adressées, IV, 207. — Son 
envoi d'une letire de Colin d*Harleville, 385. 

Lettenhove (Kervin de). — F. Froissait. 

Lettres. — Documents pour servir à l'histoire des lettres, UL 27 et 315. 
Levesqae la RavaUière. — Sa lettre snr la noblesse utérine de Ghampagiio* 

Notice, 174. — V, Pithou. 
Le vaux. — V. Invasion de» Pru^ siens. 

Lévis (Slirepoix, baron de Léran-). — Notice. — Guerres de religion sous 

Loms XIII, XII, 153. 
Lionne (famille). — Notic*>, V, 246. — Réfutation, VI, 11. 
Litiera iuper facto lupanario montispessulani^ VII, 271. 
Livre (le) du P. Anselme. — Notice, X, 165. 

Lobioeau (Dom Gui. -Al.). ~ Sa lettre à dom Vaissete, 16 mars 1717, II, 89. 
Loire (de la). — Y. D»sins. 

Londres. — Lettre sur l'état de ceite ville en 1653, VI, 160. 
Lorient. — V, Justice révolution., X, 212. 

Loriqtiet (Ch).— Son livre: Reinis pendant la domination romaine, VII, 254. 
Lorraine. — Documents pourThistoirede cette maison. — Poursuites contre 

Tauiiral Coligny à propos du meurtre du duc de Guise, III, 48 et 59. 
Lorraine (Chrestienne, duchesse douairière de). — Sa lettre à la royne- 

mére, au sujet du crime de Poltrot, III, 49 
Lorraine (Charles, duc de). — Sa lettre à la roy ne-mère, au sujet de la 

mort du duc de Guise, III. 51. 
Lorraine (Claude de France, duchesse de). — Sa lettre à la royne-mère, au 

snfet de la mort du duc de GuLse, III, 51. 
Lorraine. — V. Guibc. 

Lo(-etrGaronne (tribunaux ctiminels de), XII, 128. 

Loadun (Lettre de la cofdomiière de). — Notice, VI, 223. 

Loudun (les diables de). — Lettre d'uo habitant de Poitiers et de Laubar- 
demont, II. 59 et 03. 

Louis IX. — Translation des tombeaux de ses enfants, de Royaumont à 
Saint-Denis, com. par M. Aug. Lallemant, VII, 77. Sa lettre aux gens 
de ses comptes en faveur de J. du Temple, traducteur de Xénophon, II, 
123. — F. Beaucourt, VI, T9. — Documents pour servir à l'histoire de 
son règne, IX, 41. 

Louis Xni. — Sa lettre aux consuls de la ville de Pézena^ 1625, III, 38 ; 
à GuiL de l'On Serignan, il février 1641, 75. — Ses derniern moments 
racontés par le P. Dinet, son confes-eur, XJI, 225. — V. Lévis-Mirc- 
poix. 

Louis XIV. — Son ordonnance qui accorde les siiuvegardes pour tous les 
TÎlIages dos frontières de Picardie et de Champagne, où les Pères de la 
missioo se rendront pour le soulagement des pauvres, VI, 285. — Sa 
lettre au duc de Gramont, XI, 354. — V. Ursias. 

Loais XV. — Lettres patentes de ce prince, concernant le logement de la 
bibliothèque, 1724, III, 83. — Pour l'érection de l'Académie de Toulouse, 
X, 36. 

Louis XVI. — Documents pour servir à l'histoire de ce prince. Notice, 
etc., IV, 74. — Dernière communion de ce prince, IV, 77. — V. Va- 
rennes. — K. Teinaux. - Le Roy à la barre de la CiOnvenUon. XII, 24- 

Louise de Lorraine, femme de Henri III. — Sa lettre à Henri IV, après la 
mort du Roy, son mari, lU, 161. 
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Louvre (le). — Notice. Documentâ pour senrir à l'histoire de si oonstne- 

tion, VI, 219. 
Luc (le marquis du). — F. Evreux. 
Luckiier. — K Invasion des Prussiens. 

LuilUer (J.) — Son inventaire des titres du comté de Forei, fût en ISS!, 
VI, 104. 

Luillinr. — Sa lettre à Tévêquc de Limoges, 20 avril 1562, U, 291. 

Luynes (famille). — Notice, V, 180. — K. Loudun (cordonnière de). 

Lyon. — De Lyon à Seyuel^ Gidde kUtorique^ etc., V, 28.— F. Jostioe ré- 
volutionnaire. — Actes des commissions de Lyon, XIII, 81 ; les Jogemeots, 
120; les exécutions, 140; impressions des montagnards, 145; ses élao*- 
gisscments, 147. 

Lys (du). — F. Bergier. 



m 



Mabillon. — Lettre de D. Constant à D. Martène, sur sa maladie et sa 

mort, XIII, 70. 
Machault. — F. Fouquet, XI, 41, 46, 48. 
Magen (Adolphe). — V. Agen. 

Mahul, ancien député de TAude. — Notes sur son Cartulaire ei ardâm 

des communes et arrondissement de Carcassonney III, 121 ; VI, 76. * 

Même sujet, VIII, 29. 
Maillard (Firmin). — Son livre : Le Gibet de Montfaucony IX, 183. 
Maignet, représentant du peuple. — Ses actes à Bedoin, XII, 292; à Orange, 

XIII, 3. — Sa lettre à Robespierre, ib. 
Maine (L.-A. de Bourbon, duc du). — Sa lettre à M-« de Caylus, VI, t 

— Sa lettre au président de Nicolaf, 182 ; à M. d'Argenson, 183. 
Malebranchê {Etude «<r}, par l'abbé* Blampignon, VII, 187. ^ 
Malte (le grand maître de). — Au commandeur de Bazilly. — 1- 

Acadie, Xill, 183. 

Manda^ors (de). — Sa lettre à dom Vaissete, sur Thistoire aodenoe 

d'Alais. 1746, II, 126. 
Mans (le). — F. Justice révolutionnaire, X, 207, et passim. 
Manson (Jean-Baptise), capitaine d'artillerie. — Jugement qui le 00a- 

damne à mort (12 messidor an 11), VI, 124< 
Maranne. — F. Invasion des Prussiens. 

Marat (jea.n-P;tul). — Sa Irttre au prt^^idcnt de la Société deM0i^IJ^||&' 
Uarcel (GuiUauirn^). df.^ ToQlnusu, inveinnir du Ték^graphe. 

Lettre à son si^at d& Amoul k PoiUch:krLrain, XI, 16â« 
llii^pl, lA^ïbM^^ — Ce que le roi im dil màm 

' râÏÏmù& mfée VËbtmiB éontre f Angleterre, V, 335. 
Marestnt. — Sa Irtirr au duc de Neven au sujet de ses fiUeayJSi Ht* 
Marge y {Midit'l;. — V. Jacques Glémciu. 

MarKaorite d' Autriche. — Trnvauï qui la coocemeiit, IV, ^ — 1^ 

trf*s de Henri VDl à son adresi^e, V, 365* 
Marguerite d'Angoulèm^i. — V, le comte de la FerrièrerPerej, 
M argue ri de Valoir. — Projet de marî:^ entre Cfitie {Alooepl 

Henri VU, isoa. — Notite et documents, V, 217. 

i^i ^ H damai Vêrim^mtU 9^ 
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dames de Tabbaye noble de Neuville (Bresse), 1760, V. à la prin- 
cesse de Lamballe, 173. — V. Feailtet de Concbes. 

Marie de Médicis. — V, Loudun (lettre de la cordonnière de), Vï, 233. 
V. Portes-BeviUiers (des). 

Mario Stuart. — Son maître de danse. — Notice et lettre de fiehrl 11 à 
M. de Humières, IL, 56 et 50. — Documents sur le meurtre de Bizzio, 
son secrétaire, 1566. — Notice, IV, 28. — Avis de Douydles lettres 
inédites, publiées par M. Teulet^ YI, 224. 

Marie-Thérèse, Ireine de France, à H. de Maupas, évèque du Puy, 1662, 
IlK 208. 

Marigny (l'abbé). — Ses letti^ à Lënet pendant la Fronde. — Notice, 
I, 106. — A Lenet du 22 dédcmbre 1651, id., 107; du 2 février 1652, 
id.y 108; du 16 juin 1652, /d., 100; du 20 Juin, M., 111 ; du 7 Juillel, 
id., 115; du 31 juillet, td., 120; du 19 juin, id,, 10&; du \lx luinet,<d., 
109 ; du 21 juillet, id,, 200 ; du 25 juillet, id., 204 ; du 28 juillet, <d., 239 ; 
du 11 aoât, fd., 244; du 15 août, M., 250. 

— Au prince de Gonti, du 18 août 1652, III, 268; du 8 septembre, id., 
271 ; du 29 septembre, 275. 

— Au même, du 20 octobre 1652, IV, 351; du 16 octobre, id., 354; du 
25 octobre, id,, 356 ; du 30 octobre, id., 359; du 20 novembre, id,, 363. 

— Au même, du 27 novembre 1652. V, 114; du 5 janvier 1653, /d., 115; 
du 22 janvier, W., 117 ; du 1" février. 119; 2 février, 120 ; du 5 février, 
id., 122; du 27 octobre, 1652, id,, 176; du 8 décembre, id., 179; du 
7 août, id,y 28&; du 21 août, id., 286. 

— An même, du 22 septembre 1652, VI, 47; du 25 septembre, id., 51 ; 
du 29 septembre, id., 55. (Cette dernière réimprimée par inadvertance, 
l'étant déjà, m,275.) 

— Au môme, du 4 août 1652, VII, 207; du 17 janvier 1653, id., 214. — 
A M. le comte de Harchin, 5 mars 1663, id., 216; 

^ A 6. A. R. Monsieur Gaston, duc d'Orléans, IX, 329. 

— A M. de Gaignières, XII, 54, 65. — A M. Duchesne, id., 64. 

Marot (Clément) est gratifié de loo écos d'or par François I*% l53l, V, 
104. — Sa quittance, 105. — Son épitapbe du grand cbantre de Saint- 
Martin de Tours, VI, 113. 

Marot (Jehan). — Poème inédit, publié par M. Guiffrey, VI, 302. 

Martène (D). — K. Mabillon. 

Martin. — Son Essai liistorique sur Rozoy-sur-Serre, X, 149* 

Martinof. — Son livre : Les Manuscrits slaves de la Bibliothèque impériale, 
IV, 64 et 222. — Sa traduction du testament de Ba&ile Tatischef, 272. 

Martonne (Alfred de). — Notice et documents sur la chapellé Saint- 
Fiacre de l'ancien pont de Blois, II, 169. — Prospectus du Grand car- 
lulaire de Bloi$, 255. — Notice historique sur l'église 'de Saint-Martin 
de Vendôme, VI, 188. — Sa lettre au directeur du Cabinet historique 
Sur les Archives judiciaires, VII, 47. — K. Chèvalier et Médicis. — Sa 
publication projetée du Grand Cartulaire de BloiSy VIII, 127. — Article 
sur la Hiort de CaUierine de Médids IX, 194 et 264. — Sur la Seigneurie 
de CourviUe, id., 298. — Notice historique sur l'abbaye de la Guiche. 
— Ancien poot de Blois et sa chapelle, X, 343. 

Martonne. K. François, duc d'Alençon et d'Anjou. 

Marseille. — Ses fêtes et corporations. — K. régis de la Colombière. — 
Armoriai de cette ville. — V. Mongrand. — V. Justice révolutionnaire, 
XII, 177. — Peste de Marseille. — Y. Belsunce. 

MassiUon. — Son éloge par d'Alembert, III, 360. 

Massol^ président de la conmiission militaire de Lyon, XIII, 84. 

MassoD (Gusuve). — Sa lettre au directeur du Cabinet historique et sa 
notice des manuscrits relatifs à l'histoire politique et littéraire de la 



Lin mariage de u Oi», VOJ, — Bêl tmtn M 

Momtxxioreney (Laurf>nce de CleRneirt ^ duehf^vie dA). Jl^ife*^ ^ 

mort et ses fiin^railï<i», X, 162, 
M<»ntaioreDcy. — HîUQire TÉriiabt« ife œ qui t'est pUié i llmJMK^ i;i 

mois d'DcUîbrç 1533^ à I» Jnott étM*âÊ MoMMIittl^ V|« tit> 

MootpelUer. — T. Irritifiji TÉfiiTiit lilii i lni, Tdïl, tllj 

MMJUpf'llîcr. — V. Littora. ^ 

MofiUlu (Jeb^^ ^ b« letin^ Aux habilonto (te CUisiMi^ iiffti, s. 
Mortpup ^ aon fTiilan-^ «te f^Êik fim^tiU i, ni, lit 4t IT7. 

Horin-^OfiB (Henri). — Son travail ^nr rbistofn^ rnnnétaîn^ latmt 1)« 

1». — Sa JVoffce «Tir ie* ri/feroi/, V IH, 
Modois (ScKïiété autjiiuairea ^ Prii pi»poïM:> par tir, ts. 

HOMvit. — Aditton des ta-uautés eiG(rcte fwr Ir gmod^dne d« ivip 

ftiir les r«lrie:ieui catholiques du monaatéi^ de Poloct k, rfan» ta Itc*^ 

bianche, U ÛS. 

Mouchy (Duc dej. — V^* Tûil^on dV, 

M«>ule!i'j. — S^i letifïî an dîr(ïct**nr du CûWrt^/ litf fon^e» II, 1. 
Mourri^au fAgricotj. — l<^tlnj i\ Payiin, XI il, 27* 
Myuyji^. — Son inventaire det tirchiiitê dépufitmmtai^ X» 
MfMAïii. — Ln offielm d« Jumicû et habllaata ie Moaiiiii n «fn^^ 

dfl vflle de Châlonft, 1, 12, 
MiTH^ britannir]!!^, — Riivoi de Bl. Gtntaft KlMn dft HliWMlIt 4p li 

dépôt tvhiir^ i hi^t^^ir L r olitrqiie et EttIfiÎR âi la tV« U 

Muteau. — \\ £d, de fiai-Lbélâtny. 



& la 



. — K Jttitlfie réndtitloiiiiBlift, OomaiMofti 

KiMléttDt y* WmmÈM. — OflCtttaAOït mur tomtiie di 

ikMiâ^ tm la eolençe Ve^rdêm^ wfée Wtnto, tfit f T. 

NâpoléoD ni. — SvQ ddcret du lA j^iHlcc 1858^ ft'IaEif 

impériale, IV, 2ie, 
Na?alUeft (ramîlJt!). — l^otice, IV, 115. — Réruutioir» V 
tfAjlJeB (Th. de). Sa ïeUi-t; au diredeur 4a C^è^ 

de la fiftint-BanliéLêmy, 11^ 25t. 
Nemours fJat:(HJeâ de Sâvoîe^ duc de) — V. Ro^nei- 
NetiiLlau (fatniUe). » Notice, IV, 115. — HérumiSeiii SD' 
PCûîivillfrau Pf">»t (LûK — Ctîut urnes do 1203, 1.^ 5. 
tftnffl [Chaïk's iU^ ^ni,;n^M\ duc dv). — ¥. GoiiJUifue^ 
lIlGff^ F. Justic4î rvvoUUiofinaÎNV XII, 381. 
mCÊhm (ÂPRUBte). — Son livre : BM&4âmi%m^gm^ M% 

— Y_ IaliIa* w^fklittlrtrtltai»* «1« 4afi ' 
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Nismes (Jehan de), chirurgien de François I*% 1630, V, 107. 
Nivelle v Jehan de). — Sa lettre à BftM. de Privas, avec notice, i6ft&, 
II, 87. 

NoaiUes (cardinal de). — Lettre des curés et habitants de Châlons à lai 

adressée, I, 
Noailles (duc de). — V. Ursinset Moadiy. 

Noble (Eostache Le). — Notice. Lettre de M. d*Ârgen$on à son sujet. — 

Supplique à M. de Pontchartrain, X, 174 et 104. 
Nodges. — T. Norges. 

Noei (Philippe). — Réquisitoire donné par Téchevinage de Rheims, pour 

aller à Toulouse, III, 57. 
Nogent (famille). — Notice, V, 05. — RéfuUtion, 17. 
Nomtel, intendant à Soissons. — Sa lettre relative à Pierre le Grand, 

n, 52. 

Noirmoutiers. — Sa lettre au cardinal Blazarin, 1651, VI, 05. 

Norges. — V. Lebceuf (encore les pourceaux de). — Lettre de M« Rossi- 

Nonaandie (Note aur la Société de& antiquaù^ de)« V. 3€0. — Armoriât 
^ âftM viUeea iXHTmijimi.-- 

Ifofers féglne de)^ — Fi^mmc vendue an dîublQî inscription an catte 

Itùym (de), ^crét^io d'Ëtat. — S» kltre à GutU. de l'Ûit-âeflgnaEit 

m, 75. 
jVaaTeUtti à la maJn^ I, 13* 



Uîinimkr fTeU). — Justice ri^vulm i"ii[j.ijr<', \, 321. 

Opol {Pyr^néei-OrtentalesJ* — Pdril^ des homnaes de rOjK^l, liiïa» 

i« V* JoAtJce févolotiotiiillre. ^ Su mameàmQn populaire , éê» 
i et «a fln, XÏIU i ^ 

, — £ic^ des protesta ûîa co ceii^ fill&IV| — Procès, verbal 
RUT ks âéflwUtjoafi «e cette ville, par Ywm CBwltta et Jehan de Gour^ 
ville , vn^ m* » Jiiitidt tMiÊÈàBminf MNum iiialMit 

m^ns fLoiîh, duc d> — te lAMM lHEMMlHailiMNli«*%ll- 
tânct?» H pièces djTWM, tItS, 1904, mt,^ tM^ ^ Si Mf* É^MI^ 

froiHj^n, VII j, 107. 
0r1éàiîs (duchtïSBÉ^ d ,1, — Ses litiénilités auï Gabnis ^rni:^-: tmrj. — Quil- 
t et pihcm diversité, W% H85t lii lûft. — Acc^Jf^l eu son uoin 
i k tUle de Blois, lÙST, lU, 187. 

. , rte WtMd d*)- — 1^* Dunoii 

OHéââa (Cbarli!* de Valois d'), cotnte d'Auveftrne* — Sa letlfe i la du- 

ciieM d« Mantmorencv, X, 16^. 
OrliAiia {Fnnçoùe d*), douai ri ènj dtt Condé. ^ isi Lettre à M'^* de Gdl- 

tervilti^f «ur U mort de la reine de NiTarrc, J«^tu d'Albrei, H» S30é 
Odéaria f Altesse Eajaila Gistan, dac d'}. — K Marîgnjr» 

"1, i«b 



•jR4 LE CABTîfEt nrsToriiQrfe* 

Ort-Serignan (Guillaunit' du 1',. - .N<>i<-> vi d^.ciini^ligîiliÎQeir ÉAT 

personnage, coin, par M* Bumui^on, J, (H). 
Orval (le sire d'). — K. A1WP«* 

Otiion, grand bronze. — Èèûtê, Lettre da &letir Ûaitïiinl 4 Collwrtt 3U}, 

212. S i, 

Ouest ^commissions militaires et révalutio5nain^ ILî.IM; 
Ouest (Société dos antiquaire» 4q V)^ IV, 1%B^ 



Paganel, représentant du p^up!^. — Sa tetU^ ^ F* X, fOv 

Palais de Justice. — V. Bi^uMrir. 

Pairabœuf. — V. JustiO' tv^nluiit'iinaire. 

Palestrine (règle du noblt: jitu de laj, I, 39- ^ ^ 

P;)lloy. — Notice. Ses Inin^^ à ta Bomê $St«3mMÊ êÊ Éémm mïjlh 
rectoire exécutif, VIL Ch- 

Pamphlétaire (un) sous la Ligne, XII., 106. 

Papegots (les). — Chanson huguenote dp lïfl7, 31, 

t'apon {Loys)^ poète fort^if^n, Mîtû. pur M Yéniénix, IV, 

Parein, président de la r i^uinii^Hion rêvai titionn ai n3 de Lyon, XlH^ 9L lîî*' 

Paris (Gaston). — Son art u 11- sur la vIej de a^nt TiiOiiia,-^ !« martyr, pu 
l)liée par M. Hippeau, V, 30^, — Sa lettre m dûeci^r du Cakmt Ait» 
torique, VL 155. — Son compttvreiïda d'iiB polrm înédit de itHmm 
Marot, publié par M. fîniiliT^yH 30l** — V, R^^vue critiqua* 

Paris (Louis), directeurH-tiiteur du Colnnfi hifihirupir, - — Sïïii rappffrt 1 
S. Ex. M. le garde des sceaux, nùiu^itre de la juniice, sur ïm andjraem 
archives judiciaires de \% FreiKe, VIE, 3* — rri'OlfllI jr V^^MSm M 
V Armoriai général, XII, 1. — Y, Ëditear. 

Paris (Paulin). — Sa lettr^f tu diitcreur du Cûh. hitt.^ tiïudiaut 1^- mm^- 
ment Monteil, II, 273. — Sc« Dûovelles rtclieirhei sur .m iMïrs de 11 
it)yne Blanche et dr Tliiba>ilt, cprit- (:!(anipii^nM\ ÏV. Si 
notice sur Albin à\Khr\ de CliewiH t, IV, V.f'^ - S^>n riipiif^rt hHt 
TAcadémie des inscriptions, an nom lu cnuinii^vion ûrs aiitiquités de 
France, 1858, IV, 305. — Sa Irtlre a m itboniu^ du Cabmtt htttoh^Êt, 
I\, 161. — V. Boutarîc^ Bâillon, du Prat. — Sa deuiitfinp Hit^ un 
abonnés du Cabinet hintortépte* — Y. Bas-t* rot, fia^hard, ML>ftîirw;r- 
Ternaux, IX, 3^1. — Mrtfiftirf sitrUi i.tirhi nîr du nobiliaire, ïll, i 

Parlement — Arrêt qui bilTc rt rudie. û&t actch publics le nonn da prHendu 
roi Charles X, comme«tl«ntoinà 

Particule dite nobiliaire <de 11 * — V/ tlM|li)b. ^ ' 

Passavant. — (Coutume» ife lî^T, 1, t* 

Pau. — V. Justice révoluitunnaire, Xfli USi" 

l^uflin Camille . — V. \mrenne9^ 

Paut-'i Jul»^s . — Sa let^tu dxrertfHir du f,ahmfi hàttûriqu^, — SttU pTV- 
j«n do n^rganisation de la Bîbiloiïi^qun impérial*, Ul» HS- — * îjaB pri*i 
Ernest, on la P^»^es^i'^n dt* foî CliQ eii^tw ffiaflnt m«Q|lâal|^^ 
Son article sur le> archii^^ œimtlilliëtèi.<ll. •^'Akliim 
ron Jour>anvaux, I\, I .7. 
Pauo bataille do . — .N.ii; > ^ r pKco.s dui i>»^. Il* ♦ 
Payan. — Just. révol. —5a t^ltr^ à Ronron FunmiiSf 3|llt|:^ 
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PeigniV-Delacour. —Ses Recherches sur le théâtre de Charaplieu, VI, 186. 
Pelletier (faoïille). — Notice, V, 73. — Réfuution, Vl, 15. 
Pelletier (Jacques;. — Sa lettre à l'un de ses ami^. — V. Révolution, VIL 
94. 

Pellevé (famille). — Notice, V, 97. — Réfutation, VI. 
Peria (Louis), de Lyon. — Note sur ses impres^ions, IV, 125. 
Péroiine. — Epitaphe en l'église de Saint-Fourzy de cette ville, 111, 294. 
Perpignan. — V. Justice révolutionnaire, XII, 12Ô. 
Pailleur (le mithématicien Le). — Notice, \ II, 85. — Sa réponse à Monte- 
reul, io., 86. 

Perrin-Gayand. — Son invinlaire des titret du Fore%^ dressé en 1743, pu- 
blié par M. Chaverondicr, VI, 104. 

Perrot-d'Ablancourt. — Notice. Sa lettre à M. de Saumaise, IV, 243. 

Persan-Vaudetard (famille). — Notice, V, 97.— Réfutetion, VI, 21. 

Pertz. Sa découvoite d*un manuscrit du tejnps de César, IV, 61. 

Pétersbourg (Saint-). — Note sur la bibliothèque impériale de cette ville, 
V, 216. 

PétliioD. — \\ Révolution. 

PetitfAnge). —Son livre : Notes historiques sur Vorlgine, les seigneurs, le 

fief et le bourg de Damville, VI, 77. 
Petizon. — F. Invasion des Prussiens. 

Pezenas. — Eitrait des archives de Thôtel de vill^. —Lettres de Louis XIII 
aux consuls de Pezenas, 1625, III, 39. — Autre extrait des délibérations 
des consuls de cette v-ille, 1625, 39. 

Philippe V (roi d'Espagne). — V. Ursins. 

Philippe le Bon, duc de Bourgogne. — ROle d'un compte de son hôtel, pu- 
blié par M. Vallei (de Viriviile), IX, 170. 

PicUard (Nicolas), pri!sident à mortier au Parlement do Bordeaux. — Ju- 
gement qui le condamne à mort, 12 messidor an ii, VI, 134. 

Pîchard (Mari&-Joséphine-AdéIaide Lebreton, femme). — Jugement qui la 
condamne à mort, 12 messidor, an n, M, 134. 

Piémont. — L'armée françoise en Piémont, 1801. — K. Beaupoil. 

Pierrts roi d'Aragon. — Privilège accordé par ce prince aux gens de 
Saleté, 1231, III, 35. 

Picardie. — Documents pour l'iiistoiro de cette province, III, 185. — Etat 
des endroits où l'on a besoin d'entrer pour travailler à l'histoire de la 
Picardie, III, 190. 

Pierre le Grand à Paris, 1717, 1, 46 et suivantes. — Relation des cruautés 
exercées par lui sur les religieux catholiques du monastère de Poloczk, 
dan« ia Russie Blanche, 1705, I, 48. — Son séjour à Paris, II, 35. — 
Lettre à ce sidet de M. de Nointel, 1717, II, 52. — Mémoire de ce qui 
est dû à Claude Lebourg, maître de poste à Junchery-«ur-Ve8le, 1717, 
53. — Dépenses faites par la ville de Reims pour sa réc^'ption à Jun- 
cbery , 54. — Nouveaux documents sur ce prince. Notice. — Etat et noms 
de^ artistes et ouvriers françois qui allèrent à Saint-Pétersbourg en 
1716, 188. — Demande de passeport. — Congé du directeur desGobelins 
uax ouvriers pour Sa Majes'.e czarienno, 19u. Nomade ceux qui vont 
par mer, 191. — Lettre pour les honneurs à rendre au cxar, 192. — 
Mèiive sc^jei. Notice, rv, 177. — Documents divers de son voyage en 
France, VI, 2U5. 

Pigalle (J.-Bapt.). — V. Tarbé. 

Piles (Juban de), abbé d'Orbais. — Sa lettre à Frizon, doyen du chapitre 
de Rbeims, touchant principalement le cardinal de Bourbon, III, 249. 

Pilorgerie (J. de la). — Son îivre : Campagne *t Bulletin de ' la Grande 
Armée d'Italie, XII, 174. 

Pinart, secrétaire d'Etat. —Sa lettre à M. d'F4Sguilly, novembre 1572, II, 263, 
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Pinoteau. — V. Abel et Poupleroy. 

Piron (Alexis). — Notice. Ses lattra 4 JL^irQi, ifotiiî«4l«||;i du H g^f 
1769, 1, 185 ; au mÊme, 25 mt^iSi^ 'miwmmmkMiÊimi^ 

187. • ; : . - ' ' 

Pithou (Nicolas). — Notice fiiiàm ^imiit m^ ^mmi^ pârLgmmJi 

la RevaUière, VIII, 224. 
Plancher (dom Ikbain). — Sa leUre à dom Vainili, «8. — F. Lm- 

dre, VII, 43. 

PlanelU de Maubec. — Plandli la Valette. ^ Cata]ii«a# des raannaafti 

sa bibliothèaue, II, 115 et Idl* *- F. Lalra, II, 341, ï75î 111, îfT. 
Pluclie (l'abbé). — Notice. Sa lettre mi B. P« Dw Bannoanm, an M^ei 

des tombeaux d'Hincmar et de Jorîn, Jll, 
Poésies calvinistes. — V, Tarbé* 
Poésies sur le xv* et Je \iv* siècle, Xï, 24- 
Poirier (dom). — Sa lettre à M. de ta BocMhiiiffil% 
Poitiers. — K. Justice révolutiotmaire, Û5> 
Poloczk, ville de la Russie Blanclie. — F« PolMBi ^ . . . 
Pologne. — Documents pour servir à wSa liffiËè, iii Mli« éb ittofri^ 

Marie de Gonzague. — Notice, IX, 56» 
Pologne. — Ses archives diplomBiiqor-s, par le comte d' \ n pi berg, \ III , i s&. 
Pologne (le nonce de). — Sa relation au pap« des cruairtés eiercM en 

Russie contre les religieux cntlKiliqu». da ucmaiAËre de Pd^sxak^ 1, ft& 
Poltrot deMéré. — Chanson huguenots «irl& mnrl éa, êm da GoiiAt d 

280. 

Pompadour (famille). — Notice, V» 
Poncet. — F. Fouquet, XI, 40. 

Poucet, d*Auxerre. — Mémoire Cf>ntre Franrnjs V w m t ^ ifliri pjtflji , iBl # 

Ponce'., vivant advocat au bailiiai^tï tl'Ainvrrt.\ ÏI, 'j. 
Ponsardin. — F. Invasion des t^rassieus. 
Ponsinet. — F. Invasion des I*rn>sieii^. 

Ponsan (de), trésorier de Francis à TcnjLoaf^.'.'-S.-i lettreàâ|f|irateiÇf|M 

sujet de Clémence Isaure et di'^ jeux Floraux, IIK 399t* 
Pont-Audemer. — F. Justice révoluiionnaire, X, isM. 
Pontchartrain. — Ses lettres ii H* de la Grmnge, ïxOmàm^ éfàJmo^ TBI, 

01. — F. Le Noble. — F. M»roeL — F. Setraim -p^ F. Unioa. 
Porte-du-Tlieil (La). — Sa lettre wm ^Mfsmmm éêl^ WÊtM0ém^ m^ 

tionale, 15 vendémiaire an fd*tfïftîîfci' ti#eti 'é^'0Ê^i$EtW BÎÉmA' 

gny, IV, 99. 

Portes^BevilIiers (des). — Son discours à bcpfw-nfera IbrivtelllUli 

rt'latif à Catherine de Médici^, Xll* M, 
Postdam fPrusie). — Notice el docuinema wir son ^ise* ID^ 
Pothifr, jurisconsulte. — Notice et £cs troi:i lettres à M. I^ltfâSii', 4t 

Chartres, IV, 207. — Ses deiu leitra à IL rnMnmi ^ TcmW ijn 

tailles à Romorantin, 1763 {cmfmt&jmêm fltar||> ifrlÉU» fti Cm rflji^^ 

V, 170» 

Potier (famUle). — Notice^ V, — Jt^tatMÉMI, 1^ 
Pourieroy. — Sa lettre à M. Pinoteati^ IFIH, 13. 

Poursuites de la liaison de Lorrau ne. c^jntre Vimi raï Coli^o j. — F- Lomitir- 

Pranz&c. Notice sur cecte faoiilU\ IV, 114. — H^irfQtiJûn, V» 507. 

Prarond. — Son Histoire d'Abhtt ilîe^ VUI, 191. ^ Son BéMlolFe ém tÉ^ 
rtUes et de trois cents rtUagn^ Xlll^t^f* 

Prat .^Antoine du), archeTi^que àe Sens, éi^mtt eliiiirtfifiér èè WHmsL 
Nottce, I, 159. — Sa lettre s^n , d.nnW: d*- Tni>mu5, 1<UÏ ; au ^FWà 
maître, datée d* Amiens 162; au n > , d.^.L v Pans* 163- — fialladai 
sa louange, 165: sa lettre au n>jr. 242- — Sa n«-. par le mmmÊm.éÊ 
Prau I\ . ^ ^ 
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Prat (nurquis du). — Sa lettre au directeur du Cabinet hiséorique^ too- 
cliant kl mai-son Planelli de Maubec, II, 232. — Son liyre : Vie d'An- 
toine du Prat, IV, 60. — Son Hi$toire d'Elisabeth de Val&ii, V, 26. — 
Son artiçle »ur M*"' Swetchine, de Ai. de Falloux, V, 302. — Son ou- 
vr<*ge : Examen et Réfutation des généalogies du sieur GuUlard, V, 205 
et 291 ; VI, et 70. — Sa publication : Notes sur ks tableaux du château 
de la Goupillèn, par M"' du Prat, IX, iki et 136. 

Prioux (Stanislas). — Son livre : Qivitas Suessionum, VIII, 06. 

Princes françois (Notice et liste des). — II, 336. 

Privas. — Lettre de Jehan de Nivelle aux habitants de cette ville, II, 87. 
Protestantisme (documents pour Tbistoire du). — Les protestants à Sois- 

sons. — Notice et pièces, IV, 20A, 
Prunelle. — Notice. Sa mission littéraire a?ec Chardon de la Rochette, II, 

109, 164, 275. 

Prus<Metis (leur invasion). — Campagne de TArgooDe, extrfit^ (t^ VJlUiloiri^ 

dt* ia Terreur âe Mortimer^T^maui, \j 2Q8 et 337* . - 

Jeam^it, i\ 182. 



QtiilUUn, ^j'Cyviit^rbîblkitijt^carrfï d'Auii^rrc. — Sa lettre au (lireetaQ|r-4p 
Ciin**et hitimiùue^ touchant (a miaaioD Chardon <^ U ËocM^ À 

— F. L«beiir. 

Mim (ftuBille, — Notice, V, 101. - F. Ùe^lw^ ^ , ^ 
ftifttl lii 4b mots* LettT«fl du If. Le comte CBvnm* l^ra* f flii 

w 

I 

m 

bctlftU ^Frarnoi^,. — t,hji:l'[iieîï ijjqu îiui- Uabelais^ — Tfotice et lettre du 
CHnlipat flo I mFiHtu un <:jjan<%lJer ÛubOMrg> lY, 3^8. 
l|jibuufi*Ch«Qtal {J^iuine-Fniriçoise YrémyMy barûnne de)» — Ses lettra 

Hubriéf^s piir U> Ëd. de Barthélémy, VI, 'Jlt^ 
lfi4M (M'^>. — Noie sur la vente ûc »a biblioihèquo, IV, S|» 
Ilii»4n (i'acEÊurj. — S:i lonro k Boursautr, VJJÏ, 51. 
fïïïpni de 1& i^firiiiiian*^ — V Ca^i-navi?, 
Uaftev <km NosujK SOii Ut^oijuJl^ X.I, 24 « Û7. 

I^lhery. — Sa pabtication du Journal et Mémoirts du mêr^nk AfiPi- 
JU9iigi«. - f^n^^tlM. âtt J>ro«éi du ft<mit#iè«ii HMmU* ftfir^ 
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Razilly (le commandeur rfo), — Commia«îon de Loub XJÏl* — "ttl^Mi 
an cardinal de RichelU fi, f miiIp ^ p iVf"i ioiKh:3nt î'Acidie, ItHT, tT^. 

RiîûCtion tlicrmidorienne. — I) -arain^m nt t-. rr irisF.»^ i. R>?jm^ : Beiu 
rlurr, Giroust, Vitry, Lt?bltjnd-< :ii»pèli>i, Fressimwurt-WiUet, U^r^ot^^, 
Besançon (Guillaume), Ducbcsne (Sanïoii), Vailaiy , 0fifOt« Vwth^ïfti, 
Mons, No(M, Leclerc, Haurd^ Chwtîer, Sorict-Frèfe, Sbriei^ tmkt, 
Dumoulin, Martin, V. Duchatfau. IVjr^imf^ p-'i-c et fiis, l)^^heçï|w, G*ci 
tliier, Cha{>eroa-Meusnier, Lolit-vM', raini^, L' Ui^uf^ iiéam, ijiîi 

berr, Talabot, Gii*onnp, Pillrre-Bc^/gf\ Trbtan, Uénard» B#rtrif»d, 
louche, Beugé, Bertaut, l^vleui, BHc<.^ A'oiliny, Cbîgny f&tTTift&>, Gatt- 
plet (dit Boauconr), Arnoul (dit Bniirland}^ 2& Qoréal «n m, lli^ 

Rôai, préfet de poli'^e. S:i l lînr h M. U.mti^^f^'iéeur à P^m^ lA il)p£ 
do la statue de Napoléojr^ Ml, 79, 

Reffiigo (Piorrc de). — Accord e&l»î lut, jMÎIitot ftli husel dC: la do- 
chosse d'Orléans, a le^i Jl9tl£f m 

Régis de la Colombière. -^ Bmi^Ê^p^H^ 4» mmmÀim 

a Marseille avant 1789, 1L, H^ 
Rpgnicr. — K. Rotschild. 

Reichel. — Sa collection DumismaiinupH t^. iJj 

Reims (ville de). — Réquisitnir'i donn^ par ré<*lievinaîïw de ïWmà A Phi- 
lippe Noël pour a' 1er à Tmilnaie^ III, 56. — Les tHtrf« ani éclieniis ft 
habitants de Reims. — \\ Chartpjj V, Charles VI» Cbarie» YQ, Bœnll, 
Jolianne d'Ârc, Pierre le GranEJ, l.oiniM? Slftl^MCIIii-Silnt^^tttl* 
Note sur les tapisseries de cette ville, V, 25^^ *^ ']^ Pfî||g|i^^ 

Reine (s.iinir). — Dévote oniifton lil, • 

Renard (Athana->e}. — Sr>n llw f» Ifatti^liy 
et Domremy^ I^', 58. 

RpDcogne (Babinet de). ^ fibui MémtÂre sur tÂrtjfùUwiois^ 11^ SS8^ 

Rps^^égnier (M. de). — âft téttre è M, Tabbé Bignon, X. 

Révolution (documents p'Hir *iei'tir îi l'hî'itoîre i^o li . Il, h', lût, 
156, 211, 265; III, 92, '2\'2 \ \, t'i'^. — Juir^'iueitT du ti ibunaf vVHihirimi- 
naire, du 12 messidor an ii, qui conduLDueà mortl iancoife-AdrjeïiTuulvi. 
Nicolas Pichard ot sa feiDrae, LecLerc, Lagondi^ Vlclieaibre., Dui-t^rtiii, 
Belngou, femme Ferrand, Vuiben. SîiTJva^-* Héron, !ManîMynH. TtiHepi-il, 
M. 134. — Lettre de Hrt\. Pellrtîep, Vll, Pi, — L'^ttriîfi de rWîtW, 
de Tallien, de Joseph L^^Ikhï^ du i^aîiibroime, VJfl, liiS» — Lettm d? 
Tisfot et de Chabot, id.^ iSâ. — Leitres de Joï. Chénkr^ PMkaM 
de SrofUet, id., 279. — Catalogae <Ib ifixtnïieDta à^tap^pM 
volution. par Charavay, VTÎI, 28S* — F. BimidlèV rrw^^ 

Revue critique d' histoire" et *h \ittfraiiîre^^)^^'^^^Mêp!t^Ç^W9e^ 
G. Paris, H. Zotenberg, XII, .IJ, 

Rey (Martin). — V. B^nuird, \ 11, 103. 

Richelieu fie cardinal de . — Sa Irtsrp à r^iiiliatime de l'Crî npnan* Ul* 
71. — Note sur la tête du cardinal de Richelieu, 216- — Notk«pÉ- 
néalog.<)ue, V, 100.— Sort association Arec Ift Compagnie d^AAdlf^ %SLI% 
180. — Sa donation aux Tapunns do la nouvelle Frtnm, Iff?- 

Ricux (famille). — Notice. V, 97. — Réfutation, VI, 2Î. 

Rivaudeau (Andi-é). Ses |Hihliée.= par SX, de SourJ-^ ivl, \» 

Rizzio (meurtre de), secréuin^ de Marie SiuarL, 1Û66. ^ ,\otiee et d«ca- 
ments, IV, 28. 

Robert (Ch.). — Note sur l k rmnjKtiÊJ jir&vimirm étâ mmfe* iê Gttm- 
pagne^ VII, 280 

Rob«^rtet. — Sa lettre à M. U- chan^vli^-r d Alpiiçf>r>* ton^i Li is ^ rraii'.^di' 
paix avec l'Angleterre, il, 1^8 ; ou duc d'Albunre, 11, 20». 2tt6|»jfe — 
Notice sur les Robertet^ fll^ |X|^ i^ijt.|!m«#4 dlil^^ 
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à Gl. Robertet, siear d'AUuye, III, 127. — Sa lettre aa duc de Nemours, 

aa sujet de la bataille de Dreux, VIII, 1^0. 
Robespierre et ses petits serins. Notice. Sa lettre à M^** ***, 22 juin 1782, 

n, 47. — Lettres à lui adressées par La vigne. — Justice rév., XIII, 3. 

— Sa lettre à Maignet, 7. — Faits qui lui sont relatifs, 13, et passim. 
Robnis Son Traité de mathématiques^ V, 260. 

Rocbambeau (A. de). — : Son Fragment de la Chanson de geste de Girbert 

de Met%, XIII, 189. 
Roche (la). ^ Arrût contre lui, I, 3&. 

Roche (Jean de la), imprimeur à Orléans. — Son reçu pour solde d*im- 

pression, V, 104. 
Roche-Bernard. — F. Justice ré?olut., X, 212. 

Rocbechouart (le colonel de). — Son ordre de descendre la statue de la 
colonne Vendôme, III, 79. — Notice généalogique, V, 98. — Réfutation, 

VI, 71. 

Rochefort. — V. Justice révolutionnaire, X, 31, et passim. 
Rochefoucault f maison de la). — Notice, V, 98. — Réfutation, VI, 72. 
Rochefoucault (de la). Apostille de sa main à la lettre de D. Poirier, 

VII, 84. — K. Rocbechouart- 

Rochelle (La). — F. Justice révolutionnaire, X, 205. 
Rocheret (Du). — V, Berlin. 

Rocourt (Jean-Baptiste-François), de Gharleville. — Jugement qui Tao- 
quitte, 13 messidor an 11, VI, 34< 

Rogier. — Extraits de ses Mémoires concernant la Pucelle d'Orléans et le 
sacre de Charles VII, I, 70. 

Rohan (Henri, duc de). — Documents à lui relatifs. Notice. — Sa lettre h 
M. de Pontchar£rain, 20 mars 1019, m, 11. — - Autres documents, III, 
37. — Inventaire au sujet de l'entreprise du duc de Rohan. — Mani- 
feste da duc de Rohan, 1628, III, 41' 

Roland. — Notice sur Durandal, son épée conservée dans Téglise de Ro- 
quemadour (Lot], III, 44' 

Roland, ministre de Tintérieur. — K. Invasion des Prussiens, X, 347. 

Roland (M"*). — Sa lettre au général Servant, 25 décembre an i, II, 270. 

Ihmancero 4e Champagne. — V. Tarbé. 

Romon-Fontrosa (Just. révol.). — Sa lettre à Payan, XIII, 29. 

Rome (prise de) par le connétable de Bourbon, II, 201. 

Ronsard (Notice et Poésies relatives à), XI, 67. 

Roqae (Louis de la]. — Son Catalogue des gentilshommes qui ont pris 

part aux assemblées de la noble^se^ XI, 262. 
Roqoelaare (famille). — Notice, V, 180. 

Roquemadour (Lot). — L*ég^ise de cette ville conservoit Durandal, Tépée 

de Roland, m, 44. 
Roasigool, archiviste de la Côte-d*Or. — Sa lettre sur les pourceaux de 

Norges, I, 137. 

Roasignol (Elie). — Ses Monographies communales du département du 
forn, Xin, 125. 

Rouard, bibliothécaire d'Aix. — Sa Notice sur la bibliothèque d^Aix^ II, 

%màm (lima éi)« ^l^wmw^mmê è^ tmm Jf^pier, 

■ ftimni f — Notice- — Sa lettre aa citoypn Dflshcpbiére, IX, ff* 
taicchter. — Son Hiatûite du VïvaraiHf VIT, 21, 
fî<nifïn. — Rccherch(r de la nobUisJ^o dans la Ktf^''"i"ûlité de cette ville, 

■jl/j* — Recberchsî?! micicnnes prUonp. — W Beaurepairo. 

J^ciuLlld 4*ÛrfèuiUe^ inti'Mant dt^ Champagne. — Sa tiUra 4 M- Bortin., 
au jQrJet de la réception de Christian VU & Châ[ons^Qti||fM^ m. 
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Rotihault-Gamacbes (famille). — Notice, V, 98. — Réfutation, \I,70. 
Rouxel de Médavy-Grancey (famille). — i\otic€, V, 98. — Réfuuiion, 
VI, 2/i. 

Royer (M. de), garde des sceaux. — Rapport sur les ancimnes archi?e^ 

judiciaires de Ja France, par Louis Paris, Vil, 3. 
Roze. — V» Invasion des Prussiens. 
Rozen-Worms, au cardinal Mazarln, 1650, VI, 96. 
Rozoy-sur-Serre. — V. Martin. 
Hussie au dix-septième siècle. — V. Galitzin. 
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Sables (les). — V. Justice révolutionnaire, X, 201. 
Sagan (M. de Talleyrand-Périgord, prince de). — Note, XI, 99. 
'Saint-Âignan. — V, Beauvilliers. 

Saint-Aulairc. — V. Beaupoil. — {La marquise do). Sa traduction de la 

Chanson d'Aritioclie^ VIII, 215. 
Saint-Bartliéleniy (documents pour servir à rhhtoicir^ di^ h\u — ^Smiapt 

pièces diverses, II, 226, 251. 284; 111,48, 59; S J. 201 ; VIîl, 45, 
Saint-Esprit (les consuls de la ville du). — Lfiàfn.- que Jeur écrirtni te 

membres du consistoire de Nismes, avril i6!l\^4U^Z% 
Saint-Florentm (M. de). — Sa lettre à l'intendant d&t^iâlrdie^ in*1ip» 
Saint^éran (famille de). — Notice, V, 96. — Râl^iUi^i SU. ^É^. 
SaïDt-Germain-en-Laye. — Documents pour ser^h à 'FldBloiiÉ4il9^|Ê 

teau, III, 266. 

Saint-Jean de Jérusalem (chevaliers de). — V. Montagnac. 

Saint-Malo. — V. Justice révolutionnaire, X, 38, 118. 

Saint-Maur. — Notice sur les travaux de cette coDgrégation. — Papiers 

de dom Grenier sur la Picardie, III, 185. 
Saint-Pavie. — Sa lettre à Chevillard, VII, 18. 
Saint-Prix, condamné à mort, IX, 

Saint-Réal, historien romancier. — Sa lettre à Monseigneur, XII, lU. 
Saint-Simon (Rouveroy de) (famille). — Notice, VI, 98. — Réfutation, 
VI, 70. 

Saint-Sulpice (église de). — > Notice. — Lettre des marguilliers de Stiot- 

Sulpice rtu Rni, \ , 23. 
Sainte-Meriolionlr. — CflrliUcatde aa f^ros^fi bombarde, VUJ.iiiS^ 
Sales (Charles Auguste âe}t^^$^ât jfieoim ^ Sa lettire à yj Wg p éi 

Puy, 1655, 111, 132. 
Sftlas (Françoifi de]. — nocum«>nt|.Wl^^Oi|^tiîliti^ 
SalcvA (Pyrt'néf^ Orientales). — gîtiHi^ittei«^pifffei^ 

{^m de Sakea, 1212, 10, 35, 
Srdr^^b^ ry (le atmiçjj désigné pour le siège de Moïnmii^ {Hutie), l| GS,Bi- 
Sallo^ (les frères) de Beaune. — V. L*empcreur. 
BiUwuuiv». — V, CttiLe. 

Sftlman de la Fmnaye. — Sa le lire au di retour dil €^fnêf Aîitaripet 

touchant le eauloguc du P. Lairo^ II, iril ; autre r>ii m^mt'. m^BVlo- 
jot, 162. 

Saucerre, La, JeéaiaiUe at Condé. Pï^ùs divcrsi'.s, Ui, il. 4* 
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Santost, aieur de Salles (Joliannot de). — Arr^t de mort contre lui pour 
réparation de meurtres, blasphèmes, mutilations, pilleries, etc., II, 85. 

Sarrasin (Adrien de). — Notice. — Ses lettres à M. Tézénas, XII, 313, et 
XIU, 73. 

Saumaise (Claude de). — Notice et documents à lui reJatifs, V, 60. 
Saumaise (Josias de). — Sa lettre à Claude de Saumaise, son père, 1650, 
V, 65. 

Saussaye (L. de la). — Son livre : Le Château de Chambord^ V, 34. 

Sau?el)ceuf (famille). — Notice, V, 99. 

Savoie, — Souvenirs du régne d'Amédée VII L — K. ce nom. 

Savoie (Charlotte de), femme de Louis XI, à M. Dubouchage, en faveur 
de Joseph Colombe, II, 123 et l&O. 

Savoie (Louise de). — Ses lettres à MM. le chancelier d*Alençon et de 
Vaux, II, 143 et 147 ; à ceux de Reims, pour leur annoncer la paix avec 
l'Angleterre, 140; aux sieurs Brinon de Vilaine et de Vaux, 150. 

Scarabaly au président Berlin du Rocheret, 1717,1, 47. 

Sceaux. — K. Douet d*Arcq. 

Schisme grec (documents sur le). — Nnrratio qua occasione Ecclesia eon- 
Btaniinopolitana id est Grœcorum substaxit se romanœ Ecclesia, — No- 
tice, VI, 81. 

Scliomberg (le maréchal). — Sa lettre à Guillaume de rOrtrSérignan,' 

m, 72. 

Schurman (M"« Anne-Marie de). — Notice, V, 61. — Sa lettre à M. de 
Saumaise, 62. 

Schurman (J.-G. de). — - Sa lettre à M. de Saumaise, 1648, V, 63. 

Sedan. — Les officiers de l'hôtel de ville à M. l'Escalopier, au sujet de la 
dépense occasionnée par le passage de Pierre le Grand, VI, 211. — 
Extrait de la dépense faite par la ville de Sedan pour l'arrivée de ce 
prince, 213. 

Séguier (chancelier). — F. Fouquet. 

Séguier. — Généalogies du sieur Gulllard^ VII, 161. — Réfutation, ib., 
165. 

Sémichon. — Son Histoire du la ville d'Aumale^ vm, 363. 
Sénémaud. — V. Ardennes. 

Sennecterre. — Généalogies du sieur Guillard, VII, 162. — Réfutation, 
' ib,, 167. 

Sens. — Catalogue des manuscrits de la bibliothèque du chapitre de cette 

ville, envoyé par M. A. Bernard, II, 121. 
Sergent. — Ses lettres, sur le séjour de Pierre le Grand à Paris, au duc 

Cnarles de Lorraine, du 10 mai 1717, 11^ 35; 29 mai, 37; 31 mai, 4I; 

19 juin, 42. 

Serrant (famille). — Notice, V, 75. — RéfuUtîon, 17. 

Servient (famille), — Notice, IV, 246. — Réfutation, VI, 9. 

Siam (les François à), VII, 177, 217, 262, 286 et 326. 

SixtMîuint. — Son bref au cardinal de Bourbon, III, 206. 

Sociétés savantes (réunion à la Sorbonne des). — Sa séance et sa distribu- 
tion de récompenses en août 1861, VII, 319. 

Soisaona. — Procès-verbal des excès des protestants en cette ville, IV, 203. 
— Tabellionage de c«tte ville, VII, 306. — Annales de son diocèse. — 
V, Pécheur, 

Soolié (Eud.) — Ses Recherches sur Molière et sa famille^ IX, 295. 
Sourdeval (Charles de). — Sa publication des Œuvres d'André Riveaudeatty 

IV, 263. 
StofiOet. — V. Révolution. 
Stuart (Marie). — F. Montalerabert. 
Scuart. — V. Marie. — Albanie. 
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Bulti fM.} ^ son trâTmll sur le taïieUioiiBfe de Boisson»^ daeuinenU m 1» 
Tn>blcsse de Vemandois aux Êt^l* de Rlnîf^. — Fief à Cûwrv» VII, 9$$*. 

Bu lly (famîll(?)* — Notice, V, 7,1. ^ Réfiitatinn, Vi, t5. 

SuUy (1^1 ducbe^e do). — £111 et i cllo adressé touc^hanl le pir^ém 4to 
MonteMfiàeu^ 10, ao* 

Suly {GuilUi]m« de). Sa leitm lu général Pî«i7ff DiMiM^ m fi^ ût 

Bwetcfdne (M»']* — ï«o4toiar i^fi^ et «B»#]|fffit MT M. te dnttl» il 



Table des mauère^« DocumtrHB inédiUt 1, ^1^; UI, 33$ | FV, 5(ïfi 

Taillepied (HicUel et fio&i^ mWtmteméa GtlVMlfli, — lufemeot qm tei 

condamïic à 1» pnne de mortf il naMiidar en it, 
Taintuner {Jpbun le), autei»r inpfMMÉ du iNriu^e Mpf ilftt HdtÉtMtf 

Firitti, XIII, 

Taix (G. dé). — A Monseiguour rjvêqtie de Troyes, l^ft, 1^ f A, |S Ht lii. 
Tallenmnt des Réaui. ~ Cité I, 34; vnH,3Û7. 

T&]]r vi'^and-P^^rîgord. — En iosteiiee pour titra ie dite Ae XoiitiaMItf « 

Taîlieiï, — V- Mvolution. 

Tampucci (H). — Son traité A, I, O, L . — \, ^10. 
Tafbé (Proftper)* — Bon livre ; La Vit et Jf.'i iruiTi'Ji dr Jem^âf^àÊr 
Pi(fatlû^ Vt lâC. — Le ranuin de foulques de Cmttiit, V J, saS* ^fiRb- 

— Noiko. Smi rcriifil de PùégUê eolvinUtt^^ XJI, :^:57. 
Tarbes* — T, J n !^ i i ci^ l O v 1 a i i L>n nai re, X0, J 33, 
TfttCûïï (PQnjpée;^ lapidaire de Françoii I•^ 1536, V, 
T*m» K* RoiatenDL (Ëlie), Tribunal criBdDiëli lEU^ SZt. 
tMte». — V- luitice rérolutioaa&tre* 

mM^cibef (Saille). ^ Son tMtuQtgçit, piùM pv If MâtiÈm^ ^ 

Kotlee, etc., IV, 272, 
Tél^*«raplïe, — V. Marcel* 

TdlR>r ( Ix']- Sa 1i-Ure à TéTÊque du Itôd^ HE, 
Templiers. — V* Montagnac. 

TealeL — Sa pubUcatiiHi de AF&ttveifet ff f !m inidikïï «fe lf«rit Jliiiwir, 

Vï, 22ft. 

'H m^ni Mfniim<ir-i. — Scm Histoire fff h Ttrrrur^ VU, 318 1 ViOt Pi 

1\. 3.'jl. — r. t»rj=^Hj,.,,s, \, -"(flî XII, 
Tcrrebisste (le ticomtc Alfred dt;. Soa £xamÊn <triUmt§ dt Vtn^erif&m 

de Si^D^^ ete., VI, t6T. 
ferrtuf [RUUjirt de Jp — Temaux* 
TÊStamcot de FrinçM», duc d*Aleûçon, XII, 
Tèïénas. F, Samzin. 

Tliénroeiiiit* — Katiee tl mémoire sur ceUn "1111^4 hinfi«i anrèi Fi 
pm U» pm de Jt di I^Mdm, Vin^ 4a. 
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Thibaut, comte de Champagne. — Nouvelles recherches sur les amours 
de ce prince et de la reine Blanche, par M. Paulin Paris, IV, 128. 

Thierry (Brutus). — K. Justice révolutionnaire, X, 321. 

Thomas-Latour. — Documents sur Henri, duc de Rohan, m, 15, 43. 

Thou (de), évôque de Chartres. — Sa proclamation de Charles, duc de 
Bourbon, comme roi de France, m, 258. 

— Premier président. — Ses obsèques, YIII, 205. 
Thuillier (don Vincent). — V. Heunin. 

Tissot. — F. Révolution. 

Toison d*Or. — Réception de M. de Noailles, duc de Mouchy, Xm, 205. 
Tonnerre. — Huictainz concernant les menues particularités de cette 

ville, n, 27. 
Topcy (de). — V. Bonnac et Ursins. 

Toolan (François-Adrien), libraire à Toulouse. — Son Jugement de con- 
damnation à mort, 12 messidor an ii, VI, 134' 
Toulon. — V» Justice révolutionnaire, XII, 281. 

Toulouse (Haute-Garonne), surnommée la Gaillarde, — Notice et réqui- 
sitoire oonné par Téchevinage de Reims à Philippe de Noël pour aller à 
Toulouse, m, 57. — Notes sur la Revue de V Académie de Toulouse^ par 
M. Lacointa, IV, 102. — Troubles en cette ville en 1562, IX, 10. — 
Lettre du parlement de cette ville à Charles IX, fd., 11 ; à Catherine de 
Médicis, to., 13. — Lettre des capitouls de Toulouse au maréchal do 
Matignon, 14. — Lettre du chapitre et du clergé à Catherine de 
Médicis, au sujet des troubles de cette ville, 241. — F. Astre. — 

— Son Académie des sciences, X, 364* — Lettres patentes d'érection. — 
V. Justice révolutionnaire, XU, 129. 

Tonmon(le cardinal de). — Sa lettre au chancelier Dubourg, sur Rabelais 

et Guillaume Farel, Iv, 240. 
Tourneur (M. Tabbé V.). — Sa Description de Noire-Dame de Reimt, X, 

216. 

Tourondel. — Notice sur les seigneurs, VIII, 237. 

Tours. — Extrait des registres capitulaires de Saint-Martin de Tours, sur 
les excès des huguenots dans cette ville, VI, 202. — V. Justice révolu- 
tionnaire, Xn, 61. 

Traisnel (famiUe). — Notice, V, 09. — Réftitation, VI, 72. 

Tremblay (Du). ^ Son ordonnancement au sujet de la fuite de Louis XVI, 
rV, 75. 

Trémoille (La). — Notice, VU, 117. — F. Sancerre. — Catherine, prin- 
cesse de Condé. — Sa lettre à M*' de La Trémouille, sa mère, III, 121. 

— Son mariage avec le prince de Condé, VIII, 289. 

— (Louis de). — Sa lettre à l*abbé Vateau, VHI, 77. 

Trenck (le baron do). ^ Notice. — Sa lettre au comité de salut public, 

3 ^Ût 1703, U, 43. 
Trésor des chartes (Notice sur le), avec la lettre de Charles VII y relative, 

m, 282. 

Troyes. — Son imprimerie en 1730. — Procèfr-verbal but ce sujet, VII, 
298. 

Tuileries (palais des), VII, 38. 

Turpin de Vauvredon. — Généalogies du sieur Guillard, VII, 163. — Réfu- 
tation, ifr., 170. 
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Yetxh^niz. — Note sur ses publications, IV, 125. — Communication de deux 
Wuras de Marie-Antoinette, V, 179. — Sa bibliothèque, XIII, 75 et 128. 

Yocine (Extrait du bulletin de la Société des sciences historiques et Dits- 
nîllw de r), VI, 111. — Son Cartulaire général — V. Quantin. 
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Zotenberg (H.). — 



F. Revue critique. 
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i, ^ La J notice ré\xilulioanairF.' en Franr-^ (17 nont 1*92 — 1^ prai- 
rial au in), 12= ar(,ic:l<?, — La On^^ww-'^i^ni populnirtt 
d'Onmif^» par M. ïlKimiAT Saint-I'uix, < oriseilkT i li 

Cour Luipéri-ilf: * . . * t 

H, — Le* F*ui autoÊJraphti ilf M. le vk'i"nalo ilt: (junluri f 1 '"'^^ j^if- 

ti©)* — Letlrefl de Jeh^niru* ti'AlUn . , . , , , , , â& 

lU- — BuJIelîn bibliographiqTie : 1^ LHîrf^ tfe ffiJJw Lef^' tif, pn- 
bËée» par U Société des Êciem^fi^ hLûtorii^ye?^ 1 1 Ei.ilun'lle* 
d« inrctane^ soub la J inaction d€i MM, pantin ei CflE- 
aiSTî 2* jl«flu«iJ"e f/f /« NotlesiL'f par BCKAEL &*HaC- 

TSàîm au. £4^ aim^f: . Û4 

HBinOlltWpêpf Franço j â l^^ m p»pe Adrien V t « fl 
Lm FUn antuf nph^ deM« la vicoml» de Qot^m (l^piT^ 

tk). ^ LaU^ de JiteQâ d'Albret ff| 

de JlabUIoQ t Leit» de D. Constant k D. Martène^ 70 

Lettre* d'Adrien Sarraziti (Sutte) , . , 

VIJI. — Tii]l!i-Lin 1>ilf|io;:nMptjiqiHi : La Hiffhothyuf tit} M, y(')ïn?/tiz, IS 

rtal iin IM). i:^'^ .iriirlH. — C.--£Miiîi- ^ Lv..-u par 

M, liERlilAT Sai\T-Phix, cûQâeiUtr a. U Cour UnpmaJe, 81 
X Le V&riag^ Jt? ^v^i irLs &i d» s«pt TMtni, maiitiieiit de k 

Bîhliothiquâ dt» Kmms.«. &â 

Xï« « HSilAire de r Acadie fraaçoiMj pif H. MoiiSAîi* * Ui 
ÉnlusUon dtt^U^bAtdeinuaiiiictjta de CdbN% par Fi 
iiflrd d« Movlftoeon et LaiMiiol*p, ili 

ttuide siaiiHiquit^ mi^ioriqne et msn»mmtt<ûe du dépctr- 
ternit du Ttrm parÉiie-A.RossïGNC^L; — Afjr Béf<>rinfi- 
fetirt (le tatioàiwe dé Bretagne au^ XV^etXyu^ ■•^tr- 
d0t perM* Aui4L bk CouRAONf ^ FrfiËr Biéiio- 
fkè^d^M. rmfii^,...«, *M liT 
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XIV. — La Justice révolutionnaire en France (17 août 1792—12 prai- 
rial an m), 14® article. — Commissions de Lyon, par 
M. Bebriat Saint-Prix, conseiller à la Cour impériale. 129 
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RELATIFS k L'HISTOIRE DE L'ANCIENRE FRAHCE. 



DÉPOUILLEMENT DU FONDS DUPUY 

Nou^ ferons ailleurs rhisîoire de ce fonds célèbre des frères du 
Puy, floût uou- iw'om ûfjii tant u^*\ Nous notas bomoQS aajour* 
d*hui a annoncer ei ;i commencer io ds^pnuitloincm de cette pré- 
cieuse et immenj^e collection, H en existe de nombreux inventaires 
manusrnts di>sf"rnint\^ ilyns les divers fonds tUt h liiblitilhèqne 
impériale et daas les autres bibliotbèri nés de Riris N(nis nous 
serriroDÂ pournotrelraTftil, denaveomiredela [>il)liinlj. M;i/.;irin6 
^lij paor les 397 premiers volumes, noos paroU aussi complet, 
msfti salisfaî^aDt qu'il est permis de le désirer. Nous nenégligerouB 
pi^ tontêTok de conférer I5Q d^paoiUApmiifrM 1^ v^lopi^ s^b^ 

iteM qui ailfti«lll pu glisser. 



^ma 1. — Collactiaa de divers titres andens semîil fa jtoft 
grande partie k THistoin de Fitoea Jub^ség sq roi LmiIaXIy 
4oiil le détail sait - 

t* Dagoben régis prœeeplumj de Fugiiivib. 
1, Ortiii» episcopi IfogiaiIlBl iiî Piplaitm. 
^3, Priril^ge de Otaries te Qmm poor la mmmièré âé Ihéa- 
dir- 



t Li ûkmm lÊommÊL 

h. Charte du rcry IltTfrrfe^ C^j cl, ponr Tn^b^ye Oto Stiiu^ 

IL lettre do sieïir de Besly sur la dicte diane «i Mît aeeii. 
$É filtra de Geoffoy, dac d'Âgdtifiii ^te ^Ibuinû m 

veuft fias qu'il y :ut plus dn i^oixiinlp rharioines- Lddtitei 

7. Tfltre de Louîs le Jeunet roy de France, qui laisse It âroid 
fl'éleeifQn aux éve^t he?. obbaye de la Guyonii^ , t \ veuH i|aâ 
lit tiîefîs dei éTe«^iies ei abbés décéées nmit conservés à Iiedi 
laeeeisearo. liÇI* ^ '* 

S. Amtûm tOtM pûtOP les fiitlit il&uiclitsiemati. 
1135-1214- 

9. Jagemeiit ^ùmé par le pape Innocent Illj f^rtâiil ïêgtU* 
liOL 

10. Accord entre le chapitre de RtLeims et le comié de Gbam' 
^ipiép lËkiiebpDlrti .^bwt Ol girdS diï iafi & Il croiÂiii dt 
Woricnont. 

11. Trafeté partictâLèf potA- liMlÉAi Fout. fîf!â*liiO. 

jl. Slitati him pour îl tifit rAlljig«ats par ^om, 
oomie de MoDifort. 1113. 

i j. OrionàftnGe du roy PbfUppâ-AdgttfiSfl looâiuil fSk tôim 
Mcoqn de la tm^^àahj^ Util 

15. Jugemeosi des Pa irs, qué lé foy oe doil recefOîr Eiranl 
^Bnino^el sa ^iBoiâ, fHâôidfo eoRul^ 

16. Plusieurs éT«w}iiai et uvtmvesquet fûAr MfAlilil éf ^àé- 
Ûté an roy Saiact Lcmjs à la priàf^ de ton plre^ «i prii&t 
«OBita da Qiamptirii» se iroaTvr è son ootntuiâeiiieDL 

^ tï. IfUlIt àf Véfmqne de UeU et de rëTfisqm if Spiiik p 

ëàSm qfiUm d6 liOmliiB i àdei prix imKb ffiii di 
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Cbampegne, que ledit dac rediit ad fidelitatm gum débelfat 
dicio comiti. 1218. 

18. Traicté de mariage de Thibauld, roy de Navarre, ef^mte 
de Champagne, avec Margaerite, ûile d'Archambaod de Bour- 
bon. 1233. 

19. Les coostames establies par Raymond, vicomte de Ta- 
renne, in villa Martelli i%lS, — Anltre tiltre de 1235. 

M. Acte ât foy et htfmtÈfage de Hèlie Ridet èn roy pour BhUè- 
rac, Gensae (?), Castilioo, Clarence, et honoreth turrù. 12SI; 

21. Gonfention entre Thibactlt, comte de Giiampagné, et Fer- 
rand, comte de Flandre, snr le droit par en prétenda de filtre 
radvant-gardeét l'arrière-garde en Tarmée dn roy. 1290. 

22. Lettré de Baudouin, empereur dé Conétantinople, à la 
roine filâiïehe, i te qu'il lui plaise lui énvoyer sa niôcé, fille du 
seigneur de Montagu, poftur là marier aVèd le Souldan. 1242. 

23. Compromis entre le roy d'Angleterre et ses barons en la 
personne du roy S. Louis, pour juger leurs différènds. 1263. 

24. Ârresi portant la subjection des hommes dé corps 
l'Église de Paris. 1263. 

te. Àrrest sur le jogement si un homme devoit estrè cheyi- 
lier. 1261. 

26. Les Enseignements de S. Louis à Madame Isabel, feine 
de Navarre, sa fille. 

27. Response du roy aux barons qui se plaignoient d'astre 
adjoumez par les sergens royaux. 1266. 

28. Estimation du bezant d'or. 1280^ par arrest. 

29. Ratification de l'engagement faid pAr le roine Blanche 
ep roy Phili|>pe le Bel, tandis qu'il n'estoit encore que roy de 
Navarre. 1284. 

^Jpt AcQonl fait par le roy en son parlement, des différends 
ftlt itloieDt eatre le seigneur de Hareourt et le chambellan de 
finquamlle. 1^86. 
âi. Ôrdonnance somptuaire^ sous Philippe le Bel. 1294. 
^fUps^fmm défendant guerres» tournois, iorisf^p ehe- 
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Tiuchées ei combats, durant la guerre du ruy^ ôt d'arrestar 
îdffiniefi et €ltof aitx pour ddita. iWQ* 

33- Arret^nJaPirteinenl de Paris par lequel il est dîc( que 
pour le cbastetui de ^enegrieres en Languedoc, le raiihapl et 
ÈXstm éîék^ Êû saroot itmU Â«lmila CMftfttÉui de Pida^ f Hft. 

34. DÉclaralion de Philippe le Bel que le pa^ie Boîiif^ïCfl Mil, 
qui, comme peraooae piffU^iéei aroiL esté nommé Tirbitre 
inâ»lâf^rÂii|^i> w ifbîtfige* 4»t 

3fî. Tillre Jo Ray moud priace d'Antioche, avec son sceau. 

36, âete ociroyé par Pierre Fioltâ^ garâe-defr^ceaax^ «a 

înÉflTesque, que Ton ne ])Dafrit ibre qu'il fût obligé de fiîrê 
tiommage et serment de tidétité RU roy, ny ses successeurs, 
pour estre comparu à Tas signât Ion à lui donnée par le roy à 
um Ida préiâis da royaume, eu imx^ de i'bomtiuige qu'ils lui 

37. Aciea poiir le falet et totm êBâ im^* 1300. 

km- 

39. Arr^ ecmtttM i^Ki»iirq[idiMiif^^ 
loi. im. 

40, Lettres d'associatioa et lignes de la Noblesse contre le 

11. Fermission donnée par le rof à nn bomoiÉ dp. di 
WûfOlr la cléricalare et autres ordres sacrez. ISlIà 

4t. Gonânnatîoti par Pbilî|^ le Jmi d^tnia lémiaiiQi » 
troyée par E toard, roy d'ângletem^ dOO te 6ll|iQQe> 4 qiMÎ- 
ques particuliers. 131ti. 

tï,^iiRIBatm 4a fùf p^im 6»tal el finatieet. IMS et 
1319. 

44. Lettlifi^. la ducbesse de Calabre, qui se remet an Juga- 
tallli.ii Tdf n mfore&d qu'elle ii^b^^lw lui. im, 

I& Lettre dVmancip.it]an de leia^ lt|,'te fof^ 
tMiàtis^ mn pèr^ 4e Im obtenue, 1^1. 

49^ Bfiâfll^^ Lonîs ir aa Titemi par 
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lai baillé aa roy d'Angleterre poar l'Allemagne et la France. 
1341. 

47. PoQToir donné par le roy Philippe de Valois en faveur de 
Jean, son fils aisné, » duc de Normandie^ de concéder tontes 
grâces, tant en faits civils que criminels, dans ledit duché. 1347. 

48. Fondation de la chapelle du Vivier, diocèse de Meamc. 
1352. 

49. Lettres d'annoblissement de la famille des Henneqnins. 
1359. 

50. Arrest touchant la noblesse de la fondation de Tévescbé 
de Paris. 1362. 

51. Évocation faicte par Charles V aux gens de son conseil, 
appellés ceux de son parlement, pour juger le différend d'entre 
le duc Jean de Berry et quelques abbez. 1366. 

52. Abolition donnée par le roy Jean à la noblesse de Guyenne, 
pour avoir suivi le parti anglois, et leur accorde que leurs fiefs 
ne pourront estre confisquez que pour le seul crime de leze-ma- 
jesté. 1337. 

53. Traité entre le roy Charles V et plusieurs prélats, barons 
et antres des païs de Poictou et Saintonge. 1372. 

54. Traicté faict par Charles VII avec ceux de Bordeaux et 
du païs Bordelois et duché de Guyenne. 1451. 

55. Abolition donnée à ceux de la ville de Bordeaux, avec 
quelques restrictions^ 1454. 

56. Bulle de Grégoire XI, en faveur de l'église de Sens. 1371. 

57. Deux arrestés touchant quelques privilèges des reines de 
France. 1373 et 1375. 

58. Lettres du serment de Louis, duc d'Anjou, au roy 
Charles V. 1374. 

59. Bulles d'or de l'empereur Charles IV, nommant Charles, 
dauphin de Viennois, son nepveu, son lieutenant au royaume 
d'Arles. 1378. 

60. Bulles d'or de l'empereur Charles IV rendant le dauphin 
capable d'exercer ledit vicariat^ quoique mineur. 1378. 



61. ï^igoureuse procédure contre ceox de Mo[itp6llIéf| 
IToif faict une grande sédition contre le roy, t379« 

6S. Sacre de Gbarles TI, du consentemeat de f^ouis d'A^o* 

lances entre les âpcs» |lfl:^epy^ dft J^IU[|a|M fl éi 
fif^tigne. 8 février 1383. ' ^ 

«i. Epitaphe de Tiadislaus, mm, qo^ Fiit, par ^i^i^p te 
çspei roy de Pologne, 135*^* 

pou faict par LouNi çoiptp d'Ëstam^s et de..»»* 

du comté de Biscaye et de la seigneurie de Lm H lll^m tlttii| 
aaifaes au royaume de CasUlie. 1391* , 

6S« Aele de serment de L&ttiâ» Stt de to| de Wt^sm, te 
d'Orléans- 139Î. 
67. Institution de quan e secrétaires des ftnàfices* 1390. 

% Pfdo^ance 4e Cbarlea YI, sgr Ip $^Tmmipi% y^lî lar 
«stW t^^lé per te ro^j princes el anlm^ Iwl. 

6^. ^aijoaa du duc iJ 'Orléans 
de Bcttr^cïglie* Ihi^, e( la réponse. 

7Ù. Ârmi qui ordonne i|ffe Varfe|it qui W en dWVl ^ 

parlement sera baillé au roy comme emprunt, iMi. 

71. Lettres p^r lesquelîes Us roy Charles VI faict, par tlDC 
mesme lettre, mareschanx dt; France An t h ci i ne de Vergy^ sUor 
de Régnai et Jean de la fiaulme, sieur de Yallelisu 1421. lie dot 
d'Orléans iedU Tattefia cbe?alier de bùû tMr%* 

lÈ. Le rey octteyfrAMessire Jean Stuart, seigneur d'Aolriprf. 
de porter dans se^ armes Tescu de France, litï» 

7S* Abolition donnée çar le roy à ja ?itle de Chartres pm 
î¥ùîF Bliifi «m Anglril^ 1131. 

74. âttiNxtItduit o^ln^y" par roy aox pUériOS de liMWV 

cbupelle de Montfort, eo iV<>rniaûdie* 1443. 

75< Epitapbe de Miebel Jnvcnal dos Ursins. 1470. 

de f^nis îLi poiw ISff ^ à'f^t Çt fDill! 
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77. iDstractlons da Roy Louis XI è son fils Charles, Daa- 
phîû, 1482. 



f. Tome II. 1. Lettres^ actes et mémoires toachant Mons. le dac 
de Vendosme. 

2. Légitimation dadict dnc (1595) et arrest snr icelle érection 
de Beaufort, daché et pairie en fayenr dadiot dne (1597) et dn 
duché de Biron. 

3. Lettres par lesquelles le roy légitime la fiUa naturelle Hen- 
riette, sœnr dadict duc. Ilf97. 

4. Les regrets et vie de la duchesse de Beaolort. 

5. Arrest de vérification do don faict au duc de Vendosme. 

6. Lettres du duché de Vendosme (1598), et légitimation 
d'Alexandre, fils naturel du roi. 1599. 

7. Arrest sur la légitimation d'Alexandre^ fils naturel du roy. 
1599. 

8. Arrestz sur les lettres dn roy touchant la nomination 
faicte par Sa Majesté des tnteurs de ses enfants naturels. 1^99. 

9. Lettres patentes du roy audict sieur duc de Vendosme, 
gouverneur de Bretagne, confirmant audict duc tous les droicts 
d'admirante à luy deubs en Tostendae de son gonvemement. 
im. 

10. Articles accordez p^r le dnc de Mereœur, gouverneur de 
Bretagne, et M. le dnc de Joyeuse, ad/niral de France. 1584. 

11. Apologie pour messieurs de Vendosme. 

12. Lettre de Monsieur l'evesque de Nantes à M. le cardinal 
de Richelieu. I6t6. 

13. Lettres du roy à Monsieur de Vendosme. 1627. 

1^. Plusieurs lettres de Madajue de Yendosmç pour avoir la 
délivrance de son mary^ ^ 

15. Instruction donnée d'Elbeuf allant de la pjirt du roy au 
bois de Vincennes trouver M. de Vendosme. 1627. 

16. Béctantion faicte par M. de Vendoiof^ dei &u|M m'il 



1R. Le rr>y nnniine les commissaires da Parlem^t ppiFiBii 
au buis du YiDceDu&s faire iDlerroger ledicl duc. 

âO. LeUres da tay sur ce subjeet* 

duc, enlerinéâ le 2^ mars 
22. Lettre diidin sipur duc au roy du 19 apTTil Ifiîft. 

Lettre du roy paur b délitrancd dndict dois du f7 so- 

|i* L0IWB4ll fàr ifttdl£tdliÊ4QÏ|^^ 



a> Tome ui; L Lettm el laiÊm^i^ii^M^êÈ liïkÊaf^mcfiUm 

1 Titittre dtidfcr ÉÎetIr dlÉ irtâtoâfr gnroy âa Havir» pw 

l'induire à recherrlioi In bûU&gMW^ rojf. 1568, 

3. EAWfl dadîçt siôur d^ TANlC^ AM* dn Noir sur le fi^it 

4. XLViii. Leures originales dtjtdict sieur de Yillon^tlLti 
Ê&rdinal du Pârroa et à M. de Loménie jusque» eu lfi06. 

5. Lettre dtidîiïlBtear^ Tînerûy à QQ ainbisaidfifir d'iigllF^ 

terre sur ce que le n^y d'An^^lcierre râproebdit ^pMI' 
Vm se ser?oii du ooaseU de^ï Jésuites. 161f , 

6. Lattis âadifilaigpif four If Mot te fiebtmL 

7. Leili»'«iil^ dft Vâlwy m âB Gmtbifk 
1611. 

& AdTÏs dt&llct ftlaar de Vîlleroy à la rû^i^e-mère, sur 
mADde de Quillebeur, que faisoit le comte de SoUsobs^ tâll 

9, Adris dadiet sieur sur l«i différonds dtL dtie di MâQloOiii 
Ai due de Saveye. 1613« 

10. AJvis de M. de YîUnraf 4 te vsyUMilète la file 
l^t^ piix, lêi&. 



CATAL. — FONDS DUPUY. 



9 



11. Lettre de M. de Villeroy toachaot les escripts qui se font 
sur l'autorité des papes, sur les rois chrestiens et du mal qu'il 
en arrive. 



. Tome IV. 1. Mémoires pour le domaine du roy et révocations 
des aliénations dudict domaine. 

2. Recueil de plusieurs arrests touchant le domaine. 

3. Escriptures du procureur général Bourdin pour le faict du 
domaine originaire. 

4. Edict du roy Charles IX, contenant les règles et maximes 
du domaine. Febvrier 1566. 

5. Lettres-patentes du roy. Déclaration qu*il a droit d'appli- 
quer à son domaine les chasteanx et autres lieux-frontières, et 
ensuite unit à son domaine la yille de Taillebourg. 1407. 

6. Ordonnance sur la révocation du domaine de Philippe le 
Long, im 

7. Ordoonance de Cliarlfis V pj^r laiiiielle il re\'f»qui^ ^^i^ruTal- 
lettîeDl les aliéiuitioiîa foi tes depuis k tem^s de Ptii lippe le Bel. 
1361. 

1407. 

9, OfdoQi»]»» dadict roy par laquelle il Fé?o^ tivtii toi 
dons par lui faieto dii «aadsq^ia^^ âSfïtÉfi^ 
belles. 14U. 

lû. Ofdoonâiice de Charles Ylt iiir Et t^roi»ltit4fi ièitnâlie 

éB sa coumnne aliéné par préiiéresspiirs. t\2H. 

il. Ûrdonoance du roy Frao^ob i's par iarjuelle il ordonne 
qttô quelques dons qtïl ayent esté h\cu du doi^sâ, fls m pi»- 
semi poinei b peffomii êàimt I ftà t« ém MM e$M ttà^ 
153», - ^ * 

IS, Opposition notable des gens du roy pour empesclier let 
aiynîitions domaîne dn roy. 1470* 

13. Mémoire dâs dons par le roy Louis Xt contre lestiiiels 
tÊkU las gim du tùj B*mukm% oppnaz. 

ilL Aela de li piMeMtolipfktWQt Ai rof dé ed filli n'êii^ 



«tu- 



10, LE RABIN fîT HTSTORIQUE. 

lAid&Dt pour iaor comparutioa m if Tille de CamiïTfty où iii 
itfûitDlt, par ûfdre du tof , pùûf iritecerAw lè& dépotei 

Irifito» assiïjeUir le roy en Ducutie sorle uy que de^ c-as dirsi 
est riuesUoii tant de la conriâquation que de l'aubenage, 
appurtitiiii roy par la mort daChurlesde BouffOglio «t u- 
tremenija autre qu'au roy : 61 9 m mm à» 

IS. |ypt9 f'opposîUon sei^reUe desdi tz gens du fQg^' 
les lettres présealéea à la cour par le duc Ma^jpllîcp 
triche et ceux de Flandres, du mois de janvier Itôl, pour lu 
faire puljtitT rsUnl ^inpo riante au filc4 du dornaîne. 

10« UppiisiLiQu des gem du ray auxmUénauoiis do doquoik 

tuaioe. l$f|, 

et le.": mm tes de san (tomaiiiejip «âillRdjIStti 0111^0^0^ 
lïiiiueî à |wtk^ privée. toSJ* 
Id. Procès ImiiortaQt où le procureof jjfclfll ptftii îpp 

iOb^ procunsur général bûUâtieut qtue k dafflAine mA a- 



!îl. Lt ttre patinte lîii ros, par letpel U lEoli sm 
particulier k râuciea domaîDe de la cï>or'JU»e« 19X7* 

n. B&mtrs é^ Ms éA la Gnesle, prûcofw fteM 
ffanfi qofi iflft nyjsde Fr^nr^. Trûjc- ^ U cc^zr 1:; % n?^^ 



I, s$i tnkiM la ftttuâaa cj^4e»itt^ 1 

lai 

aiàaiÉi 4i wy 

liai 
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DOCUMENTS 

K>0& SSRVtB A L'hISTOIBB DU PROTESTANTISIIK. 
HBNBI II BT FRANÇOIS II.»DB 1549 A i{f6Q. 
(Voir Oaè. hUt,, t. lu, p. 170.) 

5. L^«5 palenies par lesquelles le roy ordonne qne les 
jogejs f^lj^ns> après les informations, décret ifi prise de corps 
et interro^afipos, renvoyèrent les accjiisj^s d'ber^sljs simple, au|L 
juges ^'e^jlse; mai;» 1;^ pû avep hérésie an^oit scandale publique, 
commotion populaire, sédition o^ autre çrime j^ippor^pt of- 
fense publique^ en ces cas sera fait le procès par le^ juges 
d*égli8e royaux ensemble : et aussy à ces cas est permis aux 
juges d^église prendre au corps les accusez saps permission des 
Juges séculiers, le<tquels pourront proccedder contrj? |es accusez 
absens a trois briefs jours> selon l'ordonnance. Fontainebleau, 
19 noY. 1549. — F. Brien.^ m, f» i03. 

6. Déclaration du roy Henri II , par laquelle^ en desrogeant à 
l'esdict du roy François 1*% il descbarge Fr. Mathieu Orry, in- 
quisiteur de la foy, de la communication qu'il estoit tenu bire 
de ces procès aux courtz souveraines, baillffs et seneschaulx, 
se contentant qu'il les communique aux ordinaires diocésains 
m leurs vicaires ; Iql confirmant de nouveau son pouvoir pour 
reuocqner les errans par bonne doclrine et saiocte remons- 
traaoe; recevoir les penitens à grâce et miséricorde, corriger 
et punir les obstinez. — Donnez à Sainct-Grermain en JLaye, le 
22 juin 1550. Vérifiée le 14 janvier ensuivant, i conditton de 
^ coroipuoiquer aux jpges royaulx aux cas privil^iei. — 
f. Brian. 201, M09. 

7. Lettres patentes par lesquelles le roy ordonne que com- 
missaires seront deputtés par la cour pour faire les procès des 
personnel mal sentans de la foy, en cas de négligence des juges 
présidiaux on leurs lieutenans. — Fontainebl., 11 février 1549. 

F. Irien. m, ^ 107. 

Commission pour informer à Noyon el àux efirirons contre 



les perso dO^ Éûlpfcîes .rijiT^'-ie. qiit nvoir^rtl rt^-lratir^ h qni-hin^ 
maison forte (eî my^^timblablfi pouToknl eslre des prôiaien 
disci|ïles de Caluin, qui m mMt mU^ ^ 1 julA IMIL -»P. 
Brien. 205, M!3. 

9* Ç^^gé solenneUâment donné par la conn de p^ariftaml 
éBKt/^PÉQ^ten ii'îcelle, te 1" juillet IWl, ponrallir 

uôg prfMsojretif ânjTQf i ce <K»tDmt9, coatmcter les Intm^ 
matîOEis comtnerîfïéës contre fei sectslenr^ des arreors 9f TatilM 
docirineSj suiv;)ni ['i r^llcl des lulherienSj en venu d'otie €om^ 
mission et leUres paternes scellées do grand soeaa da «rof . ^ 
BOlifléeff ^ Angera^ ïe 4 jaln précédent. — F* Srïflo. lOSp 1^ fis. 

iQi SWillir si les appellations de eeiiic q ni sont declarei bi^- 
âpîf ptr les iufes d'e^tiie soot receTablds. » Da jUfeiibge: 
Ses &efit%iim>^ Offris; li tHmnibre IIM. — fifieu. 13S, 
f' 131. 

11. Bemoastrancêâ de la cour de parleoiem au roy âor loodi i 
âtt lt viars mi, toneHant la punition des faeretitfOflS. ^ tWi. 

octobre 1555. — F. linVis. 20:i, 1^5, 

It. Ëdit du roy Henri II contre ceui de la reltigioo ds k Tillèt 
d^Augrogne et autres lianï en Piedmont. iSS7.~Siill1-fii^ 

main, 27 novembre 1556. — F. Brien. 203^ f" m. 

13. Poursuite contre les beretiques : un d'enlr^eiix enuM» 
defant te Wf^W lûiivM^ qui rtnterrogaa. il mMj §SS^, — 
F.Brien. S05, M 41. 

14. Bref do pape Paul llîh ponr restal)l[ffseaienl de riaqoaÉ* 
tien en Fran^^g, adrisaï ^ftu cardf naalx de Lorraîiia, d» 

. bon et de Chasiiilon^ commlmii%i a ce depputea. — D 
Home, au Vatican, le Î6" apvrîl ifSST. — Home, afril ISW-^ 

F, Brien. t05, f« 143. 

permission Henry I* d'exécuter 16 brief ûn |9p 

fini 4, portattt (émission tnx ear^nault 4$ tomiœ. dt 
Itourbtui e'. rio Cl)u?ti]l>n, [loiir rin(|uUition de fb^esie 
Il royaum^j avec facuUé de subroger autres inquisîteora suil^ 
«iJii à 1a reaemdes appellatîOQ^ de ienrs (ïrûmWÊOm^^ 
«9itoé a Compleftiê, te S4P- juillet Vériâer en fttriaailft 
ti^f aéanl en aon lici de inâtlee» te 15 jauTter anifô M. — 

^jf^]kim.m.tim . s, , . 
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16. Lettres par lesquelles le roy faict deffences de faire con- 
yenticales, à peine de rasement des maisons où se feront lesd. 
conTenticules et assemblées. 

17. Arrest de la court de parlement^ prohibitif des coaventi- 
coles, assemblées illicites et prédications que Ton s'est ingéré 
faire en ceste ville et faulxbourgs. Publié à Paris, le dernier 
jour de mars 1560. — F. Brien. 205, f» 211. 

18. Procès-verbal de la dégradation d'Anne Dubourg, conseiller en 
la coor. 20 nov. 1559. — F* 154. 

19. Lettres par lesquelles ceux qui feront assemblées illicites pour 
le faict de la religion seront punis du supplice de mort et les 
maisons où se feront les assemblées démolies et razées. No- 
vembre 1559. — F» 159. 

20. Lettres et mandemens à rencontre des conventicules et as- 
semblées des hérétiques, avec pardon et don de cent escus aux 
^nonciateurs desd. conventicules et assemblées. 13 nov. 1559. 
-po 161. 

31. Lettres par lesquelles les seigneurs justiciers seront privés de 
leurs justices et les officiers royaux de leurs estatz et offices, 
qui seront negligens de punir ceux qui feront assemblées illicites 
pour le faict de la religion. Fév. 1559. — F'' 163. 

22. Lettre de pardon et abolition generalle pour ceux qui par cyde- 
vant ont mal senty de la foy de l'église, pourveu que ci-après 
iU vivent en bons catholiques : excepté ceux qui auront conspiré 
contre le roy et son Estât. Mars 1559. — F* 165. 

23. Etal du roy par lequel il laisse la connoissance du crime d'he- 
resie aux evesques ausqnelz il enjoint de résider en leurs eves- 
chez, deffend toutes assemblées illicites, déclarant ceux qui se 
trouveront criminels de ieze Maiesté comme aussi tous predi- 
eans faiseurs de placars et libelles diffamatoires. Mai 1560. — 
F«i73. 

24. Lettre escrite par le roy François II aux cinq cantons catho- 
liq Lucerne, Ury, Schwitz, Undervald et Zug. 7 aoust 1560. — 
F* 173. 
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La province iIq Moine, homée au nord par H Normtilfjfe, 
md par l'Anjou et h TimrainCj à Test par FOrManois, el » Vonm 
par la Bitià^ue, fur^ioil avec le P^jrche le graoïi ^i>uïern«îMHt 
ûti Mai no h Perehe, Sons le règne de Cbarles-IcCÈiauve. Mit^ 
dt pfartie da duché de Fraore- 0n des comies da Maine, Pouf 
panant pour la Terre-Saînte en 11 10, céda fe Uëtûë ifee T 
I iop nu, OfioffiMjjf PI^Diagen^^fliia d0 NortQiQdie, GtMi 
|Asâa afniî aox rats d'Ai^tei^i Artiior^ petlHîlf 4a " 
it1|llonor6 dfi Gayenneji ensuis Ja pa^ 

Mfift-Terrfe, et a'èn empaii ifB^i que de l'Anjou; paî 
par BOD rivalj en iX03, Phllrp^ie-Augusie saisit tétté oceasir^îi 
CODfli^quer les prorîures de la France qui apparieQOïeni à P 
tarre et âcxorda, l'année suivante, la seigoenm dn Maîoo à 
lén^ère de Sicile, veuve de Richard Gœur-de-Lien, Saioi^ 
taùtii celle phjviuce a Marjïuerite de Provence, fetuiini, Mt 
iD?e&t{l ensuite son frrTe, Charles ï'% comte d'Anjou et de hi^ 
T©nc«,dout It's ilc:ii eini^ints le f los-fr'dèrenljusqu'en î4âi* — Lonfali 
le réunît ù la Canronnt^ en i48^i. Henri il le donna de nour^tiri 
Apanage à son troisiLMie iHsp Henri (depuis Henri lil)f quî l« i 
à François, duc d'Alençon, son,frère^ei ce dernier éUia mari! 
posLénié,eQ ifM, le AJaioe fut déïlnitifeméni réuni à la Oon^sril^ 
h&m XIV âmu$ le ij(re de due ita ll«îiid à l'eut 4êt ih d« 
jtanie de lloDl#$paa* — An% dtfttiirs leniit 4t la mnmii 
M^jlâttf^^o r6^^ da Parlement d« Pari^ 4il gm^a 
KMMÉÉiW if d6 là |)iQératilé de Toars. |l q^^opreanil q^îatr« 
tiona : celles du Idnsj de Laval, de ttâfeèoe ei de Cl 
Lodr. H étoU divisé sa HinMIitBe, cM4f«« Haï» ; 
«tafif-lieu Mayc>nnt^; BaQl-PM^M^ililMI 
^Micu U^mïmirail, 

Le Mâim est aujourd'hui eoiupris dans li 4'ipifilpÊiil ^ 
Sarlhc* Ses quatre arrori 1t^se[EleQ'- mi [wmv f|lpf|JinriT ie ! 
b Flfrctip. iïaniers et Saml-C^lai ai H 8||iifi' î;>jr 
MU ia d^partamaaL dâ k Ma^fenae^ H 
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GÀTAL. — MAINE. IS 

27. Mémoire de Tbistoire da pays et comté du Maine. i628. * 
t.lat.,<oM 

28. Mémoire sor la province da Maine. 4698. — Snppl., 2100. 
Même Toloine que U généralité de Toturt et d'Anjou. 

29. Dom Briant. — Genorr^nia: 18* sfèbte. — F. tat., 10037. 

30. Papiers de Dom Brtant relatifs à Phtstoire do Maine. W sfèbW. 
— P. lat.^ 10038. 

31. Recherches curienses du Maine. — d'Ang.,* 16; fol. 195. 

32. Le cotttumier én ttaliuê!. 19* slèèle. G^ign;, 51. 

33. Familles dont il est fait mention au procès-yerbal de ta bon- 
tome du Maine.— D Aûg.; 15; fol. 167. 

34. Extraits dé rhi^tè'tre dè^ comtes clu Maine de Troulllard. ^ 
f».,t6îfbt.71. 

35. Cù^bi dé charteé concernant les protinceâ d'Anjou et du 
Aaîiiè. — 14538. 

36. Peroust (deux lettres du sieur) et une autre de M. de Ghau- 
tèlîri à M. TaLbé d'Aùgean, lecteur do roy, demeurant fi la 
placé Itoyale à Pàriâ, an sujet de ses recherches sur Phistôlre 
de la province. Le Mans, 24 novembre 1710. — ITAng., 16; 
fol. 36. 

37. Suite de l'histoire des àeignetfrs dé Hayeniïe que M. l'abbé 
d'Angean souhaite à son très hurbble serviteur Taûqoird, — 
précédée d'une lettre de présentation. — 16., fol., 215. 

38. Remarques historiques et chronologiques du duché-pairié de 
Mayenne. - 16., 18; fol. 219. 

39. Recueil de pièces relatives à la ville du Mans.— BI. Mant., 4. 

40. Reconnoissance de l'abbesse et couvent de la Perriiie> par 
laquelle il est déclaré que le comte du Mans a tonte juridiction 
temporelle, en une leur maison sise en la ville du Mans, excepté 
que ledit comte ne le peut contraindre, mettre icelle maison 
bors de leurs mains. 1304. — Très, des Gb., 67. 

41. Procuration des citoyens du Mans à quelques uns d'entre 
eux pour traiter en leurs noms des différends qu'ib avoient 
avec Gharles, comte d'Anjou et du Maine. Au Mans 1314. — 
16., 85. 
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42. Promesse de Amaolry , sire de Craon, Henry d'Avangoor, 
sire du Maine, et Jean de Vendosme, chevalier^ à Charles, comte 
de Valois, et son fils Philippe Laisné, comte da Maine, de re- 
renoncer à tontes alliances et confréries^ au préjodice de leur 
juridiction. Paris, Tan 1317. — 16., 91. 

43. Les noms de ceax d'Anjou et du Maine, au nombre desqœb 
figurent plusieurs nobles qui ont appelé contre Charles d'Anjou 
de défaut de droit. — 16., 107. 

44. Le Maine et l'Anjou donnés par le roy Jean à Louis, soo 
fils. 1360. — Dup., 222. 

45. Lettre Louis d'Anjou que le Mayne ne iny a esté baillé 
que pour luy et ses hoirs mâles. 1370. — 16., 657. 

46. Copie de la vente de la terre de Congé-sous-Ome, au roy 
Charles V par Jean de et Macé de Villiers, escuyer, sei- 
gneur de Villiers. Au Mans, Tan 1392. Y est fait menti<m de 
Hugues de Polignal, chevalier. — Très, des Ch. Tours, 56. 

47. Registre d'expéditions faites en la Chambre des Comptes de 
monseigneur le comte du Maine. Le Maine, 1467-91.— Arch. L, 
sect. domaniale, P., cot., i35i. 

48. Confirmatio priviligiorum pro comité Cenomani» et subditis 
suis. 1446. — Très, des Ch. roy., 224. 

49. Lettre du roy Charles VII, par laquelle il octroyé la gr&ee 
spécialle à Charles, comte du Maine, de nommer pour une fois 
aux offices du grenier à sel au lieu de Marsillaque, en Langue- 
doc, avec une déclaration qu'aucun des seigneurs de son sang 
ne autre ne pourra dorénavant prétendre aucun droit de nomi- 
nation ès offices établis ès lieux qu'ils ont eu ou pourront avoir 
par acquêt ne autrement. A Vendosme, le 3 novembre 145S. 
-15. 

50. Permissio facta Ludovic Bastardo Cenomaniae instaurandi et 
fortificandi castrum de sancte Neomaye. Versailles, 1469. — 
Très, des Ch. roy., 196. 

51. Contract de Jeanne de Lorraine avec Charles d'Anjou, comte 
du Maine. 1477. — Dup., 98. 

52. Abolitio pro Carolo, duce Calabri», comiti Cenomanend. 
1476. — 16., 204. 
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53. Greatio nondinarum apud locam de Tbure pro Lndoyico Bas- 
tardo da Maioe, domino dicU locû 1480. — Très, des Ch., 200. 

54. Donom factam Joanni Bastardo GeoomanisB et suis bœre- 
dibas, de Castellania de Gharon. — Dooné à Thouars. 1480. 

55. Gonfirmatio doni facti magistro et fratribns bospitalis dtf 
Gonfort, secas Genomooiam, de 20 1. bosci, per eos percipiendis 
singnlis annis io foresta de longo AIneto. 1481. — Ib., 209. 

56. Gonfirmatio privilegioram pro babitantibos vill» Gœnoma- 
nensis. Donné à la Fiescbe au mois de septembre 1488(FranQ.)- 
— SeriL, 429«*, fol. 814 v.; Reg., 219; Act., 201. 

57. Monstre et reyene faite à la Guiercbe, en Bretaigne, le l*' 
aonst 1491, de 110 bommes de gaerre à pié, sons la conduite 
de Jeban de Sansavoir, leur capitaine, par nous Jeban Gnérin, 
seigneur des Sarbiers, et Antboine Fondras, seigneur de Cor- 
senay. — Gaign., 782^, fol. 423. 

58. Monstre et reyeue faite à la Guierebe, le 1*' aoust 1491, de 
110 bommes de guerre à pié, sous la conduite de Jeban de 
Sassay, seigneur de Say, par nous Jeban Guerrin et Antboine 
Fondras. — 16., fol. 424. 

59. Monstre et reyeue faite à la Guierche, le 1*' aonst 1491, de 
553 bommes de guerre à pié de Philippe de Bieryille, seigneor 
dudit lieu, par nous Jeban Guérin et Antboine Fondras. — I6«, 
fol. 425. 

60. Monstre et reyeue faite à la Guiercbe, le 1«' aoust 1491, de 
400 hommes de guerre à pied, sous la conduite de Jeban Ar.bé 
seigneur dudit lieu, par nous Jehan Guérin et Antoine Foudr:^;}, 
— 16., fol. 426. 

61. Monstre et reyeue faite à la Guiercbe le 1"' aoust 1491, de 
200 bommes de guerre à pié, sous la charge de Jehan de Baais 
seigneur de Bellegarde, par nous Jeban Guérin et Antho:i:6 
Fondras. — 16., fol. 427. 

62. Lettre-patente de François I^, portaat ratification et confir- 
mation des priyiléges de la yille du Mans. — Donné à Ambo-.rè, 
juin 1515. Rég. le 28 juin 1572. - 7* vol des Ord. de Ch., IX, 
C, Ff.; fol. 65. 

I3« année. JanTier«FèTrier 1867. Cit. i 
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* %i" . 1 - . 

4àr ChaTigny à la royne mère, an sojet de i'éiaeate ftôfinilalri 
«#jiéè fed ceu<^ ville par lée prfrlie:^ et moveiitlfittÂ/Àl' 

64. ReoiODSlrances eîjToyiks an roy par la fiobkçse d«» h R. R, 
des païs ei comlé du Maine, sur les as^a^i^iiiats el piilériti, 
SAomapeat de miBOQs^ aédtUoQs^ violeoifiiit de femmes» cl 
tfUr^3 crimes tiorriblea commis itepnis 1a pnMtoli»! âi 
de pA^Qcatioïi ilacUns le comlé^ et préêMé 4 Si Mitii* i 
(loussiUpa le août 1564- — F. bi-, IGSG. 

V^ VM mmM klM. û^m de Sillé-MîuuUiim» |W ii» 

(4" art.), 

(^ qh Fmçois on sei^}i;i: de ¥^8 , «eoriliâ» 
Ë&mp^^ du Haos le 6 d4cej»bef Im mHne^ et. Ici # 

sordras q^ie li ^S^^m --|ilfPQi*i 

1589. 8778 l fr. 327S^ foî. 136, 
% Leitce ^ écbefiiifi delà TiJle du Uahb. — Gaign,^ 1», 

Summaire de la dépesdie de M. Téreâqae du Maoi au fta 
tti^y lilj loucbaoï ^e u^ocialioA avec te pipe Suft> 

70, Dïïrours de li [mi?.f.ince du papÉ^ par M. ré?t>sqi]ç da liH* 
j^lâu^e d'Augenaejï, de 1^ mÂÎÀûfl Haïubouiliei,— Briima., 1; 

71. Délaide six tnoîs accordé an eardfpal de RtfBlwrflIfyiii^ 
qjSB du MaoSp pour faire hommage au comlé Si^ iUam,^^ 

7i. Le sieDT fabenT 1 1& CcMl ^ a-Biph 

Sur im amiQÉf fiii m m ftii^putittdtiii d« liiflii a 



73. Le sîra^ToIieîtf à It Gel^ 3 WJ - S^-Blff*^ «i 



7V ComiGftpti de mariage de Hathario de TUUacs et de GiliUe* 
mett de Neufyillette. — Gaigo., 64^; fol. 380i 

7C Pour le présîdial da J)Ian8 contre M. de Nevers toocbant It 
docbé de Mayenne. — Dap., 237. 

76. Discours an roi pour la défense de M. de Bonillé, comte d^ 
Créace^ appelé par 1|bs babitants de la Tille du Mans à leur se- 
cours. — 103453'3. 

77. Notice, sur le Trésor trpuTé au Mans. Gler»» 240; foL iSl« 

78. Extrait des titres du domaine du comté du May ne qui m'oat 
été Qonununiqnés par MM* le lieutenant générai et procureur do- 
rpi. 13 novembre 1697. — Fol. 206. 

79. Questionnaire sur Tétat du Maine arec les réponses. — 
f>9iUg., 16; fol. 138. 

80. Mémoire pour répondre à M. l'intendant à ses demandes sur 
la proyinoe du Maine. Novembre 1697. — Ib.; fol. 283. 

8L Matériaux pour Tbistoire liltéraire d'Anjou , du Mans^, da 
Gbartres : le catalogue des auteurs manceaux^ revu et augmenté. 
— 17005; F^*., 17066 ; Très., 987 b.-c. 

JÇittrait du registre des généalogies et, preuves, de noblesse 
4^. l'ordre de Saiot-Micbek ^ D'Ang.^ 16; foK 189. 

8% Etait de tous les fiefs^ terres et seigneuries b(>mmages,ét(ini 
an ressort du Maps^ tir^ de la Gbambre des Comptes en 19i4. 
— 16.; fol. 277. 

81. Justice coatentieoses de la prpYme dg Maine. — Aw; 161. 
270. 

8& Greniers et cbambres du département du Maine. 1667^ 
J8w; fol. 299. 

86. Bstat des greniers à sel du département do Mans^ qui sent 

eu nombre de treize. — Ib.^ 18; foi. 160. 

87. Titres de la seigneurie du château de l'Hermitage (Haine). — 
Arcb. imp^., secu dom P.; cot. 1424-27. 

88. Extrait du Journal d'un nommé Bongard, notaire, lequel 
journal est entre les mains M. Hoyau^ ancien procureur de la 
piéfosté. — FoL 215 
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89. Recueil des temps esqaels les esglises du Mans oui esté f<n- 
dées. — F. lat., 1686; fol. 125. 

90. Séries episcoporam Gœaomanen^aiQ^ "fWMIi/^»9ii leLU 
à 94. 

91. Notice des Evêqaes du Mans> été. — Gaiigé^ fit. 

92. Gesta domni Bertigranni CenomaDise orbîs episcopi (587-131) 
qui fait Dovissimo tempore Gbilperici fliil Ciot^arii» teapoif 
Giotharii fiiii ejusdem Ghilperici, qui ftierent reges WrMammm^ 
Tiri illustres. — Ex veteri codice ms,— GolL, dft cliiinp* Miugr. 

93. Liasse de papiers concernant les oafl^infr A^Hadetol, 
évêque du Mans (1097-1125), qne M. EÉfûEê aoQtmilQÎgiit m 
R. P. Beaugendre pour son édition «rHil ieber^ et qui lui Ta- 
rent rendus après la mort des relî£ieai le 16 st^temlf§ ||^ 

— Bal. Arm., 4, p. 5, n. 1. 

94. Extrait du martyrologe de Téglise du Mans. — Gangé> 142. 

95. Obituaire de l'église du Mans. — Extrait d'un cartolaire de 
la même église (xyui« siècle). — F. lat., 9206. 

96. Fouillé du diocèse du Mans. — D'Ange iS>Xot 201» 

97. Etat des biens donnés à Téglise du diocèse du Miias, 1357' 
pour justiûer l'antiquité des d'Eschelîes. — Duch-, 7; foL 157. 

98. Election du Mans — nomenclature des paroisses qui il 
composent avec le nom des seigaeoitil tlakp^sitlQit dA cÉieoi 
d'eux. — D'Ang., iH; toi ilfî, 

99. Lettres patentes de Louis XI portant règlement pour les prî* 
viléges de l'église cathédrale du Mans* — Donoé à Tours le 
16 octobre 1461. - Ord. de l.ouis XI, 1" voL . .i. E, fol. 

100. Lettres patentes Je Louis XI ponant règlemeot poor \&é {in- 
Tiléges des doyen, lîbauoiaes et cUapitre de l^li^e catii^iUiiS 
du Mans. — Donné «u Loj$ <l0 ViiMmieaii? sepmiibrai4J& 

— Ord. de Louis XII, tôt. W: tL 

101. GoDûrt.iatio privîlegiorum decani et capituli ecckêim Ceofh 
manensis. — Donné au Ples^i^QrPiiig-terîoaj^ ^egifaàigB 
1482. - Très, des 4i9«; kLim ^ 

102. Lettre patente d| UlâlJa'^|^^ 
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léges de la cathédrale da Mans. — Donné à Pleasis-les-Tours. 
Septembre 1482. — Ord. de Charles VIII, col. H; fol. 14. 

103. Remontrance au roy pour révèque da Mans en une assem- 
blée da clergé. — Dap. 266. 

104. Epitaphes qai sont en l'église Saint-Jalien da Mans. — 
Dach., !5S; fol. 21. 

105. Bénéfices dépendants de l'évêche du Mans. — Col. Dang. 18; 
toi. 73. 

106. Déclaration d'Henri III portant exemption et décharge à 
ceax da diocèse et évèché da Mans d'exhiber lears titres et dé- 
claration de leurs héritages aux communes, établis pour les 
francs fiefs et acquêts. 28 septembre 1574. — Arch. imp., table 
des Ord., t. II. 

107. Abbaïe de La Couture au Mans. — Ducb. Val., 56; fol. 362. 

108. Abbaie de la Coutare, près de la ville du Mans. — Extraits 
du cartulaire de Tabbaie et diverses autres matières concemart 
cette maison. (Copie de Gaigoaires et de ses scribes.) — Gai^n., 



109. Collatéral, ou pouillé de l'abbaye de la Couture.— Ane. F., 
103923. 

110. Vente d*un demi -journal de terre sis auprès du gué de Mau- 
ny, relevant de l'abbé de la Couture au Roi Philippe de Valois 
par Philippe de Valais (sic). Au Mans en 1327. (Très, de ch. lay.) 

111. Vente de trois journaux de terre tenus dudit abbé audit 
Philippe de Valois par Gilles Prévost et sa femme. Au Mans, 
1327. Ib. 

112. Vente d'une partie des bois de la Talay, en la forêt de Lo- 
mannay, audit Philippe de Valois, par Huet de la Vemer. Au 
Mans, 1327. Ib. 

113. Vente de cinq journaux de terre sis environ le gué de 
Mauny audit Philippe de Valois, par Denise La Vayrie. Au 
Mans, 1327. Ib. 

114. Vente de 15 livres de rente audit Philippe de Valois par Jean 
de la Mestairie. Au mans, 1327. Ib. 

115. Bail à rente de quelques étaux à vendre pain et d'une place 



119. 




Sise aux haftes <hi Mans par Jean Le Tavemidr ti sa fem&ie, 
aa nom dn roy Pbilippë de Valois. An Mans, t$32. Ib. 

116. Bail à rente de quelques étant d*nne place an lUIns, lo 
nom do roy Philippe YI, à Jean Le Bailller et sa femme. Aa 
Mans, 1332. Ib. 

117. Procès-verbal tonchant la sédition arrivée an Mans le 99 
tembre 1619, lors de i'exécntion dn restafolissement des rëlbr- 
més en Tabbaye de la Gontnre, — avec le procès-verbd de 

rassemblée de ville dn 22 dndit mois. — S. 0. fr., Ifô; UA. 

118. Notice snr Saint-Martin do Mais et Saint-Seîfa d'Angen. - 
Dacb., 9612; fol. 285-286. 

119. Fondation de Salnt^Vincent du Mans. — Dncb., 51; floL i63 
à 469. 

12a Fondation et titres dn Mont-dn-Pari; tii thantis, diocèse éi 
Mans. — Fondation et titres de l'abbaye de religieuses d'Estin' 
tu ckamiê, diocèse dn Mans. — Arm. Bal.» 38; fol. 279-284. 

121. Bésultat capitulaire des rellgienx de l'abbaie de Notre-Dame- 
de-Fontaine-Daniel, diocèse dn Mans, an sujet des propositions 
ponr la baillie à rente des fonds de ladite abbaye. 30 avril 1668. 
— D'Ang., 18; fol. 221. 

122. Défaut donné contre les religieux de Fontaine-Daniel pov 
bommage non fait an comte du idaine. 1576.— Arcb. m^., 719; 
fol. 3 v» (2* art). 

123. Fondation et titres dn prieuré de Toffé (Tni&acom) an diooàw 
dn Mans. — 2* Arm. Baluxe, 38; fol. 285. 

124. Fondation de l'abbaye de Beaulien en la ville dn Mans. 1124. 
16.; fol. 275. 

125. Ghartnlari nm Sancti Pétri Solemniaci. — Gart, 135; 9193; 
fol. 293. 

126. Epiupbes de l'abbaye deCbampagne» an MainOé— Dadi.i<Hf; 
fol. 19. 

127. Pièces concernant les religionnaires dn Mans et Maine» 1683 
à 1687 : 1° Signification solennelle de Tavertissement pastoral 
du clergé de France au consistoire du Mans. CorrespoDdaooe 
ministérielle de M. Levayer, lieutenant général du Mans à cette 
ipoqne.— Dénonciations, suppliques et instances de ré?ê4Qt 
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du Macs, da curé, etc^ au roi et au P. Lachaise^ jésaite,, çop- 
seiller d'Etat, pour faire disparoitre de cette ville l'exero^^ de 
la. R. P. R. et le temple des RR. — 3^ État des revpni:^ jbI 
reotes du Consistoire (sans date). — Arch. imp., t. T., 247, 
no iO; liasse 83. 

116. Gartolaire de Sainte-Marie de Peraeiftie, ordre de Otmnt, 
diocèse du Man^, copié au xviir siècle. F. iat., 5474; 

Lettre de l'abbé et couvent dè Pârsaigne, ordre de tineanx, 
diocèse dû Mans, par lactoeHe ils mettent en la proieclioh et 
garde de Charles, comté de Vàtôis, leurs personnes ei le mo- 
nastère et tous les biens dudit monastère. — Fol. âSd. 

130. Aveu fait par les religieux de l'abbaye de Perseignei an 
comte du Maine, — mais en invoquant leurs privilèges. 1576.-* 
Arch. imp., 719 ; fol. 7 (!•' art.). 

(âera continué.) 



GATALOGtJE DE LA COLLECtlÔN 

COURCHETET D'ESNANS 

DOCUMENTS POUR SERVm A L'BISTOIBB DES PATfi-BAS 

Nous empruntons aux excellents publications, de ^ (jacha^f^^ 
archiviste général du royaume de Belgique, la notice et l'inventaire 
qui suivent : • 

c Après l^a bataille dé l^'ohtënôi et la prise deBruxétlbs, tèè tût- 
nistres de Louis XY jugèrent l'occasion favorat)le pour faire re- 
diercher, dans les archives des Pays-Bas, les docaueiits qsi po«- 
Voîent intéresser les droits et les possessions du Rbi, Ott smtr âu 
progrès des lettres. Vn conseiller au parlement dé Besançon, 
nommé Courchetet d'Esnans, fut chargé de ce travail : dès le mois 
ÛB tuai 1746, il l'avoit entamé à Bruxelles. Sa mission fut régula- 
^i£8 Jjmr un arrêt du Conseil ^'Étal du i mai 1747, Ijui le ^coni- 
méttoit c à l'effet de faiiré les inventaires des archives, lunsi que 




LH CABINET HISÎOHIQUK. 

Sm peifeï ef âï^is A» SitBtmt «âteeîls, des chaintrm os 

» ^Siples, ^U■^ sp<'r^'lîiireri<?s ^îc guerre, ri'i^tat et de:^ finance, 
« inême du dépùt g^^ocral de> iirehiveii ancieiiDes êI moJertic* de? 
B Pays-Bas, 6t de tons aotres di^pôtâ ^taDi dios les yjUss de 
f firaxelleB, Bi^D^,. gandin i^t^de, Mnlines et aolres villiici 
il îfêQX âea provitîéas aotfVeîTeifiËm 'cDfLq jj^e ; faire futre 
« Irailsoii œpies dûment collât ion TK's sb's tjlrL'> et pGiiier^ qii'H 

trouTerait utilas et uécËs^ires 9 [j* même ârrèt rauiùTi^^^L 

fidêlfï^ i fîit lii jDgemtt «piniteiiir «n Bal^iviem 

«les traités. M. DTsaBUs ejafïloya qoiDxa mois, dii» la seule Tille 
dêBruxalies^ aux différentes opérations qat loi étoient e^oflée^.II 
m transporla emoîu- a Gand, à Bruges, à Maline:^ LoîjT^m.i 
Oistende^ à Nieuport, 4 Ypres, à Fumes, à Taumi, à M011Ï, i 
CUtrleroi, à Ntéanfi ét ll leFmiiia par Ha^iricbt, dont ïe$ irm^ 
f^çoîses s'étoient emparées à la tn de h guerre. Ces diff reos 
Toyages consumèrent quinze autres mois. Le premier soie; (k 
i^^^mmissaire, dans chaque d<?pôt, était de dresser un lOTeotlilv 
(iQrsqQ*U n'ea e&istoit pomi) des pièces qui aTOient qualiiai 
ipôfl m droit pubifc, et prîncfpaTéoiôiit âe mÏÏm qui fiMftM 
Ôïl|P0^r là Fr:inre. Il ►'nvayaît vi'X invenrairean mînîstrï*, qui \è 
tteettoit aa eélèiire académicien Secousse^ et celui-ci iDari;!iaU, 1 
h Wf(fi de cbaqne artlcte, si Jes pîècefi dûToieni être «Str»it<*^ ttû 
dilpôi m orlgioati^ on ail aolBioli ^ Ton en prît eoiïle. hie$ adA 
HîlglDaiijt que D'B^fiiK se Ht détiTrer^ rempHraii Mt 
«fifises : le éo octobre 1748, dou7.f^ \o\]rs exprès la sigustnrt de la 
petx d^Alx4i-Gltapelie, i'iniendijnt fraoçois de Sé^helle Les gt jias- 
ter i Ltite, attisl que ies manuscrits de ia Bibliothèque de Bmùfil 
tfie,<pm îmsùjmmvQïï ^êimmi tidifib (1)^ Laa îtifeiiMqtit 

a} Is KOntem^ent dii Pii^Bu na ceua de ï^amer fl^^MStf 
iifM»irt, isùtimïn as imité d'ili-la^apelto el à li e^riMM di 
Hfdidleaaii 1740. Vê^Û^ ptle eqilt»!at1i»>^ irïgnée k tMm, H 
90 Afikr 1746, ppnaH « t M îf^iNei et la UUiiiâièqtie de Sa 
m là ma Im umm anus, fiiH «SM^tion, qat hù ipinrtiennaat, «al 
« conMrf és ««i leur efltbr, aaoi qu'iia pulue en riea iOBstrure^ oq Mw- 
« jM»t0r killenrH, et le loat dmearef « i la Eante det patmaei ^nl y 
a P#îll)t»ées. ■ 

n flic 9Upiilé, par rtrticle 11 du inlxé d*Aix-lâ^a|>t^ltOr « tism «va Ht 
M pttpiëfs, tetlrea^ âocutikena et erebivés qui l'étotent iroutéi daoitfaMftt 
K ititm, flUea ^ plwoi qui dsf oieiil âtn reititu^ et eana AppirtÉMtf 
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les copies de pièces forent transportés à Paris^ et déposés à la Bi- 
bliothèque dn Roi. 

c Cette dernière collection étoit immense. M. D'Esnans^ après son 
retour à Paris, s'occupa d'y mettre de Tordre. Il venait à peine 
d*eii commencer le classement^ lorsqu'une décision du ministie 
l'appela ailleurs : il fat remplacé, dans ce travail, par M. Godart 
de Glamecy, membre de l'Académie de Soissons, qui l'acheva, au 
bout de quatre années. M. Godart distribuâtes inventaires suivant 
Pordre des dépôts dans lesquels ils avoieot été faits : quant aux 
copies de documens, il les rangea d'abord par ordre de n:atières, 
et toutes les pièces relatives à là même matière furent ensuite 
soumises à l'ordre chronologique. 

« Lorsque, en 1827, j'examinai la Collection dPEsnanSt les cartons 
qui la contenoient étoient relégués au-dessus des armoires de la 
première salle des manuscrits. 11 étoit aisé de voir, à la poussière 
qui les couvroit, qu'ils n'avoient pas été remués depuis longtemps * 
l'employé de la bibliothèque, de service dans cette salle^ ignoroit 
presque qu'ils fussent en cet endroit. Depuis, M. GbampolIion Fi- 
geac, devenu conservateur de la section des manuscrits de la Bi- 
bliothèque du Roi, les a fait placer plus convenablement. M. Gham- 
pollion a déjà rendu de bien importants services au dépôt national 
de la rue de Richelieu. 

c La ColkcHon d*Esnans se divise en deux parties distinctes : la 
première comprend les inventaires des archives belgiques; la 
deuxième^ des copies de documens conservés dans ces archives. 



PBRMIÈRB PARTIE. 

Inventaires. 

Les inventaires forment vingt et un volumes, dont les dix-sept 
premiers sont relatifs aux archives du gouvernement qui étoient 

• dans le même temps, s'il étoit possible, de la prise de poBMssion, on au 
m plus tard deux mois après l'échange des ratifications... » 

Le gooreruement des Pays-Bas ne put toutefois obtenir satisfaction^ que 
Ion de la conclusion du traité des limites du 16 mai 1760, et encore une 
partie des manuscrits de la Bibliothèque de Bourgogne et des documens 
enJerés ne furent-ils pas rendus. (G.) 



96 lb cabinet siST^i^Etm« 

- Yûh K ■ - 

139. iTLTentâirea ; des çharteâ ofigtblteà lift dtîiai ifSSSksii, 

- VoU 2. 

133. Tâblas des registres ç^t§^ t9 diimbrft àB& raaiplâ 
di^ i^atmat» âëpms liÛ§; -^t^t;t. 

Idê» XiblËf des regiiâLres de la f tiarubre ûm eompSês de BniMMi 
ç£Éii»rQEUQt les fillénettoas de^ doiaaiiiâs; iaTiiitiiç»4te «toi^ 
ûriglti)a1e« des dues de LûiemboQrg> — Tôt. L 

13^ fable d'un rfïgfstf# de Ta chambre âm comptais j^Éiiil, 
isoiitenant les privilèges, titres et esempttoiis de ûltm ^Pi^ 
nobles. Tilles et particu]îer^a|>porîésen cette chanibre en fifta 
deis letires'fiatenie:^ lîe MOSfiloOO; tables des fegistmaiâ 
affaires piirtiptiaèreji dek mâme chambre ^ inreEtaîra deianei 
et plans lèoàaéfTéa pi^là ôifimd ebambre» ^ Vol it 

136. Tables des guêtres de la cbambre des comptas de finbiat 
pour les arraires des monnaiei, d«f}»ia 1106 î tablât Ai» 
trea aax placarda de la môme cbasiJbrtt ^ VoL ^ 

49f : Vébtei deà r^rea notrs et atitM ngi^titts Mim li 

chambre des cotn[ite5 de Brabnnt* — VoU 7> 

Table des registres de ta chambre des comptée di Bndwoit 
]^ Itt illÉfnHi de ImxëmfcMt^ ^ TûL 8. 

in. Table des regif^trrs de la rbambre des comptes dd BntaBt 

poar les arffiiTos de la Giieldre autriciiieDoe. — VoU 9. 

140. Tables d(^s regislies des chartes et [)fivil«^^^i:*s produits a? 
les comptes du ^el de TandieDce de Or^bunt ; iny^nUim {pi: 
lïtratts) d^ ans et mémoin» de la ebarabm dis «ooipui 4^ 
firabant, de t660 à — Tuf. ta 

141. Répertoire dea refistrea aux chartes dâ ta 43liiaibfe te 

comptes de Flandre, depuis 16(>7* — VoU H- 

IIS, Tables dea placards de ïïksiâm, — Voi If . 



443. Invmtftîre chronologique des lettres et rescriptiôns de la 
chambré des comptes de Flandre, adressées an conseil dés finan- 
ces depùis 1B67. — Vol. i3. 

144. Inventaire des archives de la secrétairerie d*état. — Vol. 14. 

145. Inventaire des archives da conseil des finances; inventaire 
des papiers du gouvernement de la Franc he-Comté, retrouvés 
dans le cabinet du secrétariat ^ au château de Grey , en i662« — 
Vol. 1«. 

146. Suite de l'inventaire des archives dii coïiseil desfinaÂcéâ; 
inventaire des archives du conseil privé. — Vol. 15. 

147. Inventaire des pièces trouvées dans Tancienne chapelle du 
cardinal de Granvelle (conseil privé); inventaire du dépôt de la 
contadorie à la courJbrûlée. — Vol. i7. 

148. Inventaires : des cartuiaires delà ville de Bruges; des car- 
tulaires et chartes du Franc de Bruges; des archives de la ville 
de Charleroi; des archives de la ville de Maestricht; des archi- 
tes de la Villë de Môns; des registres aux résolutions des états 
de Hainaut, depuis 1682; dés rescriptions du conseil de Hàihaut^ 
depuis !698. — Vol. 18. 

149. Inventaires : des cartuiaires dé la ville de Gand; des regis- 
tres aux résolutions des états de Flandre, depuis 1725; des re- 
gistres aux rescriptionsdu conseil de Flandre, depuis 1673; des 
cartuiaires de là ville dTpres ; des archives de la châtellenie 
d^pres. — Vol 19. 

150. Inventaires : de quelques-uns des registres de la villç et des 
états de Namur; des registres aux placards et ordonnances du 
conseil provincial de Namur^ depuis 1580; des chartes du châ- 
teau de Namur. — Vol. 20. 

151. Inventaires des cartuiaires de la ville de Nieuport ; du cartu- 
iaire et des registres de la ville d*Ostende; des cartuiaires et 
chartes de la ville d*Ostende. — Vol. 21. 

Toufl ces Inventaires, ceux surtout que renferment les quatre 
derniers volumes, laissent beaucoup à désirer. Le commissairè 
D'Esnan^, àd rèste, n*en rédigea lui-môme que quelques-uns; les 
àilires exlstèiént déjà dans les dépôts qu'il visita^ et il se borna à 
en prendre copie. Cependant, cette partie de la collection a réel- 
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lement de la valeur : plusieurs des inventaires qu'elle comprend 
pour les archives du gouvernement des Pays-Bas manquent au 
dépôt de Bruxelles; d'autres mentionnent des documents qui nous 
ont été enlevés à la fin du dernier siècle^ et dont nous ne possé- 
dons pas de liste. 

Chaque volume d'inventaire est suivi d'une table alphabéti:)ue 
des matières qu'il contient. Pour compléter ce travail, M. Godart 
de Glamecy y joignit, en deux volumes, qui sont cotés fi et 23, 
une table générale des matières des vingt et un volumes. Le pre- 
mier volume de cette table générale comprend les lettres A-G; le 
deuxième, les lettres H-Z (i). 



DEUXIEME PARTIE. 

Copies de documenSé 

La deuxième partie de la collection se compose de 155 volumes. 

152. Dans les volumes i-8, intitulés : Pièces qui concernent le ffou- 
vemement ou les Pays-Bas en général, ont été rassemblés les lois, 
les ordonnances et les règlements généraux et tout ce qui con- 
cerne l'administration de la justice et de la police ; de plus, les 
correspondances avec les cours et les ministres étrangers (de 
1067 à 1745). 

153. Les volumes 9-18, intitulés : Pièces qui cnjicentrîi't hi /)^«* 
la guerre, contiennent les déclarations de guerre, les conveo- 
ttons faites pour le paiement des contributloiiSj pour la mdïil 
des prisonniers, les traités de paix et «Htm Afdeiplpwmi 
avoir trait aux mêmes objets (1100 à if^é. 

154. Le volume 19 est intitulé : Baux génêm& M p0itfii0m M 
différentes fermes des Pays-Bas (1656 à 4743). 

155. Les volumes 20 et 21 concernent les cbemins et ebaussées; 

(1) Voici l'iotitulé qu'elle porte : Table génàwÊè âÊ^.m^^ ^mmm 
aux XXI volumes d'inventaires faits duns /e« àdîftèi <f illQ^ dSirl^ 
Basy ès années 1716, 1747 et 17^8, par M, D^Ssnùm^ MMi/ler os fW^ 
ment de Besançon, commissaire du roi en cette partiêt fédigée 
forme par M. Godart de Clamecy, de CAcadéÊée de ^oàmi, ^lyMt'Ii 
tables particulières du commissaire du Roi, 
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156. Le Yolame 22, la conr de Rome et le clergé en général ; 

157. Le yolame 23, le commerce dans les 14«, i5% 16% 17* et 
iS* siècles; 

158. Le volume 24 contient les contrats de mariage et les testa- 
mens de quelques princes, ainsi que d'autres actes y relatifs; 

159. Les Yolumes 25 et 26, les contrats d'acquisitions, d'aliéna- 
tions et d'échanges de domaines faits par les souverains du paya 
(1203 à 1719); 

160. Les volumes 27-36, les arrêts, tarifs et réglemens en matière 
de droits d'entrée, de sortie, de transit et de tonlieu, ainsi que les 
pièces relatives aux revenus du souverain dans les Pays-Bas 
(1508 à 1743); 

161. Les volumes 37-39 sont intitulés : De VinqmsiUon et dej^l^hé^ 
résie; 

162. Les pièces renfermées dans les volumes 40-46 concernent 
les discussions au sujet des limites en général, qui s'élevèrent 
entre les Pays-Bas et les états voisins (1304 à 1737). 

163. Les volumes 47-65 contiennent les documents qui s*appli- 
quent aux limites en particulier. Je crois inutile de donner le 
titre de chacun d*eux : je me bornerai à observer qui'l y a, pour 
les terres de Fumai et Revin seulêuient, sept volumes (les 52* 
à 58*). 

164. Les volûmes 66-70 concernent les monnaies ; 

165. Les volumes 71-75, les offices; 

166. Le volume 76, les postes, coches et voitures publiques; 

167. Le volume 77, les rentes dues par différentes administra- 
tions des Pays-Bas; 

168. Les volumes 80 et 81, les terres franches. 

Après avoir rangé ainsi tout ce qu'il regarda comme appartenant 
aux matières générales, M. Godart classa les pièces qui avoient 
rapport à chacune des provinces en particulier et atix souverains 
par lesquels elle avoit été gouvernée. 

1M« Les volumes 82-85 concernent les pays rétrocédés en génârat. 



170. Le 86% les comtes et comté d'ArtaiSj iai comtes ât tomié 
4e fiari les âacs et doctil 

171. Le B7% les dacs, dai&$#tP9Ml40 talMe|Qtii0 iM IMé 

daché de Gueidre; 

]72é Le â8% les dac$ et dnché de Brubant; 

Ifl^ Le dl% les«egQ(B$^ptirtôif ll^i^^ 

de Lttxeuibotirg; 
i7& Le 93% les duos et duché de Luxambourg ; 

^ ^^m ^ m élM d« Luxembourg; les çmf ^ 

*J{emmi enAn^ rangées dans Tordre a!ptiâbitîqiie des nomtén 

lieux, les pièces i\m ont rapport à' des yilles et llLUifés de^. Tnyi 
Basj d'ALlemagao ou de France. Il tbe iHlfiii dé £lm eo&ai>Î£n9 
id i«i liti^deii tolumes : 

178. Vol. <ï5, Aire, Alost (pays d^^ Amiens, AnWI, Arfin|ebl' 
leaii d'}, Avesncï, BaiHeul, ïîapaume, Be4Ultldtl& 

179. Val, Beaumouii Béihnae, Brugeâ, 

481. Vol. 98, Cambrai, Cassel (rMIa el Mt9 èdb SbfliaMi 

Charleroij Ohiniai (vitle priocipatiié de). 

182. Vol. iï^i Coadé^ Coaflaaâ^ Cour^u^^ I>a|#eip ^ a ^âgi wflril 
m, VoK iOO, Ilii»|f»|^ %pil4^bpilklliP% 

hwy, Kagbien, 

iSi. Vol. lOi, FagnoUes (baronle dej, FauijUâmuiLL (tarfi et 

JéL Ufk WmmifïUB HitiUielleaie de). 
I9k Vvil. m, Fanm (riUiil cbUiUttii» d^t Gtod^ SmUW 
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187. Vol. 104^ Halst» Jamet (seigneurie de), lyoix (préyftté é*), 
L'Écluse. 

188. Vol. 105, Lille 

189. vol. 106, Lille, Douai et Orchies, Loo, Louvain, Mariem- 
bourg, Mariemont, Mau^éuge, Uaulde, Metz. 

190. Vol. 407, Marville, Menin (ville et verge de). 

191. Vol. 108-110, Menin (ville. et verge de). 

192. Vol. 111, Mons. Montbeillard (comté de), Mootfort (château 
de), XFommédy. 

193. Vol. 112, Muneau et Bertrix, Massogne (terre de). 

194. Vol. 113, Nieppe (bols de), I»^ieuport, Nivelles (abbaye de), 
Orchimont, Osirevant (comté d"), Oudenarde, PbUippevilie, Poil- 
vache (prévôté de), Poperinghe. 

195. Vol. 114, Renaix, Rumes et Templeuve, Ruremonde^ Saint- 
Berlin (abbaye de) à Saint-Omer, Saint-Hubert (abbaye de). 

196. Vol. 115, Saint-Hubert (abbaye de). 

197. Vol. 116, Saint-Hubert (abbaye de), Saint-Omer, Soigne (fo- 
rôtde)^ Stenay^ Thionville, Tingry (terre et château de). 

198. Vol. 117-141, Tournai et le Toumaisis. 

190. Vol. 142, Tournai 61 le TournaiMs, Toumhem (boi& de), V*- 
ienciennes, Wachtendonck (terre de), Waes (pays de). 

200. Vol. 143, Wamberk (seigneurie de), Warneton. 

201. Vol. 144, Warneton, Waulsort, Venlo. 

202. Vol. 145, Verdun, Wervick, Vezon et Brasmenil. 

203. Vol. 146-149, Ypres (ville et châtellenie de). 

204. Vol. 150, Ypres, Yperlée (la rivière de), Isengbien. 

205. Les cinqi demiera volumes (151-155) contiennent des doublas 
de pièces insérées dans les volumes précédons. 



3t ioe ûkmîm msimtm- 



Vlt^. CaS^t hût&rique, t. p. 173, 337, 1S7| t. B|p p. Slp M, I 
137, 16S, ai^t S71 i.W PTji $>à 79 i U V, p. t. ^ il». ■ 

206. Lorr. cuxu. Ueu\ NI. — Ce volume fontiect ik^ averiîs*e- | 
ïiitîii^, me moires, reqocLKà, procè^-vcrbaiiï, l(iitrt*s de g^titriT^ J 
aBsignatioDS de reales, âppomtemer.9, dé^larâliODS de i^nXt^ 
mmyom, mmûemû]Rr ejc^t tûueliaiit Iù& llûm. de Nidârsveit* 
Teri IfinTl]dH> ïfittbt; Noncûù^; INr^Tt, NoitvîUA, HoBSUiierart. i 
xN'imiity, Xourroy, Nousviller ot Nube^ouiirt. conr^^rn^iQt àd- 
tlculLei d'ealre k duc Lorr aîiio ronire le duc dt'. Luxembi*arï 
Qt TElficteur de Trêves snr (a aOUveniiDelé en la rivière de Mo* 
selle à i'eQdroît de NUteLL^^ïQriieftmtda Nûi^ «I itoMaU 
reDgagemeût de Noûsjird. Ï»égfiélti6fi des bofg ffoufUtoi 
Belmoni... — Marf'hé h Nortuy^j etc. 1341 -IGDL 

Ancien ru? chariea des xiv*^, iv* et sii'ïcles, conctTnant Ni>ûsi^t — 
Mémoifc [imprimi}) puur le sianr Jean Ja^tuin, au sujet de J& seigiMuf i 
de NouiUj, à&na un procèa pendant (It3?an4 isk caur du parleinetii ùt 

Sûr. Loir. oLTiu. h^.'$tm^i!immf. Mémtm. --G* vqImi 

eenUaiLt des mémoires, rasponses, copier de tlim,seiitfliifiBi>i#* 
rfttSj estati, déclarations, eiLtraits de litres, détibéralîoiis, fom* 
tldres de titres^ etc.j toochaiU les con teinta i<nï> en ire la Fniiitï 
01 lâLOEtiioesfir la propriété, droits et jurUdtcUaa du iQuqm* 
|gaÂlff<miie|;^^^^ 16911-1700. 

Wm îm 'im Mjpindaitt âu laiwiEtliat de Komâir. ^ tmM «W. 
i^|lMiliiiF;«"^4iâaûi^ en fkvtttrâe due de Lomlo^ tooduotlfr f^KV 
IHf^Mi^ w^QÎHt de naménj. ^ MtaoiMMw le loi eo i^iirti ^ 
pimâÊùUi — Inveotaire dei tStrei wmmmUêSt mw^aïsM,*-* ft^ 
teaces, nmluos ua bailïilge de rév&ché de Meti; sur kii ripp^lîïuoo» 4i 
pfraaaara, dépendait de la juridiction du marqumt de Nomcin). ^ 
j&»tiitloQ de ploatemi «taeilloQi loncliiitt \m «ppeUftUon^ donnéet par ta 
cbuDbie Impirfale, et pùOÊm U imti «t U i(gjuiliiitt de ttuqa» «i»- 

KM. Lorr. glu. Lieax. 0^-^ Tolome ccukUAnt des copte da 
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ira, de reprises, de mémoires, procarations, reqnSteSy estaUf 
procès-yerbaux, arrêts, rapports, missives, etc., et antres pièces 
de procédure touchant les lieux d'OberfoUen, Oberlcirch, Ober- 
contz» Oberstein, Obrecb, Obstetten, Oderfang, Ohéville, OiUe-^ 
Tille, Olley, Ongerange, Oreille, Orioconrt, Orirelie, Orweiller, 
Otbe, Ottonviile, Oarlacoar et Oziëres. Pour jastiûer qn'Ober- 
fallen et Oberkireb sont de la dépendance de Hombonrg et 
Saint- Avold... Sur l'affossage prétendu parles habitants d'Ober- 
contz dans la forêt de Callenhoven... La difficulté du comte 
d'Oberstein contre les officiers de Lorraine sur la propriété dê 
plusieurs villages de son voisinage... sur la jnrisdiction du vil- 
lage d'Oliey, dépendant de la souveraineté de Saint-Michel, à 
cause des différens des habitants de Saint-Jean contre ceux dudit 
Olley. 1633-1716. 
209. Lor. CLX. Mémoire pour justifier que le village d'Oberfillers 
est allemand. — Mémoires et faclums (imprimés) touchant le do- 
maine d'Ohéville. E(at des droit et rentes sur le village d'Oil- 
leville, Juvaincourt cl Lucieux. — Lellre autographe de Fran- 
çois-Antoine du Rocheret (1711), et Mémoire présenté par le 
même touchant ses droits seigneuriaux à Orioncourt. — Copie 
d'une charte de Marguerite abbesse de Gevigney, de 1261, tou- 
chant la dîme de Othe. — Mémoire (imprimé) pour les Porte- 
riens d'Oltouville et Recrange contre M. de La Croix, etc., etc. 

(Sera continué.) 



LES ARMOIRES DE BALUZE 

DBUXlfcMB ARMOIBK. 

(Sait©.) — (Voy. t. VIÎ, p. 236 et 268; t. VRI, p. 15, 31, 54, 76, W, 136, 
166, 186 et 243; t. IX, p. 5, 38, 85, 100, 157 et 188; t. X, p. 22, 37, 
109; t. XI, p. 15 et 86, 114; t. XII, p. 25, 66 et 114.) 

210. Tome xcv. 1. Deux lettres de S. Sévère, prêtre, à sa sœur. — 
P. i. 

2. Trois lettres d'Innocent III, et une d'Alexandre Vn. » 
P- 7. 

ta* anoée. Mare 1867. — (Ut. S 



I.E CAMIXÊT Hl::TÛHJ(iIJE. 

3é fielptioti dû miracles, tradiiîta de Tarab^. — PfO||kâi»iff 

rilaai< — P. §1, 

6. Eîenchas epi^iobnim sancti B juifacli el alionim..*, <pï 
exstaQl lu cQdiee saacU Hemigii RômeJisis. ^ loçE&Qief 
' iâimiiâéâîf * fmVtû 

7, Dq fiïU 91 au foï. 900 trouve une collectiou umBmtss 
da ptècas de po^^sie française, sérieusea ei tuiâjiies, Asaftls 
frib^pales som : Binad&et8taac9ad« irroitiÉraitiarSi^^ 

1^ Epîire de Voiture — l^pîire aa rai sur rin^crîpiioii 
flace des Victoires : Viro immùHali, M* Daucoiir — leAnx 
dérotj par le P. Snnlecq — le Perr.Hiif^t, <*onte — Bail a die sur 
m ol)>t daTODii tFôt-rare -r^ Plaîiite de^ statues du pekis Va- 

Ménage, par Colin. 

UWtq deï.deiaF'alleàBaiujLe» Go|oe?Q0j 27 jaiUet 

9. EpbtQii ifib^tib^ inos^r fi»tfihu WimiÊ^mlk^ .âmM- 

— p. 203. 

10. Litaaise reiDStîssiaiâa* ^ P. SIS. 

It^ PtlitflmteMlî» 61 cîirllâtas mâtf^pûlitaïUË. «F. ML 
12, Passio samnoruni martyrum X milliaoi* — P. S33. 
19. Plusieurs clianes earlovin^^Eennes. — P. Î38* 

14* GolIecUou de pièces de poi^ies diverses, dont les pHod' 
pales Sûpt : Chanson siîr l*Aca<U luii.- frdnf;oi>e^ par Ch ir ; 
« £p!tra ao présid ai Maicard^ par Gombarville — PortraàUa 

iraiU diters, — P* ' . 

Imssade à Home, — P. 331. 
47. fioUss dlfimi An^PiB O» Ain âlaniMmciiili 
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18. Lettres ûa roi Charles Y, touchant rexécution da lesta 
ment de l'archevêque de Reims (1375). — P. 347. 

19. Bulles de plusieurs papes. — P. 349. 

90. Bulle du pape Sixte lY autorisant le rot Louis XI à faire 
transporter près de lui plusieurs reliques insignes (1483). — 
P. 353. 

21. Lettres de Louis XI concernant la demande faîte par lui, 
aux religieux de Saint-Remi de Reims, de la sainte ampoule 
(1483). - P. 355. 

22. Notes et extraits divers. — Histoire de l'hospital de la 
Sainte-Trinité de Paris, et documents le concernant. — P. 359. 

23. Lettre autographe de François, duc d'Anjou, à Catherine 
de Médicis, sa mère (Bourges, 11 août ....)• — P* 384. 

24. Requête autographe d'un nommé Morin, demandant une 
commission pour lever les trésors qui sont en la possession des 
démons. — P. 386. 

25. Lettres et ordonnances du roi Louis XIII concernant la 
guerre et les finances. — Nominations à diverses charges. — 
P. 388. 

26. Lettre des consuls de Limoges à Henri IH (1588). * Page 
419. — Lettre de l'évôque de cette ville au roi. — P. 487, 

27. Lettres du roi d'Espagne pour la sécurité des courriers 
entre Rome, Venise et Paris (1645). — P. 421. 

28. Lettre du cardinal- préfet de la congrégation Be propaganda 
fide, au supérieur de l'ordre de Sainl-Jean-de-Dieu en France, 
accordant aux religieux de cet ordre le pouvoir d'absoudre des 
cas réservés au S. Siège dans leurs hôpitaux de la Guadeloupe 
et de la Martinique, original scellé (1697). — P. 424. 

29. Lettres et ordonnances diverses de Louis XIII. — P. 427. 



%t±. TofiBS XGVi, XGVii, zovui. Catalogue de la bibliothèque de 
€k)lbert, dressé en 1674, en trois tomes. 



Parelîa Bomae visa anno 1629, 
7. Traicné de la femjiiiin^jtion. — Autre de îaMUMlMi 
S. De i'impQâiUan de^ Qoms aux famiileâ. 

Borne lin temps de Clt'rnenl YIlï. 

10. Notes sur It's fjîaliîoîers de Moofeiciir Serein. 

11. Rappel dû ban exécuté contre Fran^. ïkildaÎA^ dœtéor 

12. Te^l:iment lie Ciesar Cremonïnos- ÎCâl. 

13. Da h digriitê de Patrice &Quhs les Ëmpareitrft« 

14. Mémoires des divJsians entre les «I IMiE fitttt m 

15. Dis unions des royaumes eî provînmes. 

Hêmoire si la confession auncublre se doit révdef. 

t7* S\ en crime de leze Majesté {ûteM^tret pmpré^f^S^^ m 
ioîH^AmïnT les rorioâ^êtî'ûrârê judïcîaïre. 

18* Sî un offirier condempné par défaut pour crîiije âc l^r 
Majesté perd sa charge incoatioent après le jugemant, ^ Aiî^ue 
idi j^miral de Ctiastîlton. 

10. Mémoire,^ poûr les confiscation»* 

20- Lettre de l^alzac h 'I héoplule. 

21. Lettre de Mt de BlatnriUe. 

13. t-etlre du baron de Saint-Surin. 

& llamtïrialt del Jo?b. — Ûriginal. 

là* tout !a fotîifimtlûQ de Qnillebtat 

Estùt du train, suite dt livrées, et 6e q^ll ecmirîM bin 
en k charge d'ambassadeur à Kome. 

E^lement pour sotilager ceux qui mût îoukt des laiiii^^ 
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S19. ToMB Yi. Tiltres et mémoires toachant le duché de Bretagne 
Jasqnes en 1500, savoir : 

1. Extraiots d'autbenrs anciens touchant la Bretagne. 

2. Généalogies des ducs de Bretagne. 

3. Droictsdu roy de France au duché de Bretagne. 

4. Mémoires pour monstrer le droit du roy au dict duché con- 
tre ceux de Penlhievre. 

5. Extraicts de Tlsle de Bretagne d*Argentré, par Monsieur le 
procureur gênerai de la Gueldre. 

6. Modus sessionis prœtorum et procelnm Britannise^ in par- 
lameto ducis. 

7. Jugement donné contre Pierre, duc de Bretagne. 1230* 

8. Les Osts deus au duc de Bretagne. 

9. Erection du comté de Bretagne en duché et pairie. 1297. 

10. Lettre du duc de Bretagne au roy Charles^ déclarant que 
pour les griefs qui lui ont esté faicts de la part du roy, il se 
tient deschargé de la foy et homage qu'il luy doit et le reputa 
son ennemy. 

11. Jugement rendu par plusieurs eresques, barons et cheya- 
liers en présence du roy saint Louis, que Pierre, du^ de Breta- 
gne, avoit forfaict envers loy et avoit perdu le bail de Bretagne. 
1230. 

12. Arrest de Ck)nflans. 1341. 

13. Premier traicté de Guerrande^ 1364^ pour le faict du du- 
ché de Bretagne. 

14. Deuxième traicté de Guerrande, 1380, entre Charles Y et 
Jean V, duc de Bretagne. — Hommage rendu au roy Charles VI 
par Jean Y, duc. 1403. 

15. Mémoire pour THommage de Bretagne. 

16. Disposition faite par Jean Y, duc de Bretagne. 1422. 

17. Déclaration de Louis III^ roy de Sicile, qu'il n'approuve 
pas le mariage de sa sœur lolande avec le fils du duc de Breta* 
gne. 28 juin 1431. 



DOncdiii &11 ilacbû de Brelagoe en fuvaur àe ceux deMomiail^ 
19. Ttislaineni tie François I, duc do Hrera^iîp, 1450< 
âû. Acte de foi et hommage pour la iireta^'ae* i45U. 
fî. Àeii^ par tBQfiel'lidMe Ff^ir^tt irÂ^ Ih'itasiaéiïètôÉnt 

jiiariage finlre ïtiy ei MargneniÊ d« Bret:i?ne, 1455. 

âi, Aeie par lequel Jeaa dâ Brosse et Kicote d$ Sratdgiiê n 
ctpguoiSMmt EtiDir du duo da BrdtagiiÉflt î^^ dtf l^â 

Irao^aï Uon faicLeavec te prince d^preagei^our Je faiddu 

24, âeruientz Taicls par li Ar^^iAi iiir b mUt « 
Ba^lrLo. i477. OrigiDaax. 

S. Transport faict par Jean de Brosse et !ffe^)e de tirEtafne^ 
tenime, au voy Lùuh XL du daché de lîrt^tagitu, 1479. 

Acte de m qui fut Taict à m^m limMU h wam^ 
m ducEié de Breiagoe. iftSS, 

Aubiî], 

3d* Contract de mariage de Ctiaileâ Vili et d'Aaoe de fifell* 



iiO. TuME VII. TiiUt^ ai mémoires pour te duché de areia|ie 
t'au ISÛ&io^ues en 1598i savoir ; 
i. Contraci de nwtafê de Vimé deBP^IgW It^îeîBBidi 
Çommiaes. 1^4» 

duché de Bretagne, 1514, 
3. Don faict par la royae Glaadç au roy Français squ Wfi 
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4. Pour la qualilé de seigneur usufruiotier de Bretagne que 

pi eiioii le roy François 1. i527. 

5. Cun tract de mariage de dame Uenée de France avec Her-^ 
culo d'ET^t. i327. 

G. Aliéuatiun faicte par le roi François I à ladicte dame Renée 
pour ses prétentions ès biens de Louis XIL 1528. 

7. Récompense du droict de ceux d'Albret sur le duché de 
Bretagne. 1531. 

8. Union de la Bretagne à la coaronue. 1533. 

9. Hemonstrances de la cour de Parlement sur le délaisse- 
ment laict par le roy du duché de Bretagne à Monsieur le Oau- 
pbio. 

10. Lt^ttre par laquelle le roy ordonne que le comté de Pen- 
tièvre sera délivré à Jean, duc d*£stampes. 1535. 

U. Partage de mad. Marguerite d'Orléans, comtesse d'Ëstam- 
pes. 1545. 

12. Lettres patentes de Henri II loucbant la provision de:» Le- 
néticôs dé Bretagne et Provence. 1550. 

13. Transaction entre le roy Heuri II et M. Jean de Bretagne, 
comte d*£stampes. 1555. 

14. Contract de mariage de Charles II, duc de Lorraine, avec- 
Claude de France. 1558. 

15. Acte faict par Sébastien de i.uxeaibourg-Martigue» qui 
déclare le duché de Breiague appartenir au roy, Tan 15(56. 

16. Plainte des gens du roy sur ce que le comte de Vertus 
prenoit le nom et les armes de Bretagne. 1567. 

17. Requesie présentée au roy par M. Renée de France, re- 
présentant au roy zoa droit sur la Bretagne* 1568. 

18. Transaction entre le roy Charles IX et la dite Renée de 
France. 1570. 

19. Regale en Bretagne. 



POBH Bzmm k t/mtowt nir^miam {listsi^p 

£dOtomes du Maine. — Usaiges, stîlïfsi et eùuiuineâ d'Anjou 
et du Maiue (xv^ siècle), — Diffère en beiU0ûtî|» de pottklê^ U 
éat pius âmpUï que les imprimés qu'on a de oetta coutnmeh — 
Tre^- des ch-^ reg. 219 (n^ SOI), 

â^â. Mémoires pour r^ifitoire ûn MainA. — léar, U 

(q" 13). 

323. M«^mQf]?€& de& imîijfim d'Ai^im et da Maine, ^ Qnft 
(0* 1 10). 

22t Mémoires des proTinces d'Anjoa et dû Marne- — Le TeUir. 

Mémoire droits du Rôleit4^|Qi|^âM|ftlfi^ 

(sans datf^). — Dupuy, 2:î3* ^ 

Observations de H. FûniàQÎea conceniftitt un mîmânior 

rhïstoire des provinci-^ d'Anjou, du Mayaa et ât tooriliM^^ 
M. de Valois- — V;ikj5idna, pag< i4t à {60, 

337. Fragtfiâri pmt aerftr i l^hlst^ dee eomtss ^Ai^j fm 

raine et Maine, — Yales^isna, p. Î4S- 

±ÎS. Notice des mesures prescrites au Mans par le roi Qeort U 
d* Angleierre, l^tiltt U(tlïii{xmr ti mteide^iiSS-^fi. Ben|, 

XVIL478. 

229, Robert, comte d^Alençou, Guillaume, séuéchal d'Anjoa, ol 
l'abbé de 5aint- Pierre de la Coatai0, eomtnatiîqiieîit a Phitîpps 

Wàïm. I reewioa âee diOérenda qol eïîstdieut ; f ^ eoiri I^Bi^ 

Que du Mnn? et la rernd B^ngère ; â& outre oatle ibébé 
ces^e et Hubert Biboule,— L'enquête avoil porté Burtà t0$ 
que peut lever le seigneur du Mans et sur l*étôndiie de b Hfl* 
lieue de ladite fille. OOi* — Ort^tBOL ftés. ûm «h. 
iri, 4«. 7. 626. 

2â0. Béreegère, reîoe d'Angleterre, abandoraei miippMilitfi» 
«et drof ti de daoafïe but JFalajae» JMfflfiRHit 4t Biiiiiefilto«|r- 
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Toucqaes. Le Roi lai donne la yille da Mans en échange. 12M. 
— Reg. de Phil. Aug. A. 37. 

S31. Bérengère, reine d'Angleterre, promet à Philippe-Anguste de 
ne pas le mettre en cause poar Loches^ à moins qu'il n'en jouisse 
lui-même : elle pourra poursuivre toute autre personne qu'elle 
Terrasaisie de cette yille. iâ05. — Très, des ch. Anglet. Il, 
4, m. 

232. Philippe-Auguste mande à la reine Bérengère qu'il a permis 
aux chanoines du Mans d'agrandir leur église, en franchissant 
le mur de la ville^ et de clore avec une palissade les fossés ap- 
partenant à cette église le long des cloîtres des chanoines. 
12 nov. 1217. — F. lal. 5211. B. p. 3. 

233. Lettre du roy Charles Vil au roy d'Angleterre pour la resti- 
tution de la ville du Mans. 1446. — Fr. 4054. F« 36. 

234. Marguerite, reine d'Angleterre, à Charles YII, suc la restitu- 
tion de la ville du Mans. 1446. — Fr. 4054. ¥• 37. 

235. Lettre escrite à Mathieu Go et Foulkes Eton, gouverneurs 
du Mans pour le roy d'Angleterre. 1447. — Fr. 4054. 

236. Deux lettres de Thomas Hoo, chevalier, chancelier de France 

pour le roy d'Angleterre, à Pierre de Brézé, seneschal de Poic- 

tou, touchant la restitution de la ville du Mans. 1447. — Fr. 

4054. F* 67 et 68. 

Très honoré seigneur, voas plaise savoir que Jehannequio Pasquler, 
escoyer... 

237. Lettre sans sign. ni adresse où il est parlé de la redition du 
Mans de Mathieu Ho et de Fouques Eton. — Fr. 4054. F<> 7i. 

238. Lettre pat. du roy d'Angleterre à Mich. Le Poulletier, garde 
du scel de la vicomte de Rouen, sur la restitution de la ville et 
chastel du Mans. — Fr. 4054. F» 73. 

Savoir faisons qae Tan de gr&ce I4ft7, le 23* de novembre.... 

239. Lettre (s. sign.) au roy d'Angleterre, sur la restitution du 
Mans. Très hault... — Fr. 4054. F* 74. 

Plaise savoir que après plusieurs alées et venues.... 

240. Monitoire du pape Pie II contre ceux qui avoient expolié le 
prieuré du Château et qui retenoieht leurs meubles et effets^ 




44 LE CABJN'HT HlSTOItQTIB. 

adressé m% prkun da B»uUeiv4a IIMi— 

iU^ ÙmÈm%umm^ ^^^^^ d#s prifjlefifr#i tpQr* 
de Fr. 



24:2. Jlomme^'es au comte du Maine (Arcb, impér., F. 

dt'pouiJIcment : 

\ , Préambule tiom mages faits au mmte du If aine, t^pr^- 
mnié paf iGHIl^âi^Bfiiatf s^goeorila VtllMif.w|S sepu i$7i 

S. Hoinmsge fait au comie du Maiac [<[}r François BdoliS' 
di$ Haubois, puuri^ feriîft'^ nteités^ Champfect et 11 fir- 

rien. ~ F" *L 

3. Mention de là barotiuic de Mayenne érigée an dotfM* — 

fali iiu i-omie du Aluine. — Ib. 

Boîïiiïiâfèfàftîii ^MatodftliriWfi^ le ^ de Marie; p^sr 
sarerredu Ilaut-BriliB,,-*-?* 4 

S, f u lait îit|£^t&l||i|îâiQe par Christophe de C^ani^jrtp 
pmim mt^ûetmrèétnù des Vieîlles-CôiïwUes. — Ifc. 

7. Do lai arccrtîn ù Beronde de Fdrrîéres, dame tà ItfB^ft 
|Mïur faire homrua^e au cutnte du Maine. — F» 5. 

8. Expoâîiiuu ôi^B raisouâ données par te baron de Soû^ A 
Ferray, pmt ne pai litire fiamouge au comie dti li^iiM. 

D « Âv<iu fait an comte du Maine par Tabbaye de SaJal-Célerifl 
IeGeté.l57S«F'>7. 

Ifi^ Ifideteine de Seauv^su déclare t^oir £3 terre dd Grqpf- 
ritt de lâ Diiae de SilK-te^Gutllauaie cl ne pas dépèatfi 
eomie du Mafse* — F« 6, 

il, H^^mmageteft au comte du Maine par Mlcol^ deCiiQi^ 
ëei^iK'ur de Keihr^. 1^76. F«> 



CATAL. — MAINB. 45 

ii. Françoise Bargoin, veuve de Jacqnes Goyet, déclare te- 
nir son lier d'Aigrefain do Tabbesse de Fontevraut et n*ètre pas 
tenue à hommage au comte du Maine. — Ib. 

13. Hommage du mareschal de Cossé au duc du Maine. ^ 
F*» 9. . * 

14. Hommage fait au comte du Maine par Simon Josselin, 
pour la terre de Nouons, appartenant à Nicolas Bouvery, son 
pupille. —FMI. 

15. Sursis accordé au chapitre de Saint-Maurice d* Angers, 
pour laire hommage au comte du Maine. 1576. — Ib. 

16. Défaut donné contre le sieur de Ghaham de Souge-le- 
Bruyant, pour n'avoir fait hommage au comte du Maine. 1576. 
— Ib. 

17. Défaut donné contre le commandeur de Quiclay pour n'a* 
voir pas fait hommage au comte du Maine. — F^ 12. 

18. Hommage fait au comte du Maine par Jeanne Gremotte, 
dame de la Clochère. — Ib. 

19. Acte par lequel Simon de Maillé, archevêque de Tours, 
est reconnu ne pas devoir hommage au comie du Maine pour 
rabtaye de Loroux, dont il est titulaire. — Ib. 

20. Défaut donné contre les religieux de Saint-Evroul pour 
n'avoir fait hommage au comte du Maine. — F^ 17. 

21. Défaut donné contre les religieux de Saint-Estienne de 
Caen pour n'avoir point fait hommage au comte du Maine. — Ib. 

22. Les religieux de l'abbaye de Bellebranche déclarent ne 
rien tenir du comte du Maine. — F** 18. 

23. Les religieux de l'abbaye du Perray-Neufdeclarent ne de- 
voir au comte du Maine d'autre homm;ge que le droict de ser- 
vice divin. — Ib. 

24. Sursis accordé au S' de la Ragoutîère pour faire hommage 
an comte du Maine. — 20. 

25. Hommage fait au comte du Maine par Tristan de Roe^ 
taiog, Sgr de la Guiche. F. 21. 

26. Hommage fait au comte du Maine par Jean de la Gbe- 
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rmrd, seigneur de ia Roche de Yauiï, en ^ojf. ûoni prikttiier 
et comme hnûtS de poiiimitte imïÊ i*àksbÊÊB^9t!tM&gl^ 
telou. 1570. -F.22. 

Iti. Sursis accordé au S' de Fdilietùune pour faire hûiniiiili 

âS. Homm; Lnj Uili au ci^mte du Mairie par Mathieu Tenndii 
^our son Qef de Le^pinardidre^ dépeadant du Cbâteau du I^f, 

20. Sursis accordé au S' de Qpil^]!||flrn^ lUfB Ipimm 
au mmiû du Haîsià 1576< — 

m ftommp l^ft ^jàtQ^iU llàlDe par FimiiQoit Debin- 

don. scigu. des Cha^teaux dgt^QiS de !tfâyec, CûUemiei, R^ê- 
Riou^, Yaumonis el Sûiirébfli^ dipeudaEits du eUlMra du Loir* 

31. HuiJiniaf^e fait au comte dn Mamo parle S' de Homiéroi, 
pour sa seigneurie de BeliBi qui dépend da cMieaït Ûu Lûif. — 
F. 39. 

3:2. Di^lai accordé au S' cle IS^ nilK^ pour faire iM^mafdaa 
comte du Maîae, de VûSTray ruis de Gaaoes fit di b SiOàoa* 
iiîèr^i tij^adatiti ^ tliMwm du Loir* F. 40« 

Dr] ai ai cordé S' de la PaesfUièfû pour Àtm 
au comte du Maiue. — F. 46. 

34. Délai accordé au S' de LoudoQ pour faire hommage 
comte du ^\a\nê de ses seigneuries de Ea GaniBiie m Jl^fllai 

Jembrie et la Mmm au Noroiaihi — F. 47, 

'Sh. Hommage au comte du Âïaiue par Martm Fautras ei Jeifi 
lie Sourubes poox te setgneoiiei êm Mt^i at ijÊimfèm. ^ 

F, 48* 

30. Prcûnsbulc des hommages faits au romle du Maiimei 4l 
Perche par les possesseurs deâ terres et seigneur les ê ^mÊÊÊÊm 

de soD chaleau de Bellesme* 1576. — I\ V.^. 

37. Aveu fait au comte du Maine par Marin de la Ferrièpe m 
nom et peut Vfmçois le Boy, siaur de Chavi|3iy «1 oomii de 
CUacbant, et potir AEtoloeUfi U li Tour, bmam il mUft if 
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38. Avea fait an comte da Maioe par Gaillanme de Brye, 
seigneur de la Mothe Serrant, pour la terre de Longuay. 1576. 
-F. 51. 

39. Hommage fait aa comte da Maine et du Perche par Fran- 
çois de Saini-Berthevin pour sa seigneurie de Ponthus, sur la^ 
quelle le S' de Villeroy dit avoir des droits. — Autre aveu du 
même pour sa seigneurie de Saint-Germain de la Gouldre. — 
F. 5i. Vo. 

40. Hommage fait au comte du Maine et du Perche par Lan- 
celot de Rosny, pour sa seigneurie de Guesmes, dépendante du 
cbâteaude Bellesme. 1576. — F. 53. 

41. Défaut pour hommage non fait au comte du Maine et du 
Perche par le seigneur de St-Denis des Goudrais. — F. 56. 

42. Délai accordé aux seigneurs de Courbayes, dépendants du 
chasteau de Bellesme, pour faire hommage au comte du Maine. 
Hommage présenté plus tard par eux. 1576. — F. 57. 

43. Hommage du comte du Maine pour la seigneurie de 
Blaude, dépendante du château de Bellesme. 1576. — F. 57. 

44. Le seigneur de Ghef-Perrigne et Marcilly, aprè^ un pre- 
mier défaut donné contre lui, est admis, par procureur, à faire 
hommage au comte du Maine. 1576. — F. 57. 

45. Hommage au comte du Maine et du Perche par Noël Ta- 
cheau, Sgr de la Grande Bethelerie ou Niguetière. — Ib. 

46. Délai donné au seign. de Ghanceaux pour faire hommage 
au comte du Maine et du Perche. 1576. — F. 58. 

47. Délai accordé au seigneur du Plessis pour faire hommage 
au comte du Maine de sa seigneurie, qui dépend du château de 
Bellesme. 1576. — Ib. 

48. Défaut donné contre le seigneur de Saint Jean de la Fo- 
rest, pour n^avoir fait hommage au comte du Maine et du Perche. 
— Ib. 

49. Défaut donné contre le seigneur du ôef de Mores, près 
Yauvineux, dépendant du chasteau de Bellesme. 1579. — 
F. 59. 

50. Sursis accordé par le commissaire du duc da Maine au 
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Si. Défaut donné contre le Sf p du Guay paur it*tvolr faii 
ïi^WfiagB aû corn Le du Maina de m sefgjaeum dé 

D± Uéîùm JoiLtië roiilre leSr de la IlÉMgrilièmill^ ApMOà^ 

par la fom mi suaire du ûm- tîu ikiiac, i^l6. ^ Du 

55. Prélenlian du Sr des Deux-€UûTnps i^nr le QeM 
m la ifiinjLï^j' irA[K."[iri>\ sui prononce par le cooiciiîSiiltv îli 
tiuc du Maine pour '*:ïii]tnner les liîres, i^7û, — F* (>!. 

Le Sr de Sértgny expose que temonltaÂfiEiule Heile^me 
di'f end tî<* sa ^ieT^Tunirie pour fil|î|i^ll t Mt 
CfrT^c r]u Mahie. l-jTi}. — Ih. 

:;ti, SLUiïis accordt^ par le rommissaîre du dnc da Maioa aaSr 
d(? Mnvjers pour fnirc l.[.»riJm:i-*> Ct^ mi^gms!^ t^^fl^ ^ 
et de Mnîitpnlif^rï. J5T(j* — F, 05. 

^îC, MomniBgû fuii au ('omi& Maine par Jorim GÉMifai 
1576. — llJ- 

o7. Mfiinrn.i!:!^ fait au comte du Maine por le Sr de P^ii| 



iU. Éleelîon de la Flèche» eaiDposie des «us deux paroicii»* 
--^ d&Qg., 15, foU iS3. 

tt4 Bili «Fim ntwUii fôûlittf i t>^iit4iim in fMp . . . 
4 limi de rente, à Fauget, — Piruieitideinèr et m ffiQ 
Gervai&e d«» Vmta, ecuior, fils âe Gimiso lia YÉïaio aa i 

Vente de lad. rente de 30 liv.à Roliîn de lA\m, drapifr, pîir 
Guiit»umG de Picqaorg^ne, eEiôva],, sire de Ui BcN^be de Mayer^Df, 
-«lâ«tel de PoHian. A A^mi en mz. — tb* 

SI6. Vcr^Te df^ fa m^me reBte ptr tedil Babfii « CVnuiilU ^ 
• Vibia, Âu Mans, «a 1341, 



* 



cayàl* — mm. 49 

i47k Conditidaâ d« la fondation da eoilége dt h Plidiê (IMi) ife^ 

des obsemtlons do Fontanieu. — Colb., ii; Fout. 4{8i 

Henri IV atolt pflè la ?ille de h rtécliô ôil &l^*ectido, p:rce qué^ dit la 
tf adidod, 11 y avolt été conçu et qu'il en étoit fteigodur particulier coaune 
fib et héritier des ducB do Vendôme. — Françoise d' A lènçon, femme de 
Charles duc de Vendôme et ayeul^ d'Henri IV y avoit fait bâtir, en 
1040, UQ diAteau magnifique, dit longtemps /e châteùU ûôufy que Henri IV 
donna et affecta au collège de la Flèche : c'eat là qoo fun?iit pojtté» toû 
ccBor et celui de Marie de Médicis. ^ Il existe un arand nombro dts 
piècii Uat imprimées qu'inédites sur cette époque de l'histoire de U 
rièolM, dont nous donnerons allleun le Catalogne. 

tt& Lettres patentes de Louis XIV portant permission à Georges 
Grivean, Imprimeur à la Flèche, d'imprimer un livre intitulé : 
Syntaxis grœca versibus conscripta; plus, Methodus brevis ad scrip- 
tùmem grcecam; plus, Syntaxis latina, facilior mv.Ui& aticta; plus,, 
un Abrégé des façons de parler en françois plus difficiles^ réduiU, 
en laiin; plus, Bictionarium latino grœcum^ par le P. Ch. Pajol> 
de la Comp. de Jésus. Donné à Fontainebleau le 14 oct. 1645^ 
reg. le 7 sept. 1465. — Ord. de Louis XIV, 3* vol. coté LLL* 
fol. 304. 

249. Description d'un monstre né à la Flèche le 6 mars 1722. 
Font. imp. (vol. 233, fol. 213). 

250. Généalogie : actes, lettres et extraits concernant la maison 
de MM. d'Aillon du Lude. — Gab. des titres; Très, généalog. 

Cette maison , célèbre au XV* et XVI* siècles, qui a Joué un assez 
grmnd rôle dans l'histoire de nos guerres religieuses et qui a donné deux 
gonyemeurs de proTinces, un grand maître de l'artiUerie, des choTaliers 
de l'ordre du roi, etc., semble aujourd'hui complètement éteinte : elle 
portoit (/'oztir à la croix engrelée d'argent. Le magnifique château du 
Lade est aujourd'hui la propriété de M. le marquis de Talhonet, député 
de la Sarthe. M. Da?id, ancien conseiller d'État, en a pubUé une beile 
et intéressante notice historique grand tn-8o, 1854, tirée à petit nombre, 
et qui n'a pas été mise dans le commerce. 

251. Pièces originales sur la maison du Lude. — Extraits de la 
liasse des provisions, des gouvernements et autres charges 
données aux seigneurs du Lude. — Collect. Legr., t. 5. 

252. Déclaration de Henri III portant que par l'érection du séné- 
chal de Sanmur en robe longue, il n'a entendu faire préjudice 
à Guy de Daillon, comte de Lude, sénéchal en robe longue en 
Anjou. 28 fév. 1578. — Ordon. de Henri Ul. 

t3« année. Avril-Mai 1867. ~ Cat. * 
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25a. Lettres de diYera personnages de la maison Ae d*AiHoaia 

Lude. — D). 

Ces lettres, très-Dombretues, da règne de Louis XI an règne de 
Louis Xm, sont éparses dans les divers fonds de la Bibliothèque impé- 
riale, principalement dans le fonds Gaign. et Tandea Béthuoe. Kooi 
ayons fourni copie d'un certain nombre de ces lettres à M. DaTid, hift»* 
riographe de la maison et du ch&teau du Lude. 

SU. Lettres des rois Henri II, François H, Charles IX et 
Henri III ; d'Henri d'Albret et d'Antoine de Bourbon, rois de 
Navarre; de Catherine de Médicis et autres au comte de Lude, 
lieutenant général pour le roi en la province de Poitou^ de (SU 
i 1575. — D. Hous., 40. 

Ces lettres, si intéressantes pour l'histoire des provincet du Midi pa- 
dant les guerres de religion, n'ont Jamais été consultées. Noos en poUie* 
fons qoelquea-unes. 

255. Histoire de Sablé, par Ménage, 2« part. — SoppL^ 602, b 
même ; Suppi., 603. 

La ville et la seigneurie de Sablé faisoit autrefois partie du àsmi» 
de l'église du Mans. Dans la suite elle revint au pouvoir des l^cs diat 
les seigneurs marquèrent au premier rang parmi ceux de la noblesse da 
Maine. Cette terre fut vendue l'an 1593 à Urbain de Laval, selgom 4i 
Bois-Dauphin^ maréchal de France, qui la fit ériger en marquisat. Après 
sa mort elle fut acquise par Abel Servin, surintendant des finances, qui 
la laissa à son fils, qui porta le titre de marquis de Sablé; pois veodità 
Colbert de Groissi, ministre d'Etat. C'est la patrie de Guillaume Méoife, 
père du fameux Gilles Ménage^ qui en a écrit l'histoire. 

256. Gntique d'un endroit de l'histoire de Sablé de M. Ménan 
par le P. Souciet. — Font. 124*386 (imp.). 

On sait que de ce travail de Ménage il n'a été imprimé que U pre- 
mière partie sous le titre de Histoire de Sablé, généalogie des ma^ia 
de Sablé et de Graon avec des remarques et des preuves (Paris, P. Le 
Petit, 1683, pet. in-fol). Quoi qu'incomplet ce livre est fort rechm^ 
pour les détails curieux qu'il renferme sur l'histoire d'Anjou. La secooée 
partie mériteroit également d'être mise au Jour» et ce seroit pour oa 
homme de lettres du pays une publication utile et digne d'encoarag^neit 

557. Assignation de douaire sur le chasteau de Sablé à Maham, 
par Maurice^ seigneur de Graon et de Sablé, seneschal d'Anjos. 
du Maine et de Touraine, son mari : l'an 1277. Très, desck, 
Craon^ 5. 

558. Grenier à sel de Sablé, direction de Laval. Col. â'Aofv ^ 
toi 100. 
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WS$ 4Tsa du maniaîsat û& Sablé, rendu au Hoy , par K, 1^ 
BtpIjatÉ i&lbiit^ marquis de Torcy, en 17^. la-r sur Tétiliââ 

Lettres dt rattâm^ IiàWH^ill^^ èt SaUi ^ Sulfeii 
fr-, 3029 2 et». 

M* Comin, daiu sei imMlMitai étaâea midasi» ia SaW, & vd» 
grwidmaeQt ce noaeU à 6«BMIattai»i OQi^idiiilll f loM «aojpf» 
qpe dîme A glim^ 

Î60. Lettres patentes données par Henri ÏV i?b 1001 tTi^eant la 
iflilpâQrîâ Sàhié en joiai^nj^ai-pairla en ra?aur d'Urbain de 

Henri rv. 

261. Donatîo plurÎTi, lia^reditagior, iMi|M^r nu Bègue Kl OlP^^pV» 
speciantitun Felro dâ Mamers miliU facta. Âd an. ISSB^*-*!^ 

Wmmf wûiùtxs^iid dief-Bea ûn âoua^réfeêtm da Ui 9ifà|ÉySil Wâ 
«Hk ^ Imia lattqtdié qai^ âi«H»ti, tf eut Tère elif^lattil, mrét m 
«Mit aa mm Mam qoi Alt dteuLt pu ttlut Lod^: 
«e^l^ iwr ifliirEmiiajidi, ^fotpvtopar tïOiDte de BélÉsiiie lor H 
lli dA Sl^ llède. Itet^lliliée m pOUTOlr des Normands, cUa devipt pour 
mtû» flica4agiiem ÈSiportsatfi à l'aide de forti^ de rett-anclLemeats 
âtde Henet da evtmmiDlciitîon qtie ron appoiu tr> ni: temps ies roaaés da 
Boben-le«IliâMi| et dont U reste encore <^ M 'Lij' j ijuaGâ traces daofi le 
pa/a- Cetountgeo, dit-on, fur^ot faiUî suitout paup ri?sisUir à HiMic de 
U Flèche qui a'âtoît rendu maître d'une partie du M^iiiit^. — ![ 'iiri 
Cbardon, très-spirituel érudU» tel que sait p&rtùhi en produire iLcolû 
dea chartes, a publié dernièrement une curu^usc et pif|uante notkfi acr 
Féiynioloi?i£; du nom de MaiiitT^ï uni: notice bic^raplikiue du plus 
grand inîr'rct hur l.i rtum.! r^i'in^nirrr^î, donî imus ivc[ifnm;ind<iiis cipfes- 
témeot hi mn'. Ci:^ îrnvuil r< nKirquablc a pour titre : Hiyi'ut e de la 
reitt f i k'i '. n 1 1- m sstv W ; * t ' d Cceu r de Litm , et d am e do udrière 
éu Mmë, d'c^és des dQcwmaU médiU sur soa s^our m Fr<mm* 

Lettres patentes de Louis XTV, portant union des biens et 
iBTenuâ de ia maladrerie de Mamers à THutei-Dieu de ladUtd 
DolUié & VeiaaiUesaiimoLS de mif 4O0ft w^MbiBt 4p 
Louis XIY, 30^ voL Mlé XXXX, foL 476. 

au, UmiAy^ di fmifim (4ïrtn Cim«xJt fondée en Um 
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Valois la racheta en 1357, et à la Ad da XV* dècle, comme on n le 
Toir, Charles VIII en gratifia le maréchal de Tri? ulse. 

274. Philippe- Auguste fait savoir que Bérengere, jadis reine d'AiH 
f leterre, ayant abandonné à GuillauDDie des Roches, sénéchii 
d*AnjoU; ce qu'à titre de douaire elle pouToit avoir à Château du 
Loir, ledit Guillaume a promis de ne pas exercer pendant la vie 
de la reine son droit de sénéchal dans la cité du Mans, qœ ie 
roi avoit assignée à cette princesse pour lui tenir lien de son 
douaire. 1704. — Reg. Phil. Aug. G. 75. Vo. 

275. Charte par laquelle le roi Philippe -Auguste certifie qna Bé- 
rengere, cy-devant reine d'Angleterre, cède à Guillaoïne des 
Roches le château du Loir et les forêts. 1204. — D. fionss. 6> 
no 2086; cart. de Phil. Aug. 

276. Philippe-Auguste donne Château du Loir à Guillaoïne des 
Roches. 1204. - Supl. fr. 1224. D. p. 20. 

277. Philippe- Auguste conflrme une charte datée de l'an 1218 par 
laquelle Guillaume des lioches, séné«:hal d'Anjou, partant poor 
VAibigejis, reconnoil l'assignaûon de douaire qu'il avoit précé- 
demment faite à Marguerite de Sablé, sa femme. Cette damt 
jouira donc jusqu'à sa mort de Château du Loir, de Maïet et dA 
tous les c )nquels de son mari, excepté la sénéchaussée, qui 
doit écbeoir à Amaury de Craon, leur gendre. Toutefois, Mar» 
guérite recevra la moitié des coupes d'argent qui doivent être 
données au sénéchal; elle jouira aussi de tout l'héritage du sei- 
gneur de Sablé. - C. 121. V« D. 165. 

278. Philippe- Auguste confirme une charte dat 'e de Tan 1218 par 
laquelle Guillaume des Roches, séné îhal d'Anjou, partant pour 
l'Albigeois, du consentement de Marguerite de Sablé, sa femme, 
et d*Amauri de Craon, mari de sa Hile aînée, Qxe la part que 
Jeanne et Clémence, ses autres filles, auront dans sa succession. 
A la première, il assigne Sablé, Briollai, Chateauneuf-sur^Sai^ 
the, Precigné et Brion; a la seconde, il assigne ChateanduLdTj 
Maiel, la Suze et Louplande.— F. lat. 1412, fol. 347. 

279. Vente de la baronie du Chasteau du Loir au roy Philippe de 
Valois, par Pierre, comte de Dreux, pour le prix et somme da 
300001 Uv. ts. A Pans, 1337. — Très, des Cb. Tous, n^" 90» 
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S80l Lettre de Pierre, comte de Dreax et seîgnear da Ghasteaa da 
Loir an Maine, par laquelle il déclare avoir Tendu la chastelle- 
nie et baronie da Chasteau du Loir au roy Philippe de Yalois, et 
commande à ses sujets dudit Chasteau du Loir de rendre audit 
roy Philippe les mesmes devoirs que auparavant on rendoit au- 
dit Pierre, l'an 1337. — Très, des ch. Tours, n* 59. 

S8i. Don fait par le roy au seigneur Jean Jacques de Trivulce, de 
la chastellenie du Chasteau du Loir» 1495. — C. C; vol. T, 
foL 265. 

282* Confirmation du don de la chatellenie, terre et seigneurie du 
Château du Loir, à Jean Jacques Trivulce. Don. à Lyon. 1&96, 
— Ord. de Charles VIII, cot. H., p. 320. 

Jean Jacq. Trivoluceétoit né en 1477, d'Antoine Trivalco et de France»- 
chioa Visconti. Il vint à 18 ans servir en France, pais il passa au service 
des princes de la maison d'Aragon et se trouvoit chargé de défendre Ga- 
pooe, quand Charles VIII envahit le royaume de Naples. n ne la défendit 
pas, ou la défendit mal, car il la rendit, rentra dans les rangs de l'armée 
f rançoise, se distingua ensuite à la bataille de Fornoue et vint se Jeter 
dans Asti assiégé : puis il ramena le roy dans son royaume et donna d'é- 
clatantes preuves de valeur. Charles VIII, qui Tavoit déjà fait son con- 
seiller et chambellan ordinaire, lui donna, en 1406, cette terre du Châ- 
teau du Loir, dont il prend déjà le titre dans un acte daté d'Asti le 18 
mars 1497, et qu'il ne conserva cependant pas : il réchangea, le 10 fé- 
Trier 1500, contre le comté de Castellaréa au duché de Milan que lui 
proposoit le maréchal de Gyé. Jean Jacques Trivulce fut maréchal de 
France en 1500 et mourut à Chartres en 1518. «Fir clarissimus et omni^ 
sed diversa fama, • dit de lui son historien, Paul Jove. 

283. Confirmatio doni fàcti per Regem Carolum octavum Johani 
Jacobo de Trivolcio, de terra et baronia du chasteau du Loir» 
1498. — Trésor des Chartres. — 429««. 

284. Hommages faits au comte du Maine pour le fief de Lespina- 
diëre, des châteaux de Salles, de Mayet Collemies, Rongemont^ 
Vaumoriu et Sourches, de Vouvray, Tisle de Gaune et delaSan- 
sonnière, la seigneurie de Belln et autres, dépendants du Châ- 
teau du Loir. 1576. — Aich. Imp. P. 719. 

285. Plans et aménagements de la forêt de Bercé, faisant partie de 
Tapanage de Monsieur, situé dans le ressort de la maîtrise du 
Château du Loir. Faits en 1783. — Louv. B. 1201 (1), in-fol. 

286. Les religieux et le châtelain de Sai^^Bralais (Seu) (Calais) 




prôtdBdent n'êu^epas tmiis a hiTc. hommage aaiSûi&toâalttiAk 
. lo7G. — A. 9., vol. 71^^, foL 7. Y" (l^^ r/j, 

287. Généalogie (les comtes de Belesmeot da Perctie, seigneurfdo 
: Beliemois, d'AIençoti et du Sontii.:^, rvncieone maisOD cteiniedf 
pais plusieurs siècles. ^ Porioii : d'arfeat à icûi$ dierimid» 
gueules. — Dang. iftf M m ^ 

â88. Généalogie de la maison de Jtipilles,S^ dôMoalîas leCarboiN 
ne) et du PetiuOiseau» fa Im proyince du H«toe. ^ Bnimiitt 
d'burmines et do guèoleg. ^ BanF. 18; foi îsîi - ' 

L' J rt nudire de la Sort , ds 1 B 40 , f ■ > n t i i ti t , de] M . C AUTÎn , u n iff:!» |V 
Varmorial du diocèse du Muns^ ou trouve meaticukBéâ cette fuBAb 

289. Généalogie de la fnaifOD Lê V^jtM'^ds ïaÉkof^ MtfMâir 
seigneurs des Peschers au May ne, ucartalé au 1" px ^ tfMr 
à deux léopards couronnés d'or, l;^mpaâsés et armés da fnatKim 
qui est de Yoyer. Aux V et H' rr^rgei«|.|%fpgp â««iil%.^ 
est de Guifaut. — Dang. i%\lo^AH^ . ^ ^ ^ 



LORRAINE 

IMVENTAIRK DES TITBKS CABTULAI&ESj PliiCfî5 DlVKESiiS m GiaWl 

290. Tome clx. Lieux. P« Ce ToluM«dtiâiâl éi^tirâf^^ 
ces, mémoires, déclaraiiom, migsires» am^ts^ procez^Tertniii, 
requêtes, donations, provisions d'orilces, engagemeos, estais da 
{rentes, contrats, admodîatïons, drcluntion.- . r.nitiuiLs ctînh 
missions et autres pjàces toucimni les lieux de t'agny-sur^MeOie. 
Pagny-sous-Preny, P|l^>rf«i]É^id^^ 
derrière-Berrine, Poroy^Parréux, Passavant Periecoardeitaiç^ 
Petitepierre, Pexonne, Phelrnet Ponl-Saint-Vincent, coïiceii«il 
)9 rwtitution faite par le roy au duo de Lorrains dt> la rue dite, 
]% r^d da Fiâf dam la ¥iila|a da fi|Ms^ar4lâugû et j^rlsi «h 
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des qnelQues villages contentieux... Engagement dé Paréy et 
permission de le rétrocéder.. • Différons sur le partage de Passa* 
Tant... Droit de nomination à la cure de Pexonne... Règlement 
à faire en la seigneurie de Phelin... Visite da Moulin du Pont- 
Saint-Vincent, etc. — 1500, etc., 1718. , 

Nous citerons entre autres pièces : 

1, Ordonnance de M. Huttelixe, conseiller d'État et commis- 
gaire de S. A. R. à Pargney-sur-Meuse autrement Pagny-la-Blan^ 
che-Coste, après qu*il eut pris possession de la rue du Fief, qui 
fut festituée à S. A. R* le 10 du mois de juin. 12 juin 1718. 
Fol, 2, 

S* Déclaration des droits seigneuriaux dépendant de la sei* 
^eprie fouriere du ban 3aint-6ergonne, enclavé dans le village 
de Pargny et ban d'icelluy appartenant, à noble Gollignon 
Richard, seigneur de Joye-sous-les-Go$tes. — Fol. 4. 

3. Mémoire à M. Tappin pour l'étendue du ban et finaige de 
Pange. — Fol. 13. 

4. Terrier de tous les droits dépendant de la seigneurie de 
Pan(^e — avec le plan de ladite seigneurie. — Fol. 15. 

5. — Cy sont escripts tous les droicts et revenus que Ton 
doibt cbascun pur au pont et passaige d'Opangeville. 1613. — 
Fol, 18. 

6. Gy sont escrits tous les droicts auteurs et seigneuriaux 
cens, rentes et droitures que on doit à honoré seigneur Jean de 
Beauvau, seigneur du Ban de Pange, haut seigneur Justicier... 
3 janvier 1569. — Fol. 23. 

7. Lettres de provision de Testât et office de Mayeur de Par- 
gney derrière Berrine duquel est pourveu Laurent Martin et 
autres. — Fol. 84. 

8. Lettres des échevins et treize de la justice de la ville et 
cité de Metz, à M. iLedu de Bar, touchant la jouissance du Ban 
d^ Dopmangeville. Oct. 1601rl607. -n* Fol. 38. 

9. Extrait des rentes droits et revenus de la terjre et seiRneur 
rio deaîraavillleri, pFevosté do Goadrecourt, Hrô tjei orwiYflî 




10. &>pied0e6itaiaftl|i|{l» 

Bar a mg siear 4a Sdlèfîûm ift Ma^^ 
i3U. — FoL 74. 

11. Arrest qui adjaga 4ïî CTfttîqfD^ 

de Pargny en conséquence il )mm tùtimm ftoffiÉMl^ 
7 arril 1691. — Fol- 77. 

lî. Rapport des «somptes dft Bimte toischaa^ IftWlrte Ai 
Pargny. — Fol. 87. 

13. État gênerai de toates les reii^ et ïey^i]|A S* M 
tirer annuellement a Pirrogea, £a)l il^msi-^^ ocÉ^j^ 
les sous-omciers de 1â m^le lEÉffifilito m Î^M^ lOOI.^— 
Fol. 107. 

14. Divers extraits des registres de fa Chambre épificoploèi 
Tout poar le droit de c^oibtion b de Pexonm aiHpiil^ 
nant au sieur abbé de MayeD-Mouslier. — Fol. 184* 

15. Mémoire pour jastiâer qîie ta collatioa 11 cm la 
Pexonne appartient à Tabbaye da Moydn-Moastîer, — Pol. liL 

16. Copie attestée de rarrêt de la cour de Lorra^e sur Itt 
règlements a faire ea la seigneuria de FeUa » ia 6 «ûotl UUii 
Fol. 190. 



291. ToM. cLXi. — Lieux, — Pargny-sur-Mause. On tronTedins 
ce volume : Mémotre^p roltoa de 5iïIiTeiittomj sentences, ifiS- 
tructions, ordonnaiioaSt «ctfiSj requél^i dfiOoinbreiiieDSt pnolf 
verbaux, reprises, inandemeiis, jugemens, anèis^ maxamoF- 
sances, déclarations, (raQsacïÎLHis et autres pièefê de proc^^dm 
concernant la nie Duâefj dans la village de P^y-sur-lle^ 
aut^^mant la BhHckê Cb^, pMeodaeâi Gtmàmmn^ par II 
Lorraine, et de Yaucoalear par la Fraace, decbaïf ée enfli di 
l'hommage du roi, à eondîtion qif elle «^eoMumm nie «q eotps 
dud. village faisant partie de la prevo^ié èa Gondrecc l 't lé- 
pendant du Barrais^ et comme Mit cooiprise itans nwmmaii 
dû au roy à cause da Bmtlii. mi^fii. ^tmmêênm, 
art. XVI. — Nous dieroas de ats d .vixmcms : 

i. Xotices SOT Paig^ Mcipa itttrwMiM b Bhnr Iw 0mm ^ 
FoLJ, 
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2. Reconnoissanee et déclaration qui concerne Pargny^snr- 
lieoze, aatremeoi la Rlanche^osie. Août 1700. Foi. 

3. Pièces concernant les poursnites des officiers de Yaneon- 
leors en 1673, pour i'attribner les habttaints de la roeda ftèf de 
Pagny. — Fol. 

4. Mémoire ponr l'affaire contre M. Barrois de Yanconlenrs. 
— Fol. 22. 

Rolle sar les habitans de Par^y dans lequel ceux de la rue 
du fief sont compris. Juin 1670. — Fol. 00. 

Mémoire pour M. le baron d'Hennequîn, touchant la princi- 
pauté de Yaucouleurs. — Fol. 47. 

5. Mémoire pour la me du Fief de Pargny. Lettre servant de 
mémoire pour Pargny-sur-Meuze contre les officiers de Yaucou- 
leurs. 1684.— Fol. 49. 

6. Extraits d'un registre concernant l'état et dépendance de 
la prévosté de Gondrecourt. 27 décembre 1500. — Fol. 68. 

7. Copie du procès-verbal de la rédaction de la coustume de 
Bassigny. Octobre 1580. — Fol. 73. 

8. Reprise par Mgr le comte de Salm de la portion qu1l a en 
la rue du Fief de Pargny sur Meuse. — A Chaumont, de la mou- 
vance de Yaucouleur. Du 7 mars 1581. — Fol. 76. 

9. Reprise de son alteze pour le bourg de Pargny-sur-Meuze, 
ressort de Gondrecourt, en Tan 1579. — Fol. 77. 

10. Commission de S. A. touchant Pargny, concernant Gon- 
drecourt, pour chercher des pièces au trésor des chartes, con- 
cernant les subjets de la rue de Pargny^ qui étoient de sa sou- 
veraineté. 28 avril 1609. — Fol. 78. 

11. Mémoire pour la seigneurie de Pargny sur Meuze, mou- 
vante de la chastellenie de Gondrecourt, et pour la rue du Fief 
prétendue mouvante de la chastellenie de Yauconleurs* — 
Fol. 80. 

12. Divers actes émanés du baillage de Gondrécourt sor le 
même sujet. — Fol. 85. 

M. Ti ^olîe des h:it^iiôîitb (h:* P.ir^oey an stjet de ],i courriim- 
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justifier que les b&bitanu ûe la rue dti Fief estaient jastîGlibles 
par devant le maire du lîea et ne eonapoiHoiit gn'imii otee 
communauté avec les babîtaDs dudit Iteu. — Fol. 114. 

14. Lettre à M. ConiB, «eijpiear de Faigney, et mémoira m* 
cernant la rue du Wi^é^ ti^i^ 

. que celte rue a tou joum littlffiM^lit it êm/miimÊt» $m 
raine, — Fol. 3i2, 



DOCUMENIS 
pouft ii^itaTotiïE m ri* wêmi 

Dépouillement duvoh ^ B de rtmim flmik mUt ê^mH^ 
théqm ^i^spM^ 

Voici un manuscrit classé parmi les textes de rancien fonds littn 
de la Bibliothèque do Ro! et qui, quoique figurant a a cat3[ofn]& 
Imprimé de 1739-1744, est assez peu connu et nous a paru dî^rB ' 
de l'être davantage. lï contient, avec des docoments pti bn^oe la- 
tine, un assez grand nombre de pit^ces eo François d'^^n l\:im nné- 
rêt pour Thistoire, la iurisprudence et la iiitéraiure du xv* 
Nos lecteurs en verroitt TOtootimite 



1. Incipit Stylus corial 

Guill<>de Brolio. FoLl- 

Qaomam roemoria Inmliii&iUflSliiréî^ Ai atila miÙÊ WMiÊÊi 
pauca reperinotar... 

2. Diverses cousiumes de France, Fol 58. 

n est de coustiiine notoint par tant lQil[|)liiHifliriaÉMfl|Mlli iMlj ' 
permae oa eschange de sdd beritâige.., 

Or^qnn^nce faîcie mf )a felt de U joridiciUin ûm gm 
des comptes ft f^vH ^\ (tMl^itiMim 
.qosDl on appelle fl'e^iî, . .. ^ 

f hm ionm m if m m witiii ii fflN^ 
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qaellae du Draci son i^ponse, d^une part, et Louis de Passy, 

d*aQtrd parti qui est de grant Secuele (suite). — Fol* 89. 

Uenricui uoiversisi etc. Notom faclmos*.. camlUmota faiMet ooram 
âiiectifl noâtri geotibus..... 

fi. Certifflcation de ordoanance> coaStume et usaige gardes 
nn monnoyede sterlins d'Eagleterre avaluez à monaoye blanche 
dû France. 14 juillet 1430. — Fol. 62. 

. Le vendredi xiui* Jour de Juillet, Tan mil cccc et xzXi nom Etienne dea 
Portes... 

6. Lettre et ordonnance pour les marehans de sel pour faire 
receToir le droit de leur sel par qui il leur plaira. i408. — 
Fol. 63. 

Charles, etc... nous avons receu lamble supplication des mar- 
cbans.... • 

7. Gy après s'ensuivent les ordonnances royaolx faites sur le 

fait et estât du Parlement. 1427. — Fol. 65. 

Primo/noas défendons estroitemeut que nais desmaistres da Parlement 
soient président ou autres... 

8. Ordonnance de Henri VI à la relacion de M. le Regent duc 
de Bedfort touchant les attributions de la cour du parle- 
ment en matière de dons des terres, seigneuries, bénéfices en 
regale, etc. 1427. — Fol. 74. 

Henry, etc.. Nous avons entendu que puis le décès de feu notre très- 
chier sieur et aïeul le roy Charles... 

9. Instructions sur le fait des monnoies. — Du vni avril 1491 
après Pasques, jusques auxxv mars 1492, valant le marc d'ar- 
gent... 

10. Extrait de certaines lettres royaulz données le xxii* jonr 

de jning 1423, enregistrées ès registres du Ghastellet de Paris, 

les articles desquelles la teneur s'ensuit : Ensemble Textrait 

d'autres lettres données le xv décembre 1421. — Fol. 75. 

C'est assavoir les deniers d*or fin appelez Soins que nous faisons apré* 
sent fûre... 

Instructions faites sur le gouvernement des aides et... da 
royaulme, de la manière de les cueillir et lever au iQoys d'avril 
mil trois cens... — Fol. 76. 

« Premièrement sera levé par tout le royames... 



il. Instntûtioitt snr les aydes onfosnet pour k \ 
le prenuer Jmir de février Tin i38S. — FoU 7â. 

11^ Mâkkm gK ftMfiièficvâi Ossatis ^. i»iir 11 amfife 
PoDtien, faldeg II fMiifôr jiw 46 fârri^, Ite USS, — 

13. BtttmcttoQs sttr le Ikit des aides faieia Ym* Jonr ii 
Bnier de Tan 1303. — FoL 81, 

14* Instmctioiiâ anr lea d. aidcs^ le xi^iQ^r ^ JullM 1381. 

15, Âdvb «t instnictioDS fAîtes sur le fait des aidés orfAMn: 
pour k guerre le jour dd maf:^ r&Q 1338. foL ^ 

16, iDstmclion «If lt àft da riStlfptfitilil»^ fe pf 



17, fostructians sar le dît fait des aydes de la gabelle < 
iQuag 03 paf le roy Cbarl^, le 16*" jotir de lïof embra» Tan 
iÊaém «iÈbaàlâ^éDx-itaiifr ^ Fol» S8, 



IB. lastraeilom faites m UiMMtlxàsi^^^ Ûè 
^ a, par titre* FoL 93. 
I7eat t'îDitniettoii l^âm waaf ti l&aiillîe de tefer llnipoaitîoii dedooi 

Dernière oidonnaiicô de Henry VI , roî de France M 
ï^Al^terraj sût le folt des meniiaies da sermeat de fm» 

(VidhBÉ). Pïîris, 29 janvier Viîli — Fol, 98, 

Henry.!, Gaoïme à^bat et procèa feoBl meu eo^ les partit^i et p:^' 
ka cauaca cy ïprèft aommâefl,,. 

Oédimtwndcâeouatomeaetiiâalgea daBeifOa*^ 
Prima, quoi otaM eit nitMiiitt 

Paris, pour faîr^ crîéeitt 




j^Yileea pour Biettr» les maisons de Paris mi orides par les 
xni* à la reqaeste d'an diacun. demf an. après quelles antont 
esté criées par ledit privilège aux bourgeois* — Fol. iiO. 

Henry... nous considérant que nostre bonne rille de Paris est la prin- 
cipale ?iUe... 

23. Privilège royal octroyé aux bourgeois et marchands de 
Tins de Paris, 7 novembre 1403. — Fol. 114. 

Chartes.*. Noos aurons Rcea hamble supplication de nos bien amez... 

24. Extrait des ordonnances bochiennes... Premiérea^nt tou- 
chant le fait des officiers de France. — Foi. 115. 

Nous avons ordonné et ordonnons que doreanayant an lieu de ttéso* 
riers et de generaulx... 

25. Gy s'ensuit le Pater nostre en françoiâ. FoL il2. 
Pater noster. Vrais pères qui fonnas tout la BKmdd... 

26. Cy commence un beau dit de l'Ave Maria. — Fol. 123. 

En l'honneur de la droicturière, 
Daqn de paradia portière.. , 

27. Cy après s'ensuit la €redb oà est compris notre créance 
laquelle est exposée en françois, selon que les Apostres de notre 
Seigneur Jésus-Christ la firent^ ou plusieurs Prophètes prophé- 
tisant à ce propos. — Fol. 124. 

28. Cy s'ensuivent les Enseignements qnaBfonseigneur Saint 
Louis fist a son ainné fils Philipe (Différent, et pUns ample, que 
ceux imprimés), — Fol. 126. 

A Bon chier fils ainsné Phelipe. salut et amitié de père. Cià&f flls 
pour ce que Je désire... 

29. Ce sont les Croniques des Roys ;de France qui devisent 
quant Ducs et quant Roys il a eu en France et combien il 
régnèrent et cornent la ville de Paris fut fondée et par quelle 
raison elle est appelée Paris. — Fol. 128. 

Aux nobles qui ayment Paris 
Où U biens ne sont pas taris... 

Ces chroniques commencent à Pharamond et finissent à Charles VU, 
qui mourut en lAaSw 

30. Mémoires fàicts par manière de cronicques qui sont 



61 LB GABli^ET UIBTOBIQÏÏI. 

adve&uea au royaaoïâ de Fronoe en plusleurf temps 61 di 

Cy après s'ensuit les noms des : 
ca %iii doifeat eitre.*. — Fol. 137* 



3S« Cy fiprèî B'eûsult iing Dit dea âlgai d 
tiLt lelon Iti m moli da Via. — Fot, iSI^ 

ZZ. Cy après s'ensEeuvent plQStéars r>roTerbeâ de philosofÉâi 
^ mt tnoalt profitables i oir et i leteolf . FaU 439» 

ân monde ni grant do m ai ^ » 

3|fa s'ensnit les membrea que nng îïoii E«^nrièrâéi{| 

Haieiii deLtie.,. 

3& Balade du pûvre mesnagîer. -» Fol. 141. 

Couleur de cbef «t mal de trancbf)î«oitf| 
KAige de dflm, ângolaae de froidu» 

36p Cy après s'êDSuît nue 
defaterdie. — FoL iU. 



37* Cy sVasnit les beaultez que une femtne dotl avoir pow 
estre parfaictemeut belle, laquelle doit aToirsursoy uux beiu- 
m* lE comme cy après êi^lf^ 
,lî»jatiille.— Fol iW, 

il. Long MMt hm et owiiIbEi.* 

5IUfnctionN--S. " Fol, !4Î* 

L'amour n'eaitiit plus puiaaani qya nUxue.i. 

fitbraluBi nous tpraitt eoiiiMil ooita ^m^mm 
oyr la messe. —Foî. 143. 

I^ir mample quut il laio» rioo iine au piâ de la i&ontiîgDe.^ 
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mortele de l'ame> laqneleon doit donner à l'article de la mort en 

ferme espérance et créance Traye de salyation. ~ Fol. 145. 

A tous, TOUS loyaux et feaolx crestiens, et pleasea amis et amies de Dieu 
le tout puissant... 

41. Gy après commencent les aatoritez des maistres selon mo- 
ralités, nooretare et chastimens sont es gens les acoostaman- 
ces. — Fol. 146. 

La boDoe coostume qui surrient aux hommes excuse celle qui la maie y 
avoir mis... 

42. Gy s'ensuit nn esbatementda mariaige des un fils Hemon, 
oa les enseignes de plasiears hostelz de la ville de Paris sont 
nomez. — Fol. 148. 

Pour faire ce mariaige nous prendrons la parole... 

(Difière de l'imprimé de M. Fr. Blichel.) 

43. Gy s^ensnit un dit Rimé qui fa fait ponr nng Prévost de 
Paris nommé Hagnes Aubriot, lequel ot moult de fortunes, pn la 
fin en ces jours : et de chacun article escript est au derrain. 1. 
ver qui fait .1. notable. — Fol. 150. 

Hugues Aubriot bien me recors... 

(Plus complet que Timprimé donné par M. P. Paris.) 

44. Gy s'ensuit trois sotes chançons d'esbatement* — Fol. 151. 

Le Druet ayme Druette 

Ains tel drus n'aima tel Drue. 

45. Gy s'ensuit les demandes de Salomon et les responses de 
Marconi. — Fol. 152 

MortaUtez requerre... 

46. Gy s'ensuit un bon dictié de l'entendementde la créature. 

— Fol. 153. 

Ly homs qui lit et point n'entent 
Cest cU qui chasse et riens ne prent... 

47. Gy sensuitla passion Saint- Estienne que on lit lendemain 
deNœL-Fol. 154. 

Se vous voulez tult cy entendre... 

48. Gy s'ensuit matines de la croix, enfrançois. — Fol. 155. 

Jésucrist a matines 
Fut votre char vendue... 
1S« timée. ATril-Mai 1861. — Gai. S 
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49. Cy s*ensait plasionrs questions et demandes aasqoeles 

sont respondaes à chacnnes les caases pourquoi. — Fol. 155. 

« Maistre poarquoy crei Dieu le monde? — Fils, poarceqa'fl Toobt 
par sa courtoisie... » 

Sorte de cariease encyclopédie du temps dont le fond roule sur la théo- 
logie et la physique. 

50. Notabilia. — Fol. 177. 
Omnis fomicatio fo^ienda est... 

51. Cy commence un petit livret appellé Yconmiques, qui 
fait mention de Ethiques et de Politiques que Aristote, prince 
des philosophes, fist et compila pour le grant Alexandre, roy de 
Macédoine : lequel livret a été de nouvel translaté du laiio en 
françoys, par discrète personne Laurens de Premierfait. — 
Fol. 178. 

52. Notable (ballade). - Fol. 193. 

Advisez vous tons serriteurs de court 
Car aussy tost que toûb y avez grâce... 

53. Notables (deux ballades). — Fol. 194. 

Tant de périls sont assuyr la court 

Q*ua grant paine 8*en pourroit nuls garder... 

Senrice n'est pas heritaige. 

Si corne l'en dit communément... 

54. Après s'ensieult des pors d'armes et cas privilégiés et 
cornent ils se puent naistre et renquerir. Fol. 194. 

Selon raison et les ordonnances royaulx... 

55. S'ensuit la clause touchant les exécutions des jugemeos 
extraict des ordonnances faictes par le roy notre S' Charles VU. 
L'an 1454. - Fol. 197. 

Karolus... Nous Toulons obvier aux fraudes et malicee... 

56. Coment on doit béneistre le pain soit à nopees, ou autre, 
ment. — Fol. 199. 

Benedic Domine creaturam istam panis... 
(et diverses prières ou bénédictions). 

57. Une messe en depriant Dieu notre pere, pour faire cesser 
répydémie. — Fol. 200. 

Hissa pro evitenda mortalitate... 
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58. Calendrier, selon le comput de l'Eglise de Tan 1432 à 1479 
(qui paroît être la date de ce ms). ~ Fol. 200. 

59. Salaire des courtiers de vins vendus à Paris, en gros, 
enregistrez en la maison de Tille. — Fol. 202. 

Dei Yiiu de Bourgogne da créa de Beannoys, mMconnois... 



DÉPOUILLEMENT DU FONDS DUPUY 

(Suite. — Voir p. 1.) 

293. Tome vui. i. Relation et actes de la négociation faictes par 
les ambassadeurs de Louis XI pour traicter la paix entre ic pape 
Sixte IV et le roy de Naples d*une part, et la république deVenise^ 
les ducs de Milan et de Ferrare et la république de Florence 
d'autre. 4478-1479. — Fol. 2. 

2. Gennes et Saxonne avoué apartenirauroyde France. — Ap- 
pel du pape au concile futur. 

3. Le roy de France^ personne mixte. 

4. Opposition au titre du duc de Bourgogne qui prenoit Haxi- 
milien^ ûls de l'empereur Frédéric IIL 

5. Obligation des papes et de la cbrestienté aux rois de 
France. 



294. Tome ix. I. Rabani et Hincmari remensis episcopi^ qusedam. 
2. Arcbiepisc.IncipitsialiquisYOsinterrogarerit deGotescalci 
doctrina. — Alia ejasdem epistola incipit : Carissimo et fidèles- 
simo mihi plurimam in Cbristo salutem. In aliis literis ideo 
tanta yobis scripsi. 

5. Hincmar. Remorus episcop. Ànastasio religios^ abbatti Plu* 
rimam in salrator salutem... Multis inûrniitatibus pressus pauca 
scribo... 

6. Eiasdem epistola ad Odonem episcopum incipit : Dominus 
apostolicns communiter nobis, p. 32; et aliis episcopis... 
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7. Eiasdem epistola ad Egilonem archiepiscop. Qnanlafidn- 
cia Testra utar dilectione... ~ Fol. d&. 

8. Epistola lotarii imperatoris Leoni papae directa pro osa 
paliî dirigendo secundum morem Ëcclesi» suœ Hincmaro arcbie- 
piscopo. 

9. Hincmari Remens, episc. epistola ad Nicolaom P. Ind- 
pit Xin k. jonii prssentis... — Fol. 44. 



295. Tome x. Mémoire pour l'histoire d'Allemagne, dont le déufl 
soit : 

1. Discours de l'élection de Temperenr. — Fol. 4. 

2. Qne l'empire d'Allemagne n'est héréditaire. — Fol. 5. 

3. Poavoir de Gaillaame. duc de Bavière et de son frère 
Louis pour traiter d'une ligue avec le roi François I*', où il est 
question de l'élection de l'empereur. 1532. — Fol. 7. | 

4. Gomme l'électeur de Saxe, le duc de Bavière et autres 
princes de l'empire recherchent la ligue et alliance du roi Fran- 
çois 1". 1532. — Fol. 9. 

5. Lettre du magistrat de la ville d'Elbingen au roy Fran- 
çois 1537. Original lat. — Fol. 11. 

6. Ratification du traité de 1552 entre le duc Maurice et l'em- 
pereur. — Fol. 13. 

7. Epistola imperatoris ad Persarum regem.— Fol. 19. 

8. Discours sur l'élection du roy des Romains. 1606. — Fol. 21. 

9. Sommaire de ce qui s'est passé entre l'empereur et Tarchi- 
duc Matthias, jusques à l'accord faict le 21 juin, et sont arrivées 
les nouvelles à Brusselles le 8 juillet 1608. — Fol. 23. 

10. Nova Bohemica scripta ab amicoadamicum,1609.-'Res- 
ponsum Statibus Bohem. ab Elec. Sax. Datdm, et alla opuscola. 
— Fol. 25. 

11. Oratio habita hoIaBsueviae in conTcntu pHndpum Gemit- 
nfae a dom Bossisio. 1616. 

Responsam cimerarU ad oratiooem, orator. Boeslaii. 
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12. Articles accordés en rassemblée de Hall, en fébrier 16i0, 
et la ratiffication. — Fol. 37. 

13. Articles accordés entre les magistrats^ bourgeois et com- 
mnnaaté de la ville et république d'Aix, pour terminer assopir 
les différents et mouvemens survenus entre eux en la présente 
année iGli, 12 octobre (original muni de sceaux et signatures). 

— Fol. 4S. 

14. Inventaire des pièces justificatives de la relation du traité 
d'Aix. 11 décembre 1611. — Fol. 49. 

15. Première et deuxième remonstrances des ambassadeurs 
de France aux magistrats d'Aix-la-Gbapeile. 1611. — Fol. 53. 

16. Gapitoli del l'accordo fra l'imperadore et Mathias. — 
Fol. 00. 

17. Lettre de M. de Yilleroy au sieur de ... du mal qui 
peut venir à la religion catholique de ce que Mathias, roy de 
Hongrie s'estoit rendu maistre du royaume de Bohème par le 
moîendes protestants. 1612. — Fol. 64. 

18. Extrait de la relation de Nicolas Abaffi, gouverneur de 
Toggay, envoyé à l'archiduc Ferdinand de Grat^ touchant ce qui 
s'est passé contre la personne de Gabriel Bathori, tué le 27 octo- 
bre 1613. — Fol. 68. 

19. Articles faicts et accordez à Santen (au duché de Glèves) 
le 12 du mois de novembre 1614^ et signez et ratifiez par les 
deux princes de Brandenburgh et Neuburg, touchant l'affaire de 
Julliers. — Fol. 72. 

20. Mémorial de l'électeur de Mayence^ 1617, remontrant aux 
princes souverains» monarques^ l'intention des républiques de 
les ruiner, et principalement au roy de France. — Fol. 74. 

21. Déclaration du roy Ferdinand et de l'archiduc Maximilien 
au. pape sur Temprisonnement du cardinal Glesel. 1618. — 

— Fol. 76. 

22. Gonsultation : savoir si le roy Ferdinand et l'archiduc 
Maximilian ont encouru les censures de la bulle in cœna domini 
pour avoir mis la main sur la personne du cardinal Glesel. 1618. 

— Fol. 78. 
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23. Gompendio delli Carichi di che il cardinale Glezelio ywoe 
accasato appresso sua maesta Gaesar dal re Ferdinando et ardii- 
daca Massimiliano. — - Fol. 82. 

24. Desseins et pratiques des directeurs de Bohème et dei 
princes de Tnaion d'Allemaigne, le tout tiré des mémoires de la 
chancelerie do prince d'Anhalt, après la bataille devant Prague, 
Tan 1630 an mois de novembre. — Les mémoires sont des an- 
nées 1618, 1619, 1620. - Fol. 86. 

Relation touchant le due de Bavière et les intérêts qa*il a atec b 
maison d'Autriche. 

25. Absoluta confederationis capitnlatio. 1620. ~ Fol. 92. 

26. Lettre du prince palatin elen roy de Bohême à M. le due 
de Bouillon, estant sur son parlement pour aller prendre U 
couronne de Bohême. 27 septembre 1619. — Fol. 104. 

27. Récit véritable de ce qui s'est passé à Pragues en Bohême 
les 23 et dernier jourde may et antres suivants, contre ceuxda 
conseil de l'empereur et du roy Ferdinand son cousin et succes- 
seur désigné, et comme les estais du royaume se sont retiré de 
l'obéissance et subjection de la maison d'Autriche. 1620. — 
— Fol. 106. 

28. Lettres de Bethlem Gabor. 1620. Lettre de la mort Ai 
comte Buquoy. 1621. 

29. Lettre de Tempereur Ferdinand au roy d'Espagne, i dom 
Baltazard de Juniga. — Instmction an dict de Juniga, an père 
Jaincte capuc. — Fol. 110. 

30. Gapitulation de la ville deJulliers. 1622. 

31. Lettre de Bethlem Gabor au roi de Bohême. 1624. 

32. Lettre des trois électeurs catholiques au roy. 1625. 

33. Traicté de paix entre l'empereur d'Allemagne et le gnod 
seigneur. — Fol. 130. 

34. Lettre de M. de Rosdorf, agent de monsieur l'Électeur pa- 
latin en Angleterre, au chancelier* de Suède. 1625. — Fol. 134. 

35. Lettre de l'empereur au duc de Wirtemberg, de Vienne 
le 27 août 1627, sur la déclaration et offres que dessus. — Fol. 
140. 
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36. Propositions et demandes (àict» an roy de Danemarck de 
la part de l'emperenr^ escrit des rivages de la riyiôre de Weser, 
l'an 1627 le 5 septembre. — Fol. 142. 

37. Propositio domini Marchevilie, facta nomine régis Franco- 
ram in conventu Hilhufii. 1627. — Fol. 1627. 

38. Traité de paix entre Ferdinand II, empereur d*AIiemagne) 
et Amnrat^ empereur des Turcs , au mois de septembre, l'an 
1627. — Fol. 146. 

39. Edict et déclaration de l'empereur Ferdinand, deuxième 
du nom, roi de Hongrie et de Bohême, sur aucuns faicts et arti- 
cles touchant les édits et traictez de pacification pour la religion 
et spécialement concernant la restitution des biens ecclésiasti- 
ques. A Vienne en Autriche Tan 1629 le 6 mars. — Fol. 152. 

40. Lettre de l'archiduc Léopoid à l'empereur son frère, par 
laquelle il se plaint des cruautés et violences exercées sur les 
sujets des princes catholiques par l'armée du duc de Fridland. 
L'an 1629. — Fol. 170. 

41. Déclaration et offres des députés de Frédéric, électeur 
palatin^ aux demandes et propositions de la part de l'empereur, 
à Colmar, le 18 juillet l'an 1627. — Fol. 172. 

42. Journal des préparatifs de la diète, ou assemblée tenue à 
Ratisbonne l'an 1630. — Fol. 180. 

43. Ferdinandi II Romanorum imperatoris propositiones in 
conventu electorali Ratisbon» habltsB die julii 1630. 

44. Harangue de M. de Léon à l'assemblé de Ratisbonne. — 
Fol. 110. 

45. Extraict de la résolution ou conclusion donnée par l'em- 
pereur, lé 12 de novembre à Ratisbonne, aux électeurs et dépu- 
tés d'iceux sur les propositions mises en délibération. ~ Fol. 
194. 

46. Cérémonie du couronnement de l'Impératrice à Ratis- 
bonne. 1630. — Fol. 195. 

47. Gontract passé entre le roy et les consuls et sénat de la 
ville de Strasbourg, en août 1631. — Fol. 198. 

48. Lettre de l'archevêque de Trêves, acceptant l'assistance 
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M nfip 0k m mit loi, ses si^eia el viisiiix m m pmittta 

Du 11 dâisegtim 1631. ^ Fot m- 



DEUXtÈME ARMOIRE. 

(Suite,) — (Tûfy, t. VU, p. 23û et t. VOl, p. 15, 31, 54, 76, Uli 
IbO Ht t. IX, p, ë^, IQO, 157 el 16S; t X,p.Sl^lT| 

wj - 1. \r, p. lâ ets<;, U'n t. XII, 35, eeei 114-) 
^tïf ïûME cv% 1, Mémoire du maréchal de Sdiomberg sur Vém 

2. Placel présento rrki par M. do Marca, ponr damtacto b 
nulM du mouUa de Paa ei révêctié d'Âîra* — P. 6. 

1649 (Tout le volume). — P. 7. 

4. BelatloQ de Vemréû de Famte ^^Bapigilfi 4b (kSptogMi 

dt sa retraUe (1649). -^t^Wlk 



297. Tome cvl 1. Uâatàli^iêQAiiilia ûEn^mslîfia dA CMÉpi» 

(1650). - P. 

5. Sotté ^ Il iê6inispdnâÉ dè H. do MAmt âm mtm 

|6B0et iC51 {Tout le volume). — P. 9. 
3» i^im dfi Louis ds Yandôme, doc de ïà^nmis, à M. # 

i. ÎMdiiLimiiXIVI V«^lltm (i6SI). — F. 306. 

6, Hâmoire présenté au roî Lcmis XIT par ts YittftdeBim- 
loQjg^ touchant las rnoomyes (1691). — &37. 



né. TOMECViL 1. Ce volnnie reoferme une collectiaa de àocn- 
jmOB eittraltades archivt^s dea mouasièraa et églises j [ooeti^ 
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2. Les plas curieux de ces documents sont : 
Lettre de Ferdinand le Catholique. — P. 9. 

^ Statuts de l'Université de Perpignan. — P. 41. 

3. GestaFrancoi'um regum (670 à 840) ; extrait des archives du 
monastère de Saint-Mariin du Canigou. — P. 405. 

4. Stances en langage catalan en Thonneur de saint Sagimon 
(imprimé). — P. 414. 

5. Qenealogia comitum BamnoniSy extraite des archives du 
monastère de Ripoli. — P. 451. 

6. De l'origine du nom de Barcelone (Barcino). — P. 508. 



299. Tome cviii. 1. Collection de chartes extraites des archives 
royales de Barcelone, touchant la Catalogne, TArragon, le 
Languedoc, le Roussiilon, etc.^ xi et xu* siècles. — P. i. 

2. Catalogue des évêques de Barcelonne de iOlO à 1638. 
— P. 78. 

3. Collections de chartes extraites des archives et du cartu- 
laire de TÉglise concernant cette église. — P. 83. 

4. Chartes extraites du livre vert du chapitre de Gérone 
(Catalogne). — P. 475. 

— Chartes concernant le monastère de la Ville -Bertrand 
abid.). — P. m 

5. Chartes touchant le monastère de Saint^Cucuphat, ex- 
traites de ses archives. — P. 222. 

6. Bulles et chartes concernant le monastère de Bagnoles 
(Catalogne). — P. 238. 



13« timée. Jam-Jnillet 1867. - Cat. 
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PICARDIE 

DÉPOUILLEMENT DE LA COLLECTION DITE DE DOM GRENIER. 

(Suite. — Voy. t. III, p. 156, 175, 220, 262; t. lY, p. 13. 57, 113, 141, 153, 
245; t. V, p. 4, 97; t. VI, p. 101, 214; t. VII, p. 133, 217, 247; 
t. Vin, p. 44, 54, 111, 166 et 262; t. IX, p. 14, 43, 161 et 193; t. X, 
p. 25, 45, 105, 177; t. XI, p. 29, 119, 159 ; t. XII, p. 29, ?• et 141.) 

300. Tome glxxxii. Minutes oa broaillons de la notice historique 
de Picardie, volame tout entier de la main de Dom Grenier, 
dont le détail suit : 

1. GariciacQS... GarisiacaSilva: Cameliacom. Ghambly princi- 
pal du Ghambliois. ~ Fol. 1. 

2. Ghatean-Thieny Gastellum Theodoricom; ses hommes, 
célèbres : S. Thierry, Gauthier dit de Ghàleau-Thierry , Glaade 
Yitard, Jean Lemercier, Antoine Le Gandier, Jacqoes Nooteb 
Jean de la Fontaine. — Fol. 15. 

3. Ghartres en latin : Galniacum. ~ Ghauny. — Son histoire et 
ses hommes célèbres : Jean Tavernler, Ant. PonqueUn, Louis 
Vrevin, Jacques Joseph, Gh. Vitasse, Pierre Pastel, Michel 
Théraise, Bonaventure Racine. — Fol. 23. 

4. Ghoisy-au-Bac. Glermont-Gomté, dit autrement le Cler- 
montois. — Gomtes et comtesses. — Ville de GlenDont: rnoos- 
ments, hommes célèbres. ~ Fol. 36. 

5. Gompiègne, CompeTidium : son histoire, ses maisons cet* 
ventuelles, le Palais, les faits divers qui s'y ratachent, ses 
hommes célèbres, épitaphes des seigneurs de la maison d'H(h 
mières. — Fol. 85. 

6. Gorbeni, en lat., Gorbiniacum. — Son histoire.— Église et 
pèlerinage de S. Marconi. ~ Fol. 132. 

7. Gorbie — Gorbeia. — Extraits divers et recherches nom- 
breuses sur son histoire. — Fol. 157. 

8. Liste des capitaines et gouverneurs qui ont eu la garde de 
la Tille de Gorbie — et autres extraits jusqu'à la fin du toL — 
Fol. 180. 
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301. ToMB GLXXxiu. 1. Extraits et notices historiques (Suite des). 
. Laon — Laudanensis parochia. — Histoire, monumentSy hommes 
célèbres. — Fol. 79. 

2. Recherches sur le pays des Horini , Belges, habitans les 
extrémités septentrionales et occidentales de la Gaul^-Belgique. 
— Morinoram ciyitas. — Ses éTêqnes célèbres. — Thérooanne 
et Monstreuil. — Fol. 79. 

3. Noyiomagense Pagos. — Recherches sor Noyon, son his- 
toire, ses éTÔques, ses hommes célèbres, entre antres Mancrotx, 
fol. 146. — Fol. 99. 

4. Senlis. Recherches snr son histoire, ses comtes, ses évô- 
qnes, ses hommes célèbres. — Fol. 149. 

5. Saessionis. — Recherches historiques sur Soissons: son 
antiquité, ses habitants, ses évêques, ses monuments et ses 
hommes célèbres. Fol. 215. 

6. Yvromendmi, ViT<mumduonm civitas. — Vermandois. — 
Ses comtes héréditaires, histoire de Saint-Quentin, de ses églises 
et de ses hommes célèbres. — Fol. 315-393. 



302. TOMB CLxxxiy. 1. Ce volame se compose seulement de quel- 
ques prospectus de la notice historique de Picardie, et d'At;is 
aux naturalistes et aux antiquaires de la province de Picardie 
(Imprimés). — Fol. 184. 



303. Tome clxxxv-clxxxyii. 1. Essais de THistoire ecclésiastique 
et civile de Laon et du pays Laonnois. 

2. Mémoires pour servir à Thistoire de ce pays, commençant 
en Tan 400 ou environ. Jusqu'en 1724, par D. Bugniatre. ~ 
Fol. 185-187. 

L'oamge entier est de 2,0ftft pages : il est partagé en trois pardes. 
La première de la page 1 à 668. — La deazième de la page 660 à 1478. 
~ La trobième de la page 1479 à 2044. — En tete de i& première partie 
se troQYe un prospectas imprimé. 



304. ToHE cLxxxvni. Histoire du Laonnois, par D. Bugniatre 
(partie iv®). Preuves et matériaux, entr'autres : 
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Extrait de riiistoire d'Ami^Dâ po^r servir à celle da Lrat 

'2. Exlrarliie rhi>toirâ m^iDUSCHti iti)rilieoisi âe raUlfvii 

St^Vmcem de Laon. 54 pa^es^ 

3. Beeneil de pilNIte dH!^ «AMM M diplAia^ craeir- 

70pûges, 

Regum Pjlatiis, Pûgi Lam^unensi^, 62 pages. 

5. Extrait des Ànalecies de MabiUoD. ^ pages. 

6* Testât des ossignalÎQ as données; tant nm réri tables gen* 
tU^lioinrnes qi^aux usurpateurs de la qiuViié ili? i:hevalier» ott 
d'éeuyers dans Télenduâ des ËlecUonsde Laon et de Soiaons, 

7. Procè>;-ver!jaI des coulnmes générales ei [artîcuHêr?i 
Bailliage de Veraiandois, rédigées par MM* de Tbou. pr^î4mt. 
Page Ët Viole, Conseillers «oTPftflemeDt dé m 

Caliier de 21 



3()£i. ToMB cuxjtKis- Eistûire du Laonnois, par D. Bnigoîatit. ^ 
d^ft»^), MttMm' if flifims. - Ce Toiume comlem : 

1. Mémoire <x^!^ erutilt J^l^ 
limé : piètre inutile. 

f;. Bllatfètt dtt ite«»dé la Tilte de Laon, eu im. (^er ie 

% Coite d'un m^Eiuâcrit contenanl rMaloîre de la Ligue po\u 
I&lillede LatiB «t ta f^j^ tiÀân 71 pag^. 

4- Ex irait de ta dîptomatiqQe d^> LK Mnbillon, conmttltf lei 
abbayes du diocèse de Laon. Fragment^ pagt^s 

5. Description topograpliique da Laennois, extrait de Uo- 

6. Cahier i»nt«iitiit dlrifi fizUiits bialoriq^ ei beulfi- 
q^eâ. 26 pagev* 
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306. ToiiB cLXXxx. Histoire da Laonnois, par D. Bragniatre. 
— (Panie vi«). Matériaux et preuves. — Ce recueil contient : 

1. Sommaire des articles et table des matières, et des noms 
contenus dans l'Essai de l'histoire de Laon et du pays Laonnois, 
par ordre alphabétique. 

2. Notes sur les yilles, bourgs et villages du Laonnois, rangés 
par ordre alphabétique. Cahier de 24 pages. 

3. Suites des proces-verbaux faits pour constater, et prouver 
la misère du pays Laonnois, causée par les guerres de 1655. 
Cahier de 34 pages. 

4. Mémoire sur le comté de Rosoy. Cahier de 15 pages. 

5. Dissertation sur Tétat des anciens habitants du Soissonnois 
avant la conquête des Gaules par les Francs, qui a remporté le 
prix dans l'Académie françoise de Soissons, en 1734. Cahier de 
19 pages. 

6. Remarques sur la ville et le diocèse de Laon. Cahier de 
24 pages. 

7. Extrait des Actes capitulaires de l'Église de Laon. 2 Cahiers 
de 24 pages. 

8. Miscellanea. Cahier de 24 pages. 



307. ToMB CLXxxxi. 1. Volume composé de trois portefeuillesi dont 
un in-folio et deux in^"", contenant des prospectus de la notice 
historique de Picardie. 

1. In-folio parchemin, cotté 2. — 2. Iq-4<> carton, cotté 80.— 
3. In-4'' carton^ cotté 70. 
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14* Uémcîre pour le passage aa France de^ Mof isquÊs chassa 

15. Ordonnance du Roy d'Espagafl i^uim tas lt|rii(iiii>^ 
Caria al Ëâlamemo miUlir, laOQt ^Foim, 
if; Imm au cardinal Baivalo au Aâf ^ttpafn toaAait h 

monarchie de Sicile, lfilO> — Fol. 73. 

17. Ordonnance du Roy d'Espagne sur ee qn'ft 4e(f| Bkmia 
âa là mtmlixiéît d»«o»^ mk-^m m 

18, Jnramemum prnr^iîtanLliim quo! annîs îo deî conceptjfi|| . 
finaUe Mariae relîgioâis aiiisque omuibuâ de Clero, in iipp|. 
Maaiioiit&no^f tissu et JQO^ ïM^êtmmm'mmmi» fâëi» 
re^no, iClS. — Fol- 79. 

i%* Copia de una caria que sua MagesUd escririo al cardmal 
fig^i U»^Édô1t eOTilla a ^e a]raâe cou aa Saatïdail, pilî f|É' 
8«i^ cardinal ds fitai^ «an JiHo # iAHHi 4ott WmmilÊ^ 
— Fol-ÔL 

il>bittradu Roy d'Ë^pagaitkttitihlii» tf^^ 
tUtm^t 1621 (EIspO- — Fol. 67* 

ftp iUmorial y eapimlos que dio a su Maieslad al Bepiû de 
Kaqpolat, onilii el duque de ^iooa^ lUI* — Fd. ii. 

31. Mémorial présenté par le duc d'Ossnue an Roy d*Bs|acai 
lui déduigaai ses services et demândaDt, allendn ga qoalîitp 
d'astre esiargi pendanl son proi-és cL qu<' lâs tr^Mioins iÙfM 
ainaBac et ouis à la conr. En Espagne^ 161h — Fot. 91. 

UémoireSp acteâ et diicouffl touchant Taccusatioai tai 
procès el leâ jugements rendus cou ire je cardfmlsltolïdt iMIti 
et dom Roderic CalderoD, 1619, — Fol. 08< 

24, Relations toacbant la mort de Ptailîppes 111, Kof d*£m- 

35. Uaniresta présenté au Roy Ptulîppes UI, contre le rtmîa 
leur du feu Roy son père. 1621, 1$ avril. — FqL 13S, 

tt. Ordmmaawi du Boy à*Ei^i&Êf1ÀÊM^mim tnallfalf* 

(Esp.). — FoU 140. 

i7* Leitre de ra^aaiaUlM OGlrolées par la fioy d'£itpaciie foc 
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28. Relation de la réception da légat dn Pape à Barcelone, 
1626. — Fol. m. 

29. Entrée da Roy d'Espagne à Barcelone, 1626 (Imprimé). 
— Fol. 152. 

30. Brève relation de! auto de la inquisition» 1630. ^ 
Fol. 158. 

31. Relation de la cérémonie qni se fist à Madrid an batesme 
du Roy d'Espagne, 1629 (Esp.). — Fol. 159. 



313. Tome xvi. 1. Epis toise clarorom viroram. 

Nous donnerons ultériearement le dépooillement de cet important 
Tolome. 



314. ToMB XVII. 1. Parlemens de France, Maistre des reqnestes. 
Grand conseil. Cours des Aydes, ressort du Parlement de Paris, 
formules d'Arrests. 

2. Ordonnance du Roy Charles YIII pour le règlement dn 
Parlement 1495. 

3. Mémoire de Tauthorité de la cour de Parlement d'un soli- 
citeur général des affaires du Roy. 1555. 

4. Arrest de la Cour sur la création du sixiesme office de 
Président. 1568. 

5. Reroonstrances de l'advocat du Roy du Mesnil, au Roy, sur 
le dict office. 

6. Mémoires contre le conseiller Malevault. 

7. Contention sur ce que le Procureur General de Guesle aroit 
desadvoué M. Servlo, advocat du Roy. 1609. 

8. Rapport faict à la Cour par M. le Président Potier de ce que 
le Roy lui avoit dict. 1609. 

9. Notable arrest contre le faux testament de Yillemor. 1614. 

10. Ce qui se passa au Parlement sur une lettre du prince de 
Condé envoiée à la Cour. 1614. 

11. Rapport faict par Monsieur le Premier Président de ce 
que la Roine mere avoict dit sur les moayements de Monsieur 
le Prince. 1614, 
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iS. Leurs Parlement a Moii&ieiir le Chancelier, m 
h prison du Président Le Jay« 

Ik LellM du fiof, — ^ttt dm Parlement an Boy, l0ittluaÉ fte- 

donnnnce des parentes entré ïe^ Conscitlers- 

lob Ârrâst du Conseil d'£âtat cassant un arrast de It Coor 
qaifditdt ânè Bnroéâiifid dfi l'isxéauioit fimm éâila. 18»i 

1(1- Arios inttTveriLi:; piir la mauvaise întelllgen ce d'autre le 
Boy et le Parlement, i'6 mars 3031, et comiMle Rciy desdiim 
b feuille d'an registre de partage, sur la déctaralion ta Rof 
contre ceux qui avoîenî suîvy Monsieur hors le royaume. 

17. Lettre de restabllssement des sieurs Gayaat Barillai et 

18. Actes et autres Mémoires des mattrtim îoteU||efflreî 
entre le et le Parlement, lorfigue MomifiiDr le ProesiBOf 
gênerai fut inmràii; ^ 4^ dt ttelfUManm â6 le «IttEBlm di 

l'Ar^pîK^]. mij sepL 

114, Ce iiui se passa à Metz en jaaTleriêât^ bnsqoe le Pirie* 
mm r M ntttd* {Wfe 

Parîement dft tltoatoim^ sttt fwoit, IflilitaSf» ài 4tet 
Parlement, 1443, etralablr 114k 

il. knm êm terimeiA enitre le Preddent d» il BoAit 

tlltheur du livre: de*^ P.irlements de France* 4617. 

Sâi Arrest da Conseil sur \û différent poar la séaitce enlii 
l'ArclieTesqiie « IMflta» H 11 Anoler PriMmu 4 t»- 

Tler 1G29, 

iâ. Parlement de Bordeaux, son ressort : e&taba iiomBl tti 
Pailemiiit, i4il» 

21. Lettre (le Louis B^j^ 'êstabîîssanl le Parlemenl î ' 
deaux en la dicte TUle^éeQl'ttarmt esté m\à et mis a Pvu4i :k^. 
lonqae la Gayeuad fi^ bdOli par lo ftof & M. 4Wn> 

juin 1472, 

Acies et Procès Verbans des ditfe MBttf jÉ Bi ift MoqilWI li 
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26. GoDtestation de préséance entre les Parlemens de Bor- 
deaux et Grenoble en l'Assemblée des. Notables. 1628. 

27. Arrest da Conseil d'Estat contre quelques arrests du Par- 
lement de Bordeaux^ interdiction de quelques officiers. 1628. 

28. Parlement de Grenoble , institution du dict Parlement. 
i46i. 

29. Parlement de Dijon et son ressort. 

30. Remonstrance du Chancelier Poyet au Parlement de 
Bouen. 

31. Mémoires pour les privilèges et exemptions du Parlement 
de Rouen. 

32. Arrest du Conseil sur le différend entre le Parlement de 
Bouen et la Chambre des Comptes. 1618. 

33. Lettre de la Roine Mere au sieur du Viguet, adYOcat du 
Boy au Parlement de Rouen, de se rendre près d'elle, et cepen- 
dant surseoir la fonction de sa charge. 1628. 

34. Parlement de Rouen, arrest de la dicte Cour contre le 
mur de Chasteauneof, conseiller, qui avoit accusé M. du Yair. 
1613. 

35. Dispense a un conseiller4ay, qui fut faict d'Eglise, d*exer- 
cer son office de conseiller-lay, nonobstant la Profession ecclé- 
siastique. 

36. Règlement du Parlement de Provence touchant la des- 
charge des visites qu'on prétend devoir estre faictes aux grands 
par les conseillers de la dicte Cour. 1623. 

37. Bebtf^9iL du ycfjliif de Monsieur de Guise et de ce qu'il 

38. Autre relation ûbb proptjsiam^UimÊ^ m 
Gqisb â îa dicte Cour, 1625. 

39. Accomodement entre le Parlement d'Aix ei Monsieur de 
Gobe. itil. 

40. Arrest de la Cour faisant delTânces h tous particaliers. 
Gouverneurs de la Province^ de prétendre la séin» tiï-dessuâ 
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41. Parlement de Bretagne, son ressort. 

42. Parlement de Navarre, son ressort. Establîssement da 
dict Parlement, octobre 1620. 

43. Lettres dn Roy ponr Fenregistrement da dict establîsse- 
ment an Parlement de Paris. 1624. 

44. Arrests da Conseil pour l'establissement da dict Parle- 
ment. 1614. 

45. Maistres des requestes. Arrest da Conseil contre ancons 
des Maistres des reqaestes et interdiction des siears de Cbauloes 
Tarquant et Tevin. 1631, 10 mars. 

46. Restablissement des siecrs Maistres des reqaestes. Dn 
28 mai 1631. 

47. Extraits des ordonnances toachant la fonction des Maistres 
des reqaestes. 

48. Grand Conseil. — Arrest donné à Bordeaax, est ordonné 
qa'an Conseiller da Grand Conseil exécutant an arrest dans le 
ressort avec an Conseiller da dict Parlement, sera gardé entre 
enx poar la séance, la prérogative de Tantiqnité de lears reoep - 
tions. 1563. 

49. Lettre deMonsiear le Chancelier Aligre an Grand Conseil. 

50. Cour des Aydes de Paris, Roaen et Agen. 

51. Extraict da procès criminel faict a rencontre de Charles 
da Monceau, Procureur General à la Cour des Aydes de Paris et 
au premier Chevalier son Président. 1613. 

52. Arrest dinterdiction d'aucuns de la dicte Cour. 1627. 

53. Interdiction générale de la dicte Cour dos Aydes. 1631, 
27 febvrier. 

54. Juges Commissaires establis par le Roy pour faire et 
exercer la justice en la dicte Cour interdiction. 7 mars 1631. 

55. Levée de la dicte interdiction du 7 may 1631. 

56. Procès-verbal du restablissement de la dicte Coar des 
Aydes. 6, 7, 8 mars 1631. 

57. Arrest du Conseil toachant une contention entre la Cour 
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des Aydes de Roaen et le Lientenant eriminel de la dicte ville. 
1628. 

58. Diyers arrests touchant la Coar des Aydes d'Agen. 1630. 



315. ToMK XVIII. De la régence.— Mémoires sur la majorité du roi, 
savoir : 

1. Déclaration de quelques évêques qui disent que le roi 
Louis yill, estant malade, avoit dict qu'il entendoit que son fils, 
lui succédant au royaume, fussent lui et son royaume mis soubs 
la tutelle et gouvernement de la Royne sa femme, jusqu'à ce 
qu'il fût parvenu en âge légitime et majorité. 

2. Ordonnance de Pbillippe III, dit le Hardi, déclarant que 
son fils vient à la couronne avant quatorze ans : qu'il entend que 
Pierre, comte d'Alençon, son frère, ait la garde du royaume, 
et soit son principal tuteur, jusqu'à ce que son dit fils ait ledit 
aage. An 1270. 

3. Autre ordonnance de Philippe III de pareille substance 
que la précédente, à laquelle il est adjousté que Jean^ comte de 
Bloîs, sera pris pour conseil. 1271. 

4. Autre lettre de Philippe IV, dit le Bel, conforme à la vo- 
lonté du roi Louis YIII, son aïeul, en la déclaration des evesques 
ci-dessus. 1294. 

5. Autre lettre de Philippe IV où est inséré la promesse de 
Charles, comte d'Alençon, son frère, d'observer la lettre précé- 
dente^ et ajoute le roi, qu'il veut que ledit Charles obéisse à son 
fils ainé et à la roine : si la roine régente vient à mourir, ledit 
Charles aura le gouvernement. 1300. 

6. £dict de Charles V, par lequel^ en cas que son fils n'ait 
point atteint l'âge de 14 ans lorsqu'il sera roy ; il veut que Louis» 
duc d'Anjou, son frère, soit régent. Octobre 1374. 

7. Autre édict du roi, de même datte, qui ordonne que la roine 
aura l'éducation de son fils, jusques à 14 ans; et pour le gou- 
vernement du royaume, ladicte dame y appellera ceux y dé- 
nommés. 

8. Grande assemblée au Parlement après le décès de Charles Y, 



^6 r.E CADINET HimRJOT^K- 

0it le régem canseat que ie roy miasur âoit aacfé 0I fu'il «il le 

10: lettre du roy Charles VI 4m Ofâoime qjOd èuvtdSb 
aîsné du roy, sera cooronnf' aussi (oti Wff^% êWÊiÊ^ 
en quelque aage qu'il soit. 1407- 

GoaTemeiiàftf dâtfbrft 1 1i mm «t à liiAttoQar H 4» 

if. Ample pouvoir et régence àoméê par le roi Frtitt?olt l*', 
1323. 

43. Le Toy à la jusiice, esi toujours majeur^ qwmû il n'mnÊk 

tl« ^ qui se passa su Parlement après le déeèsid 
siir li ptitïïfcattoii les le(ti%â de r^ence de ta loUie* 

0, Lcttri^s du ponTOir de bâtai daioâiiégiDlA^GatbBiikii 

Médicis. lo74. 

iG. Lettres par lesquellas le ro; Haury £11 r&tiAa al appiUlit 
le dîcljeuToIlfi mi,l Gifiwr^e. 



UmRTàlÛ DES tmm €Ar;TLLAIBlS, PétS» JHflUtt NflAHar 

€ah. Mtt., V % p. 173, 311, t. IH, p. 18, BS^ lit, te, 
US, 271 ; t. IV, p. 33,711 1. V^f^Wf t, X| fl.l#;VXOt (ft^mtit 

p. 32j 33 et se- 

TûMË cL^crn. Lîeux P. Put^etaoge. — Ce vfilitiiie i^tkm 
des déclaratioïB, dont partte en îan^e allemamlei CAUtlmiOf'* 
menSj couseatamens, de racliats, acpets, mto^res, pactiiv^ 
reqoâtei, aueatmioiui, m.^ mmâm te mm itisjtaïUiià 
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PoUeUnge, faute de devoirs faits aa dac de Lamine Les 

malfaiteurs and. lien. — La chapelle de Saint-Nicolas dans l'é- 
glise ^roissiale de Pnttelange. — La succession du comte de 
Mansfeldt. — L'expoliation que prétendent faire les officiers du 
cardinal de Lorraine, administrateur de réyôché de Metz^ sur 
les droits des Seigneurs. — De différons lieux dépendants de 

Pottelange Signe patibulaire à FarsTireiller de la seigneurie 

de Puttelange, etc. 13004609. 



317. ToMB GLxiY. Lieux R. Requêtes, décrets, sauvegardes, 
rapports, mandemens, adjudications, publications, attestations, 
rachats, informations, transports, mémoires, consultations, 
missives, états, échanges, ventes, démissions, etc., avec quel- 
ques pièces de procédure entre divers particuliers , principale- 
ment pour la prise de possession de quelques cures. — Touchant 
les lieux de Raceycourt, Rocourt, Rambucourt, Rambervillers, 
Ramonchamps, Ransiere, Raville, Rechicourt, Reichliogen, 
Recrange, Rédange, Rederweser, Refroy, Rehérey, Réhon, 
Reinval, Reischshoffen, Remeling, Remenoville, Remereville, 
Bemilly, Remiremont, Remoncourt, Removille, Rettel, Revi- 
gny, Rexingen, Ringelbonn et Rigny. — Concernant la réduc- 
tion des droits que plusieurs particuliers dévoient au Domaine, 
tant pour la ferme des greffes, fours bannaux, etc., à cause des 
guerres, que pour les fermiers des moulins dont les inondations 
avoient emporté les chaussées..^. Diminutions de la taille et 
impots pour cause de contagion et autres accidens*.... Le soula- 
gement demandé par ceux de Remiremont a Toccasion du loge- 
ment des gens de guerre, etc Sortie des grains par les Char- 
treux de Rettel et leur affouage sur les forêts de Kallenhoven 
et Monderen..... Saisie de 4 chevaux a Rigny-la-Salle, pour ce 
que les habitans de Foug pretendoienty avoir leur affouage, etc. 
1487-1722. 



318. ToMB GLXv. Lieux Ro. — Confirmations, requêtes, rapports, 
et plusieurs autres pièces de procédure, factums, lettres pa- 
tentes, arrêts, donations, procez-verbaux, reversales, échanges, 
rentes, états, acquits, consentement, rapporu, mémoires, mis- 
sives, répartitions, denombremens, ordres, bulles, reliefs d*ap- 
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LE CABIITET HrSTOBiQUE, 



pelfj SfliiTegardes et auires pièces conreroant les Iteuxd» Bobé* 
eùTkTtf Bobert-Espagoe, Rodemach, Eodeo, HodeBdorfl. 8dl- 
llngftD, BomaiS} RomonI» RoofiBCOurt, Ropplingeo, Eortoefe, 
SûsaleiisiSj Rosières, Rotoii?ille, la Botte, Rouille, Ronilfe, 
Itouve, Rouvre, Rosa, Roaselîeovre, Unxi^roile, Rnanx. Roifet 
RumeliDgeDj Rupeldange, Roppej Burauge, Kuxurîeax et Riif . 
— Concematit les ponrsait^ da ptiHibert Foissy, gfiftd-priaor 
de Ghampagnet commandânr de Boamyiie ët Bot>ec:oiirt^ par 
devant les offlcîers in bailliage dé Vosges , contre Pierre Mii- 
caiïlt, son receveur a Robecouri et Nourroy pour relique de 

comptes eii cette qualité GoHation de la chapellâ de S»iiit- 

lâcôlâf «t Saîttt^Sëbastlfln de Boiîëres..... Hônlins du lien et 
consenlemeut de Pet^nbllssement de^ Helîf:îeox r^?^or^ïés deSl- 
Fran^is a la Maison Dieu; et cliapeite de Sùini-Meniier-.. BiB^ 
cultes entre la France el la Lorraine sur la souveraîneté li 
Houve et la ceiiae de Rosa..... Mêmes diffleultés sur îe fifl^ 



iS|t, Tome clxvi. Lieux S.-. — DerliiratîOTis, dL^crel^, requêtes, 
fipKitratâ d'acquisition, maudemens, échanges^ rapports, 

latîons, acccncemenSj arrêts^ instmctîan^. Et autres preces de 
procédures entre dîrers particoliers, touchant lieux âe 
S^înlrey, SaixcVj Salmogne, Salm, S^^lonnR^ SampiL'Eiy, Sâncy,. 
Sautiocourti Sarralliej Sarceaotte^ Sareck| Sarguemine^ Saitoits, 
illm^r, ItefT^^ ttVtgtir et âraffiRk,. 

Concernant la Tuidangi du sel des salines de Salonne et ré- 
fections de ladite satine.,.., La llberié du commerce avec la 
Lorraine en faveur des siijs.a5 du comtij de Salm et mterdietiCHl 
du sel étranger au dit lieu a peine de ^ fraaçs d*ain ttBjjft|^ 
U tente de Sam|i^w iÉÎfi»^'Aii^^ 

de ta part du Procureur General de Lorraine a en ^ujer Cou* 

flict de jnriadnotioit sur la levée d'un corps mon a une iioac de 



3S0t Ton cL£Tix* Lieux Si* ^ Beonsil d'originaux «t eofÊMÈ 
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de dénombrement, érection de village, informationsi accnsa- 
tions, entreprises de jorisdiction, remonstrances, mémoires, 
réponses, sentences, arrêts, procez-verbanx, appointemens et 
autres actes de procédure touchant les lieux de St- Alarment, 
St-Avold, St-Banlsonne, Sl-Benoist, Sl-Brisson, St-Cheron, 
St-Clement, St-Epvre, St-François, Sl-Gergonne, St-Hippolyle, 
Sl-Jean-de-Rorbach, St-JuUien, Sl-Ligier, St-Lottis , St-Loup, 
St-Menge^ St-Martin, St-Maurice et St-Médard. — Concernant 
les différends de M. de Yitrimont contre M. le baron de Scback et 

M. de Lombillon, touchant le bois de St-Epyre La yente des 

bois appelés la forest de Bar, près St-Ligier Erection da 

village de St-Loûis et de St-Menge en marquisat, sous le nom 
de Baudricourt. — Procédures et exécution de Nicolas d'Aul- 
trey à St-Menge pour crime de sortilège.... Difficultés entre la 
France et la Lorraine sur la censé de St-Martin Lez Taisez. 
i29i-i736. 



TURQUIE. 

MATIÈBB8 DIVERSES. 

L'histoire des relations de la France avec la Turquie étoit fort 
imparfaitement connue, avant la belle et utile publication de feu 
Cbarriere, Les NégocicUians de la France dam le Lewmt, que nous a 
données la collection des Mémoires inédits sur l'Histoire de France. 
Le stndieux et regrettable éditeur avoit sans contredit puisé aux vé- 
ritables sources : son livre a pris sa place parmi les meilleurs de 
cette grande collection qui se publie sous le patronage de M. le 
ministre de l'instruction publique. Mais le cadre dans lequel se 
devoit renfermer M. Charriere ne lui a pas permis beaucoup de 
développements, et à côté des documents qu'il a fait connoître,il a 
laissé dans Toubli une infinité de matériaux qu'il a ignorés ou qui 
n'étoient point de son sujet. Quoi qu'il en soit, cette fftchense pé- 
nurie de documents dont se plaignent tous ceux qui veulent étudier 
rhistoire de la Sublime-Porte, m'a poussé à interroger nos grands 
dépôts publics et à donner dans le Cabinet les sources trop peu 
coanaes où désormais il sera loisible à chacun d'aller puiser. Ce 

13« année* Join-JoUlet 1867. — GaU 7 
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que nous en doonoa;; aujourd'huÈ n'ef^l r]ifun6 bien faible piftift 
de ce qui nous reste entre les mains ei qtie uors donnerons suc- 
cessivement. Noas espérons que les circonsiouces actuelles ajoa- 
teront à Tintérgt de nos reçtotpbea l'utîUié do noire CataJagii£. 
Tout en nous appllquanl pi^^^i^èàmU L'éltidede l^lifsiojre <}â b 
Turquie d'Europe, ntm 0mm ^Êf^ o$pead«ai ^iro pïéoUm 
cette phase de ntfttdtirà Ai dfl^^ lifttdm, âa t'iodl- 
caiion de quelqtif» mâiliiflâilla qui triftent de rorfgine et âm IMpi 
primitifs de l'fiEppEid ottoman, *— et nous avons été par eeJâ mène 
amenés à rap{|il|f ^Etd^iAa^uiis des tentes relatifs atix eroiiaéea. 
— Grand nom&iî de ^k$ textes wnt imprimés, mais notis avow 
cru utile de rappeler Jâs source» oAies éditeurs ooi pnM» «fi#.fe 
faciliter les vériâcaUoiîi* 



321. Naissance îillMMi<^ÂtfCHDÉn; îlt; Iffki. 

322. Traité de rof^jpMâes Turcs, par Théodore Spniàu^ Om^ 

tamsin, trad, j^ Mm Baoonis. — 1026M» 

Dans le mafiaMait Halteti Oftgtnsl ranteur preUi 1i iâ tUAtt 
de ConstaDtiQoplei 

323. Traité de ranyine des Prîjioes des TurcSi par TkMÊm 
Splendino, trwà^m fTullBO^ — fiai. fOOttst: 

Le véritable nom est SpaDdugnlno. 

324. L'origine et wtjKm dii &^p^c^ Uxm^ Ja aote df fiipv 
de leur païs, etè, «^S$lit t^é^ 

325. De rongbm dei l^et d^^ 

326. Histoire des Princes Ûtlôatiâlt #r Kêliui 
Bibl. de rArseo. 9. 

Tous les m&DUBcriEs relatifsii la Turquie, que nous Indiquons ooinuDe 
se trouvant à 1& Bibliothèque de VAmc^il, ont éià F4çimii£Bt#i|Sil 
transférés à la BlbUotbèqntt Itttptelala^'^^ilÉii »^MipO^ 
leur numéro d*in»criptiQn. 

327. Histoire ûb FEmpire Ottoman. In-fatie.— Bîbt. de rArseo* S. 

328. Annales & FBoiptre <Ktoii»ilr tiapiiiiiéea à GoatlittAiûpi^ 
parle soin d'Ibrahim Eiïendi. In-foL 4voL— Btbl. de f'Ar*6ii< 7* 

329. Histoire de MAbomet et de ses premîtars succasseiira^ p^is 
comte de Bmmi0mih^ WQ^ 

Mol., p. uktmk^êmiÊmÊ^ ««l ims^ 
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330. Mémoire sur l'établissement de la religion et de TEmpire de 
Mahomet. la-fol., page 18*. — Fr. 12196-4410. 

331. Histoire des Turcs, par le kalife Mehemet. 4 in-fol. — 
Bibl. de PArsen. 6. 

332. Discours de l'État du Turc — Suppl. 1087. 

333. Abrégé de l'histoire de TËmpire Ottoman. In-4». — Bîbl. de 
l'Arsen. n®6. 

334. Journal de fhistoire de la Turquie commençant l'an 1,026 
de rhégireet nnissantenl065. Fr. 12197-4136. 

Tradaction in-fol., pap. imparC 

335. Journal de l'histoire de la Turquie (fragment d'une traduc- 
tion), in-4% sur papier. — 12198-4137. 

Cette tradaction diffère de celle du n9 4136. 

336. Histoire des quatre dynasties des roys de Perse antérieure à 
la conquête de ce pays par les Musulmans.— Bibl. de l'Arsen., 
ms. Turcs, n° 4. 

337. Abrégé de l'histoire orientale, composée par Hassein Effendi, 
trad. du turc en françois, par C. B. P. P. R. E. L. S. — 9030- 
2503. 

Notice da calife Valid, fils d'Abd-Amalek, description da Katai. — 
Vie da sultan Gelad-Eddin Mankbemi, tiré probablement de l'ouvrage 
persan de Nesaavi. 

338. Extraits de la Byzantine, texte grec, version latine, notes et 

variantes. — 9052-9053-25033. A. B. 

Les auteurs qu'on a mis à contribution sont Nicetas, Anne Comene, 
Zonare, George Acropolète, Cinname, Nicephore Gregoras, et la cbroni- 
que^atine de Raoul de Goggeshale. 2 vol. in-fol. 

339. Histoire de Geoffroy de Villehardouln. — Fr. 12204-207. 
C'est de Henri, le frère de TEmpereur Bauduin, comen il fu Empereur 

de Constantinoble, après son frère TEmpereor Baudoin qui demeura 
devant Andrinople. 1 vol. in-folio. iiii« siècle. 
Ducange paroit n'avoir point connu le dernier article. 

340. Suite de l'histoire de Gonstantinople^ par Henry de Yalen- 
ciennes : continuation de celle de Yille-Hardouin. — Fr. 
12205-323. 

s vol. in-h^. Gop. mod. 
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341* Hlftoiïe de ViUeliardoaia, par Dacangâ» avoe Tirtittton, 

342. Tradaction de la Chronique arméDÎence de MoïhiÉ^ii d*Biiip 
pour la parlio qui cQEceraa la première croisade^ ei lui ^iimil 
ments qui suivireotî «Il 6it&i tl ea fimiteoii* 1 tùt fa-ToUfiw ^ 

343. Histoire des Crois^ades. - 9057-9058; — S. F* 2503^. a. iu 
Espèce de compHatîoa de pusagies d'auteura anbtt el Iftttni, iBMW» 

bléea goût et Bans crUique. S toL. io -folio. 

344. Extraits â'Odoa de Dâuit, et d^aulras écrïYaiQs Jeurés des 

mm^* 1* ùL^u^ «fils ^ 

345. Extraits d'auteurs arabes, traduits eu français, pour MTtir I 
t'histeire des FaEimidea et des Af i>ub£d^ par dom BerUiaMU 

3ïe. Traduction des extraits précédents tu tetiii (H 61 13), pif 
dom Eertbereaii. 3 yoL in-folio. — 9068^ — SSO^Moft, 

347é Bibliographie des Croisades ou recnnlt da tous les OQfnfK 
ràHih aux Croisades, avec jagemenls tir^ de Yossiiiâ ei du 
KLeteng [sans ordre). 1 vol. in-rolio. — 9070 

On mH qtie et tniT«U » été raf«ii et Itltn iméliotté p v te «itfWs ^ 
i*Hâitoin isf«f Cnoniadfrf, im* Hicbuid et Itiftiuid, 

318., NûteSi pièces et extraits relatifs i l'îiistoire des Crotaihii 
ftoeinblées par D. Berlhereau* — mil s 9080; KS03»»* 

S lertef. in-foHo^ donnés h. la Bibliotîièquç p«vr U fimfUe âe ta IL 11 
tesB ^?Mire de Sac^^ fonn^t aujourd'hui 10 toI. 

aii Cbfwtqcii^ epîUtnitie de Tyr* vm 11? « 968Mûi. 

IfHlblio jéU dlt SO^Mde. — Petitei flpilM qi^^M^ 
Tom m aitii¥aîl étii, «lec grandei tettni 

350. Les histoires d*oul(re-mer, conîiDflQçaiit i la Nitiflll 4l 
Notrs^iiiiear Jâaus-Christ ei finîssaiU l^ili dt flilttniitfM 
un, IW GoOltmiie de Tyr. 9083-Slli, 
I fot In-Mov si*i. f«. 4i U fa du xtii« rièdt, olnlMm A 

at.^M9ltiiJiiii de Tyr» Utetôfim dw MMm, iabsint I Oi- 

ment IT. — 9004-577, 
I f ta4otie du un* uède an Let. gr* Mnflft. 
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352. Chronique de Guillanme de Tyr. — 9085-1872. 

LeB 30 premiers feuillets manquent et le manascrit finit au chapitre 
qai suit la prise de Jérusalem par Saladin. In-folio vélin du iiy siècle. 

553. Histoire des Croisades, par Guillaame de Tyr, avec la suite. 

— 9086-450. 

1 vol. in-folio vélin, xi?« siècle. 

354. Traduction de l'histoire de Goillaume de Tyr et de ses con- 
tinuateurs, d'après un manuscrit de la maison de Noailles. — 
9060, 9061 ; — 2503»aô. 

355. Histoire de TEmpire de Constantinople sous les François. 
(Livre imprimé avec des notes manuscrites de du Cange.) — 
Sup. Fr. 1205. 

356. Hayton : La fleur des histoires de la terre d'Orient, composée 
par frère Hayton, de l'ordre des Prémontrés, jadis seigneur de 
Core et cousin germain du roi d'Arménie. — Fr. 12201-632*<>. 

Ce livre écrit d* abord en françois par Nicole Taleon, sous la dictée de 
Hayton qui dictoit de mémoire, sans note ni exemplaire, et ensuite tra- 
duit en latin par le même écrivain. 

357. Histoire de Saladin, par l'abbé Renaudot. 1 vol. in-foL — 
9059. L F. 2503». 

558. Li estoire d'outremer du roi Salehadin, comment il fu estrait 
de la comtesse de Pontiu. — Les cronikes des comtes de Flan- 
dre. — L'ystoire de l'Empereur Bauduin de Conslanlinoble, de 
l'Empereur Henry de Constantinoble, du Duc de Normandie et 
des Rois d'Englelerre jusqu'en 1220. In-fol. xiii s*.— 12203455. 

359. Assises de la haute Court du Royaume de Jérusalem : Assises 
de la basse Court du Royaume de Jérusalem. — 12206, 12207; 

— 1540 ter, 1 et 2. 

Copie figuratÎTO du manuscrit de Venise, aujourd'hui à Vienne, faite 
en 1790 pour le Roy de Franco. 2 vol. petit in-folio. 

360. Fragments des vies des hommes illustres de l'islamisme^ par 
Jbn Hhalecar, arabe et françois. 1 vol. in-fol. — Fr. 9055. 
(S. F. 2503Î). 

361. Le livre de toutes les provinces du monde (dont la préface 
est en françois et le reste en latin). — L'histoire du Tartare 
Themisbey appelé par d'autres Tamerlant — iS|9l43l^û^ 



41 €iim$i^ mtmm^ 

36?. Le vkitour m It plut gfÉUfe te rOfllit. tH^. - 
iâà; iréïapÂ|êl!ttltM.^ 116804838. 

^65. Traîtâî dM^Etnpêrenrs turcs tes Papes» t6s Emptraim 
d'Allcinafii^j te figjâ de France^ de Polofna e| les YéaltleOi* 

366. Traités des Princes latins arec l& ftR»i tmbê» AJ|I^. 
Perse, Mogol, Koscovîe, Brieune 

30. Traîcté entre le GratîiJ^SeigSMir irt Ifti oomiâ» ém CMlm^ 

et François pour le f,iirt dit <'omTn*.Tce, — Harf. 248. 

368. Les raisons eL milité de rintelligance des Roys de ^'raoet 
l(Vaç las gi:«ii|è$iÉlgix«ti»j et de teBir dea «gens f^lixmA f9' 
d^AmbasËideDrâ à C{ïn3mntif]op)fl, à la Patte êm 0mast'Êâ^ 
pléur. — HarK Î4S (St-Gerin- 778). 

|09i fieenaA de Pièces^ Traitést etc^ ecmeâtnftnt ratnbisiada. ii 
M. de Mâr«[^$tjll% I €£m9|a<kl^S^9id^ mmmt I iSg^ 
Si-Germt784. 

370. Observailoos faites par lé sieur Vitarij secrataire da IC 
labayej ambassadtnir de Pranca an Lerant j pendani ses t^Tfwgm 

aConstantinople, i vol. in^iit in-i".— Bibl.de Beîms. O- 977,8if« 

AT'ec i:^ qui sV^t passij de reïîJîiniiKi'jlo dur ai ni l'aEnb^Sfiade, 4 
noat ajdjoutéeâ piusit^urs choses curieuses ii>Lichant les moeurs ém 
^^dip« Riitres pauple^ qui habitent en celte gpaiHie ^itlo, qol 
'B€fïir H la conDoiesance de Thistoire de Torquie. (Maijléfer , tac 

37L Udatioû du vûyâga en Franca de MeUetnet Elfendi^ — 653. 

39%. Reeneîl contenant les traduction» de l'ambassade de MobtiBii 

ElTnulï m Vvùnce, de nelle ded'Ourzy Effendî ea Per^e, etéi 
la lettre de recréante du ijrand Viiir. — Fr, 1463, (BtbUdu L 

^^3- Lettres et mémoires concernant la Turquie. — N'^ $8Si* 

374. Addenda inexpeditiotse oontra Thurcos* — 84ê7* Pr. tM^ 

375. Lettre du Grand-Seigneur an Papa. Dup, 288. 
m Ititoits at milité de l'ilTiftnoa des Roia di Pmict im 
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377. Oraison des Tares et autres qai tiennent la loi de Mahomet 
et manière dont les chrétiens se font Turcs. — Sl-Germ. 1975. 

378. Mémoire de M. du Bois d'Avaugour, sur les moïeos de faire 
avantageusement la guerre aux Turcs. — Gaign. 479. 

379. Recueil de mémoires touchant la guerre contre le Turc. — 
7445-3. 

380. Lettres et discours de M. de Brèves au Roi sur Talliance avec 
le Grand-Seigneur. — St^rm. 1428. 

381. Relation du serail. — Sérilly, 56. 

382. Conduite politique pour les chrétiens envers le Turc, par de 
Sartigue. — Ck)lb. 2. 

383. Relation de la mort du Patriarche de Gonstantinople. — 
Dup. 

384. Vases et monnoies turques et mesures. ~ Du Puy, 661-662. 

385. Devins, Mores au Caire. — Du Puy 661-662. 

386. Divers mémoires servant a l'histoire de Turquie. — Alger. 
— Dup. 429. 

387. La prise de Rhodes, par Soliman, écrite par Jacques^ bâtard 
deBourbon. — 9970. 

La même. — 10269. 

388. La grande merveilleuse et très cruelle oppugnation de 
Rhodes, par sultan Soliman, Grand Turc, par Jacques, bastard 
de Bourbon. Paris, 1525, in-folio. — Lep. Lel. 40312. 

Trad. de Gilbert Papillon, baron du Byau, gentilh. bourbonnais. 

389. Mémoire des aliances avec le Turc — Du[f. 429. 

390. Lettre originale du Grand-Seigneur des Turcs. — Dup. 642. 

391. Privilège par le Grand-Seigneur a la nation françoise et cata- 
lane et a ceux qui iront sous leur baniôre. — Dup. 745. 

392. Traité entre les Princes chrétiens et le Grand Turc. 1 vol. 
in-fol. pap. — 12199. (1625). 

393. Ambassade de Salignac et relation de son voyage en Tur- 
quie. 1 voL in-fol. pap. — 18076. S. G. Fr. 1429. 

394. Traduction de llmpérialle et très-haulte lettre qu'escrit le 
très-puissant et invincible Empereur des Mousuimans, sultan 
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France son tres-cordial ansy, ^ Miit^TS. 

Publiée par M, Charrié re, nég. du Lefani, t. I", p. 133, 

395. Ilémoireâe Claude du fiourifj aianr âe Guermes^ sur •i^i' 

Befulation d*un \\hi^]k iiititulf^ . Ri^laiion v^^ritohle de. esTi^' 
s*fist passé à Constariiinuplô daas les uégodations d@ ^. de CWt 
taragaes. 1 roh in-foL pap. — 18077. S. G. Fn UâOk 
|d7. Iifittres et dfscoars du sieur de Brerea au Hou sar l'^liaM 
avec le Graud'Seigneur. 4 art- i tûI îa-fol, pap, — i&m. 
S* G, Fr. im. 

398i litttre du Qriliûlè^ j:elatiT6 &m ÛTQses, datée d'4lâp, k 
4 



fi&&ÏQtfi H BBAPERIE 

0& »6rt)t9 ft i|iiefqaôfûiifepfô6y trop négliger dins nos 
fib^hes Tblstolre de Tiitdtistrîe qui aujourd'IiuUjiitiiiiiQ sî gmAi 
fl^a dans notre pays. Kous toulons procuner m mmmmtmam 

aatisraciion au désir qu'on nous exprime, en publintL ici te ré^ 
iOllat de UPS recherches sur la Draperie et la F atirSiftiii en Frm. 



an, Dea maiinbctarei» 1^ tùlh,, S07. 
MOf> Vâîftoijtt'M' liiftU de h draperie. * Dtip* i3(l« 

iOI. CoatiHJiî]^ :irc\inli.M:s aux habîianis de ïloye parPïiilijjt^An- 
fuste, dum r^ru 48 coixcerne les pareur^s de dra(»i. — 
OfAiAfiMt^fî 4t, pi 231. 

Ult OrdouDaDce de 5. Louis loochant les mtreliâaii do /te 
^n», 1370, — Ord- du roi. T, 1, p. 228. 

m. Leims de Phf Upfe le Hardi concemani le» dfOiti i 
pour les draps par tes marcbaods iialiens oemoispol tam 
viUe de r^Uuea. Féf rtar IS77. ^ Ûrd. do roi* T* 4^ fu MT. 
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404. Lettres de Philippe III, défeodant aux fabricants de draps 
d'exercer le métier de teintarier. Juin 1279. — Ord. des rois» 
t. ii, p. 356. 

405. Vidimas sous le sceau da roy d'une procuration de la com- 
munauté des marchands de la ville de Milan, à trois d'entre eux 
pour traiter avec le roy de France et le suplier de concéder aux 
marchands de Milan de pouvoir trafiquer en France et vendre 
et acheter des laines et angelines. An i288. Est fait mention de 
Maphœus, vice-comes capitaneos populiMediolani.— Dup. T. 6, 
fol. 146. — Ord. p. la draperie. 

406. Lettres concernant la confrairie des marchands drapiers de 
Poris. — Lettres pour suspendre la confrairie des drapiers. 
23 avril 1309. — Bibl. du Lonv. F. St-6eniez, t. 3, p. 581. 

407. Deux ordonnances de Philippe le Long, renfermant la légis- 
lation sur le lanificiwn et panmfkium en Languedoc. Senech. de 
B^ziers. Octobre et déc. 1317. — Très, des chartes, J. 388. 

408. Lettres de Philippe le Long, portant création d'un visiteur 
ou inspecteur des draps en Languedoc. Février 1317. — Très, 
des chartes, J. 388. 

409. Lettres de Philippe V, contenant et confirmant un règlement 
pour la draperie de Carcassonne et Béziers. 24 février 1317. — 
Ord. des rois, t. li^ p, 447 et 458. 

410. Ordonnance pour la façon des draps de laine. 1317-1318. — 
Reg. du Pari., t. 207. Fol. 48. 

411. Litterx super offlcio cartnlaria registrationis pannorum 
montis Olivi. 1318. — Très, des chartes, JJ. 50. Fol. 24. 

412. Tria arrecta super arte pareriarum contra Narbon. Biterr. 
Carcass. et de monte Olivo paratora pannorum prolata. 1318. 
— Très, des chartes, JJ. 50. Fol. 22. 

413. Lettre de Phillippe le Long concernant la fabrication des 
draps en Languedoc. Mai 1318. — Très, des chartes, J. 388. 

414. Courtiers de draps à Compiègne. Décembre 1319.— Ord. des 
rois, 1. 12, p. 449. 

415. Lettres de Philippe, confirmant ses précédentes ordonnances 
sur la draperie. 29 février 1320.— Ord. des rols^ t. 11, p. 478. 

13« année. Août-Septembre 1867. — Cat. 8 



â*7. LèUre de Philippe leLoitft<Értiit«c>mnusMon en faf^ar àè 
fi^m ^ ÙvAûui, archiditîSï^ iPJWlW, pour réforau^r ferlins 
arto tf&irtiSô^Bàces cosiier(i»m là ^rapefii eu Langue l ur 

418, Le Lire de Charles W CcmUrmanl U règlement sur 
de la draperie Plablt à MOfllifiîWfin. «m OiO. m 

rois, t lî| p. 456, 

UUrc!î de Charles le Bel coBfïmriiH le«; ordonniiiqes «Olg"- 
mu\ la draperie en Lawjedoo. Avril *SBl. — i*jr# 
des Charles, J. 388, 

m Litterœ per qiiaî^ rex dedil ftrtfilàôlPp B(m»isie tabetlioftstt 
offleiorn t arlularie régis iraiionis ponnortim \n ?iliîs dt ^oMi 
OhvD el aliis. li avril 1322. - JJ, BO, fol- 43. 

421, Leilres de Charles le Bel ooûfl^rfitit Piém de Ctialoû^ ar- 
chidiacre d^Autun, dans sa charge .le cou^errateur de la drv 
»rif m UafWf^P- JuiataSâ- — Lay. du Irêa. des cfciriw, 

(t^ AfIWIis des ordonnances royales cotifSernaoi le kyt\^^nîm n 
ftmnitmm tu LwB|W|dae. (Copie.) 131**. --Uy- dû Tws. èé 
^hiries, J- 388. 

Cmpm âei TOceitt's sur les draps faïles en Langoeifloe j^rff 
Van-hidiacre d^Auiun. I3:î... — Lny. du Trc^. des ch.,!. 388. 
IH. Lea tisserands el drapiers de LuAons ayant teriûiiil kori 
prœtepar ^nEoDce arblirale, le Parleiueni rinfkina. ritt — 
Table alph. du Parlera-, t. £!, D. — V. 1. 17* 

Ordonnance de Charles le Bel tourhaot les droits i 504^ 
les draps transportés hors dm rOfaUiae. Dôeéttifif© Ott. — Oit 
des rûi5, t. 1^8. 

Lettres de Cîiarles le Bel concernaiii les roan«iî4ctiir*t ^ 
i^^UWÏMffltèùt ét IMxporiation dès Hfûef él^ûM; l*J«* 
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427. Lettres concernant les drapiers. — Yoy. ordonnances da 
Louvre, tome 2, page 88.— Lettres par lesquelles le roi révoque 
un droit qu*ii levoit sur la draperie. Avril 1333. 

428. Lettres en faveur des pareurs ou parmentiers de Carcassonae. 
Mars 1335.— Ord. des rois, t. 2, p. H4. 

429. GonGrmation des lettres données en faveur des pareurs on 
parmentiers de Carcassonne. Février et mars 1336. — Ord. des 
rois, t. 7, p. 476. 

430. Lpllres concernant les drapiers de Provins. — Voy. Ordon- 
nances du Louvres, tome 7, paga 25, concernant les maîtres 
drapiers de Provins. 23 février 1337. 

431. Lettres de Philippe de Valois en faveur des drapiers de Gba- 
Ions. Avril 1339. — Ord. des rois, 1. 12, p. 551. 

432. Ordonnance de Philippe de Valois touchant un impôt sur les 
draps transportas hors dn royanme. Octobre 1340. — Ord. des 
rois, t. 2, p. 147. 

433. Ordonnance de Philippe de Valois, établissant un impôt inr 
les draps vendus dans la ville et les faubourgs de Paris. Février 
^349.— Ord. des rois, t. 2, p. 320. 

434. Ordonnance de police du roi Jean touchant les marchands de 
draps et leurs courratiers, tondettrâ ôt tisserands. Février 1356. 
— Ord. des rois, f. i, p. 364, 372, 378. 

435. Ordonnances concernant les draps de Normandie. — Voy. 
Ordonnances du Louvre, tome 2, page 399.— Confiriâatioki cm 
règleoient fait entre les ouvriers de di^a^ plein et dé dra^ rayé. 
Mars 1350. 

Ô^. Ordonnance touchant les draps de Normandie. — Yèy. ét- 
donnances du Louvfe, tome 2, page 396. 4 Juillet 13(90. 

437. Lettres dn M Jean concernant la levée d'une ayde ^ his 
draps accordés à la ville de Paris. 3 mai l32if .— Orid. èés rois, 
t.2>p.424. 

438. Ordonnance du roi Jean tonchant U levée d^ûne éy'tfe rat les 
draps dans le bailliage d'Amiens. Juin 1351. — Ord* des rois, 
t. 2, p. 440. 
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439. Instrnctions sur le^ droits que doivent payêr la laine et les 
draps en sortani du tl33.'=^lljrtb^^fl^^ t. M. 

440. Ordonnance du roi Jean, portant défense aux drapiers de 
faire le change. 23 janvier 1357.— Ord. déâ roiâ, u 3, p, i9û. 

441. Ordonnance da roi Jean, portant dér^nsé &^ sortir Al 
royaame des laines et dss draps blancs m &t,m^ 16 4ii|ilaiiAft 
1358. — Ord. des rois, t. 3, p. 

442. Lettres qai permettent aui comtunt^rs {tâilleurs) da faire et 
de vendre des dou&te. S^tellt»» ISKK. ^ Ord. ém 

t. 3, p. 262. 

443. Règlements pour les 4rapa dè Troyes* flee. ^UGému^ 
Bib. du Louvre, tomê fi^figi IfO. tlar^SS^* 

444. Règlement concernant les {IrapiPr"; de Ttay^â. — SfiCOlfl 
9t-Géniez du Louvre, tome 5, p. 510. Août 13(}l. 

445. Lettres qui portent que dans la vUle de Boueoies djraps seniiif 
marqués et scellés. --*Bdâ.8ï*0ltti8ft tol^m» p. Ui, 
Avril 1361. 

446. Droits que les draps payent en sortant da ro7tiune,4aQdt 
1361. — Ord. des roii^ l* *; tittk 

447. Lettres du roi Jean coaLirmant les privllllî^ accordéf aux 
tisserands de draps de la viUa de CommiaÉs. Octobre i361i ^ 
Ord. des rois. t. 4^ p*. iS6* 

448. Lettres du roi Jeai^ |#^fri4li|Ù^ âripfe^- #111^0^11^ 
sont maintenus dani Um ÉU 1^ iftsni^ 
t. 12, p. 569. 

449. Lettres contenant îflfl sUtats des ârapïcrÉ ^Ém. âl-6Ate 
du Louvre, tome 3, pa£;e£^l. Juillet ^3Câ. 

450. Confirmation des slatoM das ûs^i^M — iMia 4* 
p. 535. Février 1364. 

451. Lettres touchant lea Aupifm éà l^mmfi ^ tmi 1^ 
page 648. 7 février 1365, 

452. Lettres touchant les marchands dû dfifi iffjjMk i fûmf * 
15., tome4,p.648.ldJiH3e«. ^ 
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453. Lettres pour la mesure des draps et toiles de Marrejols. — 
16., tome 4, page 674. Juillet 1366. 

454. Règlement pour les manufactures d'étoffes fabriquées dans la 
ville de Caen. Mars 1367. — Ord. des rois, t. 5, p. 105. 

455. Lettres concernant les drapiers de Commines. — Rec. Saint- 
Gêniez du Louvre, tomel5, p. 9. May 1367. 

456. Règlements pour les drapiers de Saint -Denis. — 16., tome 5, 
p. 117. Juin 1368. 

457. Rôjilemenls pour les drapiers et autres ouvriers de Châlons- 
sur Marne. — 16., tome 5, p. 193. May 1369. 

458. Arrêt concernant les maqufaclares de draperies de Beauvais 
et teintures de ladite ville. - 16., tome 5, p. 193. 18 août 1370. 

459. Règlement pour les draps de Saint-Lô. — 16., tome 5, 
p. 420. Août 1371. (Sera contimé.) 



RECUEIL CONRART 

DÉPOUILLEMENT DU RECUEIL CONRART DE LA BIBL^OTHkQUl 
DE l'arsenal. 

Rnîte. - (Fov t. V, p. 84, 133, 224; t. VI, p. 1. 32, 175; t. VII, p. 8, 04, 
^ m 18r«3 W;l Vm, 1, 85, 151, 182 223; t. IX p. 73, 80. 
145, 178; t. X, p. 14, 88, 115; t. XI, p. 62, 140; t. XII, p. 16.) 

182 Inslrutlione a monsignor Rivarola destinât© nunzio in 
Francia. - P. 685-689. (Les feuillets 690-700 sont blancs.) 

Ha N. signore dcsiderato sempcp la pace e quiète publies ppocurandola 
con ogni studio... 

183 Lettres (44) de Voiture à différentes personnes qui no 
sont pas nommées. - P. 701-750. (Les feuillets 751-756 sont 
blancs.) 

La praîdArfi l6iti« connneace liosi : 
• Madame, J'ftfoU M'îo^fuy dlr^qup Mars c^toit bif^n d'rycco-d avec 
rAmouri mKM, à ce que je puis vig^r par f^m^ voijs m. ni;;"^^» ^ 
H terriUa m fait peur i*àalw, qiû u eit qu'uu earwii, et l a cUasse 



102 



LR CABINBT HISTORIQUE. 



da conr de Monsieur de.... Vons verrez qa^il a pris ee party sMlenni 
poar un temps, et qoe lorsque l*hyver fera cesser la goene... ji 

M deroiène leUrje commeDqQ ^osi : 
« llOQaliBur, Tons trouverez bien estrange qu'après vous avoir Imper 
tuné tant de fois à Paris, je vienne encore jusquVn Languedoc vous per- 
iécater de mes soUtcitatlons. Mais, Monsieur, U faut que voua en accst* 
siez Testime que vous av^f , qui vovs ^end si considérable..- » 

Cpq à l'aspe (en vers, snr la cour <Je France soos 
Henri IV).— P. 757-768. (Les feoillets 769-772 sont blan«.) 
Dors-tu, Guillot, on si tu veille? 
Or, si tu dors, si te reveille, 
Et qouB conte quel bruit |1 court, 
Puisque tu es homme de cour. 

i^, Utcbo des Thuilleries. - P. 773-775. 
Echfi, fille des rois, qu*à mes cris ie réclame, 
Dis-moy qui fait le mal qui la France diffame t.. . Feame... 

186. Stances contenant les antithèses d'entre Monsieur de 
Rosny et le mareschal d'Ancre. — P. 776-778. 

On 6*est plaint autrefois sous un roy triomphant 
Qu'un Rosny ordonnoit avec trop de puissance, 
Ores que dira-t-on qu'au lègne d'un enfant 
Un coyoa estranger dispose de la France... 

187. Stances au Roy sur la mort de Goncbine, maresebil da 

Fragca. — P. 779-78J. (J.es fouiljels 783-7Ç8 sont blancs.) 

Le Roy des cieux ne veut pour offrande agréable 
Çu'une troupe de bœufs, mais Pluton effroyable... 

188. Stances pour le Epi.— P. 789-799. (Les feuUlets 800^ 

sont blancs.) 

S'il est certain qu'au ciel les demi-^ieux possèdent 
L'àise de voir renaistre en ceux qui leur succèdent 
Aux sceptres ^ont là-bas ils furent possesseurs... 

189. Stances à Pasquin sur les nouFelles de lâ coar. — 
P. 805-812. 

Pasquin, si ta n'as plus à Rome de quoy rire, 
Je veux t'eatreteuir 4es nouvelles de cour... 

190. Deux Chants funèbres sur la mort de madame la pHn- 
cesse de Conty. — P. 813-862. (Le feuillet 863-864 e«l blanc.) 

Douces mères des vers, filles de la Mémoire, 
Chères sœurs d'Apollon, compagnes de la Gloire, 
Muses; ce n'est pas voua que Je veux invoquer... 



191. Madrigal. — P. 866. 

Soupir subtil, esprit de flatne, 

Qui sors du beau seiu de m dame... 

192. Sonnets (5). - P. 866-870. 
Premier sonnet : 

Beaux cheveux, dont le pris est sans comparaison... 

Cinquième sonnât : 

Plus Je suis loing des yeux qui m'ont l'âme embraxée... 

193. Stances. — P. 871-875. 

Que sont devenus ces propos. 
Faux prophè tes de mon repos, 
Que je tins roesrac deuant elle... 

194. Sur le pourtraict d'une dame faict de mémoire. — 
P. 873-878. 

Do Monstier, n'es-tu point deceu 
De la pourtraire a son desceu 
Et de croire qu'elle est absente... 

196. Sonnets (2). - P. 879-880. 

Premier sonnet : 

Fontaine où se miroit 1& suject de mes peines, 

Si de Teau de mes pleurs j'ay ton cours augmenté... 

Second sonnet sur TEucharistie catholique. 

196. Epilaphe de Du Perron, père du Cardinal, dormant en 
un lieu par où madame de Neiifvic passoit; fait sur^e-champ. 
— Vers sur la duchesse de Beaufort, à renierremenl de la().uelle 
il y avoit six deuils, conduit? par Balagny, briard d'.... — 
P. 881. (Le feuillet 883-884 est blanc.) 

197. De mademoiselle de Neufvic estant malade à Paris, à 

mademoiselle d'Aiichy qui estoit à Tours avec la reyne. - 

P. 885-886. (Le feuillet 887-888 est blanc.) 

Paris est plus désert que l'Ecosse sauyage : 

Par la rue on ne voit seigneur, laquais ou page... 

198. Vers. — P. 889. 

Couvrei-moi d*œiUeU et de roses... 

199. Vers. - P. 890. 

Belle fidclle à vos amis... 

100. De monsieur de Vaugelas à des dames qui làîsayent une 



qnesié o Nev^rf^, eE qui estoyâHt Vanités SA i«| ;l<f|li1BiV 

qu'il avoii pris un tavemeDl, ^ P, flW, 
itajpâclii d'an fttpiâlMnMttt^ 

JM. Vers. - P. 892. 

Tout à co moment matife (sac... 

iitiitï^ir «icsIIaflSf faetttfpiAni:, ÎQTfctfssîiiiês el tolpt- 

rables chevaliers le comic GuicliJ0lïti )4I ctiavalier de Tîle ïnv^ 
sibie et dom Arnaldus. — 8^-8»8, (Le feuillel 899-900^4 
blanc.) 

Ce ^imti^^fim miwmtih pumït mm ffÊ/âmz u mmm 

mère» pâr lïiââébà^'ieUe Anne de Haban* ^ F, 90l-9Ût. (Ul 
feoiUâls 908^108 soûl blanes.) 

(CM Jkoie i sm^ttlé^ mm muainiA 

Pour déplorer mon sorEÎ 

m. Quatrain. — P. ^)09. {L<^< reuillets 910-914 sdut blanci^ 
Mé Ternes, qui eatoU t^oycr ik U re^e-mère^ ftfftût MliâW'v 
eoAtTQ «ea Ailes, UQed'eUes iuy répondiE parc^ ficatraîn^.^* 

108. Cartel et vers an vieux iângagej par Voitare* — K 911» 
«ttw 

^MfnQti iim # lâi iiiil»le chmUir à« rWte Ikfiiffiki U 

lEiponse m comte Gnkhf^ùâ, sur hoa qufttrala fui iît: 
Point ne fqudiw lie gnlgneur ftf«ilm«^ 

Ce faillir stï»otoa d^&nuldiib.* 
ân «ïl9riU«r d» nke loriaUe, glmâ : 

BÂteô cflsnr Je tmuftyi &0fflittigB,4> 

Sire compaîQs, en r Offre écrit** 

M6. Dû monsieur de Maulevncr à m&demoïs&llt de Cbalal^ 
Vers- — P. mm (Le feuillet est blanc) 



CATAL. — CONHART. lOS 

mirqoiae de Sablé, dorant une fisite que luy fit le marquis deBoarbonnf 
à Maisons... 

Ecrivez-moy si la fisite... 

207. Lettre de monseigneur le Prince et de messieors de la 
Hoossaye et Arnaud^ à monsieur le marquis de Montausier et à 
madame la marquise, sa femme^ sur la naissance de monsieur 
le marquis de Pisany, leur Gis. — P. 933-936. 

Bien soit venu Tenfanl nouveau^ 
Si frais, si gaillard et si beau... 

208. Réponse à la lettre écrite par monseigneur le Prince et 
messieurs de la Houssaye et Arnaud, à monsieur et madame de 
Montausier, sur la naissance de leur fils^ par M. de Voiture. 

P. 937-944. 

Seigneurs chevaliers catalans. 
Vous estes courtois et galans... 

209. A monsieur de Coligny. Epître. — P. 949-952. 
Je Tavois résolu, Je voulois vous écrire 

D'un stile assez plaisant et qui vous eût fait rire, 
Mais vous écrire en vers n*estoit pas mon dessein... 

210. A monseigneur le duc d'Enguîen. — P. 952, 

Grand Enguien, je ne ryme plus! 
Tous les carmes sont superflus... 

211. A monsieur le Duc. Epître. — P. 953-955. 

Si nous avions ou rimes ou rimeur. 
Nous vous dirions, très illustre seigneur... 

212. A madame de Longuevillc. Epître. — P. 956-960. 

Princesse en tous lieux adorable, 
En toute chose incomparable. 
Nous pouvons dire en vérité... . 

213. A mademoiselle de Bourbon et à sa trouppe. Elégie. — 
P. 96i-962. 

Dessus le point qu'on vouloit vous écrire... 

214. Tombeau de Charité. — P. 963. 

Passant, passez! Charité est morte... 

215. A madame de Longueville et sa troupe. ^ P. 964-967. 

Vous en parlez bien à vostre aise... 

216. A mademoiselle do Bourbon. — P. 968-971. 

Partez, courez, volez, nos vers! 
Allez apprendre des nouvelles... 



iOè LE CJLBHŒT HBTOaiQDE. 

Î17. A miiTTirPur le hue. Kfîire. — P. 

Pour VI m ^ fiîiile M:;iViii|- o-^ qn "'i f-ii'. l'ons^ 

Les Tyrsis asBçuibka et leii belJe$ Lions..* 
218. A masdemoîselles du yige&n. — P* 97fl*97d» 

QuaUo nymphe^ phi^ vapabondei 
Que celLuâ di^^s^ boi^ et des oad^t«* 

A moTisîfïuf le Duc. Epltre. — (lAllBii 

Prince^ plus prîQce mille foif 

Que t^Qi ces vjiiij|.£lè||i^iMlrt!^<* 

Prudence j Al^amOj prudence é«é 

Toua mes s^ins e^t&nt istip^rflu» 
Et LaâtADdie ne Tûulatit pÏQb,., 

Sà3< Poïir le ?iD, Stances* — P- iÔOI-1008^ 
le na iÇBy quelle noTiebsItiice 
Abat mÉi rcisan et m<ia s«tis.<. 

Ifiêftnt k dcicbeste d« Chflittlloa Jeû«tii m htfre aT^eptMâpvJi 
Mi ftsk4«i tàmiUétmt M. de Segr«li qui ettott amii do Jeu.., 

Dé fftôti^iear lo marquis do Montaosîer^ gonwncxir ài 
TAliacei ft tôesdemotsairds de liamboatlhit, te Clermintt^ii Ut 

IS» fiiilfQ flltei doot Ittt fmi 
fgjÉfitm» ^ne li« flAmlwm ém eliaftt» 

116. Aéponcé à la lâttfia pr^édt'nte, ta ncm Ha qaaire fi^t 
i qui elle s'admsej p^r mctnsletir Otiui^ehliL ^ P. lOSS^IOâtf* 

Aa cbeftliiT marne «I plâlatlT 



CITÀL. — CÛHRABT. iM 

tvr. Réponee partîeall^re poor mademoiseUe de Glermont, 
par M. Arnaud, maistre éê camp des carabins. — P. 10l9-iO3O. 
MarqaitJ'ay receu vostre leUre... 

228. Autre réponce pour mademoiselle de Hézières, par le 
même. — P. 1031-1032. 

Hier maman me Toolat battre... 

229. A mesdemoiselles de Yigean. — P. 1033-1036. 

L'autre Jour yous Toyant parètre 
Tontes deux en uoe fenêtre... 

230. (A Julie d'Angennes, ëpître, par le même)* — P. 1037- 
1042. (Le feuillet i043-l044 est blanc.) 

Par ma foy, princesse Julie... 

fil. Mademoiselle de Rambouillet Yoolant écrire à M. de 
Grasse et ne sachant (]|ue luy mander, prit la plume et écrivit 
ce quatrain : 

Saint père, on fonlolt vous écrire... 

232. Monsieur Arnaud^ qui esioii présent^ ajouta ce qui suit : 

Cependant, dites, Je vous priQ... 

233. Lettre à madame la Princesse pour chanter sur Tair de 
Landmry. — P. 1049-1052. 

Madame, vous treaverex bon... 

La Table dos matières nous fait connaître que cette pièce et les chan- 
sons suivantes sont de Beuserade. 

234. Chansons (par Benserade). — P. 1053-1074. 
Première chanson : 

Ce n'est pas sans raison... 
Derrière chanson intitulée LarUurelui : 
Le roi, nestre sire, 
Poor bonnes raisons... 

235. Louange du soulier (J'une dame. — P. )i075-1077. 

Mov qui fus pris ce carême, 
Et qui me vis au pouvoir... 

236. Lettre à madame la Princesse (par Voiture). P. 1079- 
1086. 

pieu fard' en Joye et en liesse... 



GATAL. — GONRART. i09 

sons le nom d'Amarante amoureuse de Tyrsis. — P. 1147-1149. 
Imprudente divioité... 

250. Réponce aux vers précédents par M. de Benserade. — 
P. 1150 1152. (Le feuillet 1153-1154 est blanc.) 

Qae ce trait d*an esprit adroit comme le vôtre... 

251. Stances sur un baiser. — P. 1155-1156. (Le feuillet 1157- 
1158 est blanc.) 

Poar Toler un baiser où Je o'osois prétendre... 

252. Pour une laide. - P. 1159-1162. 

Bien que nous soyons seuls, vostre crainte est fri?ole... 

253^ Rupture. - P. 1163-1169. 

Puisque vostre superbe cœur... 

254. Stances. — P. Ii7i-il74. 

A la fin j*ay vaincu, malgré sa résistance... 

255. Clornaro. (Poëmesurla sobriété.) — P. 1175-1190. 

Cher Damon, depuis ton absence, 
Je me suis mis dans Tabstinence... 

256. Remonstrances à la reyne régente contre les Amoldistes 
et les Gornariens. — P. 1191-1204. (Les feuillets 1205-1210 sont 
blancs.) 

257. Epitre sur la naissance d'une nouvelle amour.— P. 1211- 
1225. 

Clymène, il faut que Je vous die 
Tout le cours de la maladie... 

258. Epitre à madame de Motteville, qui es^olt demeurée à 
Paris lorsqne le roy et la reyne estoyent à Compiègne.— P. 1227- 
1232. (Le feuillet 1233-1234 est blanc.) 

Je ne sçay pas qui vous conseille, 
Motteville, la nonpareille... 

259. Epitre à madame de Gossigny lorsqu'elle estoit à Bour- 

^^mu — P* 1233-1338. 

^^^v * A Màda.me de Cossigny, 

Boni le mérite eet inlliiy.», 

1 2CÛ« Epure pour mademoiselle de Bussy a madame de la Fdrtéj 
à Eouen. 



110 £■ ttMit «montM. 
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Ètmce» contre la Cour, P- 

FaaUl qu<> je suire la cour... 
162. Stances à une HiigueDOiL^. — K 

DymÉne, mon imour eit mpit.di 
ML Stances snr le S^joar de Frescati. » P. IfifiMfiA 
i>ifui. pmdls dJBtiènB, dont mou imét^i mfe».. 

t6o. Sianœs sur nn fompliment qm \\ïj &f GÎIlill fifllh 
part da la aigaora GiuLia. — P, 12d7-l^. 

Le Soleil est daris le Liûn.», 
267. Stances à madame de C. — P. 1269*11^. 

m. Smutres. — p. 1ÎG€-1Î70. 

fM». éhlAsous. - P. 1271-im (Les feuillets iUh 
ioat blaocsO 

Que je soti&re un lort rigourftni*.* 

Oi'orxtej je tne sens momît^M 
Sontiet Mi à Boum pour Jiis&dtoiaeUe de "^i^-^SlM^' 

S71* Sonnet potir un p"' qui, estoii âmotiréilxiiEiad^Diî- 
seUe de Tï^m*, et qui esUEt defeaa fDQi fcK Ali miftfiirii 

272. Sonnet sur la grande Dnchésle. — 12âD. 
Qy9 Ile rirai beauté» foniwt Mttt piiocfliae.,» 

filauLiiitt'ÉdidkMMtfrit lihilIftQeMliLte • 



CATÀ^• — COmtATlT. fil 

f7lr. Sur des bonts-rime^, sonnet de M. de Yerdèronftfé. — 
P. 1291, 

Rare ornement des cieux, puissant fils de... Latone,,. 

275. Sur les mêmes bouts-rimez. — P. 1292. 
Orante a plus d'appas que n'eut Jamais... Latone,.. 

276. Sur des bouts envoyez par M. de ittauleyrier^ sonnet. — 

Gatin^ qui du b est l*illustre... flambeau... 

277. Sur des bouts-rimez donnez à une dame (madame la 
Présidente de Pommereu)^ dont le mary estoit amoureai d'une 
nourrice. Sonnet. — P. i294. 

Vous Toulez que Je fasse un sonnet d*un... hiîhn... 

278. Sur des bouts donnez par madame Comuel è M. de Tar- 
des, sonnet. — P. 1295. (Le feuillet 1297-1298 est blanc] 

Philis, à vous servir Je mets toute ma... joye... 

279. Ballades, par Marigny et autres. — P. i299-13W. (Le 
feuillet 1305-1306 est blanc.) 

Jules, qui de l'Etat tenez le gouVemail... 

280. Gazette rymée à Agathon. — P. 1307-1316. 

Agatlion, qui, dans la province. 

Vis plus beuieusemeot qu'un prince... 

28(. Le Combat 4e Trivelin et de Briguelle. A AgathOtt. — 
P. 13171322. 

Agatbop, bien que la misère, 
Qui se voit sous le ministère... 

282. Elégie sur la mort de M. le marquis de Thémines tué i 
Mardic. — P. 1323-1326. 

Destructeur des humains, fier démon des allâmes... < 

283. Elégie. — P. 1327- 1330. 

Eh bien, cruelle Orante, il faut vous satisfaire... 

284. A Orante sur un lict qu'il luy avoit presté. Madrigal. — 
P. 1330. 

Orante, enfin j'ay fait serment... 

285. Imitation de l'élégie de Jean second, qui commenoe : 
CBraM&tispo^ttf^... A Orante. — P. 1331-1336. 

Balle Orontè» eacoatei les ettrangoi mer? afflett 



Orontffj enfin dans votre cœur.,» 

âS7« ^ Ig niâme-stir m qu'elle dannoit $m pocttidl trti 

Oronte^ cuFId tqhs devenex,.. 

SS8l« de Théniînes sur in nmiIftolL Itpu^ 

qtiîÊr Jfe ïhftîïîBiss; mn frère- — P, 1339*1311. 

AmaraDte, c^sseï dû pleurer f 05tr« frère». 

Sur les imx jj>y& fâ|i§ a Qû^ne le eirâ. de Sâtoye, 

âÇrBïïdrésur l^-s ^;J^^rR'^. <.h^ X — F. 1343, 
Vous pourriez bien mourir de faim... 

Ëpîtaphe #*i!îicm4a prélat. ^^î^. fâl3. 

Lli^^fTable prélii^uî fîst d^ns cGtie bîére... 

àteBfelfe.^#; 1541?; 

Ici reposa nn pauvre cblail.*» 

1347. (SemôfiMi) 



DpCUMEKTS 

itmm^ pour obvier et r^pKniér^ iouia^ a^seotblM^ coiafr^lt- 
lions, conventicnles et port d'armes, el Ikira Tlrra les saïjjectx 
du Eoy Paowur de Bieu^ ordonnsneei fii consttîQUots 
r^lîsej paix et tr&nqttillité, et en oliélraïica diula SelfBM. 
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3. Letfre de cachet à toas les magistrats des ailles de son 
royaume, pour prendre garde qu'il ne soit fait de sédition anx 
processions du Saint-Sacrement. Soissons^ 24 may 1561. 
Fol. 263. 

3. Instruction baillée au Sieur de Serlan poor aller à Ueaax» 
touchant ceux de la religion. — Fol. 265. 

4. Lettre du Roy à ceut de la Cour de Parlement de Dijon, 
pour le faict des assemblées de ceux de la religiop. Saint-Ger- 
main-des-Prez, 26 juin 1561. — > Fui. 269. 

5. Lette du Roy à ceux du Parlement de Rouen touchant ceux 
de la religion. Saint-Germ.-des-Prez, 26 juin 1561. — Fol. 271. 

6. Sauf-conduit pour les ministres, à Poissy, en juillet 1561. 
Saint-Germain-en-Laye, 25 juillet 1561. — Fol. 273. 

7. Edict faict à Saint-Germain*en-Laye au moys de juillet de 
Tan 1561, pour maintenir le repos de la France, contre ceux de 
la religion prétendue réformée. Saint-Germain-en-Laye^ juil- 
let 1561. -Fol. 275. 

(Imp. p. 15 des Ordoonances de Charles IX.) 

8. Harangue de M. le Gonnestable de Montmorency à la Cour, 
touchant les assemblées secrètes et ilicites qui se faisoient par 
cenx de la Religion nouvelle; les advis et délibérations de la 
Cour sur ce. Dernier septembre 1561. — Fol. 279. 

(Extr. des reg. do Parlement.) 

9. Requeste présentée au Roy par ceux de la Religion pré- 
tendue réformée, pour faire cesser les persécutions et avoir 
permission de s'assembler en public. Décembre 1561. ¥^ 295. 

10. Edit du roy Charles IX sur les moiens plus propres 
d'apaiser les troubles et séditions pour le fait de religion. Saint- 

GermaÎD, 17 janvier loôl. — Fol. 219, 

It. Artidoâ dé rédîet donné I Saint^rmâTn-an^tayé, lé 

17' janvier, sur lequel les ministres et (îepputth^z ont donné 
advtâ la %i dudU moys« Saijit-Germ&inj 21 janvier 1^61. — 

fùh m* 

i% IdUre du Roy à % VÈvùsqne de Benes, son ÈOiiÊSÊÊ^ 
èmi l'Emperear. ilimtkr 1^1. — Fol. 
131 ««iét, ê9il<8<9t««ita llil. 



114 ' V' QMlii^ WBtMÊtSÊ» 

13. OTÛotmûûcê da Rny faisant (IrTen^e h «es eiibjects de ;><it- 
ter aux paîs ^is ruis d'Ë?^paign6 ei da Portugal auiruiH hvm 
sas pectâ dlufr^ 8iâi|rG«|m 19 MffMrigili*^ 

Fûl. 219- 

f 4. nemonstnitees TiUôs an Roy par Mes^tenri de li fiiltt 
de Parlement de Parîs. î^ur la puLficiliiHiièlWttiiJiÉilirl^ 
lîfeLvrierlSIH* — FoU 2i7. 

13. Premii^re^ httres de Jn^ssion du Bo/j envoyées à lâ Cosr 
d(.^ rarement de P^ris, poiir f.iii p publier I^édfl AÉrttdtlâl ^i^ 

vier* 14 febvrier lj61. — Fol. î'i'J. 

Hemûnslranceâ de La Cour au Ray, £ur la Tértfflcilî«|iidi 
«irtitaéà Mini fêumm m Itf eàr d» emt dt li IMUtaii pé^ 

lendae rêfjrmt-e. 23 febvrror — Fo!, 243. 

17. DécUralLoa ol inLerprélauoii du Roy sur aaeaits non ^ 

— Fui. 211. 

18. Secondes lettres de Jussiou. Mars i561. — Fo!. Ml 

19. Lt» Lires pu tenues poriant deCfensen à toutes persomi» dl 
s'eotrlnjurmr pour le fUcC ÛB Ift Bflllgloit« ttmmktiàtÊtÊr 
6 avril KiGh — FoL Soi, 

20. Ord'^nnance sur les moiezis de remédier aux Uroiilleit 
punir les séditieux et eoiiicair le peiiple en picifieitfQli H 

î'gbéissauce du Roy. — FuL 280. 

21. Lettre dti Boy à M. le prince de Condé, touchant son 
dimnBiice pour pourvoir aux tumullesqtii surveuoîaiitai A 
verses villes pour le faict de la religion. — Fol, â93, 

22p Lettre ûicrito au procureur géaéral par ia Roy ne meft, 
par TadTis du Roy de Kararre et de M< le diâiMliêr, sur m 
poiQltrop curieusemeut recherché dans les maisons de eeiat# 
M ReiigHïQ* Fontainebleau, 17 avril 1501. ^ FoL 253. 

JB. Iwtrncttûii baifUiiliii Boy de Navdrra s'eailtifil à 
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NOBILIAIRE DE PARIS. 

BBGDBIL DK8 GÉNÉALOGIBS DES FAMILLES ïft>BLES DE PABIS 
ET ILE DE FRANCS. 

(Fonds Harlayy 199, 18661.) 
(Suite. — Voyez t. XII, p. 59 ét 171.) 

461. Tome m. 1. Gf^néalogiedelamaisoQdeNeufvilledélaqnelle 
éonl issas mess, de Villeroy : d'Azur au chevfon d'ôr, âccom- 
pa^nê de (rois croix ancrées de mesme; soi vie de Téloge de 
M. Villeroy, secrétaire d'Élal. 2. 3 — Fol. 68. 

2. Généalogie de la maison de la Yleaville originaire de 
Bretagne appelée en breton COBker (qhi signifie Yineville) : 
d'argent à sept feuilles de hou d'azur. 3. 3. 1. — Fol. 98, y^. 

3. Généalogie de la maison de Villequier: de gueule à la 
croix fleur de iizée d'or, cantonnée de 12 billettes de mesme. — 
Fol. 102. 

4. Généalogie de Messieurs de Guénegaud. — Fol. 107. i\ 

5. Généalogie de la maison de Nantî^rre, Ile de France : 
d'argent à deuxfasces ondées d'azur. — Fr. 18661. Fol. 89. 

6. Généalogie de la maison de Neufville, Ile de France : d'a- 
Eur au chevron d'or, accompagné de ttois croix ancrées de 
mesme. — 15. Fol. 92. 

7. Généalogie de la maison de Nicola!, Originaire de tan- 
guedoc, Ile de France Virarals : d'aïur à la leyrette courante 
d'argent, accolée de gueules et bouclée d'or. — 16. Fol. 96. 

8. Généalogie de la maison d'Olivier, marquis de Leuville^ 
Aunis, Ile de France, Normandie : d'azur à six besans d'or, 
3, 2, 1 ; au chef d argent chargé d'un lion naissant, de sible^ 
armé et lampassé de gueules escartellé d'or à trois bandes de 
gueules, la seconde bande chargée de trois estûiles d'or. — 
16. Fol. 99 y\ 

9. Généalogie de la maison d'Orgemond^ originaire de Lagny- 
sur-Marne : d*azur à trois espis d'orge d'or, 2. 1. — J6.F01. 108. 

10. Généalogie da la maison Paillart, originHire d'Ailxerre : 



^ UE CAÏÏINET mSTOBTQUBp 

3^. Géflpatogie tl« )a paiaoîi du Tillel : d*Aiur au cheTPqo 
d'ot ^^eompftgD^P de tf# psUÎIle$ ùe mesine, r^carlelé û'ùvt 
trois cbaboti de gueuliez «11^ lo loa| Ç(M|Qr | |a 
d'or. — Ih. Fol. 303- 

38. fîéaéalogEe de 1& inaîsoa de Tbou : d*ar^ent aa dierm 

3i aâtrlid^^ dé tiiiiHa : A» gaiîiltÉi iliife 

e^tf^ltos â^r posées en ditf. — Vj. Fol. 319* 
$94 â^il«Uiîi dft lit mâisûa de Fr^nfioi^ : couplé d'ATgui 

coudrier d'or mi 46 mem popslai ifi cbot — 

39. fiéuêtlQgie de li nutïoxt de Tandelar : f^cs d'trgeml H 
d'olftf ^ fil pièces. 

40. Généalogie de la meîton de Vtr^orts : d'AFfm ^ iNi 
6nco€l)«i d'âzor fetiîUéefl de slaopte. ^ A* Fol âlS^ 

41. Géa^abgîe de la maison de Vîole: âesilili t toitt^»» 
vroDs brisés d'or* — Ib. FoL 340. 

4Sp fiéaé&lo|mdâ le mil^on ds YUry : d'aiar à la f^see bi- 
zangée ât'îîislft j^têêêê de trois metlellae* 

mesme. — 15. Fel. 360. 

43. ^é&biçle de le maîioii ÎI Â^fÉa', ar^^ de ta Tiii 
d« éit&t-Ânirtiliif lit Iw^htieiî I émèm m-im^^ i# 

aêfiâapa^tii' o.w cM&tdà ^leu^ esioillûsâi SlilMtl ITtelHflMtt 
d'iipf l en poiatei — 16. Fui. atil* 

Fot385. 

lîF. (linédlotie dè h msison ée |i AnÊ^lt t i^ùt n iimwm 
sablti Utïï de gUbuM. — IL Fol. 348« 
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46. Généalogie de la maison de Mesmes : escorté au premier 
d'or en croissant, montant de sable, au second et troisième d'ar* 
gent, à deux lions léopardez. — 16. Fol. 401. 

47. Généalogie de la maison de Bailleul : mi party d'hermints 
et de gueules plains. — 16. Fol. 408. 

48. Généalogie de la maison de Lamoignon : Lozangé d'argent 
et da sable au franc quartier d'hermines. — 16. Fol. 435. 

49. généalogie de la maison de Loncfueil : d'azur à trois 
roses d'argent deux^ une au chef d'or chargé de trois roses de 
gueuleà. — 16. Fol. 451. 

50. Généalogie de la maison d'Armes : de gueules à deux 
épées d'argent, les gardes d'or en barre se remontant par la 
pointe accompagnées d'une rose d'or en chef. — 16. Fol. 484. 

51. Généalogie de la maison Minard : d'argent au pont de 
gueules soustenu de trois arclies au naturel maçonnées de sable 
trois en chef et trois en pointes. — 16. Fol. 490. 

52. Généalogie de la maison d'Esligneris : de gueules fretté 
d'argent au franc canton d'or, chargé d'un lyon de sable. — A. 
Fol. 491. 

53. Généalogie de la maison Forget : d'azur au chevron d'or 
accompagné de trois coquilles de mesme. — J6. Fol. 496. 

54. Généalogie de la maison de Du Faur : d'azur à deux fasces 
d'or et accompagnées en chef de trois bezans d'argent et de trois 
autres en pointe. — 16. Fol. 505. 

Fragment du yol. 3 relié par erreur avec le yolume précédent. 

55. Généalogie de la maison de Brageloigne, originaire de 
Sens. — 16. Fol 1. 

56. Généalogie de la maison de Gobelin, issue de Jean Gobe- 
lain, teinturier, t; in. — 16. Fol. 9. 

57. Généalogie de la maison de Hotman : parti emmanché 
d'argent et de gueules. — 16. Fol. 16. 

58. Généalogie de la maison de Lhuillier, seigneur de Moni« 
camp. t. m. — 16. Fol. 23. 

59. Généalogie de la maison de Le Maistre et ses diverses 
branches : d'azur à trois sonris d'or. —.16, Fui. 24. 



ISO m omm mtmm* 

Fmcûis iû Faule^ f^niateur rarârfi des frères MîitïiDO^ 
jtiHiflée per tiirei orifinaiix et aaltwiitiquAt. Yal. m^-^ik 

61. Généalogie de la mafson Fhelipt^aox de laquelle 
issus les sieurs de Herbault, de la Yriilière et de ViUesavia: 
d'asar semé de roses d'or au cantoa d'hênnînes escartelé ût 

m». ^ 

6S. Gêuéalogie de la m^sm iB fUÔÊÊat l ^lA&fliill ësitm 
d'aiur. — FûL 49* 

63. Généalogie de la mai 5 ou de Pleasier-Uaacoiirt, — & 
Fol 88. 

61. GénMogîe de la maison d3 Le Teltîer : d'azur ù troii 
tofdf d'arteot S et f au cher de gueulies chargé de irm 
ettoUhs d'or. 0*/lfÉt« 

65. Généalogie de la maïaon de Marïllac : irar^'^onl massotiné 
de saille à ait merleltes de mesuie et uu croissant mpntaiil ea 



BËPOUILLEUËNT DII mms W^W 

46Î- Tome niinîelî:; Hizinsii epiâtolsPj ad dtrerso*. 

Ct^ recueil BA composQ de B leLlrcs à Jacq. Aug, cl>^ TJiou; 10 à lâUC 
Bupuj; 1 ftu P.^ Posaevili eil à Muirier. Toutes en la Un. 



4C3^ To!«E XX. Description sommaire de Tenipiro fî'Anemapie, 
dea royauoieâ de Danemar^j Suéde eL Polungua et du Grand- 
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464. Tome xxi. Trattalo del l'ofûcio délia Santa Inqnisitione dl 
Yeneiia et dè tuto lo stato del Rep. Fr. Paoio de Yenetia. 



465. ToMB XXII. 1. Mémoires pour Thistoire d'Espagne. 1 Vida 
del Rey de Espanna Philippe lli y de los Primados 1609. 

2. De la Maison du Roy et de ses officiers, conseils d'Espagne, 
Revenus dudict Roy. 

3. Diverses relations en espagnol. 

4. Pragmatique touchant les Titres qui se doibvent donner 
en parlant ou par escrit. En Madrid, an. 1586 (impr. en esp. et 
fr.). 

5. Inscriptions des Lettres que le Roy d'Espagne eserit tant 
dedans que dehors son Royaume. 

6. Mémoire de l'Estat d'Espagne et des molens d'y faire la 
guerre. 

466. Tome xxiii. Pièces touchant Genève, savoir : 

1. Convention entre ceux de Genève et le duc de Savoye, à 
Lucerne, 1531. 

2. Déférence de Berne au duc de Savoye, 1535. 

3. Bornes de la jurisdiction de Genève, 1538. 

4. Gombourgeoisie perpétuelle entre Berne et Genève, 1558. 

5. Autre bourgeoisie de Tan 1530. 

6. Accord entre ceux de Berne et Genève, 1544, par Tarbi* 
irage du conseil de Basle. 

7. Statuts et ordonnance de la seigneurie de Genève. 

8. Traicté entre le Roy de France pour la cité de Genève avec 
ceux de Berne et Soleurre, 1579. 

9. Sentence rendue a Genève contre un accusé d'adultère, 
1599. 

10. Histoire de l'entreprise sur Genève, par le duc de Sa- 
voye, 1602. 



i2| LE CÂBINET HISTOBIQUE. 

11. Traicté de paix entre ie duc do S^Toya et Genève, 1601 

12. Déclaration du Roy que Id Âjïiilî'ttibetildii'i Uda Gonln 
ceux de Genève, 1608* 

13. Verbal de ce qui s'e^l paf^sé a Gesik^i^ «n fllifilliléit^ 
cation du sieur du Clause], iù2L 

14. Discours pour ùfiiïénâr& le trateté fbict if^BfllMilll»» 
leurre pour la protectian de Genève. 

15. Prétentions du Duc de SaToye sur Genève, 1598. 

16. Sommaire des Drçlet» ôl ratsoiis Ûa Dac da Savoie sor la 
Tille de Genève, 1628^ 



467. Tome xxiv. Advis doniiiE par escript au Roy pir la Heine si 
Mère, les Princes et autrta Seigneurs, n par les pnncipauidtt 
son conseil, s'il estoit iip^dftni pour le him é^wm EMlda 
faire la guerre à ceutHetl Beligion prelendliÉ TefoTaéaiKidi 
traicter avec eux, en jiâtt£r 1577, 

On y trouve Tavis : 1^ de la Reine mèrc; a* de M, le duc d'Anjoia, 
frère unique du roi; d^' le cardinal de Batirhon; h^àc M. de Mofil- 
pensier; 5(» de M. le princr' Dzuiphin (non fiU); 6^ dû M. le cM^ittiI âê 
Guise; 70 de M. le duc de Ciu e ; 8*^ di'i M, le duc d'^ Mavennç; dit M- le 
maréchal de Cessé; lO» de M. de Biron; di' M. la chancelier Bî- 
rague; 12» de M. MorviilÉi rs; 13"^ (h- M. dn Limettes ^ djè|^'-itt#^ 
noDcourt; 15« de M. de Ckiverai^ 16° e( de H., da BeUièTivii 

468. Tome xxv. l.Da tiim Ail^ «I $^ 
dudit trésor, et de ceimipd É«lt.«li(^^^^ 

en ont été faits. 

2. Inventaire des laîetles, coffres, registres^ mémoire et 
sacs, ainsi qu^ils ont esta ordonnez et rangex par les rieurs 
Dupuy et Godefroy, dajçpti]^ 4« lAf 1$ i^^çwfWfiii^llojli 
— et comme ils sont ëft!ta |94l4m| 



469. Tome xxvi. 1. Pièces lonrliâni Mantoae et ftittCmijL 

2. Genealogia Mardi roci uni M ^nti^feratt. 

3. Genealogia Marchioaum DuDum Mantiue* 



4. Sentence do^aé^ par T^mpereor Charles V, peur le nar- 
quisat de MoQtferrat, 1536. 

5. Lettre du marquis de Hinojosa au Roy de France, 1013. 

6. Response da Roy aa dit marquis. 

7. Lettre de la Reine à Monsieur le Prince de Coudé, 16i3^ 
touchant le faict de Mantoue. 

8. Mémoire de ce qai s'est passé entre les ducs de Savoye et 
de Mantoue pour le faict de Montferrat. 

9. Mémoires baillez a Monsieur de Sainct-Chamont, envoyé 
par le Roy ambassadeur en Italie, peur l'affaire du Montferrat, 
1627. 

10. Mémoires pour le Traicté avec Monsieur le pue de 
Savoye. 

11. Prétentions du Duc de Savoye sur le Montferrat. 

12. Discours touchans la succession des duchez de Mantoue et 
de Montferrat, par Monsieur de la Ville-aux-Clers, 1628. 

13. Mémoires pour parvenir au Traicté du Montferrat. 

14. Instruction en forme de manifeste^ envoyé par le Duc de 
Savoye à son Agent en France, 1628. 

15. Lettre de l'Empereur au comte de Nassau, envoyé com- 
missaire pour luy en Italie, pour le faict de Mantoue, 1628. 

16. Traicté d^accommodement pour le faict de Mantoue, con- 
certé entre le romie Olivarès et Monsieur du Fargis, ambassa* 
deur en Espagne, 1628. Ce Traicté desadvoué. 

IT* Pfolàct de auspênsion poar le faict de Haôtatie. 

j8> Gran(îe letire de rEvssqiie lie l^aotOE^ iiiUïiSHAfltlf dQ 
Aiede MaQlGue pf^ I^aiperear, 1628* 

19. Qemîer deçret de rEmperem' «outre le Dae de yaolpne. 
teir de f itefiçey de la part do Roy« <6W. 



pagae« 

33, iDStroetfODS in iltfar Ht SabriA, le Roy l'eitTo^ l 

te. Leurade l'Empereor au Pape. 20 rebvrier 1619. 
* ff» liBttfi de Jean de IfasfiaQ; éôoliiilssafre Impérial, en dite 
de MautDoe. 

M, Be8poiu#i ]aLdiçte lie|t^^ biitlén 
16 mars 

30. Lettre du Uoy au Farleaieat d'Aix stif et subiecL 

31. Lettre de rEmperenr aui GrisoDS. iS tpvrit iô29« 

35. Trtlèté de ifp» tutte te Bef ^ liwsiîîki IMima d^Ufe, 
âp?ril 1620. 

33, Leilre du Boy au Parlement sur son départ de Pîedmoel 

34, Promesse du Eoy d'Espagne de ne rien entreprend» sar 
b VÉstcmtiu t lilif 11^ 

3r». Tralclé cntfe fe Âey, M fè^Ô^^^^ 
10 may im. 

36. Prapjiiliiia faicte à lËmpei &ur par le sieur de Satïrao^dfi 

37. Res paillée de l'Empeiîiir^ jftflivm dtt dici de Ssbfiii it 

à b duplique de l'Euii^ereur. 

36. Manifeste du Due de Sa raye sur iea raisoui qui i ont men 
39. tettreià;II<« IP^pi^ et la 

ik»im 
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40. Harengiie du Cavalier Jeno aa Sénat de Venise, sur le 
faict de Maotone. 1629. 

41. Mémoire de l'Empereur au Duc de Nevers d'acquiescer 
aux propositions du comte de Nassau. 

4â. Patente de l'Empereur contre le duc de Mantoue. 26 sep- 
tembre 1629. 

43. Commandement faict par le comte Collalte de la part de 
l'Empereur à tous ceux qui tiennent des fiefs impériaux en 
Italie de se retirer, et défendre aux subiects du Duc de Mantoue 
de lui obéir et se joindre a TEmpereur. 1629. 

44. Lettre du DacdeSavoye. Mars 1630. 

45. Manifeste du Duc de Savoye. Mars 1630. 

46. Articles proposez par le Légat Antoine Darberin 4 
Monsieur le Cardinal de Richelieu, avec les responses du dict 
Cardinal, et Tavis de Spinola et Colallo. Mars 1630. 

47. Pouvoir de Monsieur le Mareschal de Chastillon de com- 
mander l'armée du Roy en Savoye. 6 may 1630. 

48. Ordonnance du Roy contre tous ceux qui sont au service 
du Duc de Savoye. May 1630. 

49. Lettre du Roy à Monsieur le Duc d'Orléans sur son voîaga 
ditalie. 11 may 1630. 

50. Capitulation de la place de Porto de Mantoue. 18 juil- 
let 1630. 

51. Suspension d'armes faicte en Pîedmont. 4 septembre 1630. 

52. Pouvoir donné par le Roy au Mareschal de Schomberg 
pour traicter la paix en Italie. Aoust 1630. 

53. Traicté de paix faict à Ralisbcne. 13 octobre 1630. 

54. Lettre du Duc de Mantoue à l'Empereur. Octobre 1630. 

55. Traicté faict devant Casai entre les Généraux des deux 
armées. 26 octobre 1630. 

56. Lettre de Galasse au Duc de Mantoue et la response. 

57. Proposition de Monsieur de Leon^ Ambassadeur du Roy, à 
l'Empereur pour l'exécution de la paix d'Italie. Febvrier 1631. 



^Î8. Reçsponse de TEmpereur i ïa diitte Proposîlîon. 

Accord fuîcL entre l Eve^^iae de Mania ue eE GimstaUi, i 
Vieime. 12 rebfritt Ifôl* 

00* Apguisiamenlo ppr 
Aprilel631, FaLlo in Cheiaseo* 

CJ. Troie té de Cliierasco. Du G apTril i63i. 

Esf^ipt contenant lè denombretf^t^llf fft^ 
irillage» desquelles k Duc de Sâvayt-ftdîlii tûrtote^ 
Sïon par le dir t Ti^tclé ue Cherasi'o. 

63. Kiet^vtuieiUo de rOsLuggî clie fa b SanUia di 1^. S. P.Cf- 
58 juin ir>:u. 

6^ jBYi'StiUjre des Ducbfi de Mao Loue et do Mûmfemi en 

mi. 



TUROUIE- 

tH^eutlK^ «ûïit SERVIR A i/hbtoîre M |»t MM0I 

— SuîIPh Voyez 89* — - 

471. Traité de dilTérenU ordre^^^qui Cûmposeiit TSS^SSt^pt 

47», Iteeaeil de rhff|rii|i0|iiattii0MliÉ^^ 

r;e V " Liirtc r< i.r^ rm.:^ deux dmiqiiQl : tmé^ l4rlÉiltidimji0i te 

lois l'an 617 da rbegtre (ia«Q|ttq«fI Vamm imt tH-Q 

— Fi. sosi. S, F. mn^. 
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471. Voyages d*onltre mer, dont ceux de Rieult etd'Oderie de'Foro 
Jalif, iradart par Jeh. Lelonjr. — 12202, 1103. 
1 Tol. io-folio, iiv* siècle, defect. 

475. Le voyage d'outremer de Bertrand de La Broquiére eH 1432* 
— 9087«, 3205. 

1 Toi. lo-foli.\ lettres grises arab. et belles miniatdres. 

476. Avis direciif pour faire le voya?e d'outremer composé en 1332, 
par Brocard LallemaBrt, dédié au Roy Philippe de Valois, traduit 
en 14-?, par J. Miciot, ciianoine de Lille, par l'ordre de Ph il ippe- 
le-Bon, duc de Bourgogne. — 9087-3205, 

De^^criptioii de la Terre-Saiote, par Bracord^en 1333, trad. pir BiiolOt, 
enlise. 

477. Suite de l'histoire othomane, écrite par SaadEddyn. Mehemet 
Hassan, plus conna chez les Turcs sous le nom de Gogia £f- 
fendi, mise en françois par Ant. Galland. — 10o28, 2 à 7. 

Cet oavrage, qui commence à Tannée 1&21 et qai finit en 1655, forme 
sept fol., dont le premie: manque depuis longtemps. 

478. Discours sur la prise de Gonstantinople par les Turcs, en 
1453. - 9675. 3. 

479. Autre disconns sur la prise de Gonstantinople par les Turcs, 

en 1453. — Supl. 521. 

Histoire du sultan Amurat et dé la prise de Gonstantioople. io-iU. 
Art. 10. 

480. GuillelmiGaoursin, vicecancellarii, stabilimenta Rhodiornm 
mililum. 

(Imprimé en 1493 et) V\mm ik9S, petit in-fol. 
Les mèmes^ traduites en françois. (Ane édition ia-fol. l'une et Tantre 
fort rares.) 

481. Histoire du siège de Rhodes du temps du grand-maltre d'Aa- 

bm^ûu, par le flj^fictilior dtj l'ordre de Saial-Jeaa de Jérusalem, 
tn- folio. ^ Sain t- Germai u iaOS. 
CcxiG bhtG^r&r^t cit4c à Itn pagQ 60 dit Qitaliii|nia dci Bf m Bt c yJH-A 

(te L^b. UO:m*à. p. 009j t 3)/ 

bonuoU, avec une curi«uàe préface & îa Jeune noIâtM. 

Hpistres ^ Katiooiei n, Empereor des Tares, A divers priUM 

el réïjuhtrques* 

463» iàxiM m 1a niàûim im $Aif&ùtms da t^aat Ziilndi flta Ai 



m 



LE CA^I^■ET îir>TOnTQUE. 



Maîiomet s^erond e\ fi t:re tle Bajazei, grands seigneurs, sesdif- 
fép'Tiis nvec 5 on frère, son tnslheur^ et sas disgrâces, fa r^* 
irûii-tQ k RhQilçs entfç l«t mAiiîs da grand maîslre d'AubD^son, 
êlftUis en Franeê èntm ks* nuirim des Roys Lours XI al dluri» 
VîFT. Ët enfin I Rome entre Ils ninins des Papes rDDoo$iitTfU 
4Léxlkatlri^ Vf, Sa mùrij préiiavaccée par poison aitM* 1^ 

484', Relalînn et iidvt'ntiups du prince Zizïm, fils de Mahomet II 
et frtVe de Bajazet II, par le P. II. R. R. m. Vm, i639, — Saim- 

Avis i^' J^lmn T(ir7.elo sur les moyens de détmfre Itt ViMi 
envoyé ii Plnlipt^ts duc de Bourgogne, Iû0i5, 3, 

t4nî àiïQt. {riiiKés* Ça^ursîQ. ^ Ulm tteger 149&« ^ïivlf* F. lai. 

467. TraicLé entra le Grand -Seigneur et te^ cttéitis 

fran^^vMi^, pDirr [e fai< t du concilierez* — Harl. Fn f6l4(, 

4âd. rièceâ relatives a la dernande de secours faite par le pa^ 
Aleïûn(fg Yt ï FËmpiâwor f OfOl^ ^àim^t mm U 

Pranœ. — (i:ili-1520). — S4ÎS7, 

AlTâires de Hongrie ; B^mi U ei Setim IL — 

i .... — Arch. tmp, I 937. 

1994 B^î^ft m foi'me d# |ou?nail fàict par un domestiqué às 
iffpî; la éti0i!fr^ef M Priâf; edTitenii|if»gui î'est p*s«é iiyois 
PllTBtiemeiit Jn rnî François I'^ h la rotitii]li|« ipl fttC t0 I"'!»- 
t{eriSi4 jnsgucs en rannèc lail, 

4tl. Trakleï fait t enlrn^ If' Grand- Seigoenr et le Roy de FniTire. 
PoLentals et Répubijqnes de l'Europe deptiî? ie règoe Fnn* 
çoîs I" (l^îàB) jusqu'à LodiS Xlll Avec au très pi^m eî 

mémoîrea ber?anl à i^^UlûlcçâdTcmjuié. 16 yoL ia-^. — Barl» 

492. Traité entre la Tnrqoîe et la France depuis liS^, — TtaôÊê 
entre le Graad-S&igneur et la Roi de Franee. — Tr^lé amlif 
grinces d'Afrique^^ Abrégé des diffifeniei aecles qu%l 7 1 parai 
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les Tares. — Voyage du sieur d'Aramont au Leyant, par Jean 
Chesneaa. 1 v. in-P». pap. — i667 S. G. F. 778. 

493. Traité entre Saltan Soliman I" et Pierre Lando, dnc de Ve- 
nise, en décembre 1530. — 778. S. Germ.; Harl. 248. 

494. Voyage en Tnrquie en 1537, par le baron de Saint-Blancard. 

— 10528. 

495. Affaires de Hongrie : — Lettres du Prince Soliman au sénat 
de Ragose; — de Léon X à François I*', à Blaximilien I''. F. 
Dup. 600. 

496. Affaires de Hongrie et dn Turc : — Lettres et pièces diyerses, 
et réponses de Léon X à François I" et de François I*' à 
Léon X. — Dnp. 745. 

497. Pièces et lettres relatives an projet d'une croisade ou ligue 
contre le Turc, entre le pape Léon X et les princes de la chré- 
tienté. — 8489. 

498. Pièces relatives à la croisade qui fut prèchée sous Fran- 
çois 1". — 9879. 

Noot m rtprfidoîtODa paa le 4âtaU 4e oe« pitoi %m ont umiii étô 
àooxtém tttHiAllaiantt à 1» ûa ân Àv miiàlli^ 

4W. Ytlilen de IlsIe^Adam. à M. de h Rocbepoti U 
«Uga de Ithodes, 13 nov, i'é%^^ — BatL 8^t>, 

Mon nepveu, par deuK brjgmtlai HOUtot 01 g&iiA«l^ af itMHit Wh 
tice su roj de t'&rméa du Turc 

IEil»û. Affaire du siège de Rhodes. — L^tEres du grand maltra Vit** 
Jm de nie-Adam au trt^t^oi ier Bohenei et i\iniirftf:Qoâ0Î^'^i 

Fiinçaîs I", — 84^7, mn, sm, mî, 8530. 

Ml. Négociations de Baiûçan en Turquie, de 1531 à 1633. ^ 
8532. 

SOf. Traité entre Im loi» do Vmm «t im 4$r«rf»>MgkiQii£. 

— F, Dup, 4Î9. 

S09. Helatione de la France afêc ies Étala fiarbaresquesÉ — Espé* 
ditiou de Gbtrl^^Quîut eouire Touîs* 1$30-1S36« ~ Lstlrofl de 
Fraiîçoîs I"^ de Cli» Hémardt évëque de MlcoUt Jean la Forêti 
.lliQâla» BâiâC», elc» — BuL Beth. 8^70; S. Germ* MB. 

MKt Traleté de paix et d'alliance qne Teit le sieur Jeao de la Foresff 
iiDbaaêadeiir poar b Boy de Fruuce à la Porta du Grand-B^ 
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jïTiBur, avec Sullâii Solinma, pour et au nom du fiof FriçgQii 

ilWis5F?rm'nt ou i^rtaîrcî^spriient 6ur Iraîcté fiutranl : P 33. Y** 
Traieté de paix faict l'au i£»35 eaire rem^mtËr Gtexte- 

foK — lïarl. 248. 
^Oll Irna^^ion de Naj^les par les Turcs. — Guerrâ dâ la Parle me 
Venf^H, 15:J6 à 4 538. — Lettres de l'évèque de Mlrak ^He 
paaieu^.d^Ydty» de Jean, dB Maaluc* — Tmîiédo la Ffma 
Mêùh PùVîB. — Croisière ân Baron de SaiahBlan^ard. — Sap. 
Fr [S03. Dup. SOri. Fr. i'^im, 

L&Um M. de NoAill^s, évèqm d'Ac^, amlMEmitar 1 

306^ ^i^Ëti^stenu aa Gi%il»l«Seffi^f à l'o( cation de la venr^^tig 
âteiif de BdâtafHé<el Muti$$^ ij^m relatives à l'^mïmmâÊ di 
Ccmslantînople, m iWt û ISîSg. — SuppL ÎSJ. 

5IHK Leitreij de M. de Lavïgue^ alnbas-;.<l^'ar i C^lstiâtiniq^ 11 
ilûi Heuri II el i) ses miniâtrea. — Lamarre, 9291, H 

3t0. Lettres de M. de Pelreiiaol èe ÎM ïîorvoiô an R^y , a la 
Royrk% IJo la P'Hl<^ dn G: ;i'i'3-S^^igneor, de lo6l à ir<^b. 
1 V. iTi-faL, ïtaji, ~ Fr. mm. S. G. F. 779, (U- Suite d« Mwi-) 

Ja Porie du Grand-Sdglipiîr^^l8ii**i9(i< i TûL tit-Akt* pf. 
- m69. (S. G. F. 71(04 

Hff . Trs^ettu tîttëf^oiïi âQ!#is8É àièellirlj i|mlM 

Con4:in inopolîtani, fjiias ^îiTipyit ad morlem DomiQÎ qaonJ^m 
oraioiiâ Francia^ Un lui ni iohannisde ûulu, Propter dâl>jia facta. 
- HarL 248. 

51'). Sommaire de la vie da Soliman I", Emperear des Tiim» di 
mo 'à im Bt de mii [lis Stiliui 1*S de 15€6 à i37fc. — âi-Cmi. 
(aarL 248, fol 75.} 

mi. Lettre d^ t'ginfwrtie Itaaamltîâa i Ssûm StMm U, tfb ^ 

Saîni^tm. ?8t/ 
315. Lettre de MaitmiJîeu au Grand-Saîgnear et an Gïilié^Vbfrt 

\'^7^. a?ee la réponse du Grand-Sei^^ueur. — Dup. 745, 

âlt>* Iraiclez faiuiss el passez eutre lea Graudj$*^ïgDefirs Saltao 
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Soliman et Sultan Selim d'une part; et Pierre le Grand, due de 
Yenize, d'autre part, fol. 9. Avertissement et éclaircissement 
sar le traité suivant. — Harl. 248. 

517. Traicté entre Sultan Sélim, Empereur, Grand-Seigneur, et 
Charles IX, Roy des François, par l'entremise de Messire Claude 
de Bourg, ambassadeur pour le Roy en Levant, au mois d'oc- 
tobre 1569. Fol. 47, v«. — Harl. 248. (et St-Germ. 778). 

518. Avis de l'Ëvêque de Valence au Roi Charles IX sur l'ancienne 
confédération avec le Turc. — Dup. 745. 

519. Articles de la capitulation faicte en faveur du Roy à ses sub- 
jects par le Seigneur Grand-Turc^ Sultan Selim, fils de Sultan 
Solimam. Roy. Fol. 49. — Harl. 248. 

520. Sauf-conduit du Sultan au Seigneur de Bourgs 1569. — F. 
Dup. 745. 

521. Diverse relationi delli stati del Turco 1570. 2 vol. in-4. — 
Harl. 247. 

522. Négociation de M. de Noailles, évèque de Acqs, ambassa- 
deur à Constantinople, de 1571 à 76. — 6677 et 78. 

La même : Bal. 8471^; Saint-Germ.^ 781; Brienne, 79. 

523. Dépêches, mémoires de l'ambassade de M. l'évêque d'Acqs, 
François de Noalilos, à Constantinople et de ceux de M. l'abbé de 
Lisie (Gilles de Noailles), en Pologne et à Constantinople, depuis 
1571 jusqu'en 1581. — N"" 3, 4, 5, 6, 7 et 8, dépôt du roinist. 
de la guerre. 

524. Dépêches de M. de Noailles, évêque d'Acqs, ambassadeur à 
la Porte, 1571. — (10. Suite de Mort.) 

525. Relatione d'un ambasciadore di sua Santità, Intorno aile cose 
Turch^cha^ 1571, 1573^ ei 1574 ; — oA esi la vie SoUmaHj père 
da Sellai, ^ Dup. 7t5. 

1^. AiDbns.soiIe do l'Empereur MaxîmîllM It i OfflStlÛîll^|te mi 
1574. — (lâ* Suite de Mort,) 

527. Négociation de M. François de Noailles, évôque d'Acq3| am-^ 
ba^satleur pour le Roi, à la Porte du Graiid^âetfli0iu',i lim Un 

a 1574. i 7. in4ol. pap, - S. Fr. im, | 

Uiiim de Seiim ^tcoad^ Empereur des TiircSp Â 4om Jean 



JlMrkH i^J «nTOytm dea préfi&aïslarsfa'aegtoU général da 
niaÎD, 778. 

Câ9, Latu^ da Selim, flmperear des Torcfl^ à dDo Joaq d'Aiitri4# 

530. Rai|x>nse de dom Jean d*Amrîctia, général de TarméeChifi» 
Ueone à Selim, Empereur des Turcs, fol. 46 y. — Hari. 248. 

LeUre de TErapereur Maxintilien à Sultan Seltm, — Fr, 
mil; S, G. Fr. 782. 
Grtad nomïm de imtm aux ^qUantf de« SuUau ei ^ ptçiiwi 

S32. Discours de M. de Noaitles, ëvêque d'Acqs, ambassadeur poar 
le Eoj, à la Porte du GraDd-Seigneur» touchant ralliance da 
lore. — Dup* 49g« 

833. Sauf conmt Mm ^ Mvm pm Ift tSlfi^ tVTi» ^ 

SSà LitttNt âM llâara da Gnodrfe* Grandeliiiiii» «t de ré?iii|Qi 
d'Acqi, ambassadeur à Gouakiiitlliûple et de la Tncqaerie, el 
de Gilles de NouaiUea, faisant les affaires du Roy. — Du Bey a 

ta Roy ne et au duc d' Ad juu — et <J*tiysûuditGraiiilL'îiarnp, e^^lqne 
d'AijcS| la Tncqiierie et Gilles de Nouailtes. Depuis murs 11^ 
fûà^ te tttay tS77. 1 r* de ISS p. — H&rU 

rr. £611!. 

636. RjB|[lstre des dépeciiea de Sebastien de J\3^é^ foietes etit 
éiitf|9 te tÉÎ^^ ponr leîirilÉrif #lifl^ ltiif« 

le GraDfi^Seigueur, et rie celles de 3. %l^^Êl^0Àm^^ dSiûtiNi 
années 1o78 et 79. — SuppU 503p 

ptOi an Hoy et an slaur de YiUeroy, secrétaire d'Ëstai et da 
Boy» et dudit sieur de VîHeroy audit sienrde Gerwlgay, ûegm 
décciuhre lo79 jix^qms eu juiUetASSIr||mM 
I la Turquie.} — Harl. 

îiùUu~Tif% deaziltni de prtnce de Yalicfaie lu Roy tt à là Mî 

en liai*, signée PetriUf dune du docteur Salomon» 

537. TrairtËz faict*s avec les Turcs par la France liepui:^ l aum 
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1535 josqa'en 1581, et par les Vénitiens, les rois de Pologne et 
les empereurs d'Allemagne jusqu'en 1627. ~ Mort. 21. 

538. Confirmation par Sultan Amurath, G. -S., en Tan 1581, des 
traictez et capitulations â*entre les Roys de France très-chres- 
tiens et les Grands-Seigneurs ses prédécesseurs, M. de Germigni 
estant lors ambassadeur en Levant. Fol. 58, t"". — Harl. 248 et 
Saint-Germ. 778. 

539. Cérémonies observées à la circoncision du Sultan Mebemet 
Turc, 1582. — Dupl. 76. 

540. Lettre escrite par le comte d'Anguillara à un sien amy sur le 
subjet du siège et de la prise de la Goulette (Tunis) par l'em- 
pereur Charles-Quint, dattée de la Goulette du 25 juillet 1535. 
Fol. 35. — Harl. 248. 

Le toat en langue espagnole. 

541. Relatione del Yiaggio délia galère di Fiorenza, partite de 
LiYome alli sesto d'aprile 1599. Fol. 196. — Harl. 248. 

542. Capitulatione fatta d'air Imperatore Sultan Mebemet con 
Perali : l'anno 857. Fol. 42. — Harl. 248. 

543. Déclaration de guerre faicte escrite et envoyée au Roy de 
Pologne, par le Grand-Seigneur, Empereur des Turcs, Maho- 
met 3\ FoL 83. —Harl. 248. 

544. Lettre de Mahomet HI à Sigismond Bathory, prince de Tran- 
silvanie. — Dup. 587. 

545. Acte du Grand-Seigneur pour empêcher que les François 
ne soient forcés à se faire Turcs^ 1598. » Dup. 429. 

546. Capitulation d'entre Henry le Grand et sultan Achmet, Em- 
pereur des Turcs. Fol. 207. — Harl. 248. 



mmm 

Voy. Caà. hisi., U U, p. 357; t.IIIj p. 53» 108, 125» 1»! 

316, 211 ^ t. IV, ||V |Si1«f «^lK|*f^^|l^ 
p, 33j 53 et 56> ^ 

SI7. ToMs GLXTnt. ttâit V âitïtf^ïïféy. -^fièbatràia, fâilÉMÉlil^ 
diiicts de la prevosté de Saint-Diey, icformations, requêtes, 
mémoires, comtniSËiDns, sentences^ rapporLs, accenseuieou, 
eoqiilleSi compromis, déelirations, arrêta* etc*, cûnceniADl le 
différaid entre les fermiers des passages de Eaoa et de Stîal* 
Diey à roccasîon ûu passage des TfG5 du Baa d'ËslfTiL.. sur 
l(^s difficultés enlre le procareur général aii dijh] de Dieu, It 
grand prevost de Saint-Diey but les conflicl de jonsdictiOQ an 
fit de Sainl^DîerM. ïs^ dïiïits dd mainiiiorta ^leomt fié- 
tendus par le duc et l#ljt chapitre an Ueu des Bans le^IlQC et 11 
Clerecy h raison de la mort d'Anioine Hengey... sur le prajh 
de Claudon Gérard Morel de Cleyecy et quelques autres partirai^ 
HNifi du dit Utu dépepdiQ^ da diifiitre de Sai^pie;^ d'im juxm- 
fièiifiâÉt 1 ttff IMt/doit h ÎKt étapltréf «toit lift «lEirter iee 
frnUis.p. Euire Pierron Bado de Qoebrux et rousnrsi conir; Jean 
Lamauee^ prevost de Sainl-Diey, pour la suece^^slon de deffimiû 
Tsabean Bado, femme du dit p^«fliit^âl MM» 
raîfion d'injures, etc. 1451-1 

548, Tome clxix. Lieux : St^ermain. — Remarques sur les drûitâ 
ijQA la Lorraine prétend avoir sur Saint^^erraaia : réponses^ ses- 
tênoea^ extraits des com|iieS| raooimoissaûcâs» rapports» maoar- 
dttej iralies, aTOrtfssements, transaetiona, répartitions, mites, 
iuTentaires de litres, requêies, arrêts, etc., concernant le xWhgè 
de Saint-Germain que les officiers de Lorraine soateaoieat astre 
indîTis eotre TéTêchâ de Toul et la prevosié de Foog^ et qjne 
tofrjnijeta J^rtti^ i'; diatingaent par k^naisiati^ il Je WÉn 
êbljêmiBi^ et a^tudest qu'il soit prôdSdli ltf^èdMolssiM 
des sujets par commissaire? nommez de part et ir^iUre, alîn 
fifTaalr au partage du dit Ueu. Avec quelques difTéreads sur |i 
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549. Tome glxx. Lieax : Saint-Michel. —Copies de titres» accords» 
transactions, procez-verbaux, informations, rapports, missives, 
consultations, etc., concernant quelques différends entre le roy 
René d'Ai^ou, duc de Bar, et l'abbé et religieux de Saint -Michel» 
sur certains droits réciproquement prétendus sur Trougnon, 
Buxières, Buxereulles et Lupmont... Les dégâts faits par les 
troupes françaises dans les villes et lieux de la prevosté de 
Saint-Michel... Droits de forAiyance au dit lieu; et autres pièces 
de procédures au sujet de l'homicide commis en la personne de 
Simon Trinquart, prestre et chapellain de la chapelle de Sainte- 
Barbe en l'église paroissiale de Saint-Michel^ par les fils et do- 
mestiques du sieur Claude Fresneau, sieur de Pierrefort, père 
de Jean Fresneau, abbé de Saint-Michel, le jour des petits rois 
1545, le 12 janvier. 1463-1545. 

550. Tome glxxi. Saint-Nicolas. — Titres en parchemin, le reste 
en papier, de lettres de renonciation, accords, départs, de 
court, règlemens, requêtes, écritures, dupliques, arrêts, sen- 
tences, rapports^ avis, ordonnances, mémoires» factums, répli- 
ques» etc., concernant les différends entre les ducs de Lorraine, 
et les abbé et religieux de Gorze touchant le droict que la dite 
abbaye avoit à Varangeville, dépendance de Saint-Nicolas-du- 
Port... Maison à Saint-Nicolas, revendiquée par les adminis- 
trateurs de l'hôpital du dit lieu sur les héritiers de Jean Chaste- 
lain... Établissement des deux foires à Saint-Nicolas» la liberté 
aux étrangers de les fréquenter, et la police qui doit estre ob- 
servée au dit lieu... avec plusieurs pièces de procédure entre 
différons particuliers et notanmient entre les bénédictins de 
Saint-Nicolas et les habitans et communauté du dit lieu. 
1236 1700. 

551. Tome glxxii. Lieux : Saint-Pierre, etc. — Ce volume con- 
tient des requêtes, arrêts, mémoires» rapports, mandemens, 
donations, ventes, cessions de terres, seigneuries, etc. Touchant 
les lieux de Saint-Pierre, Saint-Prainechior, Saint-Remy, Saint- 
Remiremont, Saint-Thibaut, Sainte-Barbe, Sainte-Marguerite, 
Sainte-Marie-aux-Mines, Sainte-Mario et Sainte-Paule ; con- 
cernant le soulagement sur le logement des gens de guerre 
à Sainte-Prainchier Difficultés sur les moulins de Saint- 
Thibaut avec ceux de Sainte-Marie... Remontrances des habi- 
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(ans ûû notivdaa village érigé .^0U3 le nom de Saïnte^Maifu^ 
pour astre déchargés du payement âe quelques im|i6li«»« 
mittstaticmi entre la Fmice et la Lorraii» snr U pi^psUlé de 
Sfthitd-Hirie-eu-il]tiAS| et érection â'ini megiftin et de ima 

Tome clxxiiï. Lieux : Srirboarg, — Ce v^ilume Cjintîeut plQ- 
sieurs pièces en parctiemiD et en papier tant originafe^ qti'eii 
ropies dont la piuppârt en lingue allemaitde, qet «dut dat ftw^ 
dationSi déclarations, ratifications^ ventes. mis:iiîves, reqoète^^ 
décrets, rapports, manden^ents, rescripls, i'i/ïjtjrrnaiioû&j pn> 
cez*"verbaux, sentences, cartes topograpbiqne<, cuntribuiioriS de 
rentes, commUaianfi, arrêts^ areo plosieurs pièces de pruoédoie 
Wtïê^#^1ia^ des pffl^ 

ll^s accordés partes ducs aux babitants de Surbonrg à cause 
(Fon rescrîpt de TEmperear qui vouloit les assujettir aux im- 
positioDs de l'Empire : terrain réglé par les commiâsâlres éf, 
France et ceux de lionjajne poDr le noaveaa village des tailla 
iwâiffitî'iili: ïâ^^ qni Les empediÉnl é» lik 

qtÉenfer toa folreê et mircfac» és^mî^om^iie^ ^ 

WBSm TôMB CLXXJV. Lieux : Si^b. — Ce vohitne comieBt pin- 
aieôrs pièces presque toutes en papier tant en original qn^en 
eopies, dont partie en langue allemanie^ qui tont^ lettfis 4b 
provision, répartitions^ déclarations^ tsia^ires^ reppi^rte, eotie* 
tltntions de rentes, mémoires^ arrê^, teqnites, qaitiiiiDee, 
cei[i|(tes, jugeniens, prorès- verbaux, inforiïmiit^n- , accords, 
états, sentence et autres pièces de procédure toucbani les lieux 
de Scliewerabonrg, Scheuren, Schmongler, SchrecJilingeii, 
Schweig^ SeJainfiOur, SeptainvHIe, Serroeur, Sermliogen, Sero* 
ecmrtj Serriere, Seronville, Sexey, Sierrk, Sierizberg, Sing- 
vousse, Sistorff et Sivry; concernant la visite du chfaeatide 
Sniiawinbourf et Ja saisie de$ flefa aud. lien faute de devoin : 
lèi drtriii tê^ÊlIim 4mà tÊà mxâ^ wsi^m 
Joui an d. Scbawnibonrg, Preuves qne le village de Seialnoeolt 
est de Lorraine, prev&lé de Gondevtlle. Procès d'entre les deun 
de Metlernich contre Tabbesse de Fraulauiern, au sujet de II 
Jtautehjustlœ de la coor de Sennlini. Droit de jé^alle et.ii 
mmtit0à flMiiidii par le ^ptab di Mm m viM«il da 
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SerouTille. Séparation des villages de la dépendance de Sierck 
qni ont été cédez an Roy, elc. 1318-1723. 

854. Tome glxiv. Lieux : So. — Ce volume contient des ar- 
rêts tant en original qu'en copies, enquêtes, reprises, dona- 
tions, acquêts, ratifications de ventes, requêtes, rapports, états, 
mémoires, réponses, missives, extraits de titres, jugemens, 
reglemens^ protestations, décrets, déclarations, fondations, 
transports, traitez, etc. Touchant les lieux de Sommedien, 
Sorbey, Sorcy, Sauville, Souiily, Spada, Spiemont, Spikeren, 
Spitzemberch , Stainville, Steinkalenfeldt Stenay, Stoncourt et 

Sultzbach; Concernant la vente de la seigneurie de Sauville 

La décharge^des gens de guerre à Soreilly... Les différends entre 
la France et la Lorraine pour la forest de Spiemont... Les rentes 
dn château de Spitzemberg. Le rachat du tiers du four de Stain- 
ville, etc. La décharge des gens de guerre et la chapelle du dit 
lieu, etc. 1237-1740. 

555. Tome glxxvi. Lieux : T. » Ce volume contient des mé- 
moires, mandemens, lettres de jussion, requêtes, enquêtes, 
missives, informations, plaintes partie en allemand, arrêts, 
accords, quittances etc., touchant les lieux de Talange, Tannoy, 
Tantimont, Tanviller,Tantignecourt, Tantignerot, Thalen, Teter- 
chem, Thiling,Teutschen,Thelen, Thelot, Thiaucourt, Thiaville, 
Thil, Thon, Thonville, Thuilley, Thuillières, Ticquenay, Tille, 
Tilly, Timoville,Tonnoy, Tremonssey, Triconville, Trieulx, Tro- 
gnon, Trombom, Trouville, Tuilley, et Turquestein, concernant 
le rachat de Tannoy... à qui doivent appartenir, faute d'hoirs, les 
confiscations, successions, espaves, etc., au lieu de Tantimont 
seigneurie de Bainvllle aux Miroirs... Les difOcultés entre les 
officiers de Sarguemine contre le comte d*Eberstein sur les 
officiers de justice du village de Teutling, etc, 1283-1738. 

556. ToMK cLxxvii. Lieux : V. — Ce volume contient des ces- 
sions, requêtes, informations, attestations, mémoires, rapports, 
avertissemens, obligations, missives, acquêts, attestations, 
accords, extraits de comptes, baux, jugemens, instructions, 
reprises, ventes, dénombremens, procurations, etc. Touchant 
les lieux de la Vacherie, Yadigny, Vaigney, La Yaivre, Val 
d'Ajol, Val de Dompaire, Valfroicourt, La Vallée, Valleroy, 



Vaïidelairiville , Vai|Uevilli% V^irise, Varnevilté, Varnimout, 
Vauljpcnurt, Vanbexy, VaiireiDont, Vamiegney, Vaude-la-YiHt, 
Vjjpdemomj Vaudois, Vaudoncourli Vaux^a-Graadej Y«E£-la^ 
Petite, Vaudrevange, Vaa-Landoji ei VaaviUiers, conceriuBt 
quelques eiitrepi î^es île juriiidictioii, ei ^iigei es pretendaes 
failesmjtisteijient à Vadigny^.. Beduciion d'impôts à cause de la 
eontagioD â Vaigney, Differeads entre îés ôÉeiers wf il 
renx du duc de Loi r iin*^ [umr h ^r>uvnraîtiet6 de Vamimotit; 
et autres pièces de procédure entre particuliers loucbaot 1^ 



MPO LILLE MENT DU FONDS DUPUY 

(Suiie. — r t. XII J, pMj 37, 67-) 

.^h foMfi xjEYiL UâïaLioii:? diveiâfis de ce qui s'est yènsé en 
l'armée dà Mtomef eoadm^^te j^îfQUtt^î^^ IM; 

> ravoir : 

1. Ikdauon de ce qui i est passé en rarmée de son allasse ^ 

Kelalion envoyée ^ !^ ÉSTK^^IÀI^ 
en Piedmonl, 7 marslffi^r*-*'fï4 tt* 

FoK SI- 

4. MatioB de la prise deMantûue, 18jiitUet lâ^O.^rd.Ift 

Relàtioti de ce qal i*eàt passé m partir de Casal^ éspek b 
7 novembre jusqaes m 10 dtidit mois 1630. ^ FùL 34. 

d. HeBiotre»4^perm it# Savoye et de PiedoiaDlp k 
15 tinsy josq^eff ttcf # ^^elt^O^ ptr le afeur do li Hegaeltt^ 

Fui. 36, 

7^ ^jatotre de toot ce qm a'e^t pwé en Itilîe pour le i^iri 
iiil teêiÉi MaiiM» eillaftilirmti depoil Vm tas jQifSBi 
m 4036j par le sieur d'Emerv, intendiut te€&ciicis«t daiif^ 
frei <li rarmée du roy. — Fol, 
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8. Relation de ce qui s'est passé en Piedmont depais le com- 
mencement de la Trêve, jusqnes après le secoars et la paix de 
Casai. Imprimé de 14 pages in-4. — Fol. 106. 



558. ToMB xxviii. Italie, Rome, Boulogne, Parme, Toneorde, 
Urbîn, Ferrare, Naples et Sicile : 

1. Description des passages pour entrer de France en Pied- 
mont et Italie. — Fol. 4. 

2. L'origine, et institution du Conclave. — Fol. 11. 

3. Instructions données par Innocent VIII a ses Nonces vers 
l'empereur, 1477. — Fol. 13. 

4. Mémoire donné par le pape Alexandre VU au Roy 
Louys XII, touchant l'avancement de ses parens. — Fol. 17. 

5. Ëztraict du traicté de Léon X. — Fol. 21. 

6. Mémoire touchant la condamnation du cardinal Sauli, Gé- 
nois, du temps du pape Léon X. — Foi. 34. 

7. Articles du mariage entre Laurent de Medici et Magde- 
laine de Bourgogne, 1517. — Fol. 38. 

8. Grande lettre du Roy François I*' au pape Léon, 20 juil- 
let 1531. - Fol. 40. 

Principalement pour décider le saint Père à envoyer en France la 
Jeune dacbesae d'Urbin, Catherine de Médids, poar y être élevée avec 
les enfants de France, comme destinée an Jeune duc d'Orléans. 

9. Instruction donnée par le pape a son Nonce près l'Empe- 
reur, août 1478. — Fol. 41. 

10. Capitulation falcte par les chefs de l'armée de l'Empereur 
estans dans Rome, avec le pape Clément Yll, 1527. ~~ Fol. 49. 

11. Lettre de cinq cardinaux au pape Clément VU, lors de sa 
captivité, 1527. — Fol. 53. 

12. Condamnation faicle à Rome contre Cœsar de Trivulse, 
evesque de Come. — Fol. 59. 

13. Déclaration du pape Paul III de neutralité pendant les 
guerres entre l'Empereur et le Roy François I*', 1536.— Fol. 63. 

14. Négociation de paix entre l'Emperap^ eiFranfoial*', par 
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Ifi N^êç àïi Sfige en France^ 1536, avec dem^l^Vbm ta €i|dK 
mi Û^ WiMQB ié mai et juin 1537. FùL 

m îarcos, ms. — Fùl 78, 

lf>. SentencB du pafje Pie IV contre la cardiDal Carafl'a, pàt 
laquelle U m prïvé da li dignité de lâ^BiI^ USlm — 

n. Lettre du marquis de Pi^aui au Roy de Rome, Sdiâflsl 

18. Lpttnr Boy «lï tvac^ Sixte du f ««^^ octobïB 18K — 

1590, — Fol, 93. 
20. Voiam û^rdi^aJis Baronîit pro prom&Tei^dQ ad cftrdîinli- 

31. Escripl il<> Reboul contre McmaleQr TîlleTOf et Ib»- 

sieur d'HnlfnrourL — F^^L littï. 

22. Memoirti isur la mon de Clemeai VUL — Foi. 118. 

S^. LettrBde ùà quî se pâsââlii 66iliilf«d6 Paol V, lUX. ^ 
fol. 12^). 

Bref du pape Paul V ^ Monsieur le duc de SulL|| 5 ùCL, 
1605. — Fol. 129. 

^ ..^^Y^^^liollO faiu» fm l'inkloV, Philippe Ilf, Sa £8|lfBli 
et li Archiduchi d'Auslna, UM. — Fol. 131. 

2G. Lettre de Jacques de Sirmond a M> lié PèfM« 1 HÉlli 
sur la mcîrt ^ fii^ÀlA fiftipâî^ jftdifi% 10 JfliUaï liOf,^ 

37< Satisfaction fatcte au marquis de Cœu^reSi imbiiaitar 
ptm te Ruy à Honie^ ICI 9, — FoL 135> 

28. Conchve dï papa Gregorio XV, i 621. — Fol. !57. 

Diàcours de ce qui ^'esi passé â Rome ^ur la promotiM 

àû; du cardinal Bentirogllo an cardinal BorroiDii I» 
diÉAt kBbUe de Téiection du pape, 1611. ^ Pol» 147. 
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31. PasquiDO al cardinal Daano Saali. — Fol. 151^ 

32. Gonclaye di papa Urbano YllI, 1624. - Fol. 155. 

33. Relation de la coar de Rome, de Tan 1624. — Fol. 169. 
Trè»-carieo8e notice sur le personnel de la coar papale. 

34. InstraUione per Canachio Rossi, 1625. — - Fol. 191. 

35. Ëlogiam cardinalis sancte Susannae, per R. P. Lorinom, 
S. 6. 1626. — Fol. 193. 

36. Décret du pape Urbain YllI de Tiiulis carâmaiiumy 1630. 
— Fol. 195. 

37. Lettre de i'ambassadeurde Saroye sar le titre d'Emi- 
nence donné aax cardinaux, 1630. — Fol. 199. 

38* Déclaration du cardinal de Savoye sor ledict titre d*Emi- 
nence. — Fol. 201. 

wsmuMMp womim^ WàmÊ^ hà. isoflcoBia» DBBnr. 

39* Conre^sinn fatclo par le Roy Charles VII au marquis d'Esg 
de porter des Ûaurs de lia en leurs armes^ 14^2. — Fol. 204. 

10. OmiSè l&tm ortsiiiAte à^Âlisim, inc da FÎMM^ 16 jqf 
txmf^ Xl, se plaignant du pape Jalél fi f|i Fifôti emniimii^ 
1^ W5iobr« 1510. — Foi. 206, 

de la proteclio^^^, i '^OÎ, — Fol . 213. 
tieure de eaciï Àslknne au Roy Loays XII, 1503. Ori- 

43. Oratson d'obédience pour Octave, dno di fiiw^ W pa^ 
Siitç V, par Magnua, 1586. — FoL 217. 
Il; frotectîoti de la Goiusoxde pi^I^itys33G^|ltâ^ 

«. Balle de riawtllm dt âitfiM 
llii. — Fol. 221 

¥k lUIiUûn de it mort du prince d'Urbtn» 1623. — Fol, 2tt. 

qae Jai'qacs de Bourbon, son mory, .^'întiiale Roy de^T^liiât 
ait le gouvernement avec ellef 1405, — Foi. iiti. 
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IS* Capilatstioji eQlimiâ Bojf Uom Wmmà «M Sicitoetlloi- 
êimt âe Mompénétêr, pur la t«Miidofî dèt àianntit di 

Naples, Foi. 

49, Gai>elle5;aliëEire5 au Royaume de Napks, 1496.— Fol îo5. 

50, Lettre originale de ceux de Taratiiô au Boy Louys Xlt 
1496, — FoLâ6i. 

51, Averitiiuiiiti 4i fi«S0ijio^i^ dati alSif. Vare^Aïu. 
(kiln^ua, quanâtr iMô tîeeUa tfï éîe^.^ FoU 163» 

Napli^s. itJKi. - Fol. 283. 
^3. RËlaimus ëou) maires dâ rembrasemenl de ïi moDUpe 



â39. Tome xxix. Lettres du Bay Heary lU au cardinal de lAfaosi 
iH au ïï3ar(|nis de Pisani, son ambassadeur i fiome : atae In 
respQUses, où êI mkié, eutiB^iMm o&ci9eâ|^IUUiida 

œarquîsal de ^alnsifcs, l,'i88. 

Toutes copi' s dit ](yti' siècle que Von letroare en plnsieim Mim 
fouis de ]JI BiUiothèque impér. {f qîr P, l^tig| li^n* aiHAt) 



ti% ei ouLf^s parlen^tl fôr l^ l»^^ 
|iar aoâ ilois. 

f. Irresté il éâîbfipÉiiê/^â ^'li Coir sur It férjletilflflli 

l^^^doQDaDL•t; de Charles VIII, ]\03. 
3- Sur la vériUcaliou de i'ordonnancé , iSlSp 
4, Sur la Téf îûcafloQ Tordo^iioe, 1339. 

6. ?iir la vf^rîflcaliou de rordonnanre, 1579, Blola* 

7. Sur la vériQeaUpn de rordoDuance^ 16S9i 

8. Du parleffi^â9t^r0teiÂ#âft f^à4^ 1629. 

i. ïfm^ M j^f^^iil âft|lâ^èiiiX| da patleineitt ie Oit- 
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PICARDIE 

d6P0UILLRMBNT DB la collection dits de DOM GRENIER. 

(Suite. — Voy. t. III, p. 156, 175, 220, 262; t. IV, p. 13, 57, 113, 141, 153, 
245; t. V, p. 4,97; t. VI, p. 101, 214; t. VU, p. 133, 217, 247; 
I. Vm, p. 44, 54, 111, 166 et 262; t. IX, p. 14, 43, 161 et 103; t. X , 
p. 25, 45, 105, 177; t. XI, p. 29, 119, 159 ; t. XII, p. 29, 70 et 141.) 

TOPOGRAPHIE DB PICARDIE PAR ORDRE ALPHABÉTIQUE DE NOMS 
DE LIEUX, PAR DOM GRENIER. 

Motèriaux mu ràîigés — 32 voîumes in-k* 

ITous ne pouvons entrer dans le détail de ces treoto-deux parte- 
tmiUm m fiAmimt qui mm ettUBioerDit trqi Joio. Il iions mh 
ftra de dire que cas volmnes sa composéQt pour la plupart da 
noies Bi DOtntes reetiêillfes snr fiches, remontées et classées par 
ordre al^ihabélique* Ainsi le profuiL^r volume qui vmuint^ïice par 
une mU) sur Abaillard, i>eiue lacaliié du Laonnois^ et qui Unit par 
Antxmntvj , co rn prend l(i résamé deis reciïiiiîb^ de dom Grenier 
inr louiai les Un^lités ûb Picardie oommençeiil |)ir |aagiei 
ôt j etHBiiirii àstk Qnriqtun arlldefti pins ^i|âti9j i^flt iilIR^ 
pigiié» de iloimiiienii fïi^ m leofeimtiM 



ttl' Ton ouutxxn. 1. A .\.N.(: Absîllardj — Aneounay. 
•ML fmm CLixitxut, S, A. a.t. Audaiu?ille, — ÂUicliy. 
103, Ttm GLUxiiT. 3. A. i»s. Afioeoiirt, ^ Jmâliii^i 

iîBlï Tome cLxxxxvt. 15. B. n.Er* Becencoart, — Bezel (Le). 
iHkj. Tome cLxxxxviL G* mu, Biache, — Boarîocourt. 
007. TouB cLXZXJîvui. 7. B. bu. Ëracanet^^ Baxoi. 

Tenp ce. 9, Ce. Ot.. Cbaerise, — Gèlûtifay. 
8?Ql Tous CQU 10- C. eu. Combles, — Cavilîy. 
Wtt' TowB CCI. IL Dp B. Daldi^heia^ — Ditrjr* 
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573- Tome cùu, if. Ecifuinere, — Kxqaies. 

573* Tome €ciii. 13, F. fon- Fafemont, — Foaiaioelltîn; 

^4, toîttS CGi\% i4. F. Fonïenay, ^ Fassifinies. 

STftp ToMB ccvi, iG. 11. m, îî.ili r^jny, — Tîeiizecoart* 
577v Tome ce vu, 17. mi. l, Hienrûurt, JuzenvaL 
§?i^ Tqhe cGViij. iS, L. L> Lasigny, — Lavrigny. 
0ffe fSt'M.VA. ]|sBSt3^Hiiii9lt« 

^« ccK. 20. Ma. Mon. Meaalte, — Honstrelfll. 
§81. ToMK cr:xL 2i. M. Ml. Moat-Aby, — MasilSttfiat 
lîa^ loiiE cGxii. N. NadaOj — Nurlii. 

5So, TùOME î:cxv. S-j. Q, Rru. nu^:^rnt'me. — Reuilly. 

lùMK ccxvK âC. Ri. Bu. Uibau fontaine, — Russy-en-Vuloii, 
U$7, Tqm^ Qdwu* â7. S. Sm. SabloQÏèreSj — SaLQt-Haiimiû. 

MO. Tome ccxx. 30. Tm. Vau* Thury, — Vauitceres, 
ToMK ccxsî, 31- Ve. Va- Ye, — Villermonl, 




TABLE ALPHABÉTIQUE DES MATIÈRES 



CONTENUES DANS LES TREIZE PREMIERS VOLUMES 

DU 

CABINET nSTORIQVE 

DEPUIS SA CRÉATION, EN 1834, JUSQU'AU 31 DÉCEMBRE 1867. 

DEUXIÈME PARTIE 

CATALOGUE 



A 



Ain (Docoments divers relatifs à Thistoire de la Bresse, de Bugey , de la 
principauté de Bombes et du pays de Gex, formant aujourd'hui le 
département de V). — Bresse, Bu^cey, Gex, Dombcs, Pbil. Collet, auteur 
bressan, Yarlomey, sires d'Andelot, Pontdevaux érigé en duché, Tré- 
voux, Lyon, Synodes à Sergy, Bourg, érection de Chasteauneuf 
en marquisat, église de Brou, abbaye de Notre-Dame d*Amboumayct 
Saiot-Rambert, Nantua, forêt de Beaugé : limites de Colligny, M. lo 
chancelier Guichenon... Cab, hitt.* IX, 171. 

Affaires ecclésiastiques de France, principalement dans le Languedoc — 
Extrait du fonds Doat, XI, 44 et 100. 

Alchymie. — V. Sciences occiiltes. 

Aix. — V, Provence. 

Allemagne. — Manuscrits et documents inédite concernant Thistoire et la 
littérature de ce pays. — Histoire générale, I, 10. — Histoire dei Em- 
pereurs, 12. — Histoire des divers Etats, 25. — Autriche, Hongrie, 
Bohème, 29. — Prusse, 32. — Saxe, t6. — Westphalie, 35. — Pro- 
vinces rbénanes, 34. — Weimar, 37. — Bavière, ib, — Wurtemberg, 
41. — Grand duché de Bade, Hesse électorale, 42. — Luxembourg et 
Villes libres, 43. — Matières diverses, 44* — Théologie et morale, ib, 
— Sciences mathématiques, 47. — Sciences médicales et autres ma- 
tières, 49. — Grammaire, poésie, littérature, 50. — Supplément à 
l'histoire des divers Etats, 51. 

AiiéRiQOE. — Documents pour servir à l'histoire du Nouveau-Monde et 
prindpalemtnt di;» coloniçtï fran^ies en Amérique, Cah. Aûf., X, 143. 

Ahéi^ aimmianàLE. — H«iit toi l^noda et iMureUc Fnttce« X, 

giaïf « %H ; A^g^^iii iÉ|piM« m il WSmk i^ 

il* Mmm m^m m; -im^v^^ ^ tt 
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Angletehre. — V. Musée britannique et Archives. 

Angoumois. — Documpnts pour servir à Tiiistoire de cette province et 

principalement à l'histoire des comtes do Ja Mardie et d'Aogoulôme, 

XU, 32. — Aveux et hommages, t^., 37. 
AfiJou. — Documents divers pour Thistoirc de cette province contenus au 

vol. CP du f. Harlay, IV, 278, V, 7. 
Ancis-sun-AtBE (arrondissement d*). — V. Champagne. 
Archéologie. — Beaux-arts. — V> David (tmeric). 
AnoENNES. — V. Champagne. 

Archives de TAngleterre. — Lettre de M. Gust. Masson. — Dépoaillement 
de ce fonds.— Henri VIII et Edouard 4^ettres4le François I**.— Ligue 
avec l'Angleterre, Boulogne, Weston, Ecosse. Armements dé France': con- 
nétable Montmorency, P. Strozzi, Chastillon, Bonnivet,év(>que de Béziers. 
— Lettres de Joh. Masone, au protecteur, duc d'Aumale, Noignae et 
Nevers, guerre d'Ecosse, mart»chal Saint-André, cardinal de Vendôme, 
M"' de Valentinois, ville de Guisnes, duc de Nemours, Marie StuarT, 
Cabinet historique^ VIII, 207. — Lettres d'Henri II, de sir Joh. Ma- 
sone, lord Northampthon, Wil. Pickering, Henri Palmcr, ville de Bou- 
logne, etc., XI, 23. — Correspondance relative aux règnes de Henri ÏV de 
France et d'Klisabcth d'Angleterre, XI, 

Arles. — V. Provence. 

AniiAGNAC (comté d'). — Pièces et documents tirés de fonds divers, con- 
cernant les comtes et le comté d'Armagnac, VI, 56. — V. Gers (le)- 

Dépouillement du volume CLXX du fonds Doat, Armagnac et Foix, de 
1230 à 1230, 06, Ul> 20&. 

Armagnac et Foix. — Dépouillement du vol. CXXVII da fonds Doat. — 
Ville de Moissac, VII, 206. 

Armoriaux étrangers, VI, 87. — V. Noblesse. 

Art militaire. — Compagnies d*ordonnance et corps divers, X, 133. — 
Tactique, histoire, biographie, monuments, f6., 135. — Joostes, coor- 
nois et carrousels, duels et combats à outrance, tè., 160. — Document^ 
divers, classés chronologiquement, xtv* et xv* siècles, ib., 15^ — 
xvi« siècle, XII, 151. — xvii' siècle, ib., 156. 

Artois. — Documents collectifs, VII, 52. — Docaments des arr» « 
XV* siècles, 173. — Département du Pas-de-Calais (suite). — DocumesLt 
des XVI* et xvii* siècles, 105. 

Astrologie. — K. Sciences occultes. 

AcBB. — K. Champagne. 

Aude. — Carcassonne, Castelnaudary , Limoux, NarbckniKi. — Saôct 
sur la bibliothèque et les archives de Carcassonne, Cabinet bistwiq*^^ il. 
ib. — Abbaye de la Grasse, 230. — Abbaye d'Aniane, 231. — Mao- 
tréal, 233. — Histoire de Carcassonne, Casteinandary, Lknoux, Siiai- 
Papon, Villemagne, Alai», Alet, Narbonne, Fontfroide^ Cévoiata, tu 
k 236. 

AuTRtcHB. — K. Allemagne. 

Auvergne. — Documents divers cootenns dans le tome CI (14 - éa feed» 
Hariay, €ah. kitt. , V, — DépomUement du Tolim CXXV d« fat* ^ 
€ainp» svr rbistûire de province, 1^ nbbay^ Lm viUcs et 1» mÊÊmm 
CAtxTerigiM, 367. — Inventuiv des litres et pi^cw dv Tré«>ordiB 
concemant rbistoire d'Auvergne, YI, 8; ib., 74. — F* Pativo, 
Autne*^ documents pour sf^rvir & riiistoire do ceue pntiH», T1L 
76. — Ville de Clermont, 77, 353. — Villâ «t é^iae de rBiiiMi 
do BHoude, de Saintè^FlOif^ dc^i XI« it2< — OMaum ds cmn _i 4 
dM|ièlm, 133 {vûttà^ Bûen^iiito pair rfcîsioû» ffflnitii, Aada, 
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ÂTALLON (ville et arrondissement d*). ^ K. Bourgogne. 

AvEYBON. — . Archives de Millau. — K. Millau, 

AuxEBRE (préfecture, ville et arrondissement). — V, Bourgogne. 



B 



Balcze (Armoire» de). — Notice. Cataloque collectanearum VC. Siepftani 
Baluiii. — Description sommaire, C'to. hisL, VII, 236. 

—Dépouillement de la V armoire, I à V: Documents sur les conciles, Cab. 
hUt.^ id., 240-268; suite des conciles, IX à XIII, Cab. A^/., VIII, IS. 

XIV. — Panégyrique de saint Louis, contrats de mariages, testaments, 
apanages, églises de Lyou, Rouen, le Mans, Angers, Troyes; monnoies, 
hommages, Juifs, Dauphiné, Cliartres, Sainte-Christine, comté de 
Brives, Brioude, Narbonue, Navarre, Bayonne, Dax, Bourges, Cab, hiêt., 

vni, 31. 

XV. — Documents sur Saint-Quentin, Saint-Denis, Sainte-Catherine de 
Rouen, Toulouse, Angers, Poitie s, Paris, Annecy, Soissons, Langres, 
Beziers, Avranches, Gisors, Reims, Saiut-Ouen, Lyon, Forez, Orléans : 
Olivier de Clisson, Grandmont : Bacon, Montmorency, Donzenac, Limo- 
ges, Cab. hist., VIII, Sli. 

XYI. — Documents sur Jean II, Clément VI, Màcon, Brene en Limousin, 
Chateauneuf-sur-Charente, Toumus, Guillaume de MonUigu, Jeanne, 
Ladoii blette, Saint-Gilles, Cahors^^Clamenges de Ch&lons: Guy d'Aubua- 
son. Tulle, Tallerand de Périgord, Limoges, Renaud de Pons, Ville de 
Roye, Sens, Paris, Henri III d'Angleterre, Brives-la-Gaillarde, Bernay, 
R. de Nogaret, Abbeville^ Bruxelles, Aix, Brillac, La Tremouille, Dau- 
rat, Pontoise, Orléans : Nesle-en-Tardenos, Saint-Liénart-de Limoges, 
Cab. hist., VIII, 38. 

XVII. — Documents, principalement sur TAuvergne, le Limousin, le 
Vivarals, Comminges, Beaujeu, Angleterre, Béam et Gascogne, Angou- 
lème, Comborn^ Bergerac, Aquitaine, Bigore, Lourdes, Ëspagne, MaJorJ 
que, duché d'Athènes, Anjou, Pavie, Lombardie, Plaisance, Vienne, 
Mantoue, Bercame, Brescia, Sens, Auxerre, Embrun, Narbonne^ Nor- 
mandie : Bonirace VIII, Benoit XI, Clément V, Eugène IV, Gevaudan, 
Templiers^ Philippe le Bel, Provence, Reims, Saint-Denis, Fécamp, 
Toulouse, Albigeois, Langres, Tulle, etc., Cab. hi$t.<t t6., 54* 

XVni. — Actes de Philippe le Bel, Edouard, roi d'Angleterre, Orléans, 
Amauld Novelli, Philippe le Long, Philippe de Valois. Anoblissements : 
chatellenie de Montpensier, famille Ventadour, Aigrefeuil, Girard la 
Majorie, Hugues de la Roche, Limoges ; monnoies : Toulouse, Clerroont, 
Caih. de Monterue, Charles VI, Henri V d'Anglet, Enguerrand de Mons- 
treiet, Beauchamp, Valois, Saint-Liénart-en-Limousin , Saint-Flour, 
Bayeux, Langres, Rouen, Saint-Julien de Tours ; Notre-Dame de Paris, 
Andelys, Melun, Senlis, Bourges; Eglise do Bost, Saint-Quentin, 
Charles V, François I*^, Agen, Bulles papales, Toulouse, Sens, Ch&lons, 
Troyes, Forez, Auvergne, Nismes, Ventadour, Comborn , Boulogne, 
Aumale, Forez, Fécamp, Périgueux, Eu, Joigoy, Navarre, Comminges, 
Cab. hist., VIII, 76. 

XIX. — Documents pour l'histoire du Vivarai», pour l'abbaye d'Aniane 
etBéziers, Cab. hUt., VIII, 90. 

XX. — Documents sur l'abbaye de Fontcvrault, affaires du jansénisme 



LE CABINET HISTORIQUE, 

Saint- Fronton, Périgueux, Âuch, Avignon, Toulouse, Arm^ignac, Lâti- 
guedoc, Nîmes, Poitiers, Saint-Hertrand, Je^in dcr^ Cardftillac t hé^âÊ, 
paroisses de Paris, Lancres, etc., Cab, hist.^ ^ EH, lOS. 

XXI. — Documents relatiifs à Clément VI, Huji > ^^ r. Albert, maboft 
de Paydeval de la Jugie, Limousin, Tulle, 1*111^-' . Anuagiint; gi!- 
néalogie de la maison de Saint-Exupère, Gitivel, Fro-^t^rs^ LÉaare de 
Besse, vicomte de Tu renne, Normandie, Riom, Haletx de Sfttnt-EtapËre^ 
Normandie, Jean, roi de Bohême, vicomte die Beaiirori, de in. 

P. de Colonna, Rodez, église d^Arras; ÂMm» d'Aigr^feulilé^ Ccii&- 
minges et Urgel, Cab, hUl.^ Vllf, 136. 

XXII. — Documents relatifs à Guitl. Rogicr, comte de Beau fort, fioomUï 
de Turenne, Clément VI ; domaine de TnncarvilLi^ Puydef^al, ïfr II 
Tour, le Président d*Aigrefeuille, ville d'H^^rmène, Beanjeu, hotâà il 
France, Charles V. — Savetier» de Rouen, Cab, hht.^ VIÎI, 13$, 

XXIII. — Documents relatifs à Nie. do la Jugin, rommune de lirinlèR, 
château du Puy, rorate de Beaufort, Turenne, Marie de B^Hxl&EQe» 
Vivarais et Valeniinois, L*Isle-Jourdain, rtntt<»an diî V'ertfeoîOc, îeb, 
Boucicaut, Guil. d'Aigrefeuille, Gimel, Suiat-Martiat de 
Montault, Saint-FIour, Marguerite de Valc^ibulill^ifllf 
do Lomaigne, Ant. de Pompadour, Cab. Mstt: y Tiff ^ 

XXIV. — Privilèges de la ville de Condom. — Privilèges de la ville ei 
banlieue de Périgueux ; Pièces concernant Tabbaye de Valmagne^ Cai. 
hisl., VIII, 186. 

XXV. — Lettre en faveur de la ville d'Acqs (Dax), de Hastingues, de 
Mont-de-Marsan, de Marmande, de Tartas, duché d*Albrei, Nérac, 
Cnsteljaloux, Tartas, Castelmoron, Libourne, Saiot-Sever, Sarlat, Ca&. 
kisL, VIII, 186. 

XXVI. — Documents sur la ville d'Agen, Saint-Emilion, Port-Saint^- 
Marie, Viileneuve-d'Agenois, Saint-Jcau-d'Angéli, LaRéole, Cûb, kUI., 
VUI, 188. 

XXVII. — Documents sur Gaucelin, seigneur de Lunel, Ermesinde de 
Melgori, Captai de Buch, Aigues-Mortes. — Documents sur Montpellier, 
Beaucaire, Nismes, Vhleoce, Dime pour la guerre contre les Arabes, 
Narbonue, hirètiques vaudois, Cab, hist., VIII, 189. 

XXVIII. — Documents sur Pierre Jarriges, jésuite, Améd. Sallius, Th. 
Raynaud, Nicol. Ëymeric, Saumaise, Cab, hUt,y VIII, 243. 

XXIX. — Actes du concile de Constance, ib, 

XXX. — Actes du concile de Bâl«», ib, 

XXXI. — Actes du concile de B&le : copies de la main de Baluse, ib. 

XXXII. — Môme sujet, 245. 
XXXIIK — Mêim? stîjcr, f*. 

XXXIV. — Lp8 Kus^itcâ, coddledù B&1«, iL 

XXXV. ^ Mùme mijet, 
XXWI, ~ Môme sujet, Cûb, VÏII, S^B. 

XXXVlf tîf^rnif^r de la t" armoite. ^ UnîvrrsiîFÎ, J^iin G(ffï^Tï* dar 
diJi Ikssp flr boiir^rijrap, Jrun Petit, 1 oncile de rrinstaric^, BhÏîm lî^ 
Bgnîface VIU, Pitirre de Luritj. Affiiirt' dfjs l»olonob, etc., C^t.hitt.^ IX, ^ 

XltXfîit. ^ DrmdèjHe trmoirë, Ettraits de eartuî.iÎToi, a1»bijot 

fnTiOfS, nf)nm»vfil» Coininb, Sulni-Ambroi^*^ Boiirgr?, Saîfil4Jniil» 
SiMiu-Miiftiii de Touhï, Snijit-ïli imisi di> Ft iity, Sai(it-8*!rgi(3 d^'An^^m» 
B^i^uiic^u, Saini-Nazalre, Saùa-N/LâhiMlo BiU -^ur- Aubt^^ Arg^o.»ole, Sêhgl* 
Jt^an d' Angers^ SiSat-AatAllde dp Bm^^o. Suint^Stv^Ttn, Samt' Vr&aii 
ii'AiiflouJâlB% ÉEiebovéelié ^ Bordeau^^ l^ainuvFoû Sainl-Pierr* és 

^ Cliirtm, fiellomf, Wma 
WÊ^ÊfiliÊîj flMm^^ Utiefl en Bi^ 
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du Mans, Saint-Pierm de Chartres, le Parc m chamis^ Tafle prèg le 
Maos, Saint-Jean-Baptiste de Choques, Caen, Condom, Le Moustiers, 
Escharlis, fontaine Jean, Cab, hi»t., IX, 31. 

XXXIX. — Extraits de Cartulaires : Cœnebii Dervensis, Saint-Maurice 
d* Angers, d*Arras : famiUe de Ceys de Bourgogne : Saint-Marrel de 
Chàlons, Saint-B<^niçne, Saint-Etienne et commune de Dijon, PHoré 
d Ormoy , Saint-Chighnan , Moustier Ramey-snr-^ine , Saint-Albin 
d'Angers, église d*Avignon, Qambray et Arras« Cab, hiiL» IX, 85. 

XL. — Abb. de Flavigny, Saamur : ab. de Beruile, Fleury-snr-Loire, 
Saint-Pierre de Gand, Saint-Gemmes de Saintes : Saint^Aridré de 
Cambray, ab. de Fontenelle, Jumiéges, Saintes, Carcassonne, Marnes, 
Laon, Cormery, Saint-Hubert : Vivier-en-Brie, Metz, Saint-Pharon, Mo- 
lesmes, Limoges, Tulle, Langres, Lodè?e, Lyon, Cantorbéry, Lucerne, 
Issoudun, Morbec, etc., Cab, hisL, l\, 86. 

XLI. — Chartes et documents pour les églises de Tours, Nantes, Venise, 
Keimper, Engouléme, abbaye de Landevenaec, Rennes, Vannes, Dinan, 
Montmaurel, Moyssac, Frontignan, Montpellier, Murbac, Nevers, Saint- 
Quentin, Limoges, Maurigniac, Saumur, Saint-Maur-les-Fossés, Saint- 
Mesmio près Orléans, etc., Cab, Mst,^ IX, 101. 

XLU. — Saint-Martin de Tours, comtes de Flandres, Laon, Amiens, 
Corbie, Toumay, Cambrai, Guisnes, Saint-Bonirace de D^on, Cab, hiti,. 
IX, 102. 

XLIII. — Chroniques d'Haynault, Baudoin d'Avenes, Saint-Hubert. Saint- 
Bertin, duc de Bourgogne, comte de Flandres, Guil. Paradm, Ses 
Templiers, église deBeauyais, évêques d'Arras, Cab, Ai*/., IX, 157. 

XLIV. ~~ Angouieme, Aquitaine, Limoges, Bourges, Charroux, PéHgueux, 
Toulouse, Magnelonne, Gaucourt, Glandève, Cab. Ais/., IXy 158. 

XLV. — Saint-Gall, Laon, André duChesne, Gui de Laval et Jeanne d*Arc, 
Boulogne, chevalier du Saint-Esprit, évéque du Mans, Saint-Victor, 
Evreux, Saint-Michel, Saint-Pere-en-Vallée, Saumur, comtes de Cham- 
pagne, Molesroe, Langres, Erard do Brieune, Sceaux divers do 
Champagne. Raymond, comt ) de Toulouse : inscriptions de diverses 
églises, cardinal Pol., Cab. Ati(., IX, 160. 

XLVL — Extraits de cartulaires : Saint-Leu de Serans : le Paraclet, la 
Pommeraye, le Puy : Saint-Hilaire , Senlis, Compiègne, Ponthieu, 
Falaise, Saint-Pierre-Psalmodi, Rennes, La Réole, Saint-Remi de Reims : 
Doocbery, Rigny, L*Arrivour, Pontoise, Pont-aux-Moines, Rosoy, 
Avignon, Saint-Savin, Saint-Pierre le- Vif, Sens, Septfonts, Saint-Sever, 
Signy, Limoges, Sorde, Sorèze : Saint-Martin d'Epernay : Soissons, 
Toulouse, Latrappe, Troyes, Saint-Martin de Troam, Cab^ hiit,^ 
IX, 138. 

XLVn. — Chartes concernant les diocèses de Toul, Verdun, Metz, ab- 
bayes de Cormery, Saini-Valery-sor-Mer, La VieuvIUe, Saint-Vincent de 
Senlis, Vendôme, Saint-Denis de Ver^, Niort : Eynham en Flandres, 
Faget, Longpont, Sen«, Laval près Joigny, le Mans : Ourscamp, Sois- 
sons. — France et Navarre, Cab. hist,^ IX, 101. 

XLVIII. — Arrêts du parlement, de 1319 à 1487, parmi lesquels ceux 
relatifs à Robert d'Arthois, Craon, L'Isle-Bouchard, Aliéonor de Bourbon 
et J. de Bourbon, comte de Vendôme, X, 32. 

XLIX. — Enquestes du parlement, famille Piqnigny, Briauté, Créqny, 
Reims, Louis, dnc de Bourbonnois, et les comtes de Boulogne, Guil- 
laume de Melun et Roger de BriqueviUe, Oger d'Anglure et l'évêque de 
Térouanne ; Burel de Dicy et Roger de Bréauté, le duc d^Alençon et la 
dame de Montbazon, Jeanne de Qnintin et Brunissande d*ArKenton, Jean 
de Montsoroau et Louis Chabot, Tabbé de Saint-Denis et Pierra 
d'Urfé, /fe., 23. 
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L, — Divers arrêts do parlement : Auxonne, Angleterre, Fiandré-» Aooen, 
Poitiers soas Cliarles VII : Jean de Lévis, Cuyse et Heklate^ AiaMm, 
Montrichard, Montlor, Manber, Boullicrs, vis. — OrdonnsiM 
Charles VIII et Louis XII, Castclnau, La Jugi^\ C^iiî^^ant, fh.^ .17. 

LI. — Philippe de Commines,Lesigiiem,Lezay. — Arcijtves d'? Saint-Vicicir, 
Seigneurie du Plessis, Basset. — Abbayes de Vaux-de-S&m&j, 
Poissy, Alby, Luzarches, de Prémontré, dioobie -^i^Amiena. M^nrt 
de Beauzaios, de Tournanfuye, château Ûê SMui}, SftlntrPllem^ 
Chaume. — Abbaye de Saint-Faron, de FarcnmtibVit d'And-^r, à* 
Chagia. — Lettres de Claude de Quersalion ^ DMÉM; saini B^rnarti 
h Tabbé de Vauclair. — Monastère du Ch< sna. « fiiMîlld >'ill^«r- 
douin. — Monastère Moustier-Ramey. — Ab baye» de Mofti, HMal- 
rail, Gaumerifont**, Chartps. — Chevaliers Si\nt^WML Cfo- 
valerie. — Abbaye de la Paix-Notre-Dame. — Fanaill* Fftfiiil éi'^VlÉ- 
detar, Clermont, Muret, Robert d'EstoutevJtl^, Ansâbiie, emsîÊÊÊ, 
Lorfèvre, Bureau, Lecocq, Sanguin, Baillet, ih., 39, 

UL — Cartulaire de Ph.-Auguste, Montlhéry, Nogent, Gisors, Coutances, 
Boulogne, Evreux, Longchamp, Amiens, Poissy, Vernon, Mesux, Cor- 
beil, Senlis,*etc., Nesle, Beaumont, Chinon, Arras, Bourges^ AnTergoe» 
Vienne, etc., û2. 

LIII. — Chartes royales (xii* an w* siècle) : Croisades, La Cabochine, 
Toulouse, Montpellier, Narbonne, Carcassonne, Beaucaire, Cahors» 
Rhodez, Poitiers. — Etablissement des comte» de Champagne. — Titres 
des maisons de Milly, Soilly, Bouillé, les Barres, Chabot, Craon, Ar- 
genton, Montbazon, Châtillon : Flandres, Bourgogne, Courtenay, Boo- 
logne, Toulouse, Sicile, Bourbon, Valois, Evreux, Champagne, Vend*- 
mois, Chàteaubriant, Clormont, Montargis, Charlesmesnil. — Extrait 
du XXXI« registre des Chartes. — Chartes concernant direraes abbay<es. 
— Ville de Fresne, de Verneuil, tft., 75. 

LIY, — Registre de la Chancellerie, îft., 85. 

I,V, CliAEtea divemei conoernwi N'^irc-Damp de Pariai, S«iit-G«mfa" 
il6»-^réit Chartrcasi?, CordflHeî^ Saint rnHv in Saint ^Martbi dit" 

iQhattipB, Sainto-Marif^ dr Gonrimy, Snhsi-ViiMiir , S.iinf-MîiiîNtlS- 
(jàTtuïaire de Sninï-Denis. — Ahb-iytï lî- .r-.\ . uv:! U S'iii?r-!i\i3pti^^ Usti^ 
p&fil' — Saint' J<>aq-da^Vignea, Koire-D^iiiç-dLi-Valj IJûmoiit, M* 
ijn» Sijrtcire dea papt», ik, 113, 

JUVIT. — Histoire ecdé^iastiFttie de TNïvfm, MeU, TuDct Verdtït), StaMM 

Flandre, Mf'^islne, fh.^ 11 A. 
tiVIlT. — Chrf^iiiqiip df Saint-Denis, — G^Ji*ïalogi# dea roi* dû Wtmut^ 

Sitint-V^tn^lrilk, Rouen, ^^ormands* Pont-Audetoer, Poltty^ Saiiil-MkÉtl| 

B::iycNîî, t-î'^-'^fît Evrenj^^ Savigny, Caen, Gaîlîoû^ Vernon, eic, i4wf m» 

Ut* — Ettrait du Minir hiMoyfit^i Saint- Vîe«ii£ d« Litïti^ La IMA^ 

BKtioti, Arien , ih.^ im. 
LXL luwntair*? de^s layettes da trésor des chanea, Cbampflgatt, OW* 

^gnt^ etc, etc., tff.^ IHJ. 
LXII* ^ Conciles, évèchés, églii^s, prindpiilemGnt LiEBofe», iJiH» 

VÎMiBi Gtnlmi livrattr, Rcmevu Pifie éa emàtm^imip^ XI, 15. 
JJXÎlt — Uté^ tïiédb, évêque de Sâfl&t* R Dorioti^ — WaBeÊ m 

JSHïYençiilo, ïlisiiMif ck> Hertrikjui île Uor^K H) mini, ettL, jft^fiL 

WsPim — Histijireî rccl&iasli<^uo do Ptol. de Luc* — Epistolft Pog^, Wtt*^ 

«^Ctiartfia concernant le daupbin d'Aaveïgàe^ ^eann^ U& Bov* 
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Orléans, LaoD, Carcassonne, Gaen, Saint-Riquier, etc., etc., td., 17 et 
suivantes. 

LXVÎ. — Lettres de Benoit XII. — Testament de Doniof Gàigonfe. — 
Accord entre la cour de Rome et Avignon. — Gérard de Regffio. — 
iitter» plarium summorum pontiUcum. — Réforme <te C!teaux,7S., 22. 

LXVII. — Liberté ecclésiastique en Portugal. — Monastère de Vendôme. 

— Archevècbé de Bordeaux. — Baltazar Coxa. — D'Hilib. de Nayllac. 

— Eelises de Worms, de Narbonne. — Evèques d^Ecosse. — Domaine 
pontiûcal en Italie, en Ombne, Cab. hisl,^ XI, 86. 

LXVIII. — Egliae Saint-Martin de Bordeaux. — Epistolss Gregorii IV, 
lonocenti IV, Alexandri IV, Gregorii X et alioruro. Concile de To- 
lède» etc., t^.,87. 

LX1X. — Epltres et bulles des Souverafn&>Pontire8. — Chartes concer- 
nant le comté de Foix. — Le Monfolevi, Carcassonne. Catalogue 
d'éreqaes. — Lettres d'Edouard III, Clément VI. Epistola D. N. J. C. 

— Carmen Wamei normannri. — Relation de miracles. — Corpus 
sanct» Helen». — Monastères dltalie;, etc., ib.y 

LXX. — Inventaire du comté de Foix, Béam, etc., iJ,, IIS. 

LXXI. -«Saint-Amant de Boisse, Saint-Jean^l'Angeli, Moustier.— Romey, 

Autun, Aucb, Auxerre, Saint-Bertin, etc.,td., ib, 
LXXII. — Notre-Dame de Chartres, Vendôme, Brionde, La Bussiëre, 

Clermunt. — Généalogies. — Chartres, Charroux et Simorre, XI, Cab. 

hist.in. 

LXXIU, LXXrV, LXXV. — Extraits de Cartulaires des églises ou monas- 
tères de Beauvais, Grenoble, Saint -Flour, Villedieu, Angoulème, 
d'Rierres, de Dreux, Saint-Denis, Soissons, Conques, Compiègne, 
limoges, Lyhons, Kemperlé, Langres, Longuerille, Béam, Saint-Maur, 
Meaux, Sens, Nevers, Auttm, Poitiers, La Réole, Reims, Rouen, Toors, 
Le Pinr, Saintes, Toulouse, Valence, Vignory, Vienne, Verdiin, etc., 
Cab. Am/., Xn, 25. 

LXXVI. — Saint-Martin de Tours, ib.y 66. 

LXXVn. — Bïarmoustiers et Saint-Martin de Tours, tft., 67. 

LXXVHL — Eglise d'Orléans et Meung-snr-Loire, t6., 68. 

LXXIX. — Cartulaîre de l'archevêché de Bourges, 69. 

LXXX. — ' Cartulaire de Champagne, ifr., ib. 

LXXXI. — carcassonne, Atige, Narbonne, Béziers, etc., Foix, ^.,114. 
LXXXII. — Impôt de la Croisade. — Cartulaire de Nari>onne, ib.. 
LXXXm. ^ Evéché de Paris, St^^îennain-des-Prés, Sahit-Magloire, ift., 165. 
LXXXIV. — Saint-Martin de Tours et autres abbayes, (6., ib. 
LXXXV. ^ Cartulaire du Vigeûis, diocèse de Limoges, ib., 146. 
LXXXVI. — Abbaye de Chiny, Sauxillange, Soinrigny, ib., ib. 
LXXXVn. — Saint-Sanlve et Sainte-Cécile d*Albi, Saint-Pohs, Aibf , La- 

vaur, tfc., 147. 
LXXXVm. Arles, Provence et Forcalquier, ft., ib. 
LXXXIXt XC, XCI. — Extraits historique» de divers auteurs profanes et 

ecclésiastiques, ib,, ib. 
XCII. Evêchés et monastères : Lodève, Limoges, Grandmont, Sainte- 

Vajerie, Brives, évèques d'Afrique, etc., t6., 149 à 150. 
XCni. — Antiquités d'Arles. — Discours lat. de Baluxe, Beriiard, la 

Guyonnle. Notes sur Lactance, t6., 150. 
XCrv. — Capitulaires. Leges Bajuariorum, Alamànnorum, Longobar- 

dorum, etc., ib., 151. 
XCV. — Lettre des papes Innocent in, Alexandre Vil. — Epltre de saint 
0' Boni&ce, etc. — Poésies sérieuses et badines de divers auteurs mo- 
dernes. — Bulles et lettres papales. — Lettres de Louis XIII, etc.^ 

Cab. hUt., Xin, 33. 
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Cauors (ville de). — K. Doat 

Calvados. — Documents pour servir à riiiaUïire de U bum NonumlR, 
et principalement la ville de Caen. — Ses églises et abbajeSi. VkHh 
tés de Baieax, Falaise, etc. — Documents de l.'.V liaudF^-d'ATiisy*— »DwW 
d'Estrées. — Mont-Saint-Micbel. — Baronnie kU.' [ hurv. — Haraort. — 
Baronnie de Douvres. — Seigneurie de D&mpierre, de d Urrlïîat M. 
hist,, X, 86. 

Cantal (le). —Documents pour seryir à TblftOÉv â'InWKne^ — AuHQac 
Son abbaye. — Vicomté de Cariât. — Ville ci cb&teil^e de ManL 
Saint-Flour. — Baronnie de Crèvecœur. — Le comté de Corladi^ 
Palers. — Cbàtellenies d*Anglard, etc. — Ville dTascl. — Ani>ci é6 
Rochefort, X, 72. 
Champagne. — Histoire générale. — Comtei et comté, 1, 
AuBR. — Troyes. Histoire 1 1 1 li' îii ifi ^ jUt jliltiiuiMj ||fjllii|ii^ fiill 
et administrative, 63. — Histoire des enviÎQâil H^IEN^^^ ^ 

Arrondissement d'Arcis-sur-Aube, 70. 

Arrondissement de Bar-sur-Aubc, 70. 

Arrondissement de Bar-sur-Seine, 72. 

Arrondissement de Nogent-sur-Seine, 7t» 
Haute-Marne. — Cbaumont. Histoire eccléââatique, polttjq«i« |flSl4i 
administrative, ib., 74* — Histoire des enfftvndei ClUAMlItt ^ 

Arrondissement de Langres, 77. 

Arrondissement de Vassy, 83. 
Manie. — Ch&lons. Histoire ecclésiastique, ih.^ K7. — Histoire poUtlqfllf 
civile et administrative, 92. — Histoire d^^^ eci virons de Gbàloiia^ M* 

Arrondissement de Sainte-Menehoiild, 59* 

Arrondissement de Vitry-le-François, 1U8. 

Arrondissement d'Epernay, 106. — Envirfins, jog. 

Arrondissement de Reims. Histoire ecr]i>iisLiqai\ ll'j. ^ tïi^i^tiro 
civile, politique et administrative, 122. — Koiicc sur la blbliothâqiie 
de Reims, 129 et 15i. — Mélanges d*lintQiE« «ccMnastifiiftp UL^ 
Mélanges d'iiistoire politique et administfMf^ tSfl* ^ Sacrai et M- 
ronnements, lû8. — Mélanges d'histoire litténdne, 149» 

Environs de Reims, 154. 
Ardennes. — Mézières et son arrondissenîeiït. — Notice aor Ja bibl»- 
thèque de Charleville et les archives dépamCBIBttakit ffr..l6S* — Uébm^ 
d'histoire politique et administrative, 165^ p^BiiOMUA Glvtflefâfi ^ 
bos environs, 167. 

Arrondissement de Rocroy, 172. 

Arrondissemement de Voùziers, 186. 

Arrondissement de Rethel. — Notice sur ïei Al^^Utli.^ IhUitfcffl 
— Histoire des environs de Rethel, 182. 

Arrondissement de Sedan. — Notice sur U ltlUiollb|qttfe«i||ftiit|jlv 
de Sedan, 192. — Mélanges d'histoire politique^ drOe, fdi^iM# 
administrative, 192. 
Documents divers pour l'histoire de la Chamrni^iir. — E\traLLs du volttsi 
CP du fonds Harlay, Cab. hist.^ IV, 224 ; volume Ci' du tbads fia^i 
Cah. hist., VI, 132. 
r.hvirlc ville 'ville do . — V. Ciiampagiic. 
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Chasse. — Traités divers (avec notice), IV, 233. 
Ghatillon-sur-Seine (fille et arrondissement de). — W Bourgogne. 
Chmiinont-en-Bassigny (arrondissement et ville do). — K. Champagne. 
Chevalerie (histoire de la). — K. Noblesse. 

Choiseul (maison de). — Documents pour servir à l'histoire de cette fa- 
mille, Cab AtsI., X, 122. Wensaules, Boadonvilie, Chaufour, Cons, 
Cussy, Morimont, Ysche, Colombey, Saint-Loup, Lafferty, Fresnc, Choi- 
seul, Mayrey et Bassoncourt, Maines, Menry, La Courière, Iche, Houry, 
Nonesse, Fresrie, Bonnerie, Soully, Maizey, Bassoricourt, Merry, Mon- 
tigny-le-Ry, Champagneul, ib. 152. — Etablissement des Bénédictins 
angfois, Daillecourt, etc., 133. 

Clermont (ville, préfecture et arrondissement de). — F. Auvergne. 

CoLBEBT. Fonds cinq cents Colbert. — Inventaire sommaire de cette collec- 
tion, 1 à 30, X, 183. —31 à 100, XI, 1. — 101 à 200, 3^. — 201 à 250, 
57. — 251 à 350, 77. — 351 à 400, 109. — 401 à 500, 134- 

CoMMiNGES et pays de Foix. — Inventaire des titres, cartulaires et pièces 
du Trésor des Chartes, concernant Thistoire du comté de Commioges et 
du pays de Foix. Notice sur le Commingeoif ,in, 181-238. —Généalogie des 
comtes de Comminges, 245. 



CoNRABT. — Dépouillement du recueil Conrart de la bibliothèque de TAr- 
seoal. Notice ei lettre de M. Paul Lacroix. Cab, hist,^ Y, 84. 

volume in-folio. — Correspondance diplomatique |de Henri III avec le 
cardinal de Joyeuse, le marquis de Pisany et le sieur de Pongy. Négo- 
ciations et mémoires d'ambassades. Traités de paix. Extraits des 
registres du parlement des années 1364> 1566, 1571, 1632 et 1637, 
ib., V.,|88. 

II. — Assemblées générales, consistoires, synodes et pièces diverses concer- 
nant l'histoire de la religion réformée, t5., 92. 

m. — Confession catholique de Sancy. Documents sur Tabbaye de Pont- 
aux-Dames. Ordres militaires. Journal du Parlement, 1649. Remarques 
sur les mémoires de Sully, ffr., 95. 

IV. — Lettres du cardinal de Joyeuse. Mémoires sur la Ligue. Procès de 
Cinq-Maré et de de Thou. Vie de Gaspard de Saulx, ib., 133. 

V. — Documents divers. Poésies. Lettres et pièces de M"* Scodéry et de 
Godeau, évêque de Vence, de Conrart, de Pélisson, de Ménage et autres 
pièces du xvii* siècle. Procès de Saint-Preuil , 1641. Lettres du 
duc de Nevers et du duc de Guise, et autres. Lettres de Daillé, de Mario 
de Médicis et de Louis XIII, etc., ib., 134. 

VI (par erreur imprimé VII). — Pièces relatives au traité de Munster, k 
M. de Vendôme. La seigneurie de Sedan. La ligue des Pays-Bas. Procès 
de Bamevelt et autres pièces touchant riiistoire des Provinces-Unies 
sous les règnes de Louis XIII et de Louis XIV. Affaires de Naples et autres 
se rattachant au traité de Munster, ib., 224. 

VII. — Recueil de lettres et pièces pour servir à Thistoire du xvi* siè- 
cle, de la Ligue et des Pays-Bas, sous le règne de Louis XIII. Divers 
traités de pays, de Charles VI, Louis XII, etc. Documents sur le conné- 
table de Montmorency, Lettres de M"* de Chaimeraud. Lettres et docu- 
ments pour rhistoire de la Fronde, et notamment des affaires de Rethel 
et de Sedan, ib., 236. 

Vni. — Pièces diverses, entre autres : GCuvres de saint Augustin. Esper- 
non. Nicolaî. Le cardinal de Richelieu. L'évèqtie de Vence. M"" deVandy, 
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dy. de Longueville. Marie de llédieis. Le P. Chanteloube. Loais XIH. 
Balzac. Cardinal de Retz. Affaires dea protestanu de la Rochelle, dXzès. 
de Ramfort. Procès Fouqaet. Marie Staart. Négociationa du cardiiul 
Barberin. Testament de Charles, duc de Nevers, 1834. Cab. hùL^ VI, 7. 

IX. — Pièces diverses, principalement du xvii» siècle, et paroii let- 
quetles : Contes de La Fontaine, Satires de Boileau. Lettres et yen 
de Godeau, de M"« Scudéry, Pelisson, Corneille, Saiot-Savin, Beosenule, 
Perrault, M^^Dupré,de la Vigne, Desjardios, Deshoulières, etc., 32. 

X. — Mélanges, Pièces du règne de Louis XIII, concernant principalement 
les réformés. Lettres ou pièces de Duryer, Patru, Conrart, M^** Sa^cjy, 
Godeau, Balzac, M*"' de Longueville, Chapelain, la comtesse de Maure, eu:. 
Extrait du registre des requêtes du palais, etc., t^., 116. 

XI. — Mélanges. Pièces et lettres d'Amault, Vaugelas, Tévèque d*Al<*i, 
M"« de la Suze, M~* de Sablé, M"« de Scudénr, Conrart, Fouquei, Péiis- 
6on, Colbcrt, Claude Chardin, la comtesse Guéménée, la comtesse de 
Maure, le maréchal d'Albret, M"»* de Choisy, Tabbé Boisrobcrt, Costar, 
le maréchal de Villeroy, M"* de Serizay, Balzac, Beliu, M*« de Pablui^ 
son, CoUctet, l'abbé de Bruc, princesse de Gondé, L^ Tremouilie, 
Henri IV et M"»* de Beaufort, Boileau, de Vardes, M'»« de Vandy, Mo- 
lière, Louis XIV, Racan, le marquis de Chambert, l'abbé de Pu», 
Saint-Savin, Blondel, Bochart, Saumaise, la comtesse de Ramboailiet, 
Pérot d'Ablancourt, de la Menardière, M"' de Motteville, la duchpîse 
de Longueville, Godeau, duc de Morteniàr, la marquise de Moutau&ie>r, 
la mère Agnez, U duchesse d'Epernon, M"' de Schomberg, etc., ifc., 175 
à 203. 

XII. — Julien l'Apostat. Alexandre VII. Louis XIV. M"* de MotteviiK 
Anne d'Autriche. Brantôme. Dumourier. Réduction de Bordeaux, par le 
père Berthod. Paix de Munster. Puylaurens. Monsieur, duc d'Orléon?. 
Fouquet. M"* Fouquet. Lettres, Catherine de Médicis à M. de Gonor, 
cardinal Chastillon, Nemours, duc d'Anjou, de Nevers, de Montpensier. 
Lettres de Charles IX, du duc d'Anjou. Aux mômes et au maréchal ée 
Cossé-MatigDon. Le cardinal de Lorraine, Condé et M. de Guise. Ande> 
lot. Calvin et Bèzc. Marie Stuart, M"* de Nemours. L'Electeur Palatin. 
L'illuminé Morin. Jeanne Lambert d'Herbigny. Comte d'Harcoart. Beco. 
sur Homère. Le laboureur. Christine de Suéde. De lionne. Mer de Mar^ 
mara. Compagnie des Indes. Le roi de Pologne. De Vigny, etc. Cah, ki»L. 
Vn, 9h. 

XIII. — Lafayette. Despréaux. Lorenzo Mayalotti. Christine de Suède. Va? 
de Conrart. Jean de Damas. Le chevalier de Fiesque. Baville. Moli^ 
Vignier. Carisatis, maison de Conrart Saint-Evremont L'abbé de BullioB. 
M"* de Fosseuse. Perachon. Desmare ts. M"' Desjardins, poésies chré* 
tiennes. Baptiste Conrart. M*^' de Goeslo. M** de Malnoué. Le marqois 
de Jarzay i Saint-Pavin, au comte de Magdîdllan. La marquise de Sa- 
blé. La marquise Dandeville. Cab. hist.^ VII, ISA. — Suifae du XDI. — 
L'abbé Tallemant. Le duc de Savoie. L'abbé Cotin. M"* Delavigne. Fb> 
retière. Mademoiselle et Mesdemoiselles. M^^' do Sévigné. Lainotbe* 
leVayer. Molière. L'abbé Testu. M*'« Paulin. M"* Le Camus. Conrart 
Doujat. Mongeron. Larcher. Pronier. Fléchier. Clément Perrault. Saiot- 
Pavin. L'abbé Genest. Chastillon. L'archidiacre de Vigny. Montauisr. 
Sainte Maure et Madeleine de Luxembourg. LarochefoucauU. La San ft 
Henriette de Coligny. Louis XI Y. Le duc de Créqui. La duchesse d'Ot- 
léans. Feuillet. Nesmond. Le duc de Mazarin. Le marquis de Vardes. 
Gaston d'Orléans. Le comte de Brienne. La Chastre. Cholcndoa. M"* 
Nemours, princesse de Carignan. Don Juan d'Autriche. Candie. Cemle 
d'Afaux. Fra Paolo. Henriette Stuart. Vallot. Deuxième guérie de Gar- 
thage. Vicomte de Hollande. Aniaud. Rohan. Charles-Louîs Palatin. S»- 
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tradamus. CoulomicK. De HoUis. Le Roi d'Angleterre. ConsUutinople. La 
marquise de Courcelles. D'Aubigné. De Thou. Assemblée de Cologne. 
M't* de Gœslo. Vers eatodiques. Martial. 11 aiigny. M"* de Roban. La fio- 
chefoqcault. Le baron d*Isola. De Scedery. La ducbesse de Longueville. 
Mazarin. Boisrobert. Marquise de Rambouillet. Lafeuiilade. L'abbé Testu. 
Mauroy. Desbarreaux. Moqplaisir. Prose et vers, etc. Cab. hist,^ VII, 233. 

XIV. — Matières protestantes. Amyraut. Drelincourt. Le pasteur de La 
Place et ses écrits. Dubosq. Hesperien. Synode des églises réformées- en 
la ville de Loudun. Cbapuzeau. Gbarenton. Morus. Ay en Champagne. 
Sancerre. Lemoyne. Gacbes. Morin. Janeçon Addée. Mestrezot. Larro- 
que. Vidal. Bochart. Durel, Sorbière. Huet. Pascal. Grotius. Du Condut. 
Urbaip Grandier. Bossuet Synode d'Anjou et Preuiliy. Sarrau. Cab, hist, 
VII, 360. 

XV. — Cardinal de Richelieu. Lavalette. Charles de Bourbon. Louis XI. 
Desverdes. Louis XII. Ravastin. D'Aubigny.D'Annebault, connestable en 
Guyenne. Brissac. François d'Est. Montluc. Bouillon. La Châtre. 
Scbomberg. Maréhal Chastillon. HarcourL Saint-Luc. Duc d'Orléans. 
Candole. Connestables sous Louis-le-Gros. Philippe de Valois. Jean. 
Charles VI, etc. Bertrand du Guesclio. Clissoo. Sancerre. Charles 
d'Albret. D* Armagnac. Richemont. Luxembourg. Charles de Bourbon. 
Montmorency. Luynes. Desdiguières. Maréchaux : duc de Moptmo- 
rency. De Tlioiras. D'Effiat. Grands maistres et maistres d'hostel : 
Foulques d'Anjou, Jean Chaulost Ilostel Saint-Paul. Duc de Guise 
Grand diambellan. Grand cbambrier. Henri, duc d'Orléans, etc. Cab. 
9nsL, Vin, «6. 

XVI. — Jean Bodin. Livre d'Hypocrate. Comédie. Géographie sacrée. Jéru- 
salem. Histoire des Juifs. Qoirinus. Dissertations critiques sur la vie de 
Jésus-Christ. Les actes de Pilate, Saint-Pierre à Rome. Eglises d'Orient 
et d'Occident. Mantoue et le duc d'Estrées. Mariage du duc de Guise et 
d'Anne de Gonzague. Cantons suisses. Cab. hist.^ VIII, 97. 

XVU. — Pantaléon de Soa. Pelisson. Affaires d'Angleterre. Portugal. 
Maréchal Grancey. Prince de Condé. Espagne. Saint-Evremont. Pétrone. 
Luyne». Pays-Bas. Vénitiens. Baltazar et duc de Créqui. Testament 
d'Anne d'Autriche. Affaire de Gigéry. Lionne. De Chaulnes. Affaires de 
Rome. France gémissante. Reine de Portugal. Affaires des Paya-Bas. 
Ranchin. Gramont. L'abbé Bertaut. M. Arnaud. Le marquis de Granges. 
Duchesse la Vallière. Marquise de Fouquesolles. M^' de Montpensier. 
Angoulôme. Duc de Lorraine. Guerre de Paris. Mazario. Monet, comte 
de Mérode. Odes d'Horace. S. Paulin. Dissertations théologiques. Cab. 
hiâi.y Vni,J51. 

XVIU. — Henri II. Henri IV. Monthelon. Société précieuse. Lutzeo. Cicé- 
roB. Tristan l'hermite. Balsac. Conrart. Jacques Neyler. Etats de Lan- 
guedoc. François l*^ Le duc de Saxe et Charles V. Soissons. M. le Prince. 
La Roçhefottcauld. Marquis de la Ch&tre. Louis XIU. Duc de Beaufort. 
Munster et Osnabmk. Metz, Toul et Verdun. Le général Rose. Charles 
de Lorraine et Nicole. Duels et batailles. Rongon et Cabriane. Intendants 
de justice. Bussy d*Amboise et Quélus. S. Pliai et du Plessis-Momay. 
D'Espemon et deRosny. Marsilly et Chevalier. Joinville et M. Legrand. 
LaRoohepot. François et Espagnols. Comte de Soissons et Rotny. 
Louis XII. Saint-Amadour. Villeroy et la satyre Menipée. Frère Hilaire 
à Grenoble. La Royne-mère, etc. Cab. hisL, VIH, 183. 

C03IIIABT. — (Communication et lettre de M Paul Lacroix.) — Collec- 
tion dite du Pelit-Conrard^ in-k*» — L Documents pour l'histoire du règne 
de Charles VI, Charles VII, Louis XI, Louis XU et François I^', qui sont 
principalement les traités de paix avec l'Angleterre, les ducs de Bour- 
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11. Doctim^ritî? pmir T histoire des dur^ de Lorraiae, pri«cip»l**iii*it>i dr 
<5(? 16^11 10. '(5. Triiiti'H di) pain ot d'alliance* Mariage de <^bAH<^|V*< 
ti duchf'sse M^^ole. LViv^qnr df \erdun< QLieftUoci de \aï aaljqD«. l^v» 
ftvrr DOS rai^ de 1571 [i Jf>4i|. \ il] ' itr^ Nftncy* PArtage*, COiAt»tl étW^* 

m* ' Articles de» pjmâdee pr«»M«fH^ iMt & les^ tenus à Pvik, 
^e^z, [ji Rnr belle, Vitré^ ll|nntWTmni^ Tliii|Hïi ; WoQtpeUîer, Qm^emh 

drechtJX., 

Ilf « ^ ?9ii»Ërf ptÎQnà, |tr^b|^f l^^laîm Femoiaiia. L'BnisF, «te 
Btvèrêe ftatfrîquti, BtiéUti mal miotile. M. de Sancy. Le ^éotti éi 
Soïfi!^n«( et M. de Roeti)-. Roisbet m Benj* Mfttignoii* ÎA^&0|BiMS^ 
dînai de «Juise ii ninU, DT^pernon. Bâvnetdefi de ISêSh USuMIiM 

Trêve de^ Pâys^Bas, Rutailk de f<ut«eo. tHèccrs dif crtâS wrfl^ 

lOtE-e d« Flandres du rarJhi-il Renli^c^irHo. Tiwivô dû S«?aie. SMp 
de Vaienfé. BaUilU^ dv Xnilinf^ueri. Assemblée de Frantfun eo 1ê)l« 

V fn-à". — .^. diveraes pf*rwncPs^ Glvty, diicbe%^< ' dr t .roy : Msr^^Éâl 
llrinillon. Dk Ro^n} , l:titcl^Tave de Kesîie, M"^ t^'' r^'iln Tuis^ \l"* fii:1te 
vvr>, ^1''^ di' Kiiisr, l!'^"' de Rpt?., M'"^' dfsForge^, M'"' <i' Av ■;i Ji:oii r J>c & 
Rroï^se, duc d'Avimale^ M"*' de V'tHid^mef Aiiiid de U£>haM t>«iigîpiil. 
Henri I V A «ea roaitressea, & sa eœar, i divers. — 9eUef;ifde. lift prîtatm 
de Ondé. Merquîse d<3 Verneaîl. EerUai du Perfîné. Cttlierliit 4* iff» 
La RHnf' ^larj^nerittï & rii.itiVxiTon. Vlngt«li ieltrétdft la prtpew di 
Ciudii M. (3^^ Motiipen^kr, Du Ple^îs. De la Bm^ Titaw. GMf. 
Vieil ponT. '\t'"' d'Attia à Codeau, *Hc, 16., 178. 

Suite dM V\ — lettres à divers, à t^hapelaia* M'* Ilflilik|es. Ilmad» 1 
M. Gode un. Conclave* traité df ilw^cy. De C&mlumr* Sonificï- VU! m 
Philippe lo BeL Pîerrr' H d' Ara^joTi et Jafqu«t, raydS MAj!>pquc, Oantt 
de Brenne. Père i:ou*iii. M. iIh \;iir. Elr/onora Gal%»y» lettres d*- ïie^ 
dï|;îiiiAm aurity* l.euis KI JI à \Î. d' Viiverpne* I^e sîear de RcTcliefori a*i 
nn'. Jeu de piquet, M. de ( ih^stjllon ^ VI. des Noy^^ni. M. d'flalJitfi» Mt 
Ktat» de Béiiiers, M* d<> Puyliiuren». Mîiréciial de Vïtpy, Tmnoliv * 
Toulouse^ liisLi K» 14» 

VL — Le TOy d'Angleiam I Urbain VIMv Afchflcvéque de SpoUte. OHnHi> 
Ttrait^ de loin. MnHaf^e de Philippe d'EmpW et de M^He d'Aii^fCcm 
Ëiats jÇtiTiéraui cifi Langy^dnc Orale d*É»ï«>Urt. Cûtlierine de lté#A. 
Ghenonceau. Forest. Mar^^uis d'Efflat* Charlea de L'Aubespine. Hieoi^ df 
MûntmoroDçr. Foadadon des AuBiutiœ& Dtic de Vendï>â[ne. Ëdît dit lit ^ 
Maréctuil de ta Force. AdTertufiement touebmi la Dauotîoïki iA.. I4t 

l^nitt! dn Vï. ~ AfTaires potitîqneff du \ni* $Siè^&* M»r>a^ da tm 
de ta Grande-Bretagne u de M*^ HenHette^llirlii^ Aiii|kai«»de d« IL v 
Ba3a«nipieiT&. Pu de Qàmm^ lA Va1t«ljfl«^ Gomile 4» Jimm^ 
tarabie. H. de m^Wm^ mU Oimit^ mom^ à»mBmtm«Si 
IIS, 

Til. — Pharapbfiie d*ifo»ea et de MerUal, dè^Èttf^n^ fia. 

Vin. ^ Mort de fitmtttirîlle. MitîèRs de t«tS|^. Xib nochâlte en fm 

Le dac de ll<>liaTi. PAaqtlitlf cliansons e£ po<^fes div^rwa. E^îpmMIWW 
et pajnpldet^H Ij: rtre mmfKm^ GtKlean. Le dac d'OrJ^t, Omohif 
Itolîeei Pièces du tëm ûlS/sary IV, d^ Looia XUl, etc., iiu, ttè m 
H. — < Amàéaâ» mdt^ Mmeaae de Condé. Vm d'Annod. Vte « 

mmêB l»Gofte»^4 la nom» H^d« ClImMumèmim. Wf^ 
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X. — Poésies diverses. Ciiansons, sonnets, épîgrammes, etc., la plupart 

sans nom d'auteur, 1^0. 
Suite du X, Cab, hist., XII. 16. 

Suit© et fin du X. — Lettres do Voiture. Vers, etc., Cab, hht,^ XIII, 101. 

Conrart. — Becueil hors rang. Pièces la plupart autographes corn, par 
M, Paul Lûiruix, Le Tendre, M"* Scudery, Balzac, Chapelain, Cicé- 
ron, Sarrazin, Conrart, Godeau, Denneville, M'^* Aragonnois, Angélique 
Robineau, Sapho, Perrault, Cotin, Ménage, Luynes, Chevry, le cardinal 
de Riclielleu, Cornue), Lhospilal, le cardinal de Lorraine, M"* de». 
Bordes, Cbarleval, Port-Royal, Lucain, Ysarn Greses, la Suze, présidial 
de Brives, M« François du Mas, M"' Polierols, M"« Fouquet, la com- 
tesse de Maure, le marquis do Sourdis, M"* Vendy, Trasilet, Théodomas, 
M. de Beaufort, le marquis de Pisani, la comtesse de Brissac, de Saint- 
Surin, M"« de Rambouillet, M« de la Grange, M"* de Channoy, M"* de 
Salvert, M"* Dorfeuil, M"* de la Bergère, Voiture, M* de Longueville^ 
M"* de Lembrune, La Vieuville, de la Roque, Maucroix, le P. Rapin, 
le dut de Mazarin, Benserade, M"* de Nantouillet, l'abbé Forche« 
Pelisson, Bouillon, La Fontaine, Des Réaux, La Royne de Suède, etc., 
Morus, M"** de la Trémoille, Balzac, Gaudin, Voiture, Cicéron, Le 
Faucheux, Dumoulin, La Fontaine, Mazarin, Sapho et Théodamas La 
Madeleine de Luteu, Conrart, le S. Dumoulin, M*** de Caen« M"* Scu-^ 
dery. Chapelain, La Chambre, Bordenëve, Ogier, Lamotbe le Voyer, 
M"« de Villedieu, M"« Desjardins, Anne d'Autriche, M"" de la Suxe, 
Am^rault, la duchesse de Turenne, le cardinal de Reu, Rohaul, Mon- 
tausier, Amelot, le comte de Clarendoo, Bancelin, Coventry, landegrave 
de Hesse, Pelisson, le chevalier de Lorraine, Benserade, M"** de Mon- 
tausier, Robert Estienne, le comte d'Edgmont, Delorme, Anne d'Au- 
triche, Cab. hist., VII, 8 à 32. 

Conrart. — (Communication de M. Paul Lacroix). Vol. liors rang. Bell* 
lel. n* 145. — Mélanges de vers et de prose ^ la plupart copies de Con- 
rart, Sarrazin, Conty, Desmarets, Bautru et Nogent, Saint-Evremont, 
M. et M"* de Longueville, Turenne, Arnault, Mi'« Laverpillière, Des 
Barreaux, Richelieu, Marion Delorme, Scarron, de Bar, l'abbé de Fran- 
cheviïle, La Menardière, Quincy, M"* Scarron, Montplaisir, l'abbé de 
la Victoire, comtesse de Maure, le grand Alcandre, de Rivière, 
M"* Scudéry. — Parlement d'Anpletcrre. Mil. Lokart : Pelisson, Fouquet, 
le duc d'Enghien, Boisbcl, Maison de Molan, de Machault et SoUi, 
F.-E. Bouiigoing, La Corde. — La Ligue. — Neuville, Bordeaux, maréchal 
Chastillon. — Synodes : duché de Rohan, l'abbesse d'Hierre, marquise de 
Rambouillet, Mazarin, Bregi, Scipion. — Dupleix, Bassompierre, prince 
de Monaco. — Guirlande de Julie, Cab, hist,^ VI II, 1. 
Conrart. — (Communication de M. Paul Lacroix). Vol. hors rang, cet. 
VIII, Becueil /• Protocole. — Art. de Jurisprudence. — Notaires, maré- 
chal de Marillac. — Louis XIII en Piémont, à Montpellier. — Prophétie: 
élégie, cantique : Académie firançoise : livre de l'Examen. Synode d'Ay: 
assemblée du clergé. Chambre des comptes, droit de chancellerie. Le 
Grand-Seigneur. Le franc arbitre, PaysrBas : de Boissise : satire de Juvé- 
nal, Malherbe, Racan, Colomby : entreprise de Maestricht, Cab» hist , 
Vni, 228. 

Vol. hors rang, coi. 904 H. F. — Traité de la Barbe. — De Defunetis, 3ui\m 
II, interrogatoire de Jehan Michel. Chronique de Pierre Beloin, du Mans. 
Siège de Molins (1562) : derniers moments de Louis XIII, par Marie du 
Bois. Lettre de Duchesne (1652). Mémoire de Claude Courtin, de 1630 
à... 76., 154. 

Côte-d'Or. — F. Bourgogne. 

Conrcbetetrd'Esnans. — V. Pays-Bas. 
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LE CABINET HISTORIOUR. 



Dauphiké. — Inventaire des titres et pièces du Trésor des Cbarten, pour 
servir à rhisioire de cette province (avec notice}. — Daupliiné. I. IM 
1255 à 1351, Cab, hist.y IV, 103. 

Dauphiné. II. — De 1285 à mil, 130. 

Dauphiné. III. — De 134^1 à 1345, 152. 

Dauphiné, IV. — De 1379 à 1411, 180. 

Dauphiné. V. — De 13/i3 à 1389, 182. 

Documents contenus au tome CI (14) du fonds ïl;irî:>^ , Cuh. htsf., \\ î^*. 

Dauphiné. — Mémoires, lettres, recueils de pi i' \ M, ::7 j. — ^ jIlji^', 
Die, comtes de Valentinois, abbaye de Notre- D:\iji ■ âv Hf)nncvxU aW»*jT 
de Bonne-Combe. — Romans: Montelnr, Ville vif*illi>, VlHeg<>fii3bit, flOiW 
Salas, Reyné d'Angilbond, Cl. de la Motte., Catt. hhL,^ lOâ- 

David (Emeric). — Ses manuscrits donnés à la lutilluthèque de r^tmÉt» 
et classés par M. Paul Lacroix, IV, 97. — Ani e^ m^miscriu éomét 
également à la bibliothèque de TAi-senal par M" ' ^^^lelV!l^. — Archéo- 
logie et beaux-arts : gravure, peinture, statr^nrp, m rliiu^cturï*, ltfi*ia- 
tion, tragédie, plaidoyers, grammaire françi jvi i^f la» lue. ^ Vt^yi^p^ 
— Autographes : l'abbé Rive. — Sciences n uitretles et phibMûJ^lifliitow 




Cab. hinL, IX, 1. 
Dijon (préfecture, ville et arrondissement de). — W Biain^o'^i*. 
Divination. — V. Sciences occultes. 

Doat (fonds). — Notice des copies collationnées, des titres, chartes H 
cartulaires d'après les titres originaux des provinces de Guyenne, Lid- 
guedoc et pays de Foix, Cab, hist.^ III, 25. — Notice sur ce fond*, là. 
— Inventaire sommaire de ce fonds du tome 1 au tome CXLVIl, A.. 
25 à 34 ; du ton.e CXLVIII à CCLVIII, ib , 79. 

Doat (fonds). — Volumes de ce fonds dont le dépouillement iotégral a rié 
donné. 

Vol. CLXX. — Cahïsr^ Cak AwJ., IV, IBfl. 

Vol. CLXX. Armt^ntc et Foii, Cab^ kkt.^'VlMl^ Uï, 104. 

Vol. CXVIJI. ~ Amia^ac tt Poix. — Mofssae, tuL ftîi/., Vtl, Ht. 

Vol. XL AfTaïreH i^rdïViasîiffiits dr» France» prm^-îpAlfîiiiÈiit 4kM fc 

Laiii^iicilor, Cth. hàt., I\, h'i. 
Vol. C\LV, — Avt^fï^îi. Aicbive> du Millaiu M. Am/., \|, im 
VoL XXXIL DocunKmts nour servir à l hbtofre éè Vé/àbé^ de la |M 

et de* seign*ïnr» d^ Mirepoix, Cofr. XII, tlS» 

])r:ip*'rkr. — W V^ihl-\fV\\^^ 

Ductii^H-Pairieiï Œâ&i des p^mamiei et érocUons)i ^ D^pcmiUetaail dli 



cinq ci^fiU:^smm Yùh imom m oLxxY m cah. a 



Duels et accord'^. ~ Satlif^iltiiiSf ppeiirfii }iuÉrUfi«i« toyfuob, fêlUb ^ 
fmrlnK rencontres^ défi« «t cwAlmli ]Mi»Mlltr»| da Vkmèê t9#é 

leiO. €ab. hisL — V. Gt* 




U7. 
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DI à DC. — Ib., 78. — DCl à DCC, ib,, 117. 

DCCIàDCCXXIX, Cab.kiiL.X, 28. — DCCXXX àDCCLXXVII, X, 33. 
Dépouillement intégral des volumes qui composent le fonds Dupay : 

I. — Titres pour Tbistoire de France, de Dagobert à Louis XI. — Cab, 
hisL, XIII, 1. 

II. — Lettres, actes et mémoires touchant M. le duc de Vendôme, t>., 7. 

III. — Lettres et mémoires de Villeroy, ib.j 8. 

IV. — Domaine du roi, aliénations, révocations, 25 pièces, ib.^ 7. 

V. — Mémoires et discours latins, italiens et (rançois sur divers sujets, 
XIII, 33. 

VI et Vn. — Titres et mémoires sur le duché de Bretagne, ib., 39. 
Vin. — Négociations avec Venise, Milan, Ferrare et Florence sous 
Louis XI, f6., 67. 

IX. — Rabani epistol. ad Hincmarum, ib. 

X. — Histoire d'Allemagne, xvii* siècle, iô., 08. 
m. — Chanceliers de France, ift., 78. 

Xn. — Titres do la maison de Courtenay, ib. 
Xni. — Titres de la sainte Couronne d'épines, ib 

XIV. — Maisons alliées aux Courtenay, ib. 

XV. — > Mémoire pour Thistoire d'Espagne, ib. 

XVI. — Epistole Clarorum virorum, ib. 

XVII. — Ordonnances, lettres et autres pièces concernant le Parlement, 
ib., 81. 

XVm. — R^nce, majorité des rois, de Louis VIII à Henri III, i^., 83. 

XIX. — Danielis Heinsii epistol», XIII, 120. 

XX. — Description de l'empire d'Allemagne, Suède, Pologne et Mos- 
covie, ib. 

XXI. — Trattato dell' officio dells S. Inqoisitione di Venetia, i6., 121. 

XXII. — Mémoires pour l'histoire d'Espague, ib. 

XXIII. — Mémoires pour l'histoire de Genève, i6. 

XXIV. — Advis au roi s'il est expédient de faire la guerre à ceux de 
la R. P. R, 1577, ib., 122. 

XXV. — Trésor des Chartes. — Inventaires, ib. 

XXVI. — Pièces pour l'histoire de Mantoue et de Montferrat, ib. 

XXVII. — Guerres de Mantoue et de Montferrat, 138. 

XXVin. — Italie, Rome, Boulogne, Parme... Ferrare, Naples et Sicile, ib. 

XXIX. — Lettres de Henri II au cardinal de Joyeuse et marquis de 
Pisany, ib. 

XXX. — Arrêts du Parlement sur les ordonnances des rois, ib. , 142. 



E 



Ecclésiastiques (affaires}, principalement dans le Languedoc^ de 1170 à 

1584. Fonds Doat, voL XI, Cab. Mit, X, Uk. 
ÉcossB. — Documents inédits concernant l'histoire de ce pays, av^c 

notice, Cab. hisL, FV, 238. 
— Histoire générale et documents divers, tb. 

_ Alexandre lU, 1248 à 1280, 240. — Jean Bailleul, 1202 à 1306, 241 
et 257. — Robert Bruce ou Robert !•% 1306 à 1320, 263. — David II, 
1329 à 1371, 264. — Robfîrt III, premier roi de la famille ^efiStuarts, 
J371 à 1390, 265, ffc. 
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— Robert III (suite), 1300 à 1406, Cab. MsL, V, 31. 

— Jacques I*% 1Ù2A à 1437, ib., 80. 

— Jacques II, 1437 à 1460, ib. 

— Jacques III, 1460 à 1488,i6., 82. 

Eperaay (arrondissement et ville d*). — V. Champagne 
Esnans (Courchétet d*). — F. Pays-Bas. 
Etats-Unis, Cab. hhL, X, 148. 



F 



Fabrique et Draperie. — Documents pour servir à Fliistoire de cette 
industrie, du xiii* au xiv« siècle, Cah. hist., XIII, 96. 

Feuilleton commercial du Cabinet historique, X, 31, 48. 

Flandres. — Titres et érections ; Beau mont, Hiâi^^ ^Gaurei Chiroi^r 
Roubaix, Henni n-Liétard, Isenglielt>, Quinry le^PmMn, BûaM!|]e<)^« 
Haut-Bourdin, Lede, Morbecque, \ F^rtiniîpn, Noy+^îlps, BailKnil, Gaui 
migniea , Thieulloye, Barbançon^ M i j i d I è i • -i i rt.\ i î \ , H w ,iy , Te rr 
MeU, Bassée, Gameraige, CoopigEty, M^stainp, 'l>f'loi>-Moii<ïCj^)* 
Charles de Croy, créé doc, Quetnoy^ W aclttnp, Oginiont^ Mork^ur, 
Waton, Breucq, Wissekerke, Efir>p, Rfkbequ**, Wingïienc, Gomioopri.» 
Lysbourg, Oombergc, Exardes, IVî' liiii^heiin, Ongnïes, Briiis^ Eumbek^f, 
Gères, Wargnies, Grand, Brencq« Bclkm, Mcidebeque, VlGterË^Piéo« 
Nolcère, Barheim, BlangeJval, Clerquç, Wisocq^ Burins, Cnà. T ' 

Flandres, Hasselt, Morzelle, Taint%m4^« Bffî^èK, 
Douay, Saint-Venant, ib,y 140. 

Florides, Cab, Au/., X, 150. 

Foix (comté de). — V, Armagnac, Comminges et Doat. 
Fonds de la Marre. — V. Marre. 
FoNTANiBii. — Catalogue de ce fonds. 

Première partie, tom. 1 à 513, Cab. /lûf., X, 114. 

Deuxième partie, de 514 à 573, 126. 

— — de 574 à 034, ib., 127. 

— — de 635 à 841, ib., 164. 

Forez et Lyonnoia. — Dépouillement du cartulaire du comt^ de Forr«, 

Cab. Mit., YI, 220. 
Franchf-Comtk, Inventaire de la collection Droz, Cab. hUL^ X, L — Ca^ 
iulaJj^ de rarcheTèclié de Bf^ançon, fich. — Nécrologuc. — TMBSÛm 
noblea* — Arioblîsiement». — SaiotrVitict'nt Besiflc^ Tu — Sbint-PuUi 
tsQxauil» — Abbayt* de B(?llevaux4 M. ei «bbayc de Ro»êr^ et 
Ifémey, — Ahbaye d'Acc^^i\ Bethaini, de 'rbeulfy-Li Cliarit^ Chif- 
iiiro.— W. Baiinii'-Ei'^-Mt'SïïiL iirii, Baiïme-lcs-Dimes, Lf ns-le-Saulcj!' r. f rc 
Saiiit-Ciaude al Corneux. — Vauduse, tkinlteu, Uùle^ CluLOipab:^ 
, €lliiU^<2,OKr4^4^ i(i ftspfinqâv — DoidbIb« te coaiiai 



comptes de Bâle, — Même sujet. — Parlemem û(* n< <iançon* — lUdi 
des Eitats* — Mfima J^ujet. — FriiTtcliiiC iltts corurnijucs, — Mène 
fti^et. — Coutymei locales : aifrancbissemeni^ archin s de b villp d*Ai^ 
b(W. — Cartulaire de la maison de GliAkoia. — Sui\p. — CnrmhïtM 
de MontfkttCfMU — Titre» ia la êt Ctdloiïs, d'Or&age. — Mai- 
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Héme sujet. — Maison de NeufchAtel. — Papiers des maisons de Neuf- 
châtel, de Poitiers et de Rye, de Beaufremont et du Mersay. — Do- 
maine de Mahaud, d'Artois , lettres de noblesse en Franche-Comté, ex- 
traits des reg. du parlement de Franclie^omté. — Lettres des rois et 
ministres d*Esp. au Parlement de Dôle, cbevaliers de Saint-Georges, 
état anden de la noblesse Ville de Poligny. — Université de Besançon, 
université de Francbe-Gomté, de Dôle, histoire du parlement de Franche- 
Comté, de Dôle. — Académie et matières littéraires et historiques. — 
Archives de l'évêché de Lausanne. — Lausanne et Suisse. — Mé- 
moires de Grandville. — Mémoires do Max, Morillon. d*Aixe, de 1545 à 
1564, Cab. MgL, X., i à 16. (Fonds Moreau. du vol. 863 à 907.) 



Gaignières (fonds) vol. DGXLIX*. — Villes de France pendant l'occupation 
angloise: Abbéville, Agen, Aigueperse, Alençon, Amboise, Amiens, 
Andrecies, Angoulême, Argentan, Arrn^, Avignon, Ayranches, Autretot, 
Auverçie, Bayeux, Bayonne. 

DCXLIX*. — Bayonne, Hastingues, fiazas, Bordeaux, Bourges, Cahont, 
Carcassonne, Castres, Caudebec, Chauny, Cherbourg, Clermont en 
en Auvergne, Cluny, Condom, Constantin, Constances, Crocq-«n-Vic, 
Cropte (la), Dambert, Orléans, Daupbiné, Dieppe, 178, Cab. hUt,^ V, 
176. 

DCXLIX'. — Dieppe, Dreux, Dijon, Dunkerque, Eu, Evreux, Falaise, 
Figeac, Villes de franchise, Bar-le-Duc, Gaure (la comté de), Gignae, 
Gisors, Gourdon, Gournay, Ham, Harfleur, le Havre, Ronfleur, Yvetot, 
Mantes, Laon, Cab. hist., VI, 26. 

DCXLIX*. — Laon, Lauserte, Lescluse, Lisieux, Lusignan, Lyon, Lou- 
viers, Saint-Haixent, Mascon, Monteclair, Mantes, Mareoil, La Millau, 
Mirepoix, Harfleur, Monstreuil, Montils-lex-Tours, 159, Cab. hist.^ 
VI, 159. 

DCXLIX* (suite). — Montpellier, Monterau, Fautyonne , Moolineaux, 
Nantes, ffarbonne, Noëlle, Ncufchàtel, Abbéville, Nyort, Nogent-le-Roy, 
Rouen, Cab. hist.^ VII, kk- 

DCXLIX*. — Normandie, Bayeux, Caudebec, Blois, Noyon, Aurillac, 
Orléans, Arques, Paris, Penne-d'A^^n, Peronne, Xaintonge, Pont-dc- 
l'Arche, Poitiers, Pontgibault, Pontoise, Pontorson, Le Puy, Ile do 
Ré, La Rochelle, Cab. hist., VIH, 66. 

DCXLIX*. — La Rochelle, Rouen, Le Crotoy, Saint-Jean-d'Angeli, Saint- 
Mexent, Saint-Quentin, Saint-Sauveur, VIII, 217. 

Gabd. — Notice sur les archives di^partementa^es. — Documents touchant 
l'histoire des églises et abbayes des villes de Nîmes, Alais, Uzès, le 
Vigan et lieux circon voisins, III, 90. 



GÉNÉALOGIES. — Nous avous réiuiisous ce titre, et suivant Tordre de nos 
volumes, les noms de toute» les maisons dont la généalogie est indiquée. 
— Nous engageons les familles dont la notice est reproduite à plusieurs 
r<*pri8C8 à comparer ensemble ces notices, qui souvent diffèrent entre elles. 
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Autriche (maison^'). — Cab, hist,^ I, 29. Âhlfeld, 44. 
Aspremont, Cab. hist., II, 243. 

Aigref<!iuUe. — Ailly (Vallerand d'). — Albert de Luyiies. 
Anduïe. — Aquitaine (ducs d*). — Armagnac- — Arpajon. 
Arreblay, tfc,, II, 254. — Aubots du Caylar, it., 257. 
Angoulême (comtes d'). Cab. /itff., III, 24* — Aquitaine (ducs d*). » Ar&- 
mon, ib, 

Angoulème (duc d'), 198. — Aligre (d'), ib. 
Amboise, Argenton, Artus de Mailleret, Cab. hiit.^ IV, 126. 
Atbier, AUegrin, Aliamel, Ailly, Arblay, AlWeni, Auteuil, Aubîgnv, Aux- 
Couteaux, Aïeux de Corbie (les), Albret, — Aubespine, Cab, htsL^ IV, 
113 à 118. 

Armagnac, Cab, hist., VII, 59, Auvergne, id., Aquitaine, Albrct, Astaracî^. 
Abos, Adhémar, Aflfry, Agout, Aguirande, Albignac^ Ambrugeac, Amfre- 
ville, Audigné, Andlaw, ib., 123 et 124. — Albon, Arvisenet, Aubigny, 
146. 

Acigné, Ancenis, Aladon, Argentré, Artur, Assigny-Lefort, Aubigné, Aubi- 
gny, Avaugour (parc d'), t6., 211 à 212. 

AbbeviUe, Acheu, Cab. hisL^MUy 118. Aigneville, Amerval, Aux-Oousteaui, 
Ainval, Allegrin, Amiens, Aliamet, Aumalle, AuU, Auxy-Honoeaox, 119. 
Artois (famille de Tj, 135. Albret, Armagnac, 136. Aiguillon, 137. Aigre- 
feuille, 148. 

Albret, Aguesseau, Cab, hist.^ IX, 57. 

Alamartine, Albermal, Aligny, AUamand, Anstrude, Artois, Aspremont, 

Austioe duces, ib.^ 109. 
Anbalt, Autriche : — Amiens (familles d'), 162. 

Amiens, Albret, Anglure, Cab. hisl., X, 53. Alençon, 76. Argouges (d*), §7. 

Aresnes, Amboise, Annebaut, Ailly, Albret, 169. Avrodes, Aspremont, Au- 
malle, 170, Autremont. Aubeterre, 171. Avaugour, Alogny, 172. Xlion. 
ville, 176, Ailly, Amiens, Argies, Auxy, Aumale, Auvergne, tt., 177. 

Albert de Luiues, d*Aumont, Aubé, Ainval, Amerval, Aubery, d^Arrest, 
d'Atgueville, Aumalle, Accary, Amoult, Aboval, Cab.hisl.^ 30. — iUii- 
val, 31. 

Acheui, Agoicourt, Agincourt» Applambigny, ib.^ 32. 

Saint-Aubin, Aulon, Avelu)r, Abbencourt, des Alleux, Aubercourt, Aver- 

nas, t6., 33. — Aumont, ib., 97. — Auvergne (famillesd*), 117. — Ailly, 

120. — Ailly, 121. 

Aguenin, AUegrin, Alligret, Amelot,AnJorant, Aotonis, Arbaleste, AvriUot, 

Cah. hist., XII, 59. Armes (d'), td., 175. 
Aillon (d*),du Lude, Cab. hint., XIII, 129. 

Blois (comtes de), Cab. hist., I, 56. — Bourgogne (rois, comtes et ducs 
de), 205. Familles de Bourgogne, 266. Bethizy, 267. BaoffremoQt, 284. 
BeUegarde, i^., 303. 

BaîiuÈUf , Binnr (î'Avi^jan, B:ip, Be^aïa, Baril, Bcaurws, BellegaHenSf'-Ssîflt* 

La^y, IkTiraini : — ÏV'zier- C' mte» et vicomtes de). Bon, Bniy t nî*^*:h*lt* 
brr, fioui^ (du;.^ Bermond du Gaylar^ Ça4< hitt^ II, 25j ; B:ui h>.' '^q Ujt 

Béarn, Bi«aln, ffîgm^ B^ds, Béftumûst tê Vlrjirsïts, Cab. /nvr.. IM. 

BciiitHlïïpr S4?nlîs, ih*^ 103. Boîiillon, HrismiCY Breié, ib.^ ) ; — 

tri^n*." {f:iriiilJc*t de , th., 233. 
BoillPt (de 0>ïlûei, ib.^\\\ 58, lîiencourt, Brancas, Haylenâ^ Be:i;im«iuigrf 

B^^air, BarviUGr Bc!aumoiK, Boy^on, Bmehet, Barres l^<>^t 

Beai^eu, Bourlemont, Baw, Bat^ui^Sdi» (oomtea doL ik^ f 
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Baume (la), 16., 134. Beaujeu, Ut., 26O, 268. 

Berri, Bourgogne, dtb. hist,, .VI, 59. Budes, t6. 86. De Boves. ib , 113. 
Banne d'Avéjao, Bar, Barbancois de Sarzay, BaroncellI, Bartillat, Bas- 
cby, Bausset, Beaumont, Béam (Galard de), Béon d*Armentieu, Bercy 
(Uaton de), Bernis, Béthysy-Mézières. — Brizay de Denonville, Bcu- 
zeyille, Blangy, Blosset, Boisandré, Bois (du), Boisgelin, Boisse, Bos- 
cage, Bouet, Bouvillc, Bouzols, Brache, Brachet, Brehon de Plelo, 
Bruges, Broc, Bruc, Bruyères, Buat, Buffevant, Banquet, Bec-de-Lièvre, 
t6., i23 : Boesbiere (la), Doisgelin, i^. 1^6 et 147. Barac (Ghanceauk 
de), Barrault, Baudo, Beaumanoir-Larardin, Beanoier, Bœupoil-Saint- 
Aulaire, Bérard-Quélen, Berthelot, Boisbaudry, t6., 212. Boiseon-Gœt- 
quen, Bofssière (la), Booami-Grignard, Bonnenfant (du Plessis), Bocbier, 
Boterel de Quintin, Bouillye, Boisorcant, Bourg-neuf de Cucé, Brebant: 
Bretaigne (ducs et comtes de), Breteuil, t6., 213. Briant, Briconnet, Broon, 
Bruc, Budes-Tertrejouan, Busnel, Butaolt de Penhouet, t6., 211. Bartbo 
(de la) : Baume-Suze (la), Blache (Falcos de la), Bourdonnaye (la), Briffé 
(la), Bruillebaut (de la Cbastre), tfr., 245 et 246. 

Boays de Meaneuf(du), Boisbcrtbelot Bot (du), Brdl (du), Cab. hist, VIII, 
27, 28. 

Bossac, 4I1 Bourdonnaie (la), Breton (le), 65. Bacouel, Bail, Bainast, 
Ballon, Blottefière, Beauvarlet, tb., 110. Belloy, Biencourt, Belleval, 
Buteux, Beusin, Becquet, Becquin, Bellengreville, Blaisel, Bernard, BUn, 
Broquet, Bonm^, 120. Le Boucher, Boucher, Brestel, Bristol, Bou- 
bers, Baulx, Brict, Le Blond, Bosquel ou Bosquet, Boulon, Buissy, Bussy 
ou Buci, Buigny, ib., 121. 

Beaurin ou Baurains, Boussart, Buines, Bresdoul, du Bus, Briois, Boussart, 
Boisjoly, Bos (du), Brussel ou Brucelles, Bourquel (du) on du Bourquier, 
Brossart, Bourdin^Bel (le), Blondel* id., 122, 123. -* Berghe^, Bétbune, 
16., 135. Beaufort, t6., 150. 

Bourbon, Cab. hisL^ IX, 66. — Barbier, Baronnat, Bassompierre, Bataille, 
Baudinot, Balma, Bégat, Bélin (Saiot), Bellegarde-Berbis, Bernard de 
Chantatu, La Vemette-Ohaintré, Bérulle, Bessey, Baissey, Blé, Bohier, 
Boitouret, Bourgeois (le), Bouhier, Baissey, Bourbon. — Bourgogne 
(comtes de). Brandon, Bridet, Briançon, Brissac, Brion, Brunet de 
Boaume, Bourle de Ghorey-Migieu, 109 à 112. — Bourgeois, ifr., 
142, Bourbon, Bourgogne, Berghe, Bavière, Baizieu, Bazantin, t6., 162. 

Bonlliers, Cab, hi$t,, X, 39. Bureau, 43. Boffin*d'Argen8ori. 56. Bessuejols, 
58. Baig (le), 64« Bouillé, Barres (les), Bourgogne, Boulogne : Bourbon 
(maison de), 108. Boulainvilliers, Bellay, Brosse, Bourdeille, Beaufort, 
BeUefourièro, 17ii. Béthune, 171. Bec-Grespin, Bouchard d'Aubeterre, 
Baif, 172. Boissay Brezé, Baulx, 173. Bois-Rogoes, 174. Bréié, Brichan- 
teau, Bouilainvilliers, Beauté, 175. Box, Beaux-Oncles, Billy, Beaumont, 
Bullion, 176. Bachimont, Boyes. Boufflers, Bretagne- Vertus, Boisfranc, 
Boulogne, Briet-Hannechon, Béthune, Blancliefort-Gréqui, Brulart de 
Grosne, Borde (delà), Broussin (du), Bignon, Bournel, Brimeu, Boulain- 
villiers, Bourbons, 177. Brontin, Bonoivet, Braxeux, Brouilly, Bours, 
Beansault, Breteuil, 178. 

Buigny, Bounionville, Bigant, Le Boucher, de Bonnaire, Becel^ Brossàrd, 
Beauvallet, Bery, Belleval, Boubers, Bucy, Bonafan, Bouréè, Le Bastier, 
du Bos,Bresdouil, Bousier, Béthune^ Boufflers, Brouilly, Boulart, du Blai- 
sel, Baterel, Belloy, Bertin, Boutin, Cab, hisL, XI, 30. Blottefière, Bou- 
bers, Belleforière, Betbizy, Barentin, Beuzin, 31. Bachimont, Bailcourt, 
Baisieu, Beauval, Barentin, La Boissière, Bavelaincourt, Beaucourt, 
Beaufort, Beauregard ou Beaurepaire, Beaumont, Beauvoir, Beàuval, 
Betencourt, Belloy, Beaururt, Bertaucourt, Bertangle, Bettencdui*, Ber- 
trancourt, Bétbisy, Blangy-sur-Somme , Bounay, Bourgacourt, Boalan^ 
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BtiDMacourt, Brealéa^ Bmereourif Bu ires, Buis^u, 33- « BlittClt*iim, 

fin B^IlaVT Q7. Bi*ll<;foiirH*re, Belluv. ttiO, Bloitcfîèf^, Bor«t, i^U Wiâw* 
irtO. Le illond» 120, Bon ttlri-s, H -2. 
Baillr^t, iJïiilIcm^ BalltJi', Ik'ziujit^, liMUiêvrii!, B^rvi^u, Besaû^oo, BodHl4» 
Boucher. B^iugiikr, Bou lancer ^ Boulan^r (Je), Pni|]f)tOilfW, 0IWlft| 
BHçonnet, Bmfton, Orisard, BfUslttfd, Budé/ fiiillîfm, fluim 
lot, Cah. hinî,^ \1L iia à iVl. HailleuL ih^ 175* 

Cil arn pagne (miuï^an de;, I, âtk Llermont-Toaneir^j C^b, hist.^ ilL ikiHti-^ 

pagne, 367. Cîiivat de Fredierés, 3tô. CiâluB (Be Ponlouré)* 'tii. 
Colin n de Pairiac, Cali. hhi.^ IT, 21! 7, C^lior*^ /rûinti?i^ dr>} : DiitE|ÎÉ0i 
non de Ni^^rt^^-^.Iinnib^jn^s, llhniKiMTHMtt' di* Handon^ Chtj\mê^ ^^NÔ^ 
Comtngeâ, liourcillun, Cnu^^iii, Ul^ nnc^iu-Lodève, 35^, C«t4atlâ|i, Oim 

inmge, Cas<rB« f comtes di^), rA., ïïr>7, 
Cliiteaiinriir de Hîindon, Co^Lo t^lialabre de Mîrepoix, C^. èitL^ Mti 

bert, 108, 0.iurv, 221. CaiiilKnir^, < : rt^^i', ^Oj. Chabot, 268* 

t^Ai^i Chemeraiit, Ctmpretny, ilbaitel^f Cret emuf; €lam, ikiatd«, 

l4l]auInf>A, Ckmour, (J bip 111} , L;iuïi^L, CeriaU 11$ à U&t Gholmitâ j 
h 126, flroy-Soln^, Hl. 
Coqui<lel, Conflues [k), Cilllen, C héron. Corder, CtâtS, Gofflar* 

Ctitisol^ CîiHes, CayUis^ €ak hist., 36. CaU^ CiimiB/Ci 
éÈtSY^ Chandost, Ùolinrûmps, Conia^', CourceUes, Gréqny , €009» 
Cilii(}yîy4 CliâLUlon^ Cree«yt Calvissou, Cuinbis, Campigny, CiiiMi^ 
Uwiid^ Curière» d<^ Cft^telnau, Castrat do Sournift, €atil»iicp>ff, 
Ciei^âie,. C^vanao« CliabH&nt (Horétoo)^ ChâloTi, Chambrmy, CbÊmfÊm 
Cbim|)%iiell?A,Cbtutipipf,CbiAtelui(f^^ du Rûoitf 

Cbattolaîllon , Cbastenay^ rinaveron , (;bérjfvf>y, t:Nev%Tîé, iibe^ltr 
fduj , ChUlao, Clnnc , l loi i]'>^niif't., Cr'niinp;< ^ , i^iLTuiïhpnï , S«e«- 
raUi COTidreu, CduHKkfït t^^ilQiine di: Coiirtebourne, LompMtttr (1M 

Grafloair (nmtiin i% mtn&r^ Culon^ tS7. Crilloû, CàmoUviwfW. 
Cfthiileac, CftUott^ CtîMfifli Carftdeuc, Cbaboi^ Chalûttpe, Cbamp»- 
gnài Ch&rbonneau. 6IMIlQinf, LbâteNobriand, CbÀteaoguptr^p'r, Cîf- 
miUé, ChetigDë, CÏiolel, Cltrembault, Ctl^on, (Joeùry^ CoetloeoB^ û««- 
mon (d'Avaugour), Coetqni'n, Cambootn, t:onLin., LornoumHks^ C«q- 
vran, Lab. Am/., VIU, 35 et m — Cornu (lej, Camboat (du), t\hm^ 
f4a)* Chastellier (duï, ChaWault (du;, 28* Tlbapfdïç fiaj, Ct^rbîrraie 
CÏWsteifnerayc (la)^ CornOàillPS, 39* — Combors ^MoïltVef Co*- 
(^aer, Chevon 'Je), 30, — Camboî^Montv^orr. ririîm'tîieos, 40. Liidi«>Im^ 
I . ;l l f>f; t> e , C û R\ r^si er , l : a lo f i ne , i\ i ah ii ion , Car|wn^ if 

Cardon^ Gap«<luÊane, Garvobln, 133* — Chaussée (Ja;, G«»rnU| CPivmPVi 
fivWi CfllpiOti, Coxate (J«u Co^ilaii, Cbarlet de SainUAîitiUH GsBnii« 
fl|p IMm (Swm). — €tumattln-<l'E»U>urinel, tSJl* Ctony^ I3S^ 
(I^ttfi, Csitfllira^ C^b^hitL^ iVs. Croy. n^nta^lmalson, C<rA. Atsl., t<ia* 
(;«stelDftii, CousAUt, Coè, hist., Xh ào. ChàTe Lum.^ijr de JUttdon, Cltapldt 
JU^kRM, jllt ^bgt, Cr.ion, CJmaiîUojt. Couiir4if|, CbwptiiM^ ^ 
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Chassaigiie, Chaumont-^ur Loire, Cadenét, 169. — Cliàteaugontier, Char- 
lier, Gulant, Grèvecœar, Croix (la); Caumont, Cassinei, Clairmont- 
. Tallard, Craon, 171. Golligny, 172. Croisilles, 173. Châlons, Coué, 174. 
Crussoly Castillon, 175. Gugnac, Gholet, Gbaosnes, Goarsillon, Grosnes 
(des), 176. Goacy, Glermont-Nesle, Grevant, Gréquy, Crevecœur, Gontay, 
177. Gonflans, Glerroont-Tboury, Goortenay, Croy^ 178, Galais (noblesse 
de), Garon (Je), 179. 

GbeAnel, Grevant, de Gours, du Ghastelet, Glermont, Crendalle, Car- 
peniin, GaveUier, Gomu, Gambier, Goarteville, du Grocq, Gollemont, 
Coton, Chabot, Gouty, Caboche, Ganceri, Gacheleu, Le Clerc, Cambray, 
CauUncourt, Gamoissou, Clément, Galonné. Greny, de Cauric, Le Garon, 
Campagne, Cab. hist,, XI, 30. De Gouty, Cauchon, Gourtenay, Caboche, 
Campe, Garvoisin, 31. Chosal, 97. Condé, 120, Gorbie, 121. Ghastelet^ 
159. Gba9teler, Claybroke, Garderac, 160. 

Camus (Saint-Bonnet et Pontcarré), Cauchon de Maupas, Champront, 
Gharlet, Ghartier, Leclere de Fleurigny, du Tremblay, Glutin, Lecoq, 
Le Goigneux, Colbert, Corbie, Cordelier, Courtin-Rozay, Croix-Plancy 
(la), Cab. hist., XII, 62. 

Demassot, — Dusart, Cab. Ats/., I, 268. 
Dnpac, Durfort, Cab. hi»t., II, 255. 
Dufort. — Dongnies, Cab. hisL, III, 26. 

Dracat, Cab. hUt., IV. 113. Duval, Dosche, 126. Dunois, Cab. hist», VI, 
86. Demuin, Divion, Domart, Donquerre. Dours, 113. Damas de Crux, 
Dampierre (Picot d»«)» Deffend (du Tremblay), Diesbach, Divonne-Lafo- 
rest (de), Donissau de Gitran, Doria, Dreneuc (Lelong de) , Dreux de 
Brezé, 131. — Duval d'Essertennes, 148. Dufort-d*Orcay, 152. 

Daoneville, Daon, Daillon, Debrosse de Malleval, Descartes, Desnos, 
Dinan, Dol (seigneurs de), Duglas, Cab. hisl.t VIII, 27. Durand-l'Espi- 
cier, 36. Damiette, Danzel, d'Ardre^ Doremieux, Darrest, Descoulac, 
Dure, Dotnpierre, Doncœur, Detailleur, Dourlens, 125. 

Dexmi^ de Saint-Simon, Cab. hUt.y X, 60. Dahoux de Vioménil, 65. Dreux 
(sires de), 169. David de la Masse-Pontus, 17/|. Dîé, Daml^, Denou- 
Yille, 176. Dammartio, Desquennos, Dupui^, 178. Doullens, 179. 

Daniel, DauTin, Descaqueul, Dampierre, Cab. hist., XI, 30. Dorun, 07. 

Damours, Demarle, Daunet, Dormans, Drtc (du). Cab. Au/., XII, 63. 

Ëlbeuf (ducs d'), Estrées, Cab. hist., lU, 198. 

Estoutevillte, Cab. hist., IV, 124; Estaiog, Cab. hisL, VI 149. Erlach, Es- 
cairac, Bscotais, Espinay, Espinchal, Esquelbeck, Essarta (des), Esterno, 
242. 

Emault, Espinose, escoyer (!'), Espinay {V), Cab. hi$i.<, vm, 28. Esquin- 

court, Essans (des), Estoormel, Embreville, 125. 
Espagne, Egmont, Cab. hist.^ X, 162. 

Escorches (d'), EstouteviU*i, Cab. hut.^ IX, 41- De Sainte-Croix, 50. 

Evreux, 76. Eu (comtes d*}, 169. BsUmpes, 170. Estendart, Essars, 
' Estooteville, Evreux, 173. Estrées, Espine (de V) ; Estendart, 175, Es* 

tourmel, Espoisses, 178. 
DeaEssarts, E8tourroel,^Ca&. hist.^ XI, 30. Des Essart8,<3l. Englebelmer, 

des Essars, Essarteaux, Estourmel, Etinehem de Warluiset, Endin, 33. 

Estourroel, Encre, 121. 
Estigneris, Cab. hi$t.^ xn, 175. 

Fyot, Cab. hitl.^ I, 268. 

Faur de Pibrac, Fresne (du), Freilhas-Gléon-d'Urban, Faucon, Fay- 
Peraud, Foix, Fourquevault, Cab. A»/., Il, 255. Fontanes, ib.^ 257. 



nu LE (VAHÏNET inî^TOUinUE. 



Funtcitk\ Cab. Ma/. , î'îG. 
FloUca, FtietniWJtin, Fornainf?, Ii3. 

Foi 31, Ciib. hi$t.,j FytrU ti« Grevîgnoy^ !49. Fieîlpr^, Fl&^hsttt&defU 
FokicauJd dd Lardimati©, Fouidfftv de Deoiigny, FoiHfnct, Foumry. Fit 
md'MonUégur, Frtî^lon de H TteaAomîère, 34i. FroUer, Firc J*', ti*. 
Fou {du), Fi^Nclial, Fontlcban, Fougèrei, France fdc^), Fron^^iiet ilt 
la Motte, FmiilUy, Foucault, Fmne (le) ou fda), C^b. hi^,. m 
Fapt!a dn He-s;ii4, lî. Fiiv (d» , FrrMi 'de), Ffbunî on Fdprr* (V , 
tV-'vrf'T tixUiiïiiirun, loiit iinr^ .^«J'"*^)* Fontriijv*^ fia), rorc*^viI[i?, Fnu^fïr' 
SiftJlo*, Ftjurriier, Friaitifiurt ou Frienoourt, FuzeJi«r, F^'&smïiv {Im^ 15^ 
S^tçulâfiliis^ £Jfr^. hki., X, ^l. Fmiiiay«{la|, litfiaiiii-Algdttt, S*. La $m 
Ùè Èiwfii^ m, Fîcte (d^) Sonty, «I. F«ydlt de Tenae, Fotmifar M 
dfl WfUTr*?rtiorit, 65. Flandres (sïPea de). Tû, jr/», Fîntte, 

Fo]]TîM ries- '.résignes, 175« F©rté-Lon]ii" Iîji^ j-H^^iraire^., iTii* 
Fran^UTi^et, Fagupt, FoJteviile* Le Fournicr^ F^vi^r, Formé, Kl&liAUt, |^ 
Fontaine, du Fay, Founvel, Fouqueï^llf^ Festm, Freimo, M fftn^ 
Cab, hlii.^ XI, 30. Fouquesolle, Fmuoyet 31. Tic^ntpy " 



Wllê ôn ForcevîUe, Foudraiq, Foaencamp&j Fouilloy^ ] 
sur^, Frarnilkt, Fnx^honcosm , Fricoupt ou Fiiencotirt, 
33. FOUiïloy, 121. FdiLi rrny, h>-. 
Faye d'Eftpels^tt^ F^kon, Febvre (k) d^Omesscn, Four nier, Ff^pHff 

G»rdfi M «1^ Chambooas. --Gange, G^aa. Qtm, QfOMie*. G«uli«ai» 
Guitm 4ê Gey^, Cab. A^^r., IT, î55, Guardk GraUtt ili Feyr^i I9t 

Gt^enna (ducs del. (îîirUride Viviera, Cst. ft/sl.^ ÏU, 34* Cm^* Craii- 
moni 108. Cijyn^'s :^3^> Gnindhoimne, 365. 

crHier^ Gn^iic^lif s r;rMT)bau1t, Gaulard, Grandpm, Gmd, Ccà. 
I^^Éï, Orj[iI:in\ CnnvEl]! , (larlundc^ Godefroy, G^Htc^ OulKt 
Itn. Gucbriant, CiimoarJ, Cah. hisl.^ VI, 86. GaolCrîo (llj» 
GIÎ!iy, Gui^Uu, 113. Gaditgue* (javeau, Glfaud, Gmmâjn 
150. Gage, Gain, Gallalîn, Gunit^s, GUborii» (de), Gdmm td 
de } , (ion ta u t ri t-G e ni e ? , Go u Hier , Goid d*àr^t GtHllei'gtt-fil 
Bill i g E jy , G [-a ino E I r - \ h<: n s, G ra ssCy GrAvicr, Gnebflaiit (finilai 
Danois de Guemodcnc, i^.^ 3&S« 

Gnjet» Gfolng de la ll«iMtiiiemt GUbtrt te Vakm M 
Lohé^e, 1S4* 

Ganteron C^itkï, Giivi^riPs, (Taft. fti^f,, VI!T, "^iS. GrruI.ÇGardiu {daj 
Lonjumi iiii, ( ^'i iJin: ^1, Gailtt, Gaig^irit d<ï Roîkpot, Qêxt 
tle), G il Mit ht:, G'jdari ou Godard, Godard du Buqui-t, 
»egnevillc, Godart de LangOimière, Codurd de *^rid, 137. 

Godart, Graucey^^5, GaisiQes, Gob. hist.^ Giidiofi^ iAtînèra 
, G^bois, G^nilgny, GontUier, Gukbe |la), lii'. Gui^ui^bniaH^ fH^Ms 
Guise, Goux fie) de Ja BescÏJtre, 

Gaudechart de Querîeu, f.ab, ftti^t,, X, 57, Gn^giiirtr. 60. Graiîm-^-Sarr^n* 
/de), 51. Gfluré, GinilÏJiT, l*?! * GiMîHtT, Gr^nr^illt-, H':. Ggii i^, rvT> 
(U)* 17X CaUé, 17:j. Ga^é» Gencian, 176. GouffM-n-, Guurlay, Gujiirti^ 
Genlû Guhù* na. 

Goiqinicourt, GncbtiHi Gomor, du Graïuâlemi GfVllM^ GOirgiioUei 



TABLE ALPHABÉTIQUE DE& MATIÈRES. Mi 

Gaiselin, Gooffîer, de Gou^, Goérin, Cab. tdtt,^ XI, 30, Gcntielles, Gb- 
locourt ou Gillaucourt, Glisy, Grancourt, Hy Gondrecotirt, 97, Gouy, 
Gamacbes, 160. 

GaiUard, Gan^, Gilbert, Gué, Guénégaud, Guillart, Cub. hisU, Xll, 64. 

Guesie (la), lô., 175. 
GobeUns, Cab, ki$L, XIU, 119. 

Harcourt, Cab, hUt.^ IH, 198. 

Hault, Hardentun, Cab, /titf., IV, 130, Hagues de Saie, Hericoart, 127. 

Heilly, 128. Halles de Borté. 
Huntingdon, 113. Harcourt, 124> 

.Hongrie, Cûb. hist., VI, 59. HéhiD-UéUrd, 150. Hautoy (du), Henrilly (le 
comte d*}, Hiiwisdiel-Houchin, 245. 

Balluvin (d'), Haye (la), Hamel (du), Hardenthun (d*), Haudetot, Hermant, 
Houssaye (la}, Hesdin ou Hedin, Cab, hist,^ VIII, 128. Harpedanne, 150. 

Happeglaine, Cab, hist.^ IX, 57. Hanau, Hënin-Uétart, Hospital, IX, f&2. 

Harvillede Trainel, Cab, hist.^ X, 03. Harcourt, 88. Haines, Harcourt, 173. 
HacqueyiUe, Halluin ou HalluTin, Hangett, Harcourt à Humières, 178. 

Hautefort, I^a Houssaye^ Hannèque, Hennaait, du Hamel, L'Hennite, La 
Haye, Halluin, Hanyyel, 30. Hannique, Hémont, 31. Hamelet, Haidin- 
court, Hamel, Hangard, HarponviUe, Hangest, Halinghen, Hannicqoe, 
Hardtnval, Harbonnières, Harrènes, Heilly, Heoencourt, Hondanoourt, 
Hérissart, La Houssaye, Huiermont, Humières, ZU, Herey, 97. Heilly, 
121. Herches, 120. Havrincourt, 160. 

Hennequio, Cab, Mst,^ XII» 43. HacqueviJIe, Harlay, Hennequin, Hotma») 
Hurault, 64. Hotman, t6., 175. 

Isard de Vlllefort, Isle-Jordain (r), Cab, kist,^ U» 206» 

loteviUe, Cab, hmt,, IV, 125. 

Isle4ourdain, (1'), Cab. buL, VIU, 147. 

Izaro de Villefort. Cab, hisl., X, 54. 

Imbleval, Isque, .Ippre, Cab. hist,^ XI, 30. Ignocour, 34* 

Jnliers, (maûon de)^ Cab. hùt,^ 1, 179. 

Jonchères de Dupoy, Cab, Aût, IH, 25. 

Joyeuse, Cab, kUl.^ 198. Josselin, 233. 

Jaocourt (Digoine), Joussinean^ Cab. kiat.^ VI, 240. 

Joubin, Cab. hiit., vm, 31. Jouroé, Jaooraeb, 128. Jugie (la), 136. 

Janin, Cab. hist,^ IX, 57, Joly de Blaisy, Julien, 143. 

lugie (la), Cab. bist,, X, 39. Joyeuse, 172. 

Jeanne d'Are, Cab. hisL^ XH, 43. Jubert, 65. 

Kercado, Knier, Cab, Mtl., VUI, 29. Kerboudel, Kerimel, Kermabo, 31. 

Lorraine (maison de), Cab. hist.^ U, 175; Louis XIII, 176; Lartigue de 

Basabat, Latour, Lautree, LaTalette-Parisot, Lescure, Levis, Lisle, Lor- 

dat, Lunel, Lagorce, 256; Languedoc (comtes de), ib,y 257; Lussan, 

La^irde-Cbambonne, Lodëve, ta. 
Lagrare d'Alby, Cab, hist,^ UI, 25. LongneTÎUe, Lorraine, Luynes, Les- 

diguières, Liancourt, Lecamus, 199. Lebrun, 265. 
Louvel, Louvencourt, Cad., hUt,, IV, Lusignan, Liniers, Limoges, Lon- 

goeval, 127. Lyon (comtes de), Lion, Legrand, 19, 127. Lonnet, 115. 

Lorraine, Lefournier, Longueral, Louvencourt, 117. Lebret, Labrit, Le- 

bretensis, Leporeto, 25. 
Limoges (vicomté^ de), Cab. hUi,^ V, 31. 

XA)nguevillc, Lis (du), Lévy, Cab. hist.^ Vi, 86, Lebrun de la Ligne, Le- 



^©ïfcisEri , JJ\rt, sii*ur du Uoloiiibîer, 150» LengitjJcrjM, K»5. 

!ïia. Loj>es de la F.i.re, Lase, *J!i6. Langoo^ 2^7* Lardi.iii Li* 'ii^^^^ 

M^end^, Lub^i^ac^ Luker, 250. 
Ii^%tieicii Lanvaiix^ Louesnan, Li>^, Lcâlic,. Hnfé» (<m lâwtée)^ 

(de^), Cah. hiiit,y Mli^ 29. Lévy de Vilîcn^ijve, Lagnsié, L«fluiv, ii»* 

peron, f.tî5pini% Li^ntiit', l^tiuvel, Lestoile, |Ï8, 
Loï-raLne^ Cab. hUt.^ IXt 021. XjunoîgaQa, Lueari% LoiipwirUift liÀ» L«<- 

rainû, Luiy, et fadilli» 4a I^^l^f I^offilne, Lofaii, tiHUy, 

Ligne, Lsmeth, 

Luynes^ (]\ Albert}^ Lau7.un« 171, L?¥h, 172. Liiiemboiii^ 113^ 
trec, 17à. LfivU, 175. Lii-vro, les» 17fï. Laval, LUiebonne, LsiUM^, fil»- 
guevalf Lamet, 178. 
Lliàe fdej, Lagrenée, J.imcry, Laillkr, Lardier, Lenglsiïtîer^ bMi«#« 
Lamir«4 , Laga^uterie^ Lespault, Le&tocq, Leapcron, Ufsgivd , ÏM^ 

U'bfl, Lcrny, LavicfrilLe, Lnve^pierfp, 31. LongutJVftl, 33, LoUTft, SI, 
Lo 11 V (i ti r u rtV l nie I h , Longu i v ,1 1 , 1 20 . L^ni cib, 133. 
Landes, La^ubespîn^a, Loynes^ Lotiï^uejoue, LorUm, Lottia «te 
yuoéDH i^ttï^ m^ m^f XU» «9. Und|ë«r4» iMrSUê» im la»- 

111. 

liorea^ur. Merle de G<kcer, Rfontfort, €abn hûL^ II, 133. VontfaMan 
éé Etoquetaniade, Montfûrtf MonUaur, MoDtmoràiifiCf, lf0iil|p«tatt îSH 
It^fttre, Maîllmie, Mandent, Montagut, Morangei, Montaifkulou^ 

Montaud de Min^poît, Cab, hist.^ lU, S5. Meihr^t, 103^ Mmrtti^ Mûm 

peimier, M:iyenne^ Montmarency, Meilloraye ''la), Mortemart , M^lf^* 
Mod^ru% >lon:ii:o, 1*;^. MofTillier^ 32rj. Machecotil, 333* Moriam, ^#6. 

Mt^liiii, Montba.^^ MaUly, Maîs^èrcs, Méricourt, Uilenc^uH^ Hotino^ 111- 
raumont, M(ïntifn|« HfloionvIUicrs « Ma^ttue , Msif-enci»an , Jiirai, 
Mailly d'Estréea, €aê, Màt^ IV fis. Meulan, t3&. Montbraii, MMmk 
Moy, Madeae, MniUlyard, M^ilîy, Mornay> Mort tlliersi, Msttctmdtâl, 
Mofitbel, Mercier, Minoïs, M.MJlduiL 12*^. Mac-Malion, de Viiu^ 
Charnay, Malet-G ravi lits Mande lot (bataille d*?/, Mareeiarnçeî, %l£krçaf 
rie de Coller jlle, Marigny, Manziier, Hatliarelt Maumy, MeliPt^ UnrT^ 
MeignE^y* Meenil-Sl^n (du), Moger-Bun)D, Montagu» Mcïiiukfubr.- 
^raux, Montaut, Mnntclienu, Monteclerf Honte^us ^Biïraard JliCi' 
ttioloriH^ Montlemn» MaufiTirr, \1 urinais fAubet^OU dej, Moj rîa* 

M()dici>, €uh. hisf.^ H8. Mnntrtrrat, ih^ MontiïioreTH^y, Il 3, VL MlâdtÉée 
K;ir^ ï<>, MnsiEiLiorenryv Marhe, MnilkT^nnum, l.'tl. Mai&oaiMMft (Ils 
Ma r le] h è'rc fia), Mf 41 >iày e : i a , M ;i li c t ro de la M ti/au ch i ftjT, 317» Ihé- 

. gnart de Berniêre», M:iiicht*t (h" IUt<(?rorl, M^c-Cartliy 4^ S|>*Al^ 
teuie, 35!. 

Honïejean, Motte ■ îa , M^ii^h*' (le , CwA. Vin 3t M:iiild*M'^>l<^iVr;i 
Moisnd du Siini \ ,L)f j y, \lMiir*nu% M au pin, M^ilkn. Mari-H!;Tr, Mi^^ 
tiu Macbuc^ Mailly^ Maisniel, Maniiay, Mane&sief, May, ^L^ltiffct^ 
monu Mo]iï;yyi»t| MeuiU» L3t. JfpatmigiMïii, Kowm iHnim, 
tier (le}, Moitclii', Motis^ UontliDiiœrf lfoEiet> Hnitr (la), Bf orEnid 
lard, Moreuil, Htlcfaiultf MmnL lao. Mui^idan, 150 

Mùrc), Monet, de BazAntin Csh. Alii, IX, 



TADLE ALPHABÉTIOUB DES lIATlÈnES. iTS 

Milly, 76. Machecoul, Moléon de ToulTon, 172. Malain, Monluc et Mon- 
tesquieu^Melun , Montgommery, 173. Martel, Musse-Pontas, Maigne^ 
lers-Tristan, Malherbe, Mausson, 1174. Motier, Mauny, 176. 

HaiiCuB, Musnier, Moreau, Mareuil, Montuvis Marchand (le), Moictier Qe)^ 
MontbetOQ, Morel, Manessier^ Maunay, Moncomet, Moine (le), Maisniel 
^du), Montguiot, May (de), Mouchy, Mande, Monsures, Morel, Mothe-Guis- 
tdle (la), Mothe-Houdancourt (la), Mailly, Ctfd. XI,31, Mailly,32, 
Morel, Moucliy-le-Perreux, S/i, Moyeucourt, Montmorency, Mondemont, 
MUly, 120. Moreuil, f6., 121. 

Macbault, Mangot, Marillac, Marie, Maupeou, Mesgrigny, Midorge, Mi- 
ron, Molé, Montmiral, Moncy, Cab. Ait/., XII, 170. Montholon, Mesmes, 
Minard, Maistre (le), ib.y 175« Marillac, t^., 176. 

NeTers, Cab. hitt., I, 179. Neuville, 267. 

Nalles, Cab, Au/., II, 256. Narbonne, Noyers, 60. Nogaret, 257. 

Noyon (châtelains de), Cab. hisL^ III, 177. Nevers, Nemours, 198. 

NeeUe, Neuelet, Cab. hisL, IV, 126. 

Nodier, Ca6. hUL, Vi, 86. 

Nos (de), Cab. hUL, VIII, 27. Noue (de la), 29. 

Navarre, IX, 57, 66. Nevers, 162. 

^agu, Narbonne-Pelet, Nedonchcl, Néel, Cab. Awl., X, 55. NetUncourt- 

Vaubecourt, 64, Narbonne, 173, 174, Noyers, id., Nesle, 98. 
NeaMlle, Noir (le), Cab. hUt.^ XI, 31, Nesle, 120. 
Nanterre, Neuville, Nicolal. Cab. hisL, XII, 172. 
Neufville-Villeroy, Nantçrre, Cab. hist., XIII. 

Occident (empereurs d*), Cab. Ati/., I, 29. Orli^ans^Rothelin, 267. 
largues, Cab. Ait/., II, 256. Olaogues, 257. Othon, évêque de Fresin* 
gae, 170. 

Orange (princes d*), Cab. hùt.^ III, 198. 
Ongnies, Cab. hi$t., IV, 126. 
Oruige, Cab. hist., VI, 59. Orcay (Durfort d*), 152. 
Ocoche, Cab. hisU^ VIII, 131. 

OTCelly, O'Murphy (d*), Ourches (d'), Cab. Mst., X, 55. Orgemont G. (d'), 

176. Ognies, 178. 
Oiferoont. Cab. hist., XI, 120. Oisemont, 121. 
Orléans {V. Jeanne), Olivier, Orgemond, Cab. hiit.^ XII, 172. 

Pottier» de Vadans, Cafr. /lii/., 1, 268. PouUgny, ib. Pitois, 269. Pont- 
carré, 284. 

Pascal de Rochegude, Pelet-Salgas, Peyre (Grolée de). Pins, Polastron, 
Polignac, Cab. hist.y II, 256. Porcelet-Maillane, ib.^ 257. Peyre, ib. 

Périgord (comtes de), Poitiers (comtes de), Provence (comtes de), Cab. 
hi$t.^ III, 24. PauUn d'Alby, 25. 

Pippemont, Picard, Plancy, Pontaillié, 126, Cab. hUt.y IV. Poitiers, Pon- 
cher, Parvillet, Pootarville, 113. 

Poget, Cab. hUt.^ VI, 86. Ponthieu, 113. Pallordet, Péret, Pohnas, Pouli- 
gnac, Pontrieux, Poype (la). Pure, 152. Picart, 174. Parmentier (le), 
ib. Porte (de la), Pallu (de la), 247. Parc (du) de Locmaria, Poulu (le) 
de Marigny, ib. 

Ferrier (du), Plessez (du) Rubelage, Paige (le), 28, Cab. hi»t., VIII. Pont- 
ville, 44. Painel, Pars, Parthenay, Pellevô, Penancoet de Kéroualle, Pe- 
nandreff, Penguern, PenhoGt, Penthièvre, Pliilippe, Pinard, Pledran, 
Ploesquelec, Pontchastean, Pontquellec, Pontual, 65, 66. Papin, Pas- 
chal-Lavemot, Paillart, Picquet, Pocholle, Polhoy, Postel, Puydcval, 
136, Pingre, 262, Prévost, Prévost (le), Pronville, Ponthieu, i6„ 131. 
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LE CA BISET HISTORIQUE. 



Pie de la Mirandoie^ Pentliièvre, Cab. hia,, ÎX, lOt. 

Persan de Vaadeter, X, ûl. Pardieud'Ai t^nn^snil, f*i«*m?j>on* fd<> \ PtidM»^ 
55. Pons, Pontavie, Pontevès, Pu m rU- Ki.fht^clioiiarr , rrr^f 
d*Ësclignac, Prunelé, Puget, 56. PouK-Kenni^puiU (de^^ Porfe {ë« 1^ 
Prestre (le) de Vauban, 6û. Porcelets 77- Piieudfovo^ tïli; PtK- 
villy, 172. Pot, 173. Poitiers, Pouipadour, Pfqaïpiy, PSOpi^c, tti. 
Préaux, 175. Priuieioy, 176. Pas, P Ai, l'nrKfiiiîn, \1H. Pfx-quîçtiy, Pier- 
repont, Péronne, Pasquier, 179. 

Paige (le), Prévost (le), Puis (du), Pingré, Palraz, Picquet, Partenar, Po- 
thoy, Pasture (la), Papin, Pousses, Parent, Cab, hist.^ XI, 31. Picart, 
Pressiat, Pbilaudrès, 97» Paillart, Perrousel, Poi», Ploin, 126. 

Paillart, Paris, Perrot, Phelipeaux, Picart (le), Picor, Pioofi, Pomme- 
reu. Potier, Prat (du), Prévost (le), Phelipeaux, Pied-de-fer, Cab. iWil., 
XU, 172. 

Plessier-Liancourt, Cab.JUtt,^ XIII, 120. 
Queuille (de la), Cab. bist , VI, 248. 

Qijebriac, Quengo du Rochay, Cab. hist,^ VIII, 66. Quesnoy (du), Qoie- 

r^t, Quieu (le;, 131, 132. • 
Quélen, Quinemont, Cab. kist.^ XI, 54* 

Quesnoy, Quelque, Quicret, Cab. hitt.y \U 31. Querrieu, 130. Quien (le), 
160. 

Retbel (comte de), Cab. hùt.^ I, 170. Reoiond de Montmort, lll.Rodie- 
Fontenilles (de la), 267. Rabutin, 268. Récourt, Rye, ib. 

Retz. Rigaud do Vaudreuii, Rodez (comtes de), Roquefeuil, RoiusîIIoa 
(comtes de), Cab. hisL^ II, 122. 

Rohan, Cab. hist.j III, 68. Roussillon, 2ft. Retbel (comtes de), 177. Rohan- 
Montbazon, Rochefoucault (de la), Retz, 198. Roye, 226. Roacy, td. 
Rougé, 268. Rohan, 269. 

Rougé, Roquelaure, Rochefoucault, Rocbefaton, Rambures, Rumet, Rave- 
nel-Sablonaire, Cab. kist.. IV, 126. 

Regnauld, Rocbe-Jagu, Radet de Merset, Rieux, Cab. hist.y VI, 153. Ro- 
che, tb.y 156. 

Roussarts de la Roussardière, Cab. hist.^ VIII, 27. Roux (le), de Bresrau- 
vel, Royer He) de la Sauvagère, Rivière (la), Rochefoucault (la), Rocbe- 
guyon, Rochemoisan, 20, 30. Rocbecbouart, UU^ Raguenels, Refftege, 
Revols, Rieux, Robieu, Rocbefort, Rogier, Rolian, Roscerf, Rosmadec^ 
Rosnvyinen» Rougè, Ruelan, 66, 67. Rambure, Rambure^PDiraoTiRe, 
Renthière, Saint^Remy, Riencourt, Rimbert, Rault, Rocbe (la). Roque 
(la), RoncberoUes, Rouault, Roussé, Roussel, Routier, Roy, Valeoglore 
(le), Roy-Jumelle (le), Roy-Valine (le), Rumet, Rue (la). Rivière (la), 
Rainclieval, 132-133. 

Réaulx (des) de Coclois, Cab. kist.^ X, 57. Ricci, Rocbambeau (Viineorde), 
Rocbefort d'Ailly, Rochemore, Roffignac, RoU (de); Romanet, Rostaing, 
Roys (des) d'Eschandelys, 58. Rupiêre (de), 59. Rodde (de la), RaffeDis 
de Saint-Sauveur, 60. Rosières de Sarans, 61. Rigaud de Vaudreuil, 
66. Rocbefaton (la). Rataut, 172. Rieux, RoncberoUes, 17^. Roye, 173. 
Rocbefort, Rosny, Ravenel, 176. Rely, Roucy, Royo, Rochefoucault (la), 
Riencourt, Rambures, Rouault, Rouville, t6., 179. 

Roury, Rouvroy, Riencourt, Le Roy, la Rue, Ranquenil, Raulers, Reqoier, 
Roussel, Rose, Rambures, Bivery, Rubemi^ré^ Riencourt, Cab. ftûl., XJ, 
31. Runne fde), 33. Rocbecbouart, 97. Raisseval, Rambures, Rienooart, 
Roy-sur-le-Mas, Roye, Rubempré, 120. Rivery, Roye, 121. Ribemfmt, 
ib., 122. 

Raguier, Refuge, Rivière, Robcrtct, Ruzé. Cab. hhf.^ XIII, 117. 
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Sancerre (comtes de), 1, 50. Sully, ib. 

Sabatier de la Bourgade, Sabnw, Saint-Artdré, Saleues, Seguier, Septima- 

nie, Severac, Spifame, Saint-Jory, Saint-Pous, Cab. hisl.^ II, 256-357. 
Saint-^stève, Saim-Amans, SdntrCosmes de Niâmes, Saint-PriTas d'Uzës, 

Serre de Mende, Cab. hisL^UÏy 34-25. Boissons (comtes de), SuJIy, Se- 

gnier, Savoie (ducs de), Scliombergr, 108. Scépeaux, ib., 367. 
Suzanne, Siniiane, Savonnières, Saxe (prince de], Saint-Blimond, Sailly, 

Saveuse, Saint-Simond en Beausse, Sorbier, Soissons, Sablonnière, Cëb. 

kitU^ IV, i27. S^uier, SaintrSimoa, (Rouvroy, Du Plessis), Sapignie, 

Sanierre, Soissons, Saint-Eloy, 117. Saint-Falle, 135. 
Savoie, Sicile, Cub. hUi,, VI, 5§. Sandoval, 87. Soecourt, 113. Saini-Ven- 

detin, Simiane, ib* 

âaint-Amadour, Sanzay, Sarsfield, Sau?aget deaClos, Say^ Scepeanx, Seré^ 
Sesmaisons, Sévigné, Sforce, Cab, hisL, VIII, 07*68. Sacespée, Sailly^ 
Saint-Biimont , Saint-Delis, Saisseval, Saint-Souplis, Sainte-Aldegonde, 
Sarcus, Sellier, 134-134*'Sainte-Aldegonde, 135. Saint-Exupere, 187. 

Sade (de), Saint-Chamand^ Saint-Exupéri , Saint-George, Cab. hist., X, 
59. Sainte-Hermine, Sainte-Marie d'Agneaux, Suflhren de Saint-Trop6s^ 
Saluées, Savary, 60. Scépeaux, Ségur de Frons, Selve, Séran, SèSrMai^ 
sons, Seyssel, Soudailles, Stuart, 61. Sacriste, 62. SouTré^ 160. San- 
cerre, Salm, 173. Soissons (maison de), Soiecourt, 174* Stuart, Saint- 
Priest, 175. Sarbruck, Sissonne, Saint-Simon de Rouvroy, Saudricourt, 
SiUy, Sublet, Saveuse. ib., 170. 

Seillier, Saisseval, Sacquespée, Scourion, Sain^Blimont , Sa!nt*Supltx , 
SaintrMartio, Le Secq, Sausse, Serains, Soyecourt, Sarcus, Cab, hist, 
XI, 31. Scourion, 34. Soiecourt, 120, Suilly-Laurent, Sareus,' Soiecourt, 
121. Sarens, Saveuse, Soyecourt, ib,, 122. 

Sanguin-Marflers et Meudon, Sévin, Sëve, Simon, pifame. Cab, hi$t,y XII, 
173, Sôguier, Cab. hist , XII, f6., 174. SaintrGermain, t6., 176. 

Tîntry-Chamot, Cab. Ai»/., I, 268. 

Toulouse (comtes de), Tournon, Tonnerre, Cab, hiat., II, 55. 

Toumel de Mende, Tour^Maubourg^ (la), Cab. hist.^ m, 35. TureoiM), Tré* 

mouille (la), Tellier (le), ib., 108. 
Thouars, Thomas-Madeuc, Hereelin, Thumery des ^rres, Cab. hiât,^ IV, 

126. 

Turpin, 113. Thubières de Grimard, Cab. hist,, VI, 86. Torrès, 87. Trin- 

quere, Toulongeon, Traversay. 
Terrion, Tel ton, Thouars, Cab. but,, VIII, 68. Trudaine, Temisien, 

Thierry, Tillette, Tronville, Torcy, Truffier, 136. 
Thesan, Thibootot, Tillet, Tilly-Blaru, Timbrune-Valence, Touchet, Tour- 

nemire, Cab. hist,, X, 62. Tournon de Meyres, Toustain de Richebourg, 

Turenne d'Aynac, 63, Toulor^on, 172. Tenremonde (sire de). Tri- 

mouillo (la), 174-175. Taille (la), 175. Tillieres, Turpin-Vauvredon, 176. 

Tbois, 178. Tonnelier de Breteuil, 179. 
Temisien, Thubauville, Tillette, Trudaine, Tartigny, Tlioillier, du Tbeil, 

Tassart, Torcy, Testart, Thierry, Le Tenneur, Cab. hisi.^ XI, 31. Tal- 

mars, Thorote, ib,, 121. 
Tôlier (le), ib,, 176, Cab. hist., XII, 174. Thiboust, Tillet (du)» Thou, 

Thurin, Cab. hist., XIH, 118. 

\}zès, Cab. hist.. Il, 257, 
Urgel, Cab, hist., III, 24. 
Unraux (d'i, Cab. hist,, VIII, 25. 
Ursins, Cab. hist., VI, 86. 
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Valon, Cab. hUt.,l, 268. 

Valentinois (comtes de). Vogué, Voisin, Velay (comtes de), Cab. hiât, XI, 
257. 

Viennois (daupliins de), Cab, hist.j 111, 2/i. Villefargeati d*Agde, 35. Ten- 

dôme, Verneuil^ Villero^ Vitry-rHospital, Ventadour, ik, 198. 
Vignerot, Vesque (le), Vignacourt, ViUereau de Noyon, Aitf., IT, 

126. Valenoer, Villepinte, IV, iUk. Vadencout, Vaulx, Vinaeotnt, lf& 

Vieaxpont, 123, Vauldrey, t^., 125, 
Viole, Vintiniille, Cab, MsL, VI, 86. Vallincourt, 113. Veiçy, Vie (1»> 

Villers, Vandey, Vincent, Vize, 159. 
Vicomte (le), Ventadour, 79. Voyer (le), Cab. hist.^ Mil, 29. VailUat, 

Vespierre (le). Val (du), Vasseur (le). Ver (le), Vaudricoctrt, ViUepetn, 

Vincent, Vuaignart ou Vingnart, Warde (le), 135. Valois, ib.^ 137. 
Vidard de Saint-Clair, Cab, hist.y X, 59. Valory, 63. Vasaao de Paisettx, 

Vauborel, Vauban, Prestre (le), Vaiilx (de). Veines (de), 64. Vitteneorp, 

Virieu, Waldegrave, Walsh, Wargemont, 65. Warty, 169. Varinse, 17S. 

Volvire de Rieffec, 174. Vieville, Vieuxpont, 175. Vienne, Venœ, Vkti- 

ville (la), iVic, Villiers de l'Ile-Adam, ib.^ 179. 
Vivonne, Vaillant, Vitry, Vandricourt, Vuitasse, Vendeoil, Villeo^rre, 

Verduzon, Vasseur, Vielcbastel, Vignacourt, Cab. Mit, XI, 31. Warluixt, 

33. Vantraneis, 97. Varennes» Vaui, Ver»^ Vilaincourt, Ville, Villci», 

Vinacourt, 121. Warlot, 122. 
Vaudetar, Vcsroris, Viole, Vitry. Cab, hiit. ^ XII, 174. Vieurille, Vîlte. 

quier, t^., 115. 



Gers (le). — Pièces et documents concernant rhistoire da dépanemoii 

du Gers , principalement des yillps d*Auch , Condom , Lectoxire, 

Lombez, etc., VI, 56. — V, Armagnac. 
GfcvAODAN. — Documents pour servir à Thistoire du Gévaudàn, pays de 

Mende (Lozère). Notice, chartes et pièces diverses, principaïeaient 

pour le pays de Mende, XII, 166. 
Grenier (Dom). — Dépouillement du fonds. — V. Picardie 
Griffet (le P.) — V, Musée britannique. 

GbîiNNc (la). — Documents pour senrir à lliistoire de cette provlne? 
(Extraits de fonds divers), VIT, 145, 178. 



WL 



^JbiHli)É — Fp Anjou, BouTMfffiâi Mcifdie^ NiirmaudJe, C 
Dfr^Fï^aeet Orléanais, Bem, DaaphJnâ, I^ojioiai Auv^r^nc^ 
Bim^âMOKRK. — ÎTotice aur lea arcJiîves dépanem^iUte»^ i(kj^ — Hi- 
cumenti prit auï dînera fonds des dépôts publics, tkiè, hht*^ l\\ li^ 
— ToulOuAet Stint-Satumtn, 107. La Delbade, 10«, Noli<t4âttm« éf li' 
Daurade, 3* — Dioeé&e ép fUeux, de Saint-PapouL de To 
â'Dsès, ïe Vivaraifl* les Viguiert. ^ \oie sur Léoo Godi^lTroy » 
FAl^m de Ofinselve, 135. Note sur M. èe Maiid^orpr, 15S* 

Hteam. » BlUiiîre publioue, admiuji&iraiïve ei dvik, Cûk, 
tmtm flur les «ns&lm du é^fmmmïi 16«. 
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fonds divers, Montpellier, abbaye d'Anîane, Saint-Guillem du Désert, 
Ganges, Lunel, fAgde, Béziers, Gignac, Lodève, Maguelonne, Valma- 
gne, etc., iô., 202 à 275. 

Hesse électorale. — K. Allemagne. 

Hongrie. — F. Allemagne. 

Honneurs de Cour. Preuves de Noblesse, n* 209 à 300 (suite), X, 54. 



I-JT 



ïi^-ue-Francb. — Inventaire des titres et pièces du Trésor des Chartes 
pour servir à l'histoire de l'Ile-de-France et du pays de Paris en par- 
ticulier. Notice, III, 199. 

PaH3. I. — Première partie, III, 200. 

Paris. II. — Première partie 2ii0. 

Paris. II. — Seconde partie, ib., 254. 

Paris, II. — Seconde partie (suite), IV, 42. 

Paris. — Documents divers pour l'histoire de Paris, extrait du vol. CI 

du fonds Harlay» Cab. hist.^ IV, 250. 
Paris IV. — 1190 à 1514, V. 208. 

Pièces diverses de l'Ile-de-France : Hôtel SaintrPaul dans Paris, 16., 213. 

La Sainte-Chapelle, ib. 215. 

Le collège de Navarre, ift., 218. 

Saint-Denis en France, ib.. 245. 

Sainte-Chapelle du bois de Vincennes, 16., 247. 

Saint-Maodé, ib., 247. 

Saint-Maur-des-Fossés, ib., 252. 

Monastère de Long-Point, ib., 252. 

Indbs-Obientales, X, 151. 

Intendance du Languedoc. — - Dépouillement de ce fonds. 
Joigny (ville et arrondissement de). — V. Bourgogne. 



Lacroix (Paul), — K. Conrart ; David. 

Langres (arrondissement et ville de). — V. Champagne. 

Langobdoc. — Dépouillement des papiers de dom Vie et de dom Vais- 
sette, dits Colleciim du Languedoc. — Notice, Cab. hist.^ H, 61. 

1. — Documents topographiques. — Division de la Province sous les Ro- 
maâm : Gaule Narbonnoise. — De Aquitania : Ocdtania, êeu Langue- 
docium. — Remarques étymologiques, etc., ih., 62. 

H. — Même sujet. — Description chorographique et historique de la Pro- 
vince. — Géographie ancienne : Eloge du Languedoc, etc., 63. 

m. — Notices Mstoriques sur les lieux du Languedoc, par ordre alpha- 
bétique. — AL. AD. — Ib. 

IV. — Môme sujet. — FA. JO. LA. MO. — Ib. 
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V. — Narbonne, Nismes, Pezenas, Le Puy, llieux et Yirarais, fd., 64. 

Vï. — Topographie du Languedoc. — - Eaux et forêts. — Sel et salpêtre. 
Haras. — Productions. — Industrie, commerce, manufactures. — Aca- 
démies. — Gouvernement ecclésiastique^ — Jeux floraux. — Aeadâmie 
des inscriptions, — de peinture et de sculpture. — Ck>lléges. — Inten- 
dance. — Etats. — Aides. — Octrois. — Ponts et chaussées. — Mon- 
tres. — Tabacs. — La Province au temps de César. — Histoire sous 
Pépin et les rois de France. — Comtes de Toulouse, etc., tt., 61. 

VII. — Topographie. — Nomenclature et cours des rivières, ruis- 
seaux, etc., 69. 

VIII. — Topographie. — Dénombrement des villes, bourgs, etc., ib., tb. 

IX. — Topographie. — Nomenclature des diocèses, ift., ib. 

X. — Topographie. — Nomenclature des fiefs, et leur mouvance, ib. 
jXI. — Topographie. — Canal du Languedoc : Pezenas, Agd&, Alais, 

AIzon, Arigas, Arre, Aveze, Bagards, Baussels, Bez, Campëstre, Dour- 
bie, Gatuzières, Levigan, MoUières, Sauve, Alby, Gaillac, Lecures, Lom- 
bez, etc., etc., tï. 

XII. — Topographie. — Diocèse d'Aleth. — Notice sur Ausigna, Arques... 
et autres ; sur les bains de Monferran. — Mémoire snr le diocèse et la 
ville de Béziers, Gignac et autres lieux, i7>., 72. 

XIII. — Topographie. — Description historique et géographique de la 
province de Castres. — Instructions demandées aux curés de Dambrés 
et autres lieux des provinces d*Alby, de Castres, Lavaur, Béziers et 
Montpellier, ib., 73. 

XIV. — Topographie. — Mémoire sur le diocèse de Carcassonne. — No- 
tice, lettre et table chronologique pour T histoire des comtes de Carcas- 
sonne, 7^. 

XV. — Topographie. — Mémoire sur le diocèse de Lavaur. — Popula- 
tion. — Mœurs. — Chemins. — Communautés. — Feux, etc. — Sei- 
gneurie de Durfort, ib,^ 75. 

XVI. — Topographie. — Le Velay. — Communautés. — Feux, etc. — 
Diocèse du Puy. — Notice sur la bibliothèque et les archives de la 
ville. — Maison consulaire. — AUeyras, Nerestan, Baiiiieu, Cbat- 
dron, etc. — Seigneurie de Chaufibur. — Polignac, SaintrGennain, b 
Prade, etc., ift., 76. 

XVII. — Topographie. — Mémoires divers sur le pays de Gévaudan. — 
Etat des paroisses et diocèses de Mende et de Mirepoix. — Histoire de 
Montauban, 77. 

XVUI. — Topographie. — Montpellier : Histoire de cette yiUe d^mii 
son origine jusqu*à notre temps. — Instructions demandées aux curés, 
et mémoires sur les paroisses du diocèse de Montpellier, t6., 78. 

XIX. — Topographie. — Pièces concernant Thlstoire de la ville et du 
diocèse de Narbonno. — Histoire de Nismes, de ses antiquités et de 
ses monuments. — Instructions demandées aux curés pour la descrip- 
tion des villes et paroisses du diocèse de Nismes. — Annales de Som- 
mières, 79. 

XX. — Topographie. — Diocèse de Rieux. — Histoire de cette vUlc et 
,i)g^iÇ0>aur les paroisses de ce diocèse, ib*, 81. 

^lEI, -*. Topographie, — Dio^rèse de Saint-Papou U — Notice sor 
rtaudary. mit le Lauraguais et autres local itéâ> Notice et 

pour l'ui'^t'ii rc 

Vaii^fteitc — Réponse des curw au Qaeitiofiiiiilre ^xr les iiAi'nfw 
dîeeès^ de Toul<>uâ8. ^ Mémoixcs pour i^rxir d'Écl^urdisemciit an 
- K docn Boiirotte pour rbi&totrs duJiM^uodoc, ib.^ 82» 
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XXIII. — Topographie. — Diocèse d'Uzès. — Mémoires et iilstructions. 

— Notice sur Laudun, Laral, Legame; sur la ville de Pont-Saint-Esprit. 

— Instmctions sur les paroisses dudit diocèse, ib, 

XXrV. — Topographie. — Mémoires et notice sur le Vivarais. — Extraits 
concernant Viviers. — Lettres à dora Yaissette. — Baillis du Viva- 
. rais, ib,^ 85. 

XXV. — Topographie. — Vivarais. — Histoire d'Anonay et autres loca- 
lités du Vivarais, t^., 86. 

XXVI. — Topographie. — Suite du Vivarais. — Mémoires sur un bas- 
relief du bourg Saint-Andéol, etc., 87. 

XXVII. — Topographie. — Recherches sur le Dauphiné, sur le premier 
et le second royaume de Bourgogne. — Rapports du Dauphiné et du 
Vivarais. — Notice sur Grenoble et Téglise d'Arles, le marquisat de 
Provence, le comtat Venaissin ; sur Avignon, Marseille et Forcalquierr 

— Comtes et comté de Cominges* — Mémoire sur le Donnesan, le 
comté de F'oix, Tarragone. — Description de la Gaule-Belgique, f6., 88. 

XXVIII. — Supplément I. — Topographie. — Cartes manuscrites des dio- 
cèses du Languedoc. — Mémoires de M. de Lamoignon de Basville, 
intendant. — Dénombrement des lieux de la province du Languedoc 
^ Distance des lieux du Languedoc à la méridienne et popendusulaire 
de rObservatoire de Paris. — Généralité db Montpellier. — Etat déplo- 
rable du Vivarais. — Epidémie du Languedoc, etc., î6., 00. 

XXIX et XXX. — Topographie. (Suppléments II et III.) — Nomenclature 
des lieux hors du Languedoc mais du ressort du parlement de Tou- 
louse, ib,^ 01. 

XXXI. — Noms des diocèses et communautés qui composent la province 

du Languedoc, avec le chiiTre de leurs impositions, ib, 
XXXII à XXXVI. — Dictionnaire onomastique de tous les lieux du Lan^ 

guedoc, avec les distances de la méridienne de Paris, ib. 
XXXVIL — Eçlises. — EgUses d'Aix, abbaye de Gaillac, église d'Albi, 

abbaye et diocèse de Castres. — Vie de saint Castor. » Vie de saint 

Etienne, ib. 

XXXVni. — Eglises. — EgUse d'Albi, abbés de Saint-Salvi, évêques d'Albi. 

— Diocèse de Mende, fO., 02. 

XXXIX. — Eglises. — Arles. — Biographie de son évôque. — Mémoires 
sur la ville d*Auch, sur Lectoure et ses évfiques. — Diocèse de Comin- 
ges, Tarbes. — Eglise d* Avignon^ — Province de Bourges. — Diocèse 
d'Aleth. — Evêques du Vélay, de Béziers, du Puy, etc., ib.^ 03. 

XL. — Eglises. — Narbonne. — Recherches sur son église. — Abbayes et 
paroisses du diocèse. — Diocèse de Saint-Pons. ^ Eglise de Casson. — 
Métairie de Sain^Pierre de Villemagne, 03 et 04* 

XLI. — Eglise de Nîmes et abbayes. — Diocèse d'AIais, de Lodève, d'Uzès, 
ib,, 113. 

XLII. ^ ^lises. — Eglise d'Agde. — Diocèses de Maguelone et de Mont- 
pellier; diocèse de Carcassonne. — Abbayes du Roussillon, etc., i6. 

XUII. — Eglises. — Toulouse : églises et diocèse. — Diocèse de Pamiers, 
de Rieux, de Montauban et de Mirepoix, ib,, il/^. 

XUV. — Eglises. — Eglise do Saint-Papoul et diocèse. — Eglise de La- 
vaur. — Diocèses de Vienne et de Viviers, i^., 115. 

XLV. — Topographie et histoire ecclésiastique (supplément). — Mémoires 
divers. — Vieh des diocèses de Mende, du Gévaudan. — Etat som» 
maire des titres concernant Nîmes.— Requêtedu chapitre de Viviers, 116. 

XLVI. — Clergé. — Tableau historique et chronologique des archevê- 
ques, évêquesv abbés, abbesses et chefii des chapitres principaux de la 
Province, concernant notamment les églises d*Agde, d^Alais, d*Alby et 
de Béxiers, t6., 117. 
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XLVII. — Clergfi (suite). — Ev ôclié de Carcassonne. — Eglise de Castres, 
ide Lavaur, de Velay, du Puy, de Lodèvp, 118. 

XLVIII. — Clergé (suite). — Eglises de Mende, du Oévaudan, de Mire- 
poix, de Montauban, de Maguelone et de Montpellier, ib. 

XLIX. — Clergé (suite). — Eglises de Narbonne et de Nîmes, ib, 

L. — Clergé (suite). — Eglises de Rieux, de Saint-Papoul, de Saînt-Pori&, 
de Toulouse, d'Uzès, d'Albe et- de Viviers, ib, 

LI. — Varia ecclesiaslica, 119. 

LIl. — Biens ecclésiastiques. — Dîmes, etc., ib. 

LUI. — Conciles dans le Languedoc, ib. 

LIV. — Ordres militaires et hospitaliers, ib. 

LV à LXIV. — Histoire du Languedoc, depuis les Romains jusqu^an dix- 
septième siècle, parD. D. Vie et Vaissette, 120. 

LXV à LXX. — Abrégé de Thistoire du Langue Joc. — Table» chronolo- 
giques et éphémérides du Languedoc, ib. 

LXX. — Chronique historique dès rois visigoths. — Comtes de Béàers. 
— Comté d*Armagnac. — Comtes de Bigorre. — Comtes de Corain- 
ges, etc. — Vicomtes de Lautrec, de Lodève, de Narbonne, de Mu», 
du Velay et de Polignac, etc., 121. 

LXXI. — Chronologie. — Gouverneurs du Languedoc. — Sénéchaux de 
Toulouse. — Viguiers, châtelains et sénéchaux des diverses villes dn 
Languedoc, 123. 

LXXIL — Histoire ancienne et mémoires sur les antiquités du Langoe- 
doc, 130. 

LXXIIL — Origine des Tectosages et dissertations diverses sur les peu- 
ples anciens du Languedoc. — Matières diverses d'antiquités, etc., 12*. 

LXXIV. — Extraits divers sur l'histoire ancienne de la province du Lin- 
guedoc. — Chartes pour l'abbaye de Grasse, le monastère d'Aniane, de 
Belleville, de Saint-Lignan. — Diplômes de Pépin, de Louis le Débon- 
naire, de Charles le Chauve, etc., ikO. 

LXXV. — Chartes pour Saint-Martin du Canigou, monastère Saint-MIchd, 
église de Nîmes, Saint-Salvi d'AIbi, et autres titres concernant les église» 
du Languedoc, 1^5. 

LXXVL — Chartes et titres divers concernant principalement l'abbaye de 
la Grasse, les églises de Narbonne, de Montpellier, de Montauban. — 
Traités de paix et de commerce, etc., 151. 

LXXVIL — Vie de Mathilde, fille de Raymond V. — Chartes concernant 
l'abbaye de Belleperche, le monastère de Salvanez, Bias-d'Asil. — 
Utage» et coutumes de Béûers^ lâZj. 

LXXVUL— [^rurisilr- Summ di- MonrCort. — Histoire de la 
Albigcoi?^, ] 

LXXIX. — Abli iy<^ r\ wWc i]v Ml>i^-L.^. — lîiRimre Je^ Albigeois. Ttï^ 

LXXX, Dûciimeiits pour l'ablj^iyt' de b Gra^isc, les coo>Ip!s d».- <:*4n:aft- 

K^ne^Véglise de Narbonne ei li^^ Toniou^, IGI. 
imtXf I XCVIIf. — Noim et oxtriiirs do VIl^ à 1TB9. — Cb^nes ai dom- 

ments ^ur divef^ pointa de Tbi^tOH^ du LanfiiedDCi p>r or4r« «Imw^ 

logique, ltiQ-l!:M. 
XGIX. — Archéologie, 

aîpMbétâqiie^m. Kw» «ïQimtti nlOrtwafttMnt ï& nootmiiim 

iïvh pt^r^onnage^ r oiï>pn<i dm G# VOtuDH^ 
LUL — ïiénéalugLc^s ci histobe te ftiï^lki {MT offl^ ftlfihalï^llqiiei. ^ 
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CV.— Généalogies et histoire des familles. — Maison Dubourg. — Mai- 
son d'Isoard de Villefort, 16., 255. 

CVI. — Généalogies. — Maison de la Barthe. — Maison de Montpezat, 256. 

OVII. — Généalogies, etc. — Vicomtes de Narbonne. — Maison d'Yver- 
sen. — Autres généalogies des maisons principales du Languedoc, ib. 

— Nous donnons au mot Généalogie^ et à leur lettre respective, la no- 
menclature des familles comprises dans ces cinq derniers rolumes. 

CVin. — Noblesse et blason. — Recherche de la noblesse de 1668 à 1670, 
par l'intendant de Bezons, etc., î6., 257. 

•CIX^ — Montres et revues. — Ban et arrière-ban, etc., 258. 

ex à CXXI. — Recueil imprimé des édits et déclarations concernant la 
province du Languedoc, ih. 

CXXII à CXXVIII. — Recueil Imprimé des lois municipales et économi- 
ques du Languedoc, 259. 

CXXIX et CXXX. — Droit public du Languedoc, ib. 

CXXXL — Etats généraux de 1484 à 1588; de 1614 à 1789, ib. 

CXXXU à CXLIX. — Etats généraux du Languedoc. — Documents tant 
manuscrits [qu'imprimés, 16., 276. 

CL. — Parlements, 381. 

CLl. — Gouverneurs et sénéchaux, 16. 

CLIII« — Finances, tailles et impositions dans le Languedoc. — Revenus 

des villes et communautés de Provence, 282. 
CUV. — Desideratur. 
CLV, CLVI et CLVn. — Rentes, 283. 
CLVIIL — Jurisprudence, domaines, ib, 
CLIX. — Comptes-rendu* du domaine. — Sénéchaussées, 284. 
CLX et CLXL — Propriété du Rhône, ib, 

CLXII et CLXIÎL — Agriculture, commerce et travaux publics, 286. 
CLXIV. — Travaux publics, Cab. hist, III, 18. 

CLXV.— Histoire naturelle de la province du Languedoc, (7a6. Aisf., 111,259. 
CLXVI. — Desideratur, 

CLXVII. — Histoire naturelle, travaux publics, commerce, ib,^ III, 18. 
CLXVIII. — Sciences et arts, ifr., 19. 
CLXX. — Bibliographie, ib. 

CLXXI. — Notes et extraits. — Papiers relatifs à dom Vaissette, 29. 

CLXXn à CLXXVIII. — Correspondance de D. D. Vie et Vaissette, au 
sujet de leur histoire du Languedoc, 21. 

CLXXVIII à CXC. — Correspondance de dom Bourotte, 23. 

CXCI. — Correspondance de dom Vaissette. — Généalogies, etc. — Sup- 
plément, 24. — Nous donnerons ultérieurement l'indication précise des 
lettres dont se composent ces dix volumes de correspondance. 

Documents divers sur l'histoire du Languedoc et des départements formés 
du démembrement de l'ancienne province, pris aux divers fonds des 
dépôts publics. Histoire gcfnérale, II, 95. — V* Haute-Garonne, Tarn, 
Aude, Hérault, Gard. 

Notice des copies collationnées des titres, chartes et cartulaires concer- 
nant l'histoire du Languedoc, du fonds de Doat, III, 27 et 70. Pour plus 
de détails, voyez Doat. 

Dépouillement du t. Cil' du fonds Gaignières. — Documents relatifs en 
partie au Languedoc, IV, 145. 

Languedoc. — Documents pour servir à l'histoire de cette province. — 
Hérault, VII, 166. 

Languedoc. — Papiers de Vintendance^ sous M, de Be%ons. Arch* imp,^ 
vol. H, 748"', de 1667 à 1671. Consuls de Vallerange, de Montpellier. 

— Tailles et charges lourdes. — Usurpations des titres de noblesse. — 
Pont-Sain^Esprit. — Foire de Beaucaire. — Ferme do l'équivalent. — 



L*ELi| se *\ ] lA . ! V' 7. ] I ' f . \U do \\ ym 1 tx' t k * j n I i I v . — &ilQa 
âe Vîiinnr;uvt:, ï^roci;-* Dejean, \ aler^ît^ue, — iMsuiea, T esianieni Bot^ 

Prtjcl^s des mulfers de Tbûabum — Dg ï& daine île Saiut^^jAiiRflt — 
Offices des rocevBUPa, etc. Cab, MM*, VIII, ÛB. 
Vol. n (MiUe)» — Affaires administra tlven et divRî^e'^» Impt>%i'i 'n* 

&àn^ k'à^ diocèses de MontpeJUcrï Niâmes, Cïës, Viviers, Le Puj ei MtrïiiJr- 

— (ionM rLH"t)j>it du pftnt Siiisit-lispriL — Beaucaîre et T^Fj&scori. Flff 
d' A^sas. Ordûiijiancc de U. Dognensem, intendaiit* — CommTmÂnté 
BriJguifcre, Titras de noble*^ de MM, de Combore, Montvert, F&g^ lie 
l'('s-:i^. — Cîinal du Langriedoc, (lah.hîsi., VIIÎ^ 1U5. 

VoL II l'i^^''^'^ 'sii(tf"j. — ViMc du Pu y* — Montpdlirr. — ThoulotisLv Mil*' 
fpjis de MiKirniu^uo, -riL:;K'!jr de Serïi^:^* — papior tiinbnî, — 6j* 
iiodcs. — Tiiilies et CLïrtLnlmîioiiîi» P:iss^e de troupes, ijommefoc Mi 
pbatresp — Beauc^re et Mrscnes* — Droit de pexade. P^be. Buis ^i 
Lan^edoc, Taxe des lettres BotirAc à MontpetBer. tfOpitaux, î^na3»Mt> 
Arts PL miniers. — Lyon. — Mess;i(^erie!^» — Sortie des bleds. — Vlâv 
dm Suint -KspriL — Joubert, syndic. Cab. hisl.^ VIÎT, 

Vol- U 728'"^' fsuiU?}* — Affaires du Latiguedoc de 1575 & 1675. Le UW» 

gd^ de Cast3?cs ChastoneL Hoc^heite La SabUère» Ordonnafiee^ diyma*. 
e cardinal de Bomy. M. de Sennetertvv ~ Papier limbi^, M^arala de 
Bcaucaine MontpcUicr» MontpeieaL Le Vîgan» hfù^t Avetleax. ViCiline 
de Pujol. De fJa^lufs. Vivaraîs. MaT«|ai^ de ItoQilBteîL Benm de tai» 
vert, Ltr» Cûfc. ^5/.» V!IF, 200. 
VoL II 7.18-"" (mi lté j. — Moiitpezat. BerErairnlIe-. — Dr^it de pexaillt, ^ 
Lomjïjerce de garouîlîe^î. — l'rancrs-tu^b. — Adrien de la Tron^ilu ^ 
OfQoËa divers^ Cl. Vialet^ Pèclie. Gratidc cliaua^e du Bhûiie. lUsgittj^ 
des notaires. Oban toileries, Dépuléa en cour, — Rentiers de Tlioulmm^ 
Beâqcain? et N ismes. M arq u Is de Aîon fri n . B^t^^ »n m<> d e L 1 1 t i el ï u 
caXhoUqtics. Tailles de Valabregiie^, M"* do IhiclM'itJtrc. I h' ir.-- k 
MantpdUer, à la Ikiâtide, à Mirc|ioîx^ Ordonnances diA er^ 4e lï^u^ 
aeau, Tbntinei, Euts de PMfm^£ï)i^, VIII, 306. 
YoL H — PrÔTOScte dièeéMilîS. Le rfear Hagiienot Papier* 4» la 

Roqiifï. Tailleai Monnoie. Cardinal de Boniy» L'abbi' de M»"nirts£kT. 
\ * ilaron. Isle du Mouton. A(£ii^c Du CUe^ U. Cla^it'*rr^. — MoriKlm. 

— Clennrmt, Officiers de l;i R. P. Marqueurs de drjp-, * 'U tih 4e 
Nismi^» P'îfl d\^rni<'!i. l]c^Ei;;il(N C<ff>. lUst.^ VÏU, 306. 

V,ol. H TJift^"'. — futf^Uilanrc tîi' Dagutsueau. — Toulouse ei ? :irn+ re, — 
Rieux, Benur-are, Or^^nac. Narboime, Ulès, ï^araur, PéxéOAs. A)et« Bq» 
en VhiLfïLÎ'^^ GévauiL^ii, Nisîuies, Montloui^. €ab. AitL, ÎX^ 10. 

Vol. H 74â^^-. — //i/c/uiqnee fie Z^ffiTtffffetfu^ — Rkua. — Nvmsm 
coDreni«. M^r eiile, Beauiqili«i^ VippWi 9^4e««, tf^tpetHert 1^ 
louse, BarbaiiL^ne, ib.^ 24. 

VoL H 746'^^. /itl£iidàiice (£e! lïdftfesmv. — CarcanoiiDe^ IHemOQi*. 
JUiKlëf e^ £efta@4rei 0. & La^m^ Salal-Esprii» Mentpëàiri — 



Leydet. — V, PIrîgord. 

Li^îf di's soiiscripteura aa Cahineî hiat^ifiqnê, par ordre di* d/parkîîi*'ï«ii" 
mm Ce 1864^ 187. 

LonuLNc, — tnTentaïre d^s titrer cj^rlabires ei pièces divem^ liq 

t|BGi de Lorraine. — Ko titre, U. 173. 
U **'.MImoîreÉ sur Tori^ne de la maison de LoTf»iti«, Jft^ ITS, 



TABLE ALPHABÉTIQUE DES MATIÈRES. 
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U. Ducs de Lorraine. — Ferry, 177. — Guerre a?ec Burckard, évûque 

de Metz, 17Q. 
III et IV. — Histoire : Jean, ib, 
V et VI. — Histoire : Charles, 180. 
Vn. ~ René II, 182. 
VIII et IX. — Boi : René. 183. 

X. — Duc : René. — - Lettres de l'évôque de Metz, de Jean d'Ëniveau» 
d'Aubry de Blamont, 181. 

XI. — Duc: René I", 211. 

XII. — Histoire, 1508-1573, 213. 
Xn big. — Histoire, 1574, 215. 
Xin. — Histoire, 1582, 216. 

XIV. — Histoire, 1600, ib, 

XV. — Histoire, 1621, i6., 237. 

XVI. — Histoire, 1630, ib, 

XVII. — Histoire depuis 1650, tfr., 239. 
XVm. — Histoire, 1669, ib., 240. 

XIX. — Histoire, 1697, 241. — Additiôn de 1307 à 1732, ib,, 242. 

XX. — Maison de Lorraine : généalogie, ib,, 243. 

XX bis. — Duchesses, ib., 244. 

XXI et XXII. — liaison de Lorraine : princes, ib., 246 
XXm, XXIV et XXV. — Princes de Phalteboorg, ib., 249. 
XXVI et XXVI bis. — Maison de Lorraine : princesses, ib,, 251. 
XXVI ter. — Princesses Pbaltzbourg, t6.,253. 

XXVn. — Maison de Lorraine-Guise, ib., 287. 
XXVIII et XXIX. — Chrétienne de Danemark, ib., 288. 
XXX. — Charles, cardinal de Lorraine I**", ib. 
,XXXI. — ; Charles, cardinal de Lorraine II, ib., 289. 
XXXII. — Charles,! cardinal de Lorraine JU, ib,, ib. 
XXXHI. — Charles IV. — Bénéfices, ib. 

XXXIV. — Mariage de Charles IV, ib., 290. 

XXXV. — Traités de Charles IV avec la France, ib. 

XXXVI et XXX VIL ~ Lorraine: maison. Ducs : Nicolas-François, ib.,292, 
XXXVin. — Catherine de Bourbon. Duc François de Vaudemont, ib., 293. 
XXXIX. — Duc : François de Lorraine, comte de Vaudemont, ib., 294. 
XL. — Charles V, ib. 

XLI. ^ Lorraine : Maison Vaudemont, ib,, 295. 
XLH. — Lorraine : Maison Léopold, etc. : François lU, ib., 296. 
XLH bis. — Léopold. Famille, Cab. hfst., 111, 13. 
XLIII. — Maison de Lorraine x bâtards, 14* 
XLIV et XLV. — Comptes, états, etc., de la maison des ducs, ib, 
XLVI. — Maison des ducs : officiers, domestiques, 15. 
XLVU. — Titres, quittances, ventes du xrw* au xvii' siècle, ib, 
XLVIIL ~ Obligations de Jean duc de Lorraine, Jean de Ch&tilllon et 
autres à différents particuliers de Valenciennes; ventes de terres, etc, ib. 
XLIX. — Titres, quittances, pièces diverses. 1336 à 1673, /6.,52. 
L. — Mouzon, Clermont, Passavant, Bar, etc., 1502 à 1568, ib. 
LI. — Assemblées d*Etat. Lettres de non-préjudice, de 1526 à 1629, ib. 
LI bis, — Investitures, 1398 à 1799, i6.,53. 

LI ter. — Etat des fiefs de Tempire en Lorraine et de leurs revenus, 

1298 à 1700, ib,, 54. 
LII. — Lorraine. Masculinité, 1506 à 1625, ib., 56. 
LIU. — Titres, échanges, reprises et hommages, lettres patentes, etc., 

1206 à 1593, ib., 57. 
LIV. — Mémoires et différents avec la France, 1667 à 1718, ib. 
LV. — Mémoires. Metz, Longwy, Sierck, Sarrelouis, 1698 à 1718, ib^ 



LE CABINET HlSTOHigUE, 



1A t, ^ Mémo] m ei pi<q]ets lûucliant les bois, forùtA et li 

1718, 58. 

LViJl. — Mémoires. Gop^e, à ÎTlS, 
LIX. — ^l<!'inr)ireî+* Xonn.'ny, Compîf^s, th. 

LX, LXi n L\IL — Mémoires, passavanu Martin veii«* Vc^reri^^* à'hî> 
LXIÎf. — Ban de la nm% de Saîiit-Pîem, iL 

LX1\\ LXV Pt LXVl. — Mémoires ei^ii^^panx pour Saïnt-Epvrç et Sjuni- 

\} I «y 1 S ï i n ï - ni ppoï s t t^^ bO . 
LXV II. LXYII hit et LXVJIK — Titres pour la s^ouTemneté de E^r, m* 
LXIX* — Mémoires û^^ eommis^ires de hormixie cfmtr^ les Ëttebéh 9I« 
LXX, LXX bis. — Mémoires impriméÈ biir Arches et Gltvlef'iUe. 
liXXI. LXX il, LXXllI. — Mémnïrf^ iTiipriiTu'is concemaiit MoaninTaip ilb 
LXXIV à LXWIL — Mf^moircs impi imijs des envojfés de Im. itSne Mf 

5RÎnt*£pm et Saiïil^Jkl&asuf* Joridictim éet évèqpae»^ 4b* 
I^KXVin et Lxxist. — tnîi^é^ tm m mm mésimm, OngaetMxa m 

imprtméè, 63. 

UCXX, — StigJitm, — A- — Note» el papiiert concemant le» faiflilll» 

Abocourt;, Acraipies^ Âmance, Âncelles, Ancarrilte, AtïdelaJie, 
s^l, Ari^^r^iiiii, Arfcel, Armoisï^s^ Autel, Aiitrey eï. Aavillers, 03. 

ÏjXX\K — S*'itjnettr!z. — BA- — ï^icle» ltal:inmn ûo. Jf^iimont, DstbTr^* 
ÏÏEisaLlk<fi, BL\4(!)jer, Hauddthe, Batid recourt, ËaufTr^munt, Bayer^ Bi;^ 
BeffroymoDt^ Begtfr, Bfïllefontainef Bellerilk, Bdtftfaïf BmB6Mi| Dmlb 
BéAuraent, Bitcbe, Bïïcckf filimirotiK 108' 

tXXXlI. — SfifjJit^nm. — BÛ. — Bodînajs» tî^>îlr:in. Bfirl.irpf' , Qo^ 
Ijoune, flou i on vîlle, Bollemant, Buu lleiiioiU» BduH :mi.i.u l^uirnKïïit, 
Bourgs^ave, Bourgrij^rie^ Baue^ Bauve, Botjvigny, Bnuidebfjui^-Flof^Mili» 
Braubach, Brt-cv /Breidenbrhtt. Brnucb, Bouch, BrofUt^^ Smlilllil, Biev 
Bîiffeprneo>iipr, Btilignevitlfii lîuxey^ clc, 109, 

LXXXHl et LXX XIV, — Si'igticur.n et familles dç Boul^^ 11<I. 

LXXKV. — Seigneum. — C. — Ca-^tellar, C^astelUure, Cafiim, I 
CliAlons, Cliaîi.nz, (^fuirnbli^y, Chamhly, f.baraiip-, CImrmea, CÏ5 
villain, Cbû'-rri?, 1 h^i-f ill îM, Cliauderon, Chavery, < ihaiiffour, <i 
Clia\irey, LUvu^^y\ CUokPuï, tiicon, Glcm<wiit., Clermcint, Ciln 
Clemencey, Gandé, ConflandeU Gt^nJliyïd^, ConÛma^ Coucy, Coueviotl, 
Cusance, Crehàïitèà, Cressy, 111. 

LXWVL — SeignturK. — D, E. — Dal^, Daîîc, Dampiem^^ le û'jr ►Vrrs 
F-n n n ] t r 1 1' , Da î'2;i ly ^ Il fi v re<l u f ^ 1 k- 1 n/ 1 1 v ri' ^ l li' 1 1 i* tj * >■ , l >*.■ u \ r ■"• t , 
Dhann, Dliune, Droitaliuont, Dugii>% DuilingeUf Bullanges^ DimrktHM&t 
Dutiofi, Isbertdn, Ecbendorf, filtft fiwititigoï, £fife, Eiol^ fiifinil^ 
Eitrepi, DfeuXi, Eiïtrftu^ îia. 

ISXXVl bis. — Seigfiâm, —F, G. — FïtgfiH, Faiirognc3\ raucompwnr, 
Feriet) Ferette, la Fepté-»ur^Mance, Flamlre, Flcv iiien^ Horenccs, fnU, 
Fontaine t Fremy, Fott, Fou 2» Fribourg^ FriuRflnt, F'urdenhï?îm, G^lf«^ 
Getmrdiifi, GeilpdlMJieiiu, ( ïondrpcimrt, GondrcvilUs Comaïiît» Gounsâv, 
Grandpré. GrûnrH\, (^rnnjri.iL'h, GuehenhanMe, GueroUïsck, Gf^rolu^j^ 
Gueseh, F au, Fieudil, GQmfïervaii\» 113. 

fcXXXVIK — Seîgneun. — H. — HaKecourt^ Uan, HarJû>\ lUneniti^ 
HartOii^ i]4dfltattf HeftyObnvilIe, H^lfedut^, Henty, Herb^Oïii. Wm* 
idiemant, iterMoff; BiMstKïatiei Hntiislslein, Baïitgm el de U Ba§w^ 

îMXXyU bit* Seigneurs. — J, K, — Jatlée, laulnf , Jtmisioiii, |pH ki 
lâXXXVn tm — ^diffffM lu.». XiCidl^ LcDd«, JLiiidiqiff|;i 
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Landwick, Lannoy, Lecocq, Lenoncourt, Lestrach, Lewenstein, Ligne- 
ville, Ligny, Litenberg, Longeville, Lucey, Luxy, Luxey, Lassey, Lud, 
Luddes, Ludre, Luneville, Lupsfen, Lus, 115. 
LXXXVin. — Seigneurs, — Linanges, ib. 

LXXXIX. — Seigneurs, — M. — La -Marck, Margival, Marley, Melin- 
court, Mendres, Meireville, Merquier de Fieudit, Metz, Milan^ Misse, 
Molberg, Moncel, Mondercy, Montbelliar, Montjean, Monstreul, Morey, 
Morhange, Morlaincourt, Morsberg, Moutons et Moynheim, 116. 

LXXXIX bis. — Seigneurs, — N. — Nancy, Nassaw, Neicey, Nogent et 
Noyers, 117. 

LXXXIX ter, — Seigneurs de Nourroy,'f6. 

XC. — Seigneurs, — O. — Oberckirk, Oberstein, GCtingen, Ogieviller, 
Oignie'>, Oiselet, Orley^ Orne, 127. 

XC bis, — Seigneurs, — P. — Paffenhove, Palant, Paroîe, Passavant, 
La Pierre, La Petite-Pierre, Pierrefitte, Pierremont, Planchler, Planci, 
Poitiers, Poliviller Pontalliér, Pourtelet de Neufchàtel, Prelligny, Pu- 
telanges, Putinges, 128. 

XCI. — Seigneurs, — R. — Ragecourt, Raigecourt, Ragnier, Rambures, 
Ramelvanges, Ranzières, La Rappe, Ratzenauhen, Raville, Rechicourt, 
RenguiUon, Ribaupierre, Rapolstein, Riche de Richenstein, la Roche^ 
Rochefort, Rodemackre. Rolflngen, 129. 

XCII. — Seigneurs, — RÔ. — Roncbamp, Renne, Rouve, Roppe, Ro- 
sières, Rozières, Rouhaulx, Roucel, Rcupney, Rouvroy, Rolliiigen, 
Rumpff, Ruppes, RystoriT, 130. 

XCni. — Seigneurs, — S. — Saint-Diey, Saint-Dizicr, Sainte-Gene- 
viève, Saint--Germain, de Salles, Sampigny, Sarbruck, Sarwerden, Savi- 
gnac, Savinhac, Savigny, Saulx, Savoie, Sagnes, Scbambourg, Sliom- 
berg, Schonenbourg, Schonnwelt, Schwartzembourg, Sevière, Sierch, 
Soetem, Sorbey, Sorcy, Spanheim, Stainville, Stauflemberg, Straux, 
Sulin, Sultz, Sundebcrg et Suze, 131. 

XCrV. — Seigneurs, — T. — Tierstein, Thoulonjon, Taxey, Tazey, 
Thorvilliers, Toulangeon, la Tonr, Tourny, Toulières, Thuillière et 
TuUo, 132. 

"XCV. — Seigneurs de Toulon, Cab. hisi.^ 165. 
XCVI. ib, 
XCVIL ib, 

XCVIII. — Seigneurs. — V. — La Valloit, Valtranges, Wautrange, Vau- 
couleurs, Vaudrevanges, Vauldrey, Vehière, Vergy, Vigier, Vionne, Ville, 

' Vî, Vy, Virey, Usselldenges, Waldeck, Wangen, Wamessperch, War- 
nesspey, Wamey, Waspercg, Wasselnheim, Wauthiermont, Waldentz, 
Wentre. Weiskirsch, Wiemembourch, Wittz, Wirtemberg, Wess, Weiss, 
Wolmeranges, Wyer, Xailme, Xame, 168. 

XCIX et G. — Topographie. Table des nonos de lieox, etc., 169. 

CI. — Desideratur, 

CIL — lÀeux, — A. — Abienvîlle, Aboncourt, Abocourt, Agicncourt, 

Aingerev, Alaincourt Alias, Hallaincourt, Arry, 170. 
CIII. — Lieux, — Val d*Ajol, Fougereulles, Arches, etc., ib. 
GIV. — Lieux, — Albe, Alborstroff, Allain-aux~Bœufs, l'AHœuf, Alleville, 

Amanie, Ban de la Rote et Ban de Saint-Pierre, Ambly, Amelecoart, 

Amermont et Bouh'gny, Ameuvel, Andernay, Aogevillers, Ansauville et 

Anserville, 171. 

CIW, — Lieux, — Baronnie d' Anserville, Montier-sur-Saulx, Biencourt, 
Juvigny, ^laron, Saudra, etc., lieux de ladite baronnie, de 1500 à 
1729, 216. 

CVI. — Desideratur. 

€Vn. — Lieux, — Seigneurie d'Ariance de 1361 à 1716| ib. 



CVIIL — Lieux. — AT. — Auignj, AvaîU-Garde, Aube'ks-Raraiîïf, 

Aiiliioy, Aiiirey, AmainviUer et AmirailJeâ^ de lii37 à 173a, éh* 
VAX. — IÀ€ii^, — BA. — Bacarat et DfriPuvre, Bacotiri, BAdtïHMil, 

i\ n V i 1 1* ^ irs , n f iJ s ^ Il a i [ i v i 1 1 (?, B a r s J i s r m 1T , îion -Sa lu t*À\ IHmnl, 
BaronviliiM Ji'itiai), JJ;iEM-<;y-l:i-(;usu\ i;:irorbv BurU, B,''*!yomp 

ex. — LîruJ^. — RE. — B ■fnicli:vnnnis^ Bea^frcniont, Eîcaiimr 
torft; ikiling, BentJiîng, Berg, Berkeim, BâxWriog, Binf-I^miiït^ 
BcEanveaux, de 1500 à 1700^ 317- 

CXI. — Lieujc. — BL — filcËQiinv Qieiiowlf BIcoi^Qn. PMn^ 

Blunif^llir, lr»Ull r[ 1700. ï^. 
iWi his. — Lu: UT. \\0. — Boront^e, Ikilif^uy» [inlnaoni, Bonqp Hi 

Bonnet, Bouciat'villn, BauconviKc, iktaHLv^ BouUignj, Boulonville, Aeor- 

qoBjaom et ^largultroff, de îl?a 4 i?AS, iè. 
QM kr» lieii^. — BOU. ^ fioUfinont^ Bousserancoim^ Boiumij^ 

B09|iîèrci« Bouiîtres-^iu-DaTnes^ Bouzemunt, Boiirev-€onfljam J» 

IIWp — > iiteux. — BIIA, BBU. — Brabant, Brîàbofv BraJu^iJ-^ E^ i 

feBnux., Brelmïit^ BremoDCOurt, finaii, Brichamb^uli, Bnr|, 
Brouatie^ Brousîey en Bloîs, Ëto, Braïm^^ Bmniesnlf^ Bmft* 
chetborn, Brussey fit BrU(?^roï>, de taOO à IGOO, li. 
GXU!. — Liêujc. — BO. — Biispinfî, Btjsftancniirt, BulgnenUis Btjilîfrn, 
Burey cîn Vaui, Eu rj^-la- Ville, Bnrtoncoun* Biirsiiigea et Butjr, 4t>< tt>»' 
à 17Û0, iL 

CXÏV* — X-îeitx. — G A, un. — UalmcsVf illrr, Carscsbau^ CmIm^ 
tenotai CeUes^ Clialligny, iJiaiûbley, ChasteU la Cliajnbm, Qmftftttié 
le Cbamp, Cliiunpip^t^Dl, Champs* cWpelle, Charmes, Hïtirin Bitl™ 
CïlâtBau-BnQ^^', r:hdh\m-Sayii>s, <:l]:\I«-]-s.ur-M09«lk, CUvtdl^ CllMMft 
Cîï»tjBr.m, rf.^knï'JosU, lu CtiasilaV^ (Ihau^sy, Chetmtt, ^ ^ 
1], Ubesnoy ut (Jhorbey, de IftOO à ib* 



|& Clf», Cetoy, HoUtoFi (kloiiiber, G«ndé et Val-de-f ânls, it C«n# 

près BoiïlayHiustliie, de 1400 i liM, Sï9. 
CXVL — JÀeum, — CON% COU- — Osonfilk, Cof^4A-«HBasi%iW. f^o»^ 

la-GmTÎUe^ Contrisson, Cosbenay^ Gomy, Ccm?IUer, Ccmi. Ct»- 

lâMPûiitenof , Goubney^ GourbessAutt, C(mi>GQll9^ (kifTOeojf, Gneiiaa* 

QniÈbil et Coafie^, îm à 1700, ib. 
OÙÏJL idem. — ÇR* — CrafTen^tein* CrûinrouTt^ Crt on, Cmbam 

CtW*^» Cfentrwaldt, Crc ailles* La Croix-su r-Mfii5*\ L^crptt {Séiro^ 

CpQ]i4i9« Cuûetanges, Ciines, (jiîi yiiionr, Confit', liuTtiîir^rn fi <'iîîn* 

ÊIl^III. ^ Zieux. — D> — DainvUie-aiiï-Fonres^ D^neui^ llapinii)*^ 

Oftsbourg, Deltne, l)«ïnen|:e, ïteneuYre, 6etiiUyHî DcutIUc, Biéckl»*^vii 

DleuM et Dl![injr, HUO A IRfïO, 220. 
CX[X. — /.)Vwr. — D<;>, — îkiiiibn>t, [ïi>!i]psirf 'Saint -Michel]^ Hw^ 
pierre (itniyèfOlJ, Daojpmartiii, Dcnupri^fiiy, Doinprt;ray-ïik-G*rc lloiilf 
liiUe^ D^nciénfi, Dancnurt, Bannelav et Donnemftrîo, iMKt-l600»3l#^ 

— Lhus. ~ Don. — Ûornal,^ Dugny^ DuU&nge et l>trtlfiil». 
IMKim. 130. 

GtM. ^ imM^ — s. Bltoinpiii Bbentidllcr, ilMlnli; 
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Enfonvelles, Espié, Eplingen, Eppelbron, Eschwiller, Bschery, Espiez, 
Essey^ Estain^ Eston, Everzin, Eamont, Euville et Ewendorff, 1600-1700, 
221. 

CXXII. — Lieux. — F. — Failloa, Ftgnon, Fains, Faloze, Farweiller, 
Fauche, Faalx, Fauquemont, le Fayet, Fenne, Ferrant, Ferrières, Fie, 
Saint-Epvre, Fignerelle, Flestroflf, Fleville, Fleury, Floranges, Florimont, 
Fontaine, Fonteny, Fontenoy, Forbach, Foug et Fougerolles, 1500-1700, 
221. 

CXXIII. - Lieux. — FE. — Fenestrange, ib., 221. 

CXXIV. — Ueux. — FR. — Francalemont, FrancheviUe, Frawlauter, 
Fraynoy, Frecourt, Freistroff, Fremifontaine, Fresne, Fremersdorff, Frei- 
ne!, Fresnes, Frickingen, Fricourt, FremonyilJe, Froyille et Froum, 
tft., 221. 

CXXV. — Lieux. — G. — Gameren, GemonyiHe, Genicourt, Gérard- 
court, Gerardmer, Geraulmont, Gerbccourt, Gerbeuville, Gerbeviler» 
Genniny, Gesainville, Gesliogen, Gibomel, Giraucourt, GirauTillers, Gir- 
xnont, Glaba, Glonville, Godencourt, Gondrange, Gondrecourt, Gon- 
drexange, Gomecourt, Gorse, Gossaincourt, Gosselmingen et Gouseain- 
court, ib.<t 222. 

CXXVI. — Lieux. — G. — Gondrecourt et Foug. — Preyotez de Vaucou- 

leurs, de Grand et d'Andelot, 222. 
CXXVII. — Lieux. — Grondreville, 222. 
CXXVIII. — Lieux. — Espini»], 1400-1600, 223. 

CXXIX. — Lieux. — G. — Gorze, histoire concernant Tabbaye de ce 
nom, 761-1671, — 271. 

CXXX. — Ueux. — GR. — Graffigny, Grand-en-Omeig, Grandville, Gre- 
migny, Grésil, Greu, Grevenbrecht, Grignoocourt, Grungney, Gueblange, 
Guenenlle, Guemunde, Guelmanges, Gneroltzech, Guerpont, Guealin- 
gen, Giigney-aux-Aulx et Guide. — La Grange-en-Hey, Ruraoge, Piffer 
et Katzmarser, 1506-1700, 272. 

CXXXI. — Lieux. — H. — Haccourt, Hadomey, Hadonvillier, Hage- 
court, Hageville, Haigny, Hallaincourt, Hallanzy, Ham, Hamange, Ham- 
bach, Hampont, Han-sur-Seille, Happoncourt, Haraucourt, Harganten, 
Harville, Hasembourg, Henridorff, Hezembourg, Haspelcheidt, 1500- 
1600, Cab. hUt., lY, 33. 

GXXXII. — Lieux. — HAT. — Hattstadt, HaustaU, Haute-Vigneulle, 
Haute-Woille et Hey, 1306-1698, ib. 

CXXXin. — Lieux. — Hatton-Chastel, IV, 33. 

CXXXIV. — Lieux. — HE. — HeiUecourt, Helfedange, Hellocourt, Hels» 
dorff, Henamesnil, Hemringen, Henridorff, Henri ville, Herange, Hestroff^ 
Higny, Hispricli, Hinguesange, Hombourg, Honck, Houkeranges, Hom- 
bach, Houdelaincourt, Houdlemont, Housferas, Huttelhausen,. Humbe- 
paire, Hunkirich. Hunenwiller, Hunckwoiller, Hawcreville, Houvesvilre, 
Hynderwald, 1500-1700, Zh. 

GXXXV. — Ueux. — J, K. — Jalacourt, Jamey, Jandelîncourt, Jarnizy, 
Jaryille, Jaulny, Iche, Jean-Menil, Igny, Immerengen, logweiller, Ingue- 
sange, Insming, Jenville, Jorsey, Ipecourt, lale-en-Rigault, Jubainville, 
Juvelize, Juville, Katerenosteren , Kauffman, Kerlingen, Kentefeve, 
Kircbnaumeii, Kœurs^ Kirsch, Kutange, Krafftal, Krauflthal, Kuttiog, 
1500-1700, 34. 

CXXXVI. — Lieux. — Kallenhoven, Kallembourg, Prevosté de Sierck, 
35- 

CXXXVII. — Lieux. — L. — Landouviller, Laheymeix, Landaville, 
Landsthut, Langath, Langstein, Lauberc, Lannoy, Laoustre, Laweline, 
Laxon, Lay,Lcbach,Leberthal,Leintrey, Lemberg, Lemersdorff, Lemon- 
court, Lenoncourl, Leopodval, Letricourt, Levecourt, Lousseux, Lexy, 
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Leibingen, Leyer, Le^-viller et Lczeville, château Brebam, four de 
Laxon, moulin de Lay, etc., 35. 
CXXXVIII. — Ueux, — LI. — Libdo, Val-de-Lièvre, Liflol-lc-€rajid, 
Ligny, Limperg, Lindre, Liocourt, lironcourt, liverdun, Lixière, Lobbe, 
Longchatnps, Long-la-Ville, Longeauve, Longeville, Longuyon, Lorefioe, 
Loupy, Louvigny» Loxeville, étangs de Lingre, cbapefle de Liverdan, 
36. 

CXXXIX et CXL. — Lieux, — Lîgny î comté, ville, moulins, collège tt 

chapitre de Ligny; vignes, etc., 1500-1732, 36. 
-CXLI. — Lieux, — Lixhim, Crafltal et Montbron, oratoire des Tliierce- 

lins; M. de Grimaldi, prince de Lixhim, 1600-1700, 36. 
CXLn et CXUII. — Lieux, — Longwy, Presidial et prevostê chastelbiv 

de Romberviller, 1700-1717, 37. 
CXLIV. — Lieux. — L. — Lubecourt, Lubine, Lucey, Lu court, Lucf, 

Luderfiguen, Ludres, Lumersfeld, Lunéxille, Lutzelbourg, Lutzelstda 

et Luxingen, 1300-1600, 37. 
CXLV. — Lieux, — M. — La Madelaine, Maçnoncourt, MaîUeroncourt, 

Moustier-sur-Saulx, AceruUe, Escurcy et Mairey, 1589-1600, 38. 
CXLVI. — Lieux, — Mailly, 1300-1600, 38. 

<:XLVn. — Lieux, — MAL. — Malaincourt, Malleboy, Mallero^, MaUi»tg. 
Mandern, Mandre, Manhoué, Manny, Manoncourt et Manonviller, 1625- 
1700, 38. 

CXLVni. — Lieux. — MAft. — Marange, Marcey-sur-Woise, la Marchf, 
Mai cheville, Marienflos, Marinville, Marly, Manoncourt, Marsal, Mti^ 
temont, Marthille, Martigny, MartinvcUe, Marville, Maraeviilé, Maur- 
munster, Maxey-sur-Woise et Mazelley, 1500-1700, 38, et par erreiir et 
duplicata, Cab. hist., X, 161. 

CXLIX et CL. — Lieux. — Maxey-sous-Brixey, avec les villages de Rup 
pes et de Gemonvillc, 1400-1700, f6., 39, 

CL bis. — Lieux, — ME, MO. — Mellay, Meligny, Menarmont, Mensea, 
Menschkirchen, Menuberjr, Mercy, Merlusse, Mentzig, Menarrille^ 
vaux, Merviller, Mesnil, Mesnillot, Mexy, Minorville, Mirecourt, Mœs- 
perg, Megneville, Bau-le-Moine, Moine et Montbron, 1287-1700, 40. — 
/fe., X, 182. 

CLL — Lieux. — Meligny, Moncel, Mondeven, Mongneville, Mondorff. 
Monsavillon, "Mont, Montprés, Neufchâteau, Monclere, Hootdoré, Mon- 
tesclaire, Montigny, Moni-la-Troye, Montmoutier, Montoa, Mont-Saifit- 
Martin, Montureux-sur-Saône et Montzeville, tfr., ftO. — X, 161. 

€LIL — lAeux, — Montureux sur Saône, 1500-1600, ftO. — /&., f6., arec des 
différences. 

CLIII. — Lieux, — MOR. — Morainville, Moranihe, MoriviUe, Mor*- 
perg, Morley, Morvilie, la Mothe, Lainothe et Bourmont, Moulainville, 
Moulotte, Mouriviller, Moussey, Moustier, Moustier-sur-Saulx, le Mou- 
trot, Mouzey, Moyen, Moyemont, Moyen-Moustier, Moyenvre et MosBef, 
1625-1700, 41, ib., X, 163. 

CLTV. — Lieux. — Morley, terre et seigneurie, 1544-1565, 41, Aéi^ 
XII, 163. 

CLV. — Lieux. — Mouvage, différends à sou sujet entre la France et U 
Lorraine, 1200-1700, 41, XII, 163. 

CLVI. — Lieux. — Nancoy, Nant (Nestanacura), Ncfves-en-fiois, Nettan- 
court, Neubourg, Neufchatel, Neufchère, Neufgrange. Neufkirch* NcoP 
maison, Neufville, Neufville devant Nancy, La Neufville devant Baron, 
La Neufville en Vendunois et Neufviller, 1500-1700, 76, XII, 165. 

CLVn. — Lieux. — NI, NOD. — Nidersweiller, Nimberg, Nittei, Nen- 
court, Nonsart, Nonville, Nossoncourt, Nouilly, Nourrov, Nousviller rl 
Nubescourt, 1341-1694, ll^Cab. hist., XIll, 32. 
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GLVIIÏ. — Lieux, — Nomeny, propriété, droits et Juridiction du mar- 
quisat, 1695-1700, 77, XIII, iL 

eux, — Lieux. — O. — Oberfullen, Oberkirch, Obercontr, Obersteim, 
Obrech» Obstetcn, Oderfang-Cheville, Oilleville, Olley, Ongenusge, 
Oreille, Oriocourt, Orivelle, Orweiller, Othe, OttonyiHe, Ourlacourt et 
Ozières, 1663-1716, 77, i/»., ib, 

CLX. — Lieux. — P. — Pagny-sur-Meuse, Pagny-sous-Prenny, Pange, 
Parey, Pargney-sur-Meuse, Parguy derrière Berrine, Poroy, Pamiix, 
Passavant, PerJe-Coude, Perny, Petite-Pierre, Pexonne, Phelin et PonU 
Saint- Vincent, 1500-1718, 78,*t6., 50. 

CLXl. — Lieux. — Pagny-sur-Meuse, prevosté de Gondrecourt, 1661- 
1718, 78, ib., 36. 

CLX1I. — Lieux. — PI. — Piedmond, Pierrefltte, Pierrefort, Pierrevilier, 
Plaincmont, Plapecourt, Pomeren, Pont, Port-sur-Seille, Portessieux, 
Praye, Preny, Préés, Procourt, Pulligny, Punerot, Puttigny, Puttelange 
et Puttoncourt, et succession Mansfeld, XIII, 86, 1^3M600, 79. 

CLXIII. — Lieux. — Puttelange, seigneurie, église, signe patibulaire de 
Farsweiller de ladite seigneurie, 1300-1609, 79. 

CLXIV. — Ueux. — n. — Racey court, Racourt, Rambercourt, Ramber- 
viUc, Ramonchamps, Ransières, Ravi lie, Rechicourt, Reichlingen, Re- 
crange, Redange, Rederweser, Refroy, Rebery, Rehon, Reinval, Reis- 
clisoffen, Reroeln, Remenon ville , Remereville, Remilly, Remiremont, 
Remoncourt, Removille, Rethel, Revigny, Revingen, Reingelborn et 
Rigny, 1487-1722, 79 et ib., ib., 80. 

CLXV. — Ueux — RO. — Robecourt, Robertespagne, Rodemacher, Ro- 
den, Rodendorff, Rollingen, Romain, Romout, Rongecouri, Roppelingen, 
Rorbacb, Rosalensîs, Rosières, Rotonville. la Rotte, Roville, Rotiille, 
Ronre, Rouvre, Rosa, Rousclieure, Rozerotte, Ruaux, Ruffe, Rumelin- 
ji^en, Rupeldange, Ruppe, Rurange, Ruxurieux et Ruz, 1467-1700, 80, et 
Xni, 87. 

CLXVI. — Lieux. — S. — Saîntrey, Saixoy, Sallemagne Salm, Salonne, 
Sampigny, Sancy, Sandaucourt, Sarable, Sarcenotte, Sareck, Sarregue- 
mines. Sarlouis, Saumorey, Savonnières, SauU, Saulsures, Savigny et 
Sauville, 1500-1738, Cab. hi$t., V, 219, et XIU, 88. 

CLX VII. — Lieux. — SAINT. — Saint-Alarraont , Saint -Avold, Saînt- 
Baulsonne, Saint-Benoist, Saint-Brisson, Saint-Chéron, Saint-Clément, 
Saint-Epvre. Sain^François, Saint-Gorgonne, Saint-Hippolyte, Saini- 
ieao-de-Rorbach , Saint-Julien, Saint-Ligier (Longwy), Saint-Louis, 
Saint-Loup, Saint-Menge, Saint-Martin, Saint-Maurice et Saint-Médard, 
forêt Mangienne, ib., 220, et XIII, t*9. 

CLXVIIÏ. — Lieux. — Saint-Diey, ib., Cab. hist., XIII, 134. 

CLXIX. — Ueux. — Saint-Germain et Chastel-sur-Moselle, ib., ib. 

CLXX. — Ueux. — St-Michel, Trougnon, Bruxières, Buxereulles et Lup- 
mont, ib., 135. _ 

CLXXI. — Saint-Nicolas. — Religieux de Gorze, ib., 135. 

CIJIXII. Lieux. — Saint-Pierre, Saint-Remy, Saint-Remiremont, Sainte- 
Marie, Sainte-Paule, ib., ib. 

CLXXIIÏ. — Lieux. — Sarbourg, 1483-1600, ib. 

CLXXrV. — Ueux. — Schawembourg, Schweig, Sierck, Siertxberg, Sivry, 
ib., ib. 

CLXXV. — Ueux. — Sommedien, Sorbcy, Sorcy, Sauville, Stainville, Ste- 

nay, Stoncourt, Sultzbach, ib., 137. 
CLXXVL — Talange, Tatinoy, Thîancourt, Thiaville, Thil, Thon, Trou- 

vîHc, Turquestein, <6., ib. 
^IJCXVIÏ. — Lieux. — La Vacherie, Vadigny, Vaigney, Val, U Vallée, 

Valleroy, Vaubemirt, Vaudonconrt, Vauvilliers, ib., tb. 
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Nota, Nous ne finirons pas la table de cette partie du Calme! ie 
lorraint sans confesser une inadvertance regrettable, dont, au surplus, le 
IjBcteur aura pu s'apercevoir : c'est que les tomes CXLVIII-CLXVII, déjà 
catalogués aux tomes IV et V du Cabinet hhtorimte^ l'ont été à nooTcau 
aux tomes X, XII et XIII. Cette erreur ne s'explique que par une autre 
erreur. Ceux de nos abonnés qui gardent la collection complète de notre 
recueil, savent qu'au tome VI nous avions déjà donné une table générale 
des matières des volumes précédents. A la table du Catalogue du Cûbinet 
iie Lorraine^ le dernier volume analysé portoit fautivement Tindicaiion 
de CLXII, au lieu de CXLVll qu'il devoit avoir. En rrprcnant au tonjc \ 
le dépouillement suspendu depuis plusieurs années, nous nous sominei 
imprudemment basé sur cette malheureuse indication, et nous avons re- 
commencé pour ces dix-neuf volumes un travail fait depuis longtemps. — 
Nous devions à nos lecteurs cet aveu dépouillé fTarlifice, 



Limoges. — Documents pour l'histoire du Limousin. — Dépouilleafiii 
des vol. 184 et 185 du fonds Gaignières. — Vol. 184 î Abbayes Saim- 
Aug'jstin, Saint-Martin, Saint-Martial, Ahun, Allodies, Dalon, Siim- 
Barthélémy, Maimac, La Heple, Derses, Saint-Martin de Tulle, 
Uzerdie, Saint-Junien, Saint-Jean, Sainte-Gemme, Saint-Denis^ Besly, 
Cordeliers, Esterp, Feuillantines, Esmoutiers, Bonlieu, Cnh. VIÛ, 
258. — Vol. 183 : Limousin et Auvergne, assemblée de Brive, guerres 
de religion, maisons brûlées, rivières et pèches : hommages de saint 
Martial, Uzerche, Saint- Ali ve de Clcrmont, Terrier, fondation, canu- 
laires, abbaye de Beaulieu, chronique de Saint-Martial, Grandmom, 
Palant, Saint-Augustin , diverses chartes du xiii* siècle^ Cob, hist^ 
VIII, 260. 

— Documents pour servir à l'histoire du Limousin, Cab, hUt,^ XB, 40. 
— Documents divers par ordre do date, td., 52. 

Liste des souscripteurs au Cabinet historique par ordre de départemeoti, 
an. 1847, Cab. hist., III, 279; an. 1858, IV, 281; an. 1859, V, Î89; 
an. 1850, VI; an. 18C1, VU ; an. 1862, VIII, 273; 1863, IX 5 1864> X, 
1865, XI, 187; 1866, XII, 183; 1867. 

Louisiane, Cab, hist.^ X, 150. 

Lozève. — F. Gévaudan. 

Lyonnois. — Inventaire des titres et pièces du Trésor des Chartes, 

servir à l'histoire du pays lyonnois, IV, 21. 
Lyon. — îd,^ église et chapitre de Lyon, 26 et 01. 

— Documents divers concernant le Lyonnois, contenus aa tome Cl da 
fonds Harlay (xm* et xiv* sièles), V, 187. 

— Dépouillement du cartulaire du comté de Foret et Lyonnois, M, 239. 
Lyonnois. — Histoire ecclésiastique. — Comtes de Lyon. — Descriptioa 

de la ville : généralité, gouvernement, échevins, sénéchaux et gooter» 
neurs, armoriai, manufactures et commerce, fobes, matières diverBes.— 
Pièces sur la Bresse, le Bugey et le pays de Gex, Cab. hut,^ VIL 

— Documents pour servir à Tliistoire de cette ville. — Saint-Jean de Lyoo, 
concile, description, coustumes, foires, chanoines et comtes, arche- 
vesché : Louis XI : Armagnac. — Notaires, statuts des mestiers, Adrîan 
de Montalembert, Banque de Lyon, -archives de l'église de Lyon« Henri IIL, 
duc de Nevers, Grandjours, forme des gabelles, fabrique d^étoffes, aiuK 
blissements, papier terrier. Ordonnances de Henri IV, Lom» XUL 
étoffes de soie, tapissiers, basoche. Académie, monnoies, mûrieis, 
Bresse, etc., Cab. hist., VIII, 252. 

LvxcuBouRG et villes libres. — V. Allemagne. 
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Maine. — Documents pour servir à Tliistoire de cette province (Sarthe). 
Notice. — Province. — Le Mans, bistoire de la ville, do ses églises et 
abbayes, XIII, 14* — Coutumes et mémoires d'intendants. — Comtes 
d* Anjou. — Alençon, Berengère, etc. — Aveux et hommages.— La Flèche, 
Le Lude, Sablé, Mamcrs, Perseigne, ch&te^u du Loir, comte de Be- 
lesrae, etc., XIII, 42 à 56. 

Maîtres et mcstiers. — Table de ce livre appelé le livre rouge, — Ordon- 
nances concernant principalement : les merciers, mégissiers, rôtisseurs, 
freppiers. balanciers, longayenteur (tueurs de porcs), bateurs d'or, hos- 
telliers, poulailliers, chartiers, crocheteurs, débardeurs, bonnetiers, voi- 
turiers, masques, bouchers, orfèvres, fruictiers, courtiers, poissonniers, 
tapiciers, boureliers, canotiers, poissonniers, tapissiers, bourciers, cou- 
turiers, boulangers, monuoyeurs, chapeliers, savetiers, bastards, arba- 
lestries, boueurs, p&tissierj», moletiers, coffriers, bauldroyers, drappiers, 
viniagriers, Cab. hUt., VIII, 229. 

Marne. — T. Champagne. 

Marre (fonds de la). — Histoire de France. — Notice. — Mélanges d'his- 
toire. — Documents pour Thistoire des provinces, villes, lieux, etc., gé- 
néalogie, etc., Cab, hUt. XI, 89 à 100. 

Masson (Gust.). — V, Musée britannique. Archives d'Angleterre. — Sa 
lettre au directeur du Cabinet historique, VIII, 027. 

Mende. — V, Gévaudan. 

Mexique, Cab, hist.^ X, 140. 

Mézières (Tille et arrondissement de). — K. Champa^me. 
MiixAU. — Archives de cette ville, fonds Doat,|CXLV. — Notice et docu- 
ments, XI, 173. 

Wrepoix, — Documents pour servir à l'histoire de l'érêché de la ville et 
des seigneurs de Mirepoix, XII, 115. — Seigneurs et ville de Mirepoix, 
de 1207 h 1577, t6., 121. — Diocèse de Mirepoix, abbaye de Bolbonne, 
de 062 à 1260, 125. 

Moissao (ville de). — V, Armagnac et Foix. 

Monnoies. — Inventaire de titres et pièces du Trésor des Chartes, pour 
servir à l'histoire monétaire de la France. Notice, Cab. Mst,^ IV, 
65. — Documents, de 1225 à 1421, ti., 67. (Mélanges.) — Chartes et 
documents pour servir à l'histoire monétaire de la France, Ca6, hUt.,, 
VU, 138. — V. Numismatique. 

Musée britannique (oommunication de M. Gust. Masson). — Manuscrits 
relatifs à l'histoire politique et littéraire de la France. 

^ Fonds Harley, Cab, Ais/., IV, 1. 

— Fonds Arundel, t6, 8. 

^ Fonds additionnel, t6., 10. 

— Fonds Harley, ib,^ 81. 

— Fonds additionnel, Cab, Mst,^ V,* 158. 

— Fonds Harieîen, ib,^ 158. 

— Fonds Lansdow, td., 163. 
^ Fonds Arundel, f6., 164. 

— Fonds Egerton. Mémoires et cérémonial de Sainctot, ffr., 252. 

— Fonds additionnel. Lettres de la princesse des Ursins, id., S'63. 
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— Fonds EgêrtOjfi, Lettres de Cagliostro, tfr., 363. 

— Fonds additionnel. Royal autographe, 1410-1810, France, t6., 63. 

— Suite du cérémonial de Saincto^. Cab. VI, 89. 

— PoCmes françois (fonds Harleîen), 90. 

— Fonds additionnel : Lettres de H. et M"' Chamillart au cardinal Goal* 
terio, 91. — Recueil de pièces relatives à l'histoire de France du réi^ 
de Charles IX et d'Henri III, 92. 

— Fonds additionnel : Instructions aux ambassadeurs, de 1563 à SSO;, 
VII, 197. — Lettres autographes, 1550 à 1825, i/)., 201. — Loix et cou- 
tumes de Bordeaux. — Miscellanées^ 202. — Ecritures diverse» tirées 
des arch. de Joursanvault, 203. — Actes civils du diocèse de Bordeaux, 
204. — Tractatus varii plerumque hhtorici, ib. — Recueil de pièce « 
faits particuliers que le P. Grifret n*a pas cru devoir insérer dans soa 
histoire, 205. 



Navarre et Béarn (département des Basses-Pyrénées).~Documents dîren. 

— Instructions de saint Louis, Oieron, Jeh. d'Albret, Lcscare, Hor^ 
Sainte-Suzanne, Bidasche, Béam, Navarre. — Archives du château de 
Pau. — Recherches d'Ouyenard, Foix, Espagne, Guyenne, Contrats de 
mariage de la maison de Bourbon. — Hort^is, Sainte-Chapelle, Bayoone 
et l'Angleterre. — Charles VII. — Saint-Esprit. — Diverses monsue*. 

— Armas;nac, Anne de Montmorency, Royauniont, Jules II, empereor 
Charles V, Rodez. — Droits du roi de Navarre en Champagne, Labour, 
Henri II, Marienbourg, Charles IX, Catherine de Hédicis, état des af- 
faires de France, 1565. — Château de Biron, mari^ige de Henri IV. — 
Lescon, Sixte-Quint, Fontarabie, duc d'Espemon, Cb&teau-Trompette, 
duc de la Valette, Ustantz, Pierre Baillet, IX, 57. 

Nobiliaire de Paris» — Recueil des généalogies des familles nobles da 
Paris et II(Mie-France (hart. 299» f. 18660), Cab. hisL, XII, 59, 170; 
XIII, 115. (Pour chaque feuille comprise dans ce recueil, voir, à Tartick 
Généalogies^ la lettre alphabétique à laquelle elles appartiennent.) 

Noblesse. — Histoire de la chevalerie et de la noblesse arec l'histoire 
héraldique et généalogique. — Traités généraux, IV, 119. — Histinre 
héraldique, art du blason, ib. — Histoire de la chevalerie et des dHK- 
rents ordres, 180. — Cérémonial, offices, charges et dignités, IJl. — 
Familles royales et princières. — Généalogies diverses, 122. (Les gén^ 
logies ont été toutes relevées à leur lettre respective, à. Varticle Géa^ 
logies, ) 

— Anoblissements aux xiv*, xs* et xvi* siècles. — Dépouillement dn 
vol. CXV du fondi de Camps, concernant les anoblissements. — Extnil 
du Trésor des Chartes, Cab, hist,^ V, 275. 

— Histoire, origine et état de la noblesse, Cab, MsL, VI, 81. — Pro- 
vinces, 84. 

— Provinces, 14. — Familles diverses, ift., 86. 

— Armoriaux étrangers et principalement espagnols, ifr., 87.. 

— Extraits des preuves de la noblesse de diverses familles, pour les hon- 
neurs de cour, de 1765 à 1780, par ordre alphabétique : A, D, ib^ 123. 

— K. Généalogies. 

— Preuves et Malte. — Procès-verbaux de réception, blasons, titres divers 
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conceriiaDt principalement la Bretagne, la Sainlonge ot Ja r'ra.iche- 
Comté, Cab, hist.^ 146. — Suite des preuves de noblesse pour les hon- 
neurs de cour, par ordre alphabétique ib., 242. 

Noblesse. — Etat des personnes. — Documents pour servir à Thistoire de 
la noblesse (extraits de Fontanieu), Cab. Ai'*/., Xlf, 8. — Recherclies, 
anoblissements, etc., ift., 41. —Etat des femmes et veuves, tuteurs et mi- 
neurs, émancipation, ordre dans les familles, bâtards et légitimation, ib., 
73. — Servitudes et affranchissements, prisonniers et rançons, Privilégi»*, 
honmies illustre5>, etc., t6., 81. 

Nogbnt-sur-Seipie (arrondissement et ville de). — V. Champagne. 

Normandie. — Documents- divers pour l'histoire de la Normandie (extrait 
du vol. Cl du fonds Harlay), IV, 218. 

— Inventaires des manuscrits, chartes, titres et pièces diverses, pour ser- 
vir à rhistoire de cette province. Coi. MsL, notice, VI, 164. — Section 
historique : Histoire générale, 166. — Rouen, section judiciaire, législa- 
tive et domaniale. Parlement, 170. — Histoire de la ville, 172. — His- 
toire ecclésiastique. — Faits divers, 254. — Histoire civile et politique, 
noblesse, etc., VII, 59. 

NÉRAC. — K. Périgord. 

Numismatique. — Documents et pièces diverses pour servir à l'histoire 
monétaire de France, depuis le xiv* siècle jusqu'au xvin*. — Extraits 
ûe divers fonds, Cab. hUt.^ XI, 7. — V. Monnoies, IV. 



O 



ORLéA.NOis. — Orléans. — ^^Documents divers pour l'histoire de cette ville, 
contenus au vol. CI* du fonds Harlay, Cab. kist.^ IV, 250 et 276. 



Paraguay. — Cab. hist.^ X, 154. 

Paris. — Documents divers pour lliistoire de cette ville, contenus au vol. 

CI* du fonds Harlay, IV, 250, 276. — V. Isle-de-France. 
Pau. — V. Périgord. 

Pays-Bas. — Catalogue de la Collection Courchetet d'Esnans. — Documents 
pour servir à Hiistoire des Pays-Bas. — Notice. — Première partie : in- 
ventaires. — Deuxième partie : copies de documents, Cab. hist.^ XIII, 2à. 

PÉRIGORD. — Notice sur la province. — Inventaire et sommaire des titres 
et papiers relatifs à l'histoire du Périgord, recueiUis par MM. Prunis et 
Leydet, III, 133. 

A. Histoires, chroniques, cartulaires et pièces originales, ib., 136. 

B. MénKHres militaires, lelations de sièges et prises de villes, ib. 

C. Lettres écrites par les rois, reines, ministres, généraux, aux seigneurs 

de Caumont la Force, fl>., 130. 

D. Archives de Pau et de Nérac, ift., 141. 
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E. Trésor des Chartes, chambres des comptes et bibliothèques de Pmrii, 

re^stres du Parlement de Bordeaux, Ht. 

F. Archives des évêchés, chapitres, abbayes et couvents do Péri- 

gord, ib. 

H. Archives des villes, bourgs et châteaux du Périgord, ié., 143. 

I. Généalogie de la noblesse du Périgord, ib, 

J. Extraits d'ouvrages imprimés sur l'histoire du Périgord, ib.^ ikh» 
K. Recueil sur les iroubadours, ib, 
L. Mathématiques, ib. 

Dépouillement du t. CII' du fonds Gaignières. Documents en partiê reii- 
tifs au Périgord, IV, 145. 

PiCARDiv. — Dépouillement de la collection dite de dom Grenier, I. — 
Mémoires historiques d'Amiens, Cab, hisl.^ m, 156. 

II. — Troisième et quatrième livre des mémoires chronologiques, 1^, 157. 

III. — Dtsideralw. 

IV. — Rôles des nobles et flefTés du bailliage d'Amiens, et autres docu- 
ments sur cette ville, t6., 158. 

V. — Mémoires de dom Lamy sur le chancelier Guérin, évèqae de Sen- 
lis, et autres documents sur la ville de Senlis, ib,, 163. 

VI. — Lignage de Dreux et de Coucy, ib,^ 163. 

VU. — Histoire généalogique de la très-illustre et très-ancienne maison ds 
Coucy et de Vervins, et autres documents sur les sires de Coucy, châ- 
telains de Noyon, lè., 175. 

VIII. — Table alphabétique des lieux de Picardie, 180. 

IX. — Saint-Quentin. — Documents pour l'histoire de cette ville, tt., IM. 

X. — L'histoire de Coucy et de ses seigneurs, et autres documents sur h 
maison de Coucy, ib,, 223. 

XI. — Recueil sur Beau vais et le Beauvoisis. Extraits et docuinents sur 
Montdidier, ib,, 224. 

XII. — Extraits, notes et documents sur le Beauvoisis, ib,, 224» 
Xlli. — Desideratur, 

XIV. — Paganisme, superftitions, jeux, mystères en Picardie. — Eglise 
d'Amiens, de Beauvais, etc., ib., 225. 

XV. — Corbie. — Catalogues des manuscrits de l'abbaye de Corbie, 
ib,, 225. 

XVI. — Pièces justificatives et documents divers pour lliistoire de U 
ville et du comté de Corbie, ib,, 225. 

XVII. — Roye, Etaples. — Documents divers pour l'histoire de cet 
deux villes. — Bulletins sur différents lieux de Picardie. — Comtes ée 
Roucy et de Braine. — Abbaye de Royaumont, ib,, 226. 

XVIII. — Mémoires et documents divers pour l'histoire de Compiégne^ 
ib,, 227. 

XIX. — Compiègne. — Choisy. Saint-Jean-au-Bois, ib,, 228. 

XX. — Soissons. — Copie de chartes qui se trouvent dans la catbédnir 
de Soissons, t6., 220. 

XXI. — Copie de chartes qui se trouvent dans l'abbaye de Saint-Pient 
de Chézy, ib., ib. 

XXII. — Soissons. — Annales de dom Gillesson, ib,, ib, 

XXIII. — Cartulaire de l'abbaye de Long-Pont, diocèse de Soiwmt, 
ib„ ib, 

XXIV. — Desideratur, 

XXV. — Villages de Picardie. — Extrait d'Expilly, ib,, 262. 

XXVL — Topographie. —A. B. — Andriaca villa (OrvUlc). — Airaii» — 
Aire, Ambîpteu?ie, Ardrcs, Aubenton, Auxi-le-Châtea\i , Auît-Boufg, 
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Beauqucsne, Bray-sur-Somme« Brineres-en-Laonnois, Bulles, la Ca- 
pelle, 263. 

\XV1I. — Topographie. — C,-F. — Centulc ou Saint-Riquier, Chantilly, 
Chàtillon-sur-Marne, Crespy-en-Laonnois, Crotoy, Desvres-en-Boulon- 
nois, Dormans-sur-Marne, Douliens, Eure (Albert), Eu, comté la Fèrc, 
la Ferté-Milon, t*., ib, 

XXVIII. — Topographie. —G.-P. — Gerberojj', GraveliDes, Ham-en-Verman- 
dois, Leuconaus (Saint-Valery), Lihons (Santerre), Lisques, Mont-Cor- 
net, Nesles, Pemes, Poix, ib.^tb. 

XXIX. — Topographie. — P.-V. — Pont-Saint-Maxence, Rosoy-en-Thiera- 
çhe, Ribemont, Rue, Saint-Just-en-Beauvoisis, Sithieu ou Saint-Omcr, 
Tournehara, Vesly-en-Soissonnois, Vervins, Waben, Wissant, ib. 

\XX, XXXI et XXXII. — Corbie. — Miscellanea, — Bulletins pour la 

topographie et l'histoire de Corbie. — Documents divers, ib. 
XXXIII. — Desideratur. 

XXXIY. — Pièces principalement relatives à Corbie, Cab* hist., IV, 12 
et 37. 

XXXV. — Soissoos. — Journal de la ruine du monastère de Saint^re- 
pin-le-Grand de Soissons, en 1566. Cab. hitt,^ III, 265.. 

XXXV I. — ComitiS des chartes. — Lettres relatives aux travaux de dora 
Grenier, ift., 266. 

XXXVII. ~ Chronique du pays et comté de Ponthieu, îô., 266. 

XXXVIII. — Noyon. — Fontsomme, Ham et Saiut-Eloy de Noyon, ib.y ib. 

XXXIX. — Recueil de cl)artes ae Tan 1108 à 1536, ib., ib. 
XL. — Desideratur. 

XLI. — Lettres adressées à dom Grenier, touchant ses recherches sur 

ITiistoire de Picardie, Cab. hist., IV, 153. 
XLn. — Antiquités romaines, monnaies, médailles, voies romaines, et 

autres questions d'archéologie pour la Picardie, ib., 159. 
XLffl et XLIV. — Desideratur. 

XLV et XLV bis. — Comtes de Boulogne. — Généalogies et pièces rela* 
tives. — Généalogies diverses. — Lettres d'anoblissement et pièces con- 
cernant la noblesse de Picardie, IV, 113. — F. Généalogies. 

XLVI. — Histoire de Corbie. — Famille de Croy-Solre. — Montreuil-sur- 
Mer. — Saint-Valery. — Saint-Corneille de Compiègne, etc., 141. 

XLVII. — Abbeville, Saint-Etienne de Soissons, Crécy. ^ Intendants de 
Picardie, Corbie, Amiens, sénéchaux de Ponthieu, etc., 141. 

XLVni. — Topographie. — Chapelle de Sainte-Colette. — Mémoires et 
notes sur Noyon, Compiègne, Beauvais, Soissons, Senlis, Crcspy, etc., 
245. 

XLIX. — Extraits sur Cliaumont et recueil de lettres des Bénédictins, et 
notamment de dom Vrayet, Bonnefonds, Bretaigne, Jouault, etc. — To- 
pographie. Histoire du Ponthieu, 246; 

L et LI. — Histoire de Corbie, 247. 

LH. — Documents historiques. — Noblesse des Marches de Picardie. — 
Pièces diverses des règnes de Charles VII, Louis XI, François 
Henri H, Charles ÏX, Henri IH, Henri IV, Louis XIII, principalement 
relatifs à l'histoire de Picardie, 247. 

LUL — Pièces justiflcaUves poiir l'histoire de Corbie, Cab. /«**/., V, 2 
et 07. 

LIV. — Recueil de pièces justificatives pour l'histoire de Corbie, et au- 
tres pièces pour l'histoire de l'abbaye de Saint-Médard de Soissons, des 
villes de Clermont, Compiègne, Cambray, du Ponthieu, et des villes 
d' Abbeville, de Crécy, de Guinnes, de Creil, etc., Cab. hist., VI, 101. 

JLV. — Pièces imprimées touchant l'abbaye de Saint-Denis en France, 
d'Auchy, Saint Bertin, cathédrale d'Amiens, etc., ifc., 111. 



L\ L KxtntMï j^LjLL-àko^niue^ t:out:i^t ji;iitl dii tarses iiiuî$t>tl£. — \i\ 3.iiM. 

L\ IJ. — ISiitrhieu. Ki&toir^ du cmuié m de i:i !ïéûécljaiii9eéet 113» 
LVUl. [:\traitS5 des pègkmeots dp VHôtel-dt'-V itli' de PtirK tfe IS37 â 
lia:î, et dr* 15ii8 i ï50.i — A[teii(at di^ Jean KÎKi^h L — Mélanges d'à*- 

iSSe. — fiàttit fie r^KSftliilè. ^. «tfûl^dê Héiri IV en famir f 
pî^e, ^ Bibliographie de^i ouvMâl I99iuiu«rrits de l'hhtoîra é& 1 
dfè tu xve M^Q* — llecudl fiUNi de<i roU Henri Ul^ Henri flk 
Loui» Xltl m Lotus XJ\% i^L aaim grandFi piTscinua^i?^ du 1efll|>4^ à 
MM. de reMhâTjnage dt^ Sain^Quentin, i^^, ^1^^ 

l,X, — Documente relatif* i Canihpay, Arra-s, ikHlmne. Bovines, C^m* 
C&mhresdSf Crèvecoeur, Londrede», Lena, LieuTlUer, BûurlwLiiVi 4fM0^ 
Eatruû , Notn;-Dame-du- Verger, etc.^ C<l6* Vil, iSSw 

LXL — La Ttmr d'Ordre. — Mm. ûk Btnùoim «I ta «afii'ftiii. tlii' 

ÎMÎL — €ïtttopié d^ êbi^m suf Picio^ — Intendaaf» d'Atoton. 

— Atibaye tic S;tint-f:orneil!f;. — Ev&châ de SoÎK^om. — L»gji, a!7* 
IXIll^ — Sa il} te- Mil H p de Soiâ^ns^ — Pïieuré da Varfrilïe. — Satnv 
i^Ktiiise de ïkniiiT- — Poudlé de CTuny. — Abbaye dïgny. — Bihliotli^- 
(HIC de ^ain[-MîirEj.al de lJniop[^&. - — liiirhiliiini de Ï'r4iim<>nt. — i-i'irbir» 
Estrailà dtr divers carr ulaires. — Ext rai des registres du Prirftrmrfii 
. iMlftM^pui ixmsom de la Congrégation de S^jnC^Maur, 21d. 
LXIV. — ^^Çértéslogie d«n coinies de Champagne, etc. ^ Comté de Suoi^ 
t^ntjl. — Fuirait ùp. dom BOlltlitéfL — Topo^|Jlîe de Ift Pfcftfdk, ^ 
Hi-iuic t' de Srjift^rtj, — Baifltaet d'AtsiietyiL ^ Cbaonmt VEgnoui fl 
I ViuiMin , Ole, 220, 

LX\ , - Pierrn de — \ it'i de saint W];.^niiiH *^ruj< u \l:iueoTitL taJiel* 

Msïximc , î-^ini Drunstn^ ^aj^bO GerKiebefte, ^:iini VodoaJii^ «aim Ar^ 
noui, fuim Mûd«rdf Ginlif^ â^ARàatta, Ban. André, Jean d« 
rel, efcc,, 

L\\ [.— Sairit-Ptemi, SîiînI-Mcaîse, Saînt-TMenydeBeîmSi ! 

tji^ <:oriipii'-3ie, Samt'Lloy, S^int-Arnoul, Saiot-FaTon, Safwil-Fiti j t * ' 
S:iiTii-Piiiil de Rui'il, S;uni-Pjacre| Saint-£)eilî& , Saini-Germ.'ki/^4^ 
Ppï^s: Blania^Mailtenii\ , Sairjr-Pîefm de Corbic^ Saint^ypriin, Kiiutr- 
Mine dR SôÎBwnp* OurK^uinp^ Ccrtilft, S£iint-Pierr& de Mouiiiidiin 

IXVTL — Tromblement de ter» dft IJilbtfiine. — Mftf«»i ds ^ 

Ville de Pfoyoû, — Arminric^s» ^Oifiiix «t^élldllo^ie^. — Esdrïil «wl 
iolrc de Picardie. — ï:tjnhOlnigîea» — taWToi-is — Soj^csiifiijtât^ ^ 
HoulDtiûiâ. Compii-gnc* — ("orbie- — Ndièi MhUograpliiquÈi* — 
sur le Soissonnoi», ih.^ 25 t. 
LXVI0. — Généalogie». — HochechouarL ^ Pontet ïlle* ^ CluliniaiUtip 
Chine. — Manuscrii^ I^peron. — Comtes de Gni^m^. : 
Cout-y. — hwcs de ^ormaiîdie. » Histoire la tim 
de^ tiùiiïmoâ cï^lcbrea dpi IVoyoïi. — rorbie. — E<*t;LjiN>ï.. 
Sainie-&3nve» Syiint-Triidon, S:iiiiî, Broteuil^ Din^n, Aum. T-* 
et Bouiogn^- — Kyit^ft* — Moiirioieâ* — lovcs^tiiurt^à. — Ami 
Aîtâilis ^'tge^ — Camp» «omaint^. — Lettre du P* Ëlk à 
P. Paneu — UédaUleft, eie., Ct^ lmU^ VtfJ, hk* 
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sons. — Hôtel des monnoies. — Trelon. — Vaienciemies, Cab. hisf., 

vm, 47. 

LXX. — Dtsideratur. 

LXXI. — Mémoire:*, factums et pièces de procès pour le nom dcCréqui. 

— Mémoire pour les abbayes do Saiot-Waast d'Arras et de Saiot-Bertin 
de Saint-Omer, tfr., M. 

LXXn. — Documents pour le comté d*Artois et la baronnie de Pecqui- 
gny-lès-Amiens, revendiquée par le cardinal de Luynes, révôque 
d'Amiens et les religieux de Corbje. Ï6., 51. 

LXXm. — Recueils de factums imprimés : procès de la Barre. — Maladie 
contagieuse à Soissons. — Abbaye de Saint-Corneille de Compiècne. — 
Etats d'Artois. — Jésuites. — Eaux et forêts. — Dîmes et droits sei- 
gneuriaux. — Boulogne. — Saint-Bertin de Saiot-Omer , Saint-Pierre 
de Corbie, Saint-Jean d« Laon, Saint- Waast, 53. 

LXXIV. — Bureau des finances d'Amiens, 5/i. 

LXXV. — Journal des afQcbes, annonces et avis diveri de Picardie, 
ifc., ib, 

LXXVI. — Desideratur, 

LXXVII. — Mémoire de l'intendant Bignon. — Mouvances de Picardie. 

— Etat ecclésiastique. — Paroisses. — Mémoire concernant l'Artois, 
t6., 166. 

LXXVin. — Notes diverses sur Baisieu, Palais des-Rois, Betisy, Choisy, 
Aubec, Coucy, Compiègne, Corbeny, Cuise, Crecy, Crouy, Eschery, 
Geniilly, Laon, Saint-Léger, Maumaque, Saint-Médard, Montreuil-sur- 
Mer, Montigny, Noyon, Omeville, Péronne, Pierrefonds, Royal-Lieu, 
Samoussy, Servais, Senlis, Soissons, Villers-Coterets, Brelesmacus, No- 
gent-les- Vierges, Noçent-sous-Coucy, Maisons-Royales, Compiègne, Choisy, 
Trosly, Venette, Samte-Levine, etc., 166. 

LXXIX. — Recueil des lettres des rois de France, depuis Philippe l*^ h 
Louis XIII; de bulles de papes, de Urbain II à J^an II, et de divers pré- 
lats et grands personnages, concernant les villes et communautés de 
Compiègne, Saint-Pierre de Corbie, Saint-Médard, Laon, Saint-Bertin, 
Saint-Julien de Laon. — Abba3re de la Capelle. — Saint-Jean de Cuise, 
Clermont, Saint-Aubin de Pontoise, Notre-Dame de Soissons, abbaye 
de Froidmont, de Royaumont, Saint-Crépin de Soissons, Saint-Jean- 
des-Vignes. — Beauvais. — Cordeiiers de Soissons, Senlis et Boulogne, 
167. 

XC. — hglise d'Amiens. — Descendance de G. Pingré. -— Abbaye de 
Corbie. — Saint-Patrice. — Saint-Fursi, Foilan. — Caidoc, Fricor et 
Précord. — Abbaye de Saint-Fuscien, ift., 262. 

XCII. — Chronique de Cambray. — Baugency, Montdidier^ Saint-Quen- 
tin, Tournay. — Artois. — Abbeville. — Corbie, Cab, htgt,^ IX, 14. 

XCIII. — Amiens, Tréport, Boves, Poullainville, Bompart, Bailleul, Ber- 
taucourt, Vuillencourt. — Le Val-aux -Lépreux. — Saint-Valery, Au- 
matre, Abbeville, Vimes, Ponthieu, abbaye d'Espagne, Rue, Crépy, 
Crécy, 16. 

XCIV. — Abbayes de Picardie. — Monnoies. — Amiens, Savenses — 
Evêques de Nevers et de la province de Reims. — Biographie, t6., 18. 

XCV. — Coutumes. — Ordonnances. — Saint-Riquier, Ergnies, Mar- 
chiennes, Saint-Waast. — Le bailliage d'Amiens. — Fiefs de Picardie, 
19. 

XCVI. — Délibérations de l'échevinage d'Amiens, id. 
XCVn. — Evôché d'Amiens. — Cartulaire de Rae, t6., id, 
XCVm. — Abbeville. — Mémoires pour l'histoire de Picardie. — Abbe- 
ville, Formoutiers, Verdun, Montigny, Bures, Mareuil. — Comté d'Eu. 
— Bray, Corbie, Amiens, Chàtillon-sur-Mame, Vuillencourt, etc., ifc., 43» 



^^Sik^^Skmk»i&^i^ — mrtài de Cdlia €krmi^ ^im p. 

C- — Amiens. — Ligue contre Louk X* — Trailéa ifte i' 
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